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AVANT-PROPOS 

Dans Pavanl-propos an tome III des Archives de PAlhos^ « Actes de X^ropolamou public en 

1964 par Jacques Bompaire} el qui marquail le nouveau diparl de la collection^ pavals d6j& annoncd 

VMilton de Acles de Sainl-PanUlUrndn, J'en possddais des photographies t qui m*avaieni permis de 

procMev a un nouveau classemeni el d un nouveau ddchiffrement, sans hatefois que je puisse encore 

mener le travail a son lerme, J'avals faitt enlve les deux guerres mondialest plusieurs sijours au Bossikon: 

le premier en 193Bt quand favais did accueilli par celui qui devaii devenir Monseigneur Basils 

Krivocheinei el que favais assist^ dans la nuil athonile, dans PobscuriU du halholikon a peine idairi 

par quelques cievges — car le monastdre 6tail dans le plus grand ddnuemenl — d une poignanle panng- 

chide du 16 aodf, envetoppd par les voix admirabteSi profondes el incanlaloires de quelques Irhs vieux 

moines, Mais je n'avais pas demand6 a &ludier les archivesj doni je savais que G. Millet poss&dail 

photographies el description, Le temps pa$sat G. Millet mound, J'enlvcpvis alors de relrouver, a Pari$t 

la documentation relative d Sainl-Panldtt&mdn, De longues el dijftciles recherches} doni fai donn6 un 

apergu dans V Introduction au tome premier des Acles de Lavra, me per mire nl de mssemiter, d*itne part 

des lirages jaunis de photographies S6baslianou, que G. Millet s'Mait procures je nc sais quand ni 

comment, d'autre pari les photographies t ou la ptupavl des photographies prises tors des missions que 

Gt Millet accomptil d PAlhos, immtidialemenl apr&s la premiere guerre mondiate, Je pouvais ainsi 

jeler les bases d'une nouvelle ddition, Mais le dossier photographique^ el celui des descriptions1 n*6taienl 

ni compleis} ni entihvemenl salisfaisants, It fallul alicndve^ pour les computer, une occasion favorable, 

EUe survini lovsque Gilbert Dagront a qui n*avail pas &ehapp& l*importance de Penlre prise alhonile, 

put se venire au couvenl russet en 1968 el 1970- It cut communication de lous les documents grecs 

d'&poqne byzanlinet doni il rappovta photographies d descriptions; el il accepla de s'associer a la prepara¬ 

tion du volume. It dait d&s tors certain que celui-ci pourrail paralire dans des conditions salisfal$antes9 

ei remplacer ultlemenl la vieille Milion — la pvemibre} d'ailleiu% consacrtie au cartuiaire cornplel d'un 

monasl&re alhonile t wuvre pionniire des Mileurs vusses el pleine de mdriles — parue a Kiev en 1873* 

Nous pubtions Pensemble des docnmenls grecs anUrieurs d 1500 selon les principes cP4dition 

d&sormais consacHs pour les archives de PAlhos, 11 est d peine besoin de dire que fai demands a Denise 

Papachryssanthou d'en faire une lecture f ei que ce par fait connoisseur de ce genre de feaifes n'o pas 

manqui de nous faire de nombreuses ei pr&cietises suggestions: je Pen remercie, Quant aux docnmenls 

series, doni on Irouvera le /e#fe, gin&ralement lr&$ correct, dans V&dilion rwsse de 1873, nows en donnons 

dans Palbum les photographies (prises par G- Millet), el le professeur Sima {J/r/fow'd, de Belgrade, a bien 
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uoulu accepter de priparer pour chacun rf’eu® line notice d4laiU4et donnant ta description de la pi&ce, 

Vanalyset et les tclaircissements chronologiques, prosopographiques, lopographiques. Je Ini ex prime 

toute noire reconnaissance pour une collaboration grdce a laquelle le dossier serbe apporie au dossier 

grec un compl&menl indispensable, Nous deoons a Afme HM&ne M4tr4o4lii que je prie de tronver ici 

le Umoignage de noire gratitude, le d4chiffremeni des signatures gtorgiennes, el a Irhne Sorlin la 

transcription des signatures slaves. A Jacques Leforlt qui connatl mieux que personne les r4gions de 

MactdoineohUs monasl&res athoniles posstdaient des biens fonciers} nous deoons de pricieuses informa¬ 

tions sur les toponymes el leur localisation* 

Au moment oh ce douzikme volume des Archives de FAthos parailj le Ireiziin\et Acles de Docheiariouf 

par N, Oikonomid&St wf presse. Deux autres soni en preparation tr&s avancte: les Acles de X6nopHont 

par le regretU V, Laurent et Denise Papachryssanihou, et le tome premier des Actes d'lviron, par 

J. Leforl el N> Oikonomidis. 

Paul Lemerle. 
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CHRONOLOGIE DE SAINT-PANT£L££m6n 

DES ORIGINES A 1500 

I 

Jusqu’A la fusion de 1169 

L/6tude des origines du monast&re aujourd’hui commun6ment ddsignd sous le nom de Rossikon 

a 6t6 longtemps obscurcie par des considerations lion scientifiques. Bizarrement, (Rest un Russe, 

^archimandrite Porphyre Uspenslrij, bien connu de tous ceux qui s’occupent de l'Athos 0C1 il a 6t6 

un pionnier, qui a lanc6 l’id6e singuli&re que le ou les « Rtis » ou « Rous », dont parlent les documents 

athonites d6s le xi° sidcle, n’dtaient pas des Russes et ne venaient pas de Russie, mais d’une ville 

dalmate, Rosa1. L’id6e a St6 reprise par des «historiens » grecs du Mont Athos, heureux de trouver 

sous une plume russe un argument h exploiter dans la querelle qui, au cours du dernier si6cle, a si 

souvent et si violemment oppos6 Grecs et Russes i propos de la presence de ecs derniers h V Athos 

— presence il est vrai un peu envaliissante dans les demises d^cennies du regime taariste2 3 * * * *. Elle ne 

trouverait plus aujourd'hui aucun d^fenseur : l'dtudc du monachisme russe i P Athos peut Stre 

d^sormais conduito de fagon plus sereine8, 

(1) Porphyro Uspenskij, Pervoe pulehslvtje v Afonshtje monastyri t sldly v 1343 godu, I, Kiov 1877, p, 74 sq,; 
Id., Voslok hrlsllanskij, Istorija Afona, III, 2, SPB 1892, p. 19-21. Cos ouvragos sont raros dans les BIbllothtiques 
cPOccident : on trouvora les indications utiles snr cotto question dans PAppondiee fc Particle do A, Soloviev, Histotre, 
p, 234 sq. 

(2) Cf,, parmi do nombreux oxemples, Smyrnak6s, Aihos, p. 658 sq.; Chr. Kt6nas, "AiraVTfc 'Aylc|) 
"Opsi tepdt xa0i&pii{JtaTcc, Ath&nos 1935, p. 102-105 (oh il cat soutenu quo les Busses ne paraissont pas & l’AUios 
avant la fln du xvm® si&ele I), oto. D’autres ont cepondant su dvitor ce travers, par example Gfidfion, Athos, p. 134 j 
Vlaclios, Athos, p, 48 sq. Pour la situation du Rossikon dans le second quart du xvm0 slide, cf, le ttimoignago du 
voyagour russe V, G, Barslcij, Pervoe poseSfanie Svjaloj Afonskoj Gory, SPB 1884 ; Id., Kforoc pQse&dmiet„t SPB 1887, 
p. 296-305. On prendra uno id6e dc la oontrovorse grfioo-russo 011 lisant, par exemplo, FhilalAlhfts, Ilept to 6 

Ctjt^Hoctoi; Tfjs 6v "A0cj) tepot<; tou &y£ou IIocVTeAs^tJtovoi;, Constantinople 1874; M61. M<fitaxak6s, 
T6 "Aytov "Opo$ xocl ^ fnootnx$) TuoXmxi) ’AvotToXfi, Ath6nes 1918. Lo document le plus surprenant 
est un rapport prGsenta nagu&re au Parlomont helltinique par la commission chargde do pi'tiparor Io nouveau statut 
du Mont Athos, On lo trouvera dans une brochure do 111 p. pubII6o & Ath6nes on 1920 sous lo iitro ; npoaox^ 
t6 f'Ayiov *Opo$, *AvrftyX7] vo^oOeTtxou SiocxavovujuoO too x«0e<jt&to<; aurou (of. p. 28) ; ou plus cammod6mont, 
pour Pessentiol, dans Particle cltti ci-dossus (n, 1) do A. Soloviov, p. 214-216. 

(3) En fait, depuis Particle de A. Soloviev (1933), Il a 6L6 largomont utilise par VI. Mo&in, Russkie na Afono 
1 russkovizantijskio otnoSenlJa v XI-XII vvt, By SI, 9, 1947, p. 55-85. Dans le recucil collectif sur La Mtlttnaire du 
Mont Athos 963-1933, publ!6 en deux volumes h Clievotogne en 1963, Igor Smolitsch a donn6 une 6tudo bien documentfio 
sur t Lo Mont Athos ot la Russie * (I, p. 279-318), et Ivan Dujfiov sur * Le Mont Athos ot les Slaves au Moyen Age* 
(II, p. 121-143). 
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Les origines ne sont pas claires. Les premiers contacts entre le monde russc et PAthos s’Atablirent 

dfes le xi6 aifecLe- Le plus ancien monastAre de Russie, celui de PcAcrsk A Kiev, se trouve dAs ses dAbuts 

en relation avec la Sainte Monfcagne : son fondateur ou co-fondatcur, Antoine, y aurait fait, croit-on, 

deux sAjours et y aurait pris l'habit; et la chronique rusae dit que ce monastAre « eut comme origine 

la bAnAdiotion de la Sainte Montagne &1. Mais on ne sait rien de plus prAcis, 

II n'est d'ailleurs pas inutile de rappeler dAs maintenant qu*il faut distinguer deux, voire troia 

Atablissements : 1) le monastAre de Xylourgou, sous le vocable de la ThAotokos, qui fut dAlaissA, 

mais non complAtement abandonnA, dans la sccondc moitiA du xnQ siAcle, et qui est aujourd’liui 

reprAsentApar la skite deBogorodica,surle versant N.-E, delapresqu’ile, h uneheuredu PantokratAr; 

2) la monastAre dit du ou des Thessalonioien(s), sous le vocable de saint PantAlAAmAn, donnA aux 

moines de Xylourgou en 1169, et qui devint vite le couvent principal ; dAlaissA A son tour, c’est 

aujourd’hui le PalaiomonastArion, h une heure au N,-E. de l’actuel couvent cfitier, A mi-chemin 

entre celui-ci et KaryAs ; 3) enfm le couvent moderne, qui a conservA le vocable de saint PantAlAAmAn 

et eat communAment appelA Rosaikon ; il a AtA b&ti au bord de la mer, A ^emplacement de Pancienne 

marine du couvent du Thessalonicien (il s'y trouve encore, on le verra, un Ttupyo^ too ©eacraXovixAtos), 

A parfcir des annAes soixante du xvmfi siAcle, gr&ce aux dons de Scarlate Kallimachi et de ses descen¬ 

dants (on le surnomma un temps (jlov?) t&v KotXXifjtax£$tov) ; la gAnArositA des empereurs et des 

pAlerina de Russie lui permit d’atteindre, au dAbut du xxQ siAcle, par sa population et ses b&timents, 

presque les dimensions d*une petite ville. 

A, Monastery de la Th&olohos de Xylourgou, 

11 est possible que la plus ancienne mention actuellement connue soit dans Lavra I2 n° 19, de 

fAvrier 1016, dont Poriginal subsiste ; acte de garantie d'un moine, revAtu des signatures du prfitos 

NicAphore et de vingt reprAsentants des couvents, dont (1. 37) TEPAsIMOS [xova/ix; AXAto ©coB 

7Cp£<766Tepos xoct ^yoA|jtsvo<; tou P&S* Ainsi est attestAe, en tout caa, 1'existence dAs 1016 

d’un couvent sous cette ApiclAse, qui deviendra, si elle ne Peat dAjA, celle de Xylourgou. On notera 

le singulier, que nous retrouverons plus tard : il fait penser que ce RAs peut avoir AtA le fondateur, 

son Atablissfcment ay ant AtA alors appelAftmonastAre du Russe a, comme il y avait vers le mAme temps 

un « monastAre du Thessalonicien». fitait-il, comme tant de ses compatriotes, un charpentier trAs 

habile? 

L* existence d*un couvent dAnommA ft du charpentier» ou tou SuXoupyoB est Atablie, pour fAvrier 

1030, par notre acte n° 1 : deux higoumAnes, en qualitA d’exAcuteurs testamentaires, procAdent 

k la vente d*un kellion ou d*un groupe de kellia t# [xovot/cji ©EOAOfAR ml xoc0?]Youfjt£v£j> fxovSfc 

tirrepayfots ©sotAxou toB HuXoupyou 0- 10-11), La vente se fait pour la somme, relativement 

AlevAe, de vingt-deux nomismata de bon poids, versAs par ThAodoulos, qui doit done jouir d’une 

confortable aisance. 

Notre acte n° 4, datA de mai 1048®, fait connaltre deux higoumAnes T?j<; [xovvjs otfreo iTtovojjta- 

(1) I. Smoiiteeh, op, ef/., p. 280 sq. fit n, I. Pour Ifi tAmoignagfi do la * Chronique dos Temps PassAs * sous PannAfi 
1051,-of, PovesV Vremennyh Ldt Ad. LihaAev, Moscou 1950, I, p. 104-108; traduction angiaise de S, H. Cross fit 
O. P. Sherbowitz-Wfitzor, The Russian Primary Chronicle Laurenttan Text, Cambridge Mass., 1953, p, 139-141. 

(2) Nous n’avons pas ^information sur 1‘histolre do Xylourgou dans les annAes prAcAdant immAdiatement 
cette date. Nous ne re tenons done pas ce qu'a prop os A G. G, Litavrin (Paell o priAinah poslednego pohoda Russkih 
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£o{a£v7)s tou SuXcupyou (1* 4-5) : I6annikiqs, en fonction lors de PStablissement de Pacte ; et son 

onclc Theiodoulos, celui-m6me que nous venons de voir on fonction en 1030, selon toute vraisem- 

blance predScesseur immddiat de Idannikios, et qui en 1048 n’est plus en vie (jjwexapkou, 1. 6). Le 

meme acte nous livre encore les noms d’un hteromoine de Xylourgou, Nicod^me, et d’un moine, 

Joseph (1. 14). II nous apprend enfln que sous Th6odoulos, Xylourgou avait acquis une marine h 

Saint-Onouphrios, pour laquelle l'higoumfene versa cinq nomismata (1. 7), et qu’en 1048 Ioannikios 

en versa six autres (1. 25). Le couvent parait prospfcre, et il est assez puissant pour envoyer & 

Constantinople une d616gation qui est bien re§ue de Constantin Monomaque ; mais rien, dans cet 

acte d6taill6 et precis, n’indique qu'il soit russe ou qufil abrite des inoines russes. 

II en va de meme de notre acte n° 6, novembre 1070, qui met fin h un dilWrend entre la 

tou SuXoupYOu (b 1, 7, 14, 22) et celle de Skorpiou. On verra, par nos notes h co document, qu’on 

peut supposer que Phigoumfcne de Xylourgou se nomine alors Basileios : mais c’est Pexemplaire 

destine h Skorpiou qui devait porter sa signature, tandis que le n6tre porte, comme il est de rfcgle, 

celle du repr6sentant de Skorpiou. 

Mais en avril 1081, Xbropolamou n° 6, acte du prdtos Paul, porte le signon et la signature de 

KYPIAKOE 6 Pens (b 68) ; plus loin, Jean de Rabda, illettrd, a sign6 §t<£ Kuptocxou tou 

Pou^ xai (xovoc^ou (b 69). Il n’est pas du tout certain qu’il ait 6t<$ higoumfcne, Pourtant c’est la 

preuve que la tou attest6e en f6vrier 1016 par le premier des documents donbnous 

avons fait 6tat, existe toujours en 1081. Ce n’est pas encore la preuve qu’elle doive 6tre identifide, 

comme nous en avons form<5 Phypoth&se, avec Xylourgou, 

C’est notre acte n° 7, inventaire des biens mobiliers de la Theotokos de Xylourgou 6tabli le 

14 d6cembre 1142 h Poccasion de Installation d’un nouvel higoum6ne, CHRisTOPiionE, qui apportela 

preuve qu'A cette date Xylourgou 6tait un couvent de moines russes. On ne peut faire, dfcs lors, 

que deux suppositions : ou bien, dfes Porigine, le couvent « du Russe» et celui dc Xylourgou sont 

un seul et mOme 6tablissement, qui en un siicle et quart a prosp6r<$, comme le montre Pinvenlairo ; 

ou bien un eouvent «du Russe#, attests d6s 1016 et encore en 1081, a fusionn<$ apr&s cette date 

et avant 1142 avec Xylourgou, hypothec inutilement coinpliqu6c, et sans fondement dans les 

sources actuellement connues. Que Xylourgou, cn revanche, soit en 1142 un couvent russe est d6)h 

sugg<$r<$ par la qualification de «russes » d’un certain nombre d’objets de Pinventaire : IklTpax^Xtov 

(Jouaixov (b 12), ^YXs^Ptv (Joucnx6v (b 19), lyy&lpiov TcaXoa6v £oucnx6v (b 20), Xexdcvi ^oucrtx^ (sic 1. 28), 

x<X7toc ^outrtx^ (b 33), Mais ce sont les livres qui P6tablisscnt de fagon selon nous assume : la cinquan- 

taine de livres 6num6r6s aux b 25*27 sont globalemenfc dits (3t6X£ot poucuxcl, ce qui rend pratiquement 

certain que les trois livres luxueusement relics, deux <Wang61iaires et un euchologe, qui se trouvent 

dans lc sanctuaire, sont 6galement russes, bien que cc ne soit pas ici pr6cis6, Si les livres liturgiques 

sont russes, les moines le sont aussi. Aussi bien, vingt-sept ans plus tard seulement, notre acte n° 8 

I&verait to us les doutes, puisque Phigoumfcne dc Xylourgou y est dit xa0v)Yoi(J.svo^ too SuXoupYoO 

|jlov% fyrot tSv 'Poucj&v. 

na KonstantinopoP v 1043 g, [Psollos ot les causes do la dorni&ro campagne des Ruases contrc Constantinople on 
1043], Viz» Vrern., 27, 1907, p, 71-86, cf. p, 83}, rolatlvomont & un pr6teudu * pillage * du monnslGre do Xylourgou 
— on fait, simple destruction d’un hangar t bateaux — qu’ll voudrait da tor do 1042 pour le mctlro en relation avec 
un contoxto historlquo qui lui cat tout h fait Stranger, LRavrin invoquo Particle do V, MoSln cltG page 3, n. 3, qui 
aux p. 70 sq, ddveloppe des considerations qui n’ont rien & voiv avec lo modestc contenu dc notre aote groc n°4, 
loquel eat d’aUleurs do mai 1048. 

2 
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B. Monast&rc de Sainl-PanMtti&mdn dil du Thessalonicien. 

Avant d'en venir l&t il faut consid6rer ce quo Ton pout savoir du monast&re qui, en 1169, vo 
Giro uni & Xylourgou. 

La premifere mention connue serait en septembre 998 : D. Papachryssanthou signale & cette 

date (Prdtalon, p. 89) un document inddit de Vatopddi signd par un L^ontios, higoum&ne de 

Saintr-PantdlG&m&n. II doit dtre le mdme que le Ldontios qui, en ovril 1009, est mentionnd comme 

Aeivvios 6 Qsaaoe.Xovwa.Zoc, dans Chitandar n° 1 (1. 6), etqui signele meme acte As6vtiq<; (xova/fi? K«l 

•^yoVevoq (I. 46)l, Le mfime encore que celui qui, en avril 1013, signe As6vtio? p,ov% too ayiou 

n«vTeXd)[Aovos un note inddit d’lviron*. On peut done former l’hypothdsc que dds 998 au plus tard 

et jusqu’on 1013 au plus fcflt, un Ldontios, qui a pour particularity d’etre thessalonicien, est k la tdto 

d’un couvent placd sous le vocable de saint Pantdlddmbn, et qu’il pourrait bien en avoir dtd le fonda- 
tour. 

En elTct, on va bicnbdb voir apparaitre, de fagon tres normale, l’appellation de «monastdre 

du Thessalonicien ft. D6s avril 1016, un inddit d'lviron3 concerne k l'Athos t6tcov tlv& Xsy6fit£vov 

©ecrc«Xovixd«( qui est au bord de la mer, puisque les Athonites ont coutume d’y peclier. Et Tacts 

n° 103 do Sehalzkammer, qui est de mSmes date, nature et objet, poi'te une notice ancienne : uepi too 

tAtuou tou 0effo-«Xovtxdoi(;. On se demandera — mais il faut attendre confirmation — si Ldontios le 

Thessalonicien n'avait pas ddjA assurd & son monastdre de Saint-Pantdlddmfin, qui dtait dans les 

terres (I’nctuel Palaiomonastdrion), une marine & peu prds h l’emplacement du Rossikon actuel, 

oh la tradition conn alt un TriSpyai; tou ©sacrocXovixlu?4. 

Quant h la date A laquelle Ldontios aurait fondd son monastdre, on est tentd de chercher une 

indication dana notre acte n° 5, qui est de raai 1057. Il nous apprend en effet que l’higoumdne de 

Saint-PontdlddmOn dit du Thessalonicien est d cette date MfrrRoPHANE, et ajoute (1. 23-24) qu’il est 

dans l’oxtrflmo vicillesse et a passd environ soixante-dix ans dans l’dtat monastique0, Mais on n’en 

saurait concluro avec une sulllsante probability que Saint-Pantdlddmdn a y 16 fondd avant (1057 — 

70 ») 987, car il n’est pas dit que Mdtrophane a vdcu prdcisyment dans ce couvent toute sa 

vie do moino. 

II cat vraiacmblable qu’un Eustratios dtait higoumdne vers 1030. Dans un inddit d’lviron0 

do septembro 1056, qui dans l'exposd de l’affaire en cause remonte deux ou trois ddeennies plus haut, 

est mentionnd parmi les tdmoins d’un accord d’dchange, tous ddeddds maintenant, EiiaTp&ncs 

A xaG^youpievoi; TOU ayioo JlavreXe^povos. Gela rend probable que l’Eustratios d’un couvent non 

nommS qui signe en fdvrier 1030 notre acte n° 1 (1. 21) est le mdme personnage, et ainsi nous avons 

une date, 

Par notre acte n<> 3, que nous proposons de dater d’aoht 1044, un recenseur fixe les limites 

(1) Cf. ausst Chtlandar n° 0,1. 46. 
(2) Million on pr6paration par J. Lcfort et N. Oikonomidds, n° 18, 1, 32 : acts du prfltos Nlodphore et des 

hlgoumdnos. 
(3) Edition annonodo ft In note prdoddente, n° 21,1. 22 : aoto de donation du prfltos Nlodphore ot des hlgoumdnos 

ft EuUiymo I'lbftre. 
(4J Cf. Smyrnakfifl, Alhos, p. 670. Cf. Kulhtmiis, p, 244,1,166. 
(6) Remarque ddjft folio par D. Papachryssanthou, Prdtalon, p. 89, n, 286. 
(9) Edition annonode cl-dessus, nn 31 : acte du Jugo Lfion, 
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et l’imposition du proasteion de Saint-D4m&trios ion Phouskouloti, & Pall6n4, qui cst un bien rt\<; 

(Xov7]£ tou aytou IlaVTeXeTjp-ovo^ too Stppsvx^ (I. 8 et 28-29) : ce qui nous apprend pour la premifere 

fois que notre couvent avait des biens hors de TAthos, mais aussi qu’il porlail alors r6picl6se too 

StppevT^. Geci est confirm^, en aotit 1056, par Dionysiou n° 1, r&glcment 4 Tamiable d’un difT6rcnd 

& propos d’un terrain sis & Pallfenfc, entre un certain Phasoulos et le M£;trophane que nous connaissons 

dhigoum&ne p,ov7too aytou pEyaXopwipTOpo^ IIavTeXe^p,ovo^ ^ t4 c7ccovu|aov too S(ppsv^7j tGv 

©ecJcraXoviK^v. Titulature qui 14ve tous les doutes, et oil Ton not era le pluriel des Thessatoniciens : 

la notion d’un Thessalonicien 6ponymc el peut-Stre fondateur s’effaee, et 4 sa place on trouve, iei 

eomme dans l’acte de 1044, et jusqu’4 prtisent dans ees deux-14 seulcment, le potronyme tou 

Stjppsv(t)^t]* V. Laurent en a 6tudi6 les formes Stppavr!^, EtppevT^, 4>pavxi^s1, il connait notre 

acte de 1044, mais se borne 4 se demander s’il s’agit d’un nom slave : un chef bulgarc connu sous 

le double nom do ’EXtvayo^ 6 (mais non E<ppevT£7)s !), ralli6 4 Basile II, fut fait patrice 

et risidait 4 Thcssalonique, ct Laurent pose la question de savoir si (cun membre de eette famille 

m6diatis6c ne s’cat pas oceup6 tout au moins de restaurer » lc monastic du Thessalonicien8, C’cst 

une hypoth&se, meilleure que cello qui verrait dans le patronyme Sphrcntzds celui du fondateur 

du couvent, car il n’est attests que pendant une ptiriode eourte et d6j4 61oign6c de eelle de la fonda- 

tion. Mais ce n’est qu’uno bypoth&sc, que jusqu’4 present rien ne vient confirmer3. Cc qui cst assure, 

par Dionysiou n° 1, e’est qu’il s’agit bien de notre monasfcfcrc, et e’est aussi que vers le milieu du 

xie si4elc il possddait quelques terres dans la region de Poll6n6, circonscription de Bourkandn, qui 

est 6galement eclic que concernc notre acte n° 3 : il ne s’agit pourtant que de liuit modioi, acquis 

moyennant dix noinismata. 

Puis les mentions du monastdre deviennent rares. Un acte inddit d’lviron4, de septembre 1056, 

fait mention, pour une date un peu ant6rieure, de Mi^tropiiane tou ©sccaXovLX^te^ (L 18), certaine- 

ment higoum&ne : nous Pavons d6j4 rencontrd, on mai 1057, dans notre acte n° 5, qui pr6cisc qu’il 

est d’un Age tr&s avanefi, mais toujours higoum&ne (jlov% tou &y(ou p,sY«Xop<4pTUpo<; IlaVTE- 

Xe7jjjtovo^ tou ©sdaaXoVLX^eos iTtovofxa^opivYjs (1. 3-4, 39-40), ou simplcment too ®scraaXovix£tos 

(L 6) ou tou IlavTsXe^jjtovo^ (1, 13, 19, 33). De ce dernier document nous avons aussi une copie 

par malchance non dat6e, mais ancienne ct 4 notre avis assez proche de Toriginal, authentifi^e par 

cinq signatures de moines du couvent : Thigoum^ne L^ontios, cn charge lors de l^tablissement de 

la copie, et sans doute son pr6d6cesseur l’ancicn higoumfcnc Th^ophylaktos, tous deux peut-6trc 

successeurs directs de M6trophanc, Icquel n*a pas dt vivre longtemps aprfis mai 1057 ; et les trois 

hiSromoincs Euthyme, Jean et Sabas. Aucun n’est encore connu par d’aufcres documents, efc done 

ne peut ctre dat6, L4ontios se dit higoumfene (jlov% tou &y^ou rfavreXe^ixovo^ tou ©sckjocAovl- 

xodou, forme non encore rencontr6c. Les autres se disen1aiTvjq (xovvj^. 

Les derni&res mentions6 concernent un higoumfcno ThiSodose, qui signe en avril 1066 un in6dit 

de VatopGdi (xot07)Yo4[Xevos pov?}? tGv ©ecroaXovDc^wv tou ayfou navTEXcVjpovo^), le 23 novembre 1070 

notre acte n° 6 (1, 51: povYjs 0scj<7aXovixi6i)v), et en octobre 1080 Ddlger, Schahkamtneri n° 104. 

(1) V. Lou rent, S<pp«VT^ et non (PpavT^i;, 44 (Melanges J}#tgcr)t 1951, p. 373-378. 
(2) Op¥ Cil., p. 374 ot n/4 ot p. 376, 
(3) Elio cst ropriso par N, Oikonomid^s (dans los notes 4 Dionysian n° X, p. 36), qui laisso lo question ouverto* 
(4) G’csL lo n® 31 dc l'Gdilion Olkonomid6s-Lofort cn preparation, 
(5) A moins quo les higoum&ncs Thfiophylaktos ct Ldontios, ct los trois hi6romolnes Euthyme, Joan ot Sabas, 

no doivcnl 6tro places opr6s, ot non ovant, avril 1066, co qui nous pavolt moins probable, 
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Puis le silence se fait. Nous ne savons plus rien du couvent, mais un si6cle plus tard nous aliens 

apprendre qu’il est 4 peu pr&s abandonnA et en ruine. 

G, La fusion des deux monasikres en 1169. 

La piGce centrale do notre dossier est l’acte n° 8, d’aoftt 1169. Avant elle, existent deux 

monastAres distincts, celui des Russes dit dc Xylourgou et celui de Saint-PantM6Am6n dit du 

Tliessalonicien ; aprfcs elle, un seul, celui de Saint-Pant<H<5Am6n dit des Russes, install^ dansTancien 

monastic du Tliessalonicien, et conservant comme annexe celui de Xylourgou, Changement 

important, peu frfiquent 4 l'Athos, qui sans doute heurtait les traditions et pouvait Atre critique, 

comme le montrent le caractAre solennel de l’acte du prAtos Jean et les explications et justifications 

qu'il croit devoir donner (cf. nos notes A Edition du texte), II a 6t6 rAalisA lora de 1’assembIAe plGniArc 

du IB aotit 1169, tenue A ICaryAs, non dans lMglise du Protaton, mais au centre administrate et 

judiciairc dit krit&rion (1. 10), II a consists en deux mesures distinctes : 

1) L'higoumfine du monastAre de Xylourgou dit des Russes, Laurentios, un Russe sans doute, 

qui n'est pas encore connu par d’autres documents, a demand^ au Gonseil que lui soit donnA un 

monastic atlionite, dans l’inbArdt mAme de ce monastic (erel autTTtiacL tocAttj^ xal tixpeXefot 1. 11), 

c’est-A-dire en promettant de le restaurcr. La raison invoquAe, qu’on ne nous dit pas, fut (Svidemment 

que la communautA florissante de Xylourgou s'y trouvait 4 FAtroit. La demande Atait recevable, 

sinon facile 4 satisfaire (cf. 1. 12-13). Le choix se porta enfln sur le monastAre du Tliessalonicien, 

dont on donneuno image precise (1. 13 sq.) : il comptait autrefois beaucoup de moines et Atait en bfits 

des monastAres de second rang; il est maintenant presque abandonn<5, sans ressources, il toinbe 

en ruine, il est sur le point de disparaitre. Il est cionnA 4 Laurentios et 4 ses moines, 4 charge de le 

reconstruirc, fortifier, peuplcr, bref de le rAtablir dans TiStat de monastAre deplein exercice (xdpioc) 

et dans son ancienne prospAritA. La clause (1. 20-21) selon laquellc il est donnA 4 Xylourgou avec 

tous ses biens, kellia 4 Kary6s, propriatAs et privilAges, agvoi et tous Liens meubles et immeubles, 

est probablementsurtout une clause de style, comme tout ce qui suit jusqu’4 la l 29 ; il sc peut aussi 

que le nouveau propriAtaire ait voulu se rAserver la possibility de faire valoir d'anciens droits, ou se 

prAmunir contre toute revendication d’un tiers survenant 4 l’occasion du changement de statut, 

2) G’est T6tat d’abandon du couvent du Tliessalonicien, qui de ce fait avait cessA d’etre 

qui explique qu il soit 4 la disposition de la MAsA et que celle-ci puisse le donner 4 qui bon lui semblc> 

Mais son acquisition par FhigoumAne et les moines de Xylourgou impliquait que ceux-ci renongaient 

4 leur monastAre, qui A son tour revenait 4 la MAsA, libre d’en disposer, G’est bien ainsi que Favaient 

d’abord entendu le pr6tos et lo Gonseil : « nous avons voulu vous le retirer et le donner 4 un autre 

pour qu il en devienne FhigouinAne» {L 30). Lauren tios et ses Russes Fentendaient autreinent, et 

prAtendirent garder aussi leur ancien couvent de Xylourgou, Ils firent valoir des raisons morales et 

sentimentales : cJest A Xylourgou quails avaient pris Fhabit, ils avaient travaillA 4 sa prospArit6, 

beaucoup d'entro eux y avaient vu mourir leur pArc ou des parents, qui eux-memes avaient contribuA 

A sa prosperity image d*une communautA fortement unie par les liens du sang et de la race, Mais 

ils surent user aussi d'un argument plus direct : Xylourgou 6tait crAancier de la M6sA pour trente 

nomiamata, indication intAressante sur sa situation (Sconoinique ; il renongait 4 cette crAance, ai on 

donnait satisfaction 4 la demande de ses moines. Le prAtos et le Gonseil s’inclinArenb, en feign ant 
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de croire que sans cela Xylourgou risquait de disparaitrc, et qu’ils en porteraient la responsabilitA 

Ils laisshrent Tentifere propri6t4 de Xylourgou h ses anciens moines, qui prirent en revanche Ten gage- 

men t de ne pas le consid£rer comme un simple domaine (&yp6f;) de leur nouveau couvent, mais commc 

un «monasthre annexes (7rapa^ovacrn/)pLOv) du leur, avec dcs moines et un economc, c’est-h-dirc sa 

vie religieuse et son organisation Sconomique propres, mais sous la pleine autoriW d’un memo 

higoumfcne, celui qui va s’installer dans le nouveau couvent, Laurentios, 

Get arrangement, dont nous ne connaissons pas d’autre exemple, £tait si particular et peut-etre 

par certains c6t6s contestable, puisqu’il revenait & placer deux monasthres sous l’autorit£ d’un 

unique higoum&ne, que cclui-ci prit soin de le faire ratifier par chaque nouveau prfttos : Dorothea 

en 1177, Mhtrophane en 1182, Martinianos en 1188, GSrasimos en 1194, la crise de 1204 venant 

peut-£tre intcrrompre cct usage. Ges notices dc ratification ont un grand int6r6t pour la denomination 

du nouvel Stablissement: DorothSe et M&trophane parlent « dcs Russes du monast&re du Thessalo- 

nicien », c’est-h-dire que ceux-ci ont bien quittfi Xylourgou pour venir s*y installer, mais l’ancien nom 

est encore vivant j Martinianos ct Ghrasimos ne parlent plus que « des Russes» ou « du monastic 

des Russes », l’ancien nom est tomb6 dans 1’oubli. 

Gotacte de 1169 permet de faire le point sur la situation & cette date des deux couvents qui nous 

ont jusquMci occup^s, Celui dit du Thessalonicien, dont depuis longtemps aucun document connu j 

de nous ne faisait plus mention, est ruin6 et presque abandonn6, sinon tout h fait, malgrS le vague 

des mots ex c7iAvy]s tfiv [Aovax&v (1. 16), II conserve encore la denomination de (xov^ (1, 13, 20)t 

et sa personnalite juridique, puisqu’on parle de ses biens et privileges (1. 20-21, 25-26), mais ii n’ct 

plus d'cxistence r^elleni d’autonomio, puisque le pr&tos et le Gonseil peuvent en disposer, Quelques 

biens fonciers lui Gtaient-ils encore attaches? La mention de lteilia h ICary<5s est pcut-Stre de pure 

forme. Hors de I’Athos, nous ne connaissons que le proasteion de Saint-D&mhtrios ion Phouskoulou 

& PalI6nh (notre acte n° 3) : sans doute le m6me que le pnlaiochdrion Saint-D6m6trios, objet en 1419 

de notre acte de donation n° 18, oh 1’on fait allusion (1, 3) h dcs StxoucifJtaTOt du Rossikon qui peuvent 

6tre une consequence dela fusion de 1169, Mais il semble que ce proasteion avail entre temps 6chappd 

au couvont. 

Quant h Xylourgou, monastere russo, il est manifestenient prosper c. L'inventaire dress6 en 1142 

(notre acte n<* 7) l’indiquait d6j& : il posshde, par exemple, un bateau de 250 mesures, un autre de 150, 

et cinq barques. Main tenant, en 1169, ii prend 1* engagement de reconstruiro le couvent du Thessalo¬ 

nicien, y compris une enceinte fortiflSe devenue indispensable en raison de la piratcrie, et d’y installer 

des moines nombreux, Il est assez influent h l’Athos pour obtenir, non seulement satisfaction de sa 

premiere demande, mais aussi de celle qu’il va aussit6t formuier de conservcr aussi Xylourgou, 

Et il est assez riche pour s’engager h maintenir celui-ci en activity, et pour abandonner une enhance 

de trente liyperpres sur la M6s&. 

II 

Arn^s la. fusion de 1169 

A. U installation du nouueau regime, 

Le statut imaging ou accepts par le pr6tos Jean, coexistence sous le m6me higoumfene de deux 

monasthres de plein exercice, 6tait inhabituel et n’a pas dh rdsister h T6preuve du temps. Il est stir 

que les moines russes de Xylourgou s’installhrcnfc au monasthre du Thessalonicien, dont ils conser- 
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v£rent cTabord lenom b peine alt6r6* Les notices de 1177 et de 1182, mentionndes plus liaut, parlent 

eneffetdePhigoum^neTOV *Pouff&v tt); (xovy^tou ©ecxiaXovixotfoi) : Pethnique de l’ancien Xyiourgou 

fi done 6t6 transfer^ au nouvel 6tablissement; mais il se peut que, dans le respect de Pacts dc 1169, 

des Russes T?js ^ovvj; tou Sotaupyou aient subsists quelque temps, bien que les documents actuelle- 

ment connus de nous n’en conservent aucun souvenir. Puis les notices de 1188 et 1194 ne parlent 

d£$j& plus que des moines et du monast&re tSv cP5$ : la denomination de Thessalonicien a disparu, 

et ne se retrouvera nulle part, pas plus que cello de Xyiourgou, On peut done supposer qu'il n*y a 

plus d6sormais qu'un seul couvent, dit des Russes, qui est Pancien Thessalonicien, et que Xyiourgou 

a subi le sort que Pacte de fusion de 1169 tentait de lui 6pargner, e’est-^-dire quMl iPest plus monas- 

t4re, mais simple 6yp6$ du monastic des Russes, Ge changement s’est-il produit entre 1182 ot 1188? 

Nous sommes malheureusement tr6s mal inform^s. Dans notre dossier, il y a une lacune (Tun si^cle 

ou plus entre Pacte de 1169 et la piece suivante, notre n° 9, d’environ 1271, qui parle du monastic 

de SamtrPant<5lE5fcmdn — cet ancien vocable du Thessalonicien a naturellement &16 conserv6 — dit 

des Russes. Pour la m6me periods, nous n’avons trouvS qu’une mention dans les autres dossiers : 

un acte inddit de Docheiariou, de 1262, est sign6 par le protos ArsSnios et, 4 la troiaifeme place, par 
* Mepodie igoumenos ton Rouso(n) &1, 

Par notre acte n° 9, d’environ 1271 si ^interpretation que nous en proposons est exacte, le 

despote Jean Pal&logue frire de Michel VIII fait donner & notre couvent, au lieu-dit ion Pokrentoit 

dans la region de R4b6nikeia( deux eliamps dont Pun mesure environ 40 modioi, et six families de 

par^ques ttrcojjot avec lours biens, payant ensemble un Mlos de dix hyperpres. Est-ce le d6but de 

expansion foncifire du Rossikon, qui n’atteindra d’ailleurs jamais, en terre grecque, des proportions 
considerables? 1 

B> Le Rossikon jnsqa'a la ptriode serbe, 

Quarante ans plus tard, en septembre 1311, par notre acte n° 10, Andronic II, sur la pri6re dc 

ddlivre un Tf5mi^emanifcstation del’int6r6lt;serbe pourle eouventrusscdc ]'Atlioa — 

avaitnerdu dans"0 “■ * T”1 ™V T**™ *k 8vo|“t ™ n«vr*M|W»«. Cellc-ci 
tiui en tint lie oT m®enJ*ie touS 868 tltrcs de Pr°pri6t6a, et deraandait 4 l’etnpercur un chrysobulle 

part deux m6torh,0n &l ■ d<!S moines’lls Poss6daient, et l’empereur leur confirme, d’une 
Kalamaria 1’ t ^ 7 ^ Samte^Z6naWe dans Thessalonique et la Toumba de Bolbos dans 

Uo»Z2L P r "gridia Pr6s d’Arab6nikeia> dont I’un au moms, d’aprfes sa ddnomina- 

de SaLt rnlr T; rr n,°tre aCte n° 9 (0n notera ^ n’e3t Plus *«“b mention du proasteion 
Saint-mmS trios 4 Pall4n4, objet de notre acte no 3), Les moines afllrmaient qu’ils posslient oes 

quune cop e faMftie de ce m6mo dooumonl LLe i cot oidroi r “T* Doohoiario11' ct ^ n0U8 eig™ 
©eoSioto? lepopivaxos. — Nous no sovons oornmnni ?nt d. , U 8 s,gnaluro grecque suivanto : 6 -rfiSv 'Poua<! 
d Hlfalssos ct Atlioa TModosios concernant un dlffill ?. Zoa[aphou n° 12- avril 1290, aolo do l'dv&qi 
delegation tie Serbos do Chllandar, il cite (1 39) “t'^,o Zoe^E1Pho,1 01 Chilandar : parmi log mombres d'ui 
do 1 feconomo du paramonast6rion Xyiourgou ? Cola nous 4 7“P°WovVs ©atraafcmxitov. S’agirait 

{2) Los incursions Catalanos on furonl ,1 ? ?U iraP08aibl° 4 «Ue date. 
Sur los Catalans ot l’Atlics, cf, on demior llou Lavra IV Chrnnoi°Stf vralaemblabl° (of- Soloviov, Jffisioire, p, 223-5224 
do Salnt-Pant6166m4n par les Catalans, on 1309 of Mlrtann P' ^ S5,'ltEt en Parliculi°r sur le sac ot l’inoend 
ratova Kolalansko Kompanijo, ZHVI, 19, 1980,'p 2&U273 cf p 200^' 2 t Je arhloPi3koPn Danilo II kao Izvor s 
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bions diji on vertu d un chrysobulle de Michol VIII, puis qu’ils leur avaient dt6 «enlev<5s » (1. 46), 

et enfln rendus par un proslagma d’Andronic II (antfirieur, done, & septembre 1311), toules pieces 

peiduos pour nous, sans doute dfitruites dans l’incendie. Ce document nous donno ainsi la totality de 

la fortune foncifere du Rossikon hors do l’Athos on 1311. II est, h ce point de vue, confirm^ probable- 

ment en 1320/21 par Xdropolatnou n° 20, 1* 52, qui fait 6tat de « droits des Russos )> & propos de bions do 

X6ropotamou situ6s au nord d’Hidrissos ,' encoro par un acto inedit de Docheiariou, avril 1341, qui 

mentionne, toujours dans lo katfipanildon d’Hidrissos, des bions du Rossikon contigus k ceux de 

Docheiariou ; onfin on 1353, par les lignes 29-30 do notre acte n° 11, sur lequel nous reviendrons, 

ConsidGrons d’abord los mentions des reprdsentants do notre cou vent avant la p^riode serbe. Elies 

sont pou nombrousos, ot il n’y on a pas avant 1316, V. Mo§in a comments un acto du pr6tos Isaac et 

du Consoil, riglant un difffirond ontre Vatop6di ot Esphigm6nou, qui est rev6tu de quarante-doux 

signatures d’Athonites, ot il a notfi quo l’original, qui se trouvorait h Zographou*, porte la signature 

slave suivanto : Makauie monah i dike vouskoyo monastyrije Marija pisah (p. 189), ainsi quo cette 

autro ; Syme6n ierotnonahos mofiis lou Bevidion pneiiuialikos idn B6son Tnavliron kepegrapsa (sic, 

p, 190)* Il consid&ro (cf* p* 191) quo «la signature do Makarios, hidromoine du monastfere russe do 

la Sainto-Marie» concorno lo monastfcre do Xylourgou (on so souvient qu*il 6tait sous le vocable 

do la Thiotokos), ot quo cello do Symfion, hidromoine do Berroidtou, qui estnommd pneumatikos 

t6n R6s6n, prouvo que lo monastic do Berroidtou appartonait alors aux Russes». La premidro 

affirmation, qui supposerait la persistanco on 1316 (Tun cou vent do Xylourgou dtrangement nommd 

« do Mario »> et roprdsentd par un moine et dikdS du couvent russe, est invraisemblable, La seconde 

no correspond & rion de ce quo nous savons de Berroi6tous* La tradition fort embrouillde do ce 

document a dtd ddm&ldo, autant que faire se peut, par son dernier dditeur, J. Lofort, dans 

E&phigmdnou* n° 12, Cotto Edition, qui est Celle qu’il convient main tenant do consul ter, et qui repose 

sur Toriginal de Vatopddi, donno do la fagon suivanto la signature do Makarios (1, 141) ; Maharie 

?nonah i diked mavlisoue roushogo nianastyi'ja i polpisah. Sur l’dnigmatiquo mw/isowc, apparemment 

mal plac6, mais qui a chance do venir de gapTupSo, cf, i&icl., p* 89: n’est-ce pas Porigine de Timpossiblc 

Mavija de Addition Mo§in? Quant h la signature de Symdon, olio so retrouve, mais en grcc, dans 

1*Edition Lcforl (1. 168) : Svjgstbv lepigdvAx&S (x6vv)c too Bepvj&tou 7uve6paTY)>co); twv Pouaeov 

papTLpoiv uTteypa^iX. Elio dtablit, eortes, l'existence d’un dtablissement dit Berroi6tou on mai 

1316, on accord avec notro Appendice II, qui ost de 1312, mais ellc no prouve pas qu'il appartonait 

aux Russes, Symdon ayant pu, par exemple, dtre pneumatikos du couvent russo avant do devenir 

reprdsentant de Berroibtou, ou encore 6tre pdre spirituel des Russes tout en dtant higoumdne de 

Berroidtou, oncoro que ces situations ne soient pas frdquentes. Bref ce document nous apporte, 

pour ce qui nous concerno, la mention cl’un Makarie dikdd du Rossikon on mai 1316, et d la meme 

date cello do Symdon qui dtait ou avait 6t6 pneumatikos des Russes* 

Deux autres noms nous sont connus pour cette dpoque4 : Louka signe en slave on 1322 un acte 

du pr&tos Isaac (Chita?idar n° 77, 1, 73) comme ehigoumdne du mona&tdre russe & ; ot Jean (loan1 * 3 4) 

(I) MoSIn, Aklii n° 6, p. 185 sq. 
<2) Mais U cat absent de f6ditlon (Ids actcs do Zographou* 
(3) Cf, los notes in notro acto n° 4, ot pour unc Gpoquo plus basso, notre Appcndtco II; pour un dfidoubiemont 

possible, mais anclon do ce monastic, of. PrdtatoTii p. 87, 
(4) Rappolons quo ChUandar n° 137, do 1348, qui porte la signature d’un roprfisontant du Rossikon, est un faux. 

QuanL in Paoto do ChUandar 6dit6 par MoSIn-Sovre, Supplemenfa, n® 7, de juin 1333, U donno ia composition d*uno 
commission qui comprond 6 twv 'Peocr&v Tt[ii6TaTo<; mais n*en llvro pas ic nom. Signaions encore 
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signe en slave un acte inddit de Vatopddi, en mai 1325, comme « higoum6ne du monastfere de Saint- 
Pant616fem6n ?. 

G. La piriode serbe. 

. Noua sommes 4 1,aube de la pdriode qui, dans l’histoire de l'Athos, est caractSrisde par 1-influence 
croissante des princes serbes1, 

I. Gonsiddrons d’abord oe qu’apporbent lea docuinenbs de langue grecque pour l’histoire ou la 

prosopographie du Rossikon. G’est en dficembre 1350 que 1’on a proposd de placer Lavra III n° 12-9, 

par lequel Jean V fait metbre un cerbain D4m6trios Kdkalas en possession de divers biens, dont 

(L 7-8) %iou peplSo? > fyc*. dc, xcoplov t&v "Aytov Mapavra -f) aeSocapEa pov?) r&v 

Peidtov. Saint-Mamas, assez souvent citd dans les dooumenbs aconites’*, se brouve dans le kat6pani- 

kion de Kalamana, pres de 1’ancienne Olyntlie, 4 la racine de la presqu’ile de Pallfenfe. On se souvient 

que le couvenb du Thessalonicien avail quelques biens dans cetbe rdgion. II ne serait pas surprenant 

quele Rossdcon ait cherchS 4 lesdbendre. Aucune pi6ce authentique (mais cf. Appendice III, D, in 
fine) ne mentionne Saint-Mamas parmi les biens du Rossikon. 

Notre acte n<> 11, septembre 1353, nous conduit plus 4 l'est, vers le Strymon, ou va surtout se 

dfivelopper la modeste fortune foncifere du couvent. Par cet acte, Jean V, qui reconnalt que le 

monastdre de Saint-Pant6164m6n, dit des Russes, a grand besoin d’aide, lui fait une sdrie de donations 

« ans a rdgion du Strymon », et en m6me temps lui conflrme ses possessions anciennes 4 Thessalo- 

mque et dans les regions de Kalamaria et Arabdnikeia, c’est-4-dire ce qu’dnumfirait en septembre 

1311 le chrysobulle d’Andronic II qui est notre n« 10. Quant aux « donations» nouvelles, on constate 

que les unes flgurent dans l’acte serbe n<* 1, chrysobulle de DuSan de juin 1349, et les autres dans 

1 acte serbe n° 2, qu. est une redaction interpolde et un pen plus rdcente de 1’acte prudent. D’ou 

1 faUt C°n“ Ure q“6 Jcan V ne fait en r6alii4- couleur de donation (car il ne pent renoncer 4 la 
souverainetd sur 1’ensemble du territoire de l’empire), qu’avaliser, certainement 4 la demande des 

moines, des donatmns qui en rdalite leur venaient. en totality ou en partie, des Serbes. Elies se 

situaient dans le katdpanikion de Zabaltia (Parastrymonon) et dans celui de Serr4s, et plut6t dans 

la basso va 16e de 1 AngiWs (Panax) que dans celle du Strymon. II s’agissait done de regions se trou- 

vant sous 1 autonW effective des Serbes, et e’est sans doute pourquoi le chrysobulle de Jean V ne 

donne n. la superffme des biens, ni le montant de la rente : de ce fait, 1-importance economique 
de ces donations nous Gchappe, 

, , C e.St IS ,?.eme r^gl°n. de Zabattia efc de 1’Angitfi3 que concerne, cinq ans plus tard, en 1358, 

d Anna T°rniklna aux fr6res Alexis ^an, qui fait 1'objet de notre acte n<> 12. Mais, 
comme on le verra par nos notes 4 ce document, il n’est pas possible de savoir pourquoi, alors qu'il 

Iro^/rotr^^ qul 08t pout'fitr6 do 1333' concorna lo terrltoiro allionilo, mentionne 

N. Oikonomldis, 01 moina Stofan Duian, of. Sou 16a, DuSan. cf. on dernier lieu 

srsdarSrprti0’ a“ * - 
a.v, sSit Mamas, at carte 8 ' P‘ ^ P°Ur 1,emplaocment> lbi<1’ II; Lefort, Chalcidique Occidevtale, 
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intdresse les fondateurs du PantokratAr et le PantokratAr lui-m6me (1. 16-17), il so trouve en original 

au Rossikon. Doit-on supposer au moins une intention de donation de la part des b6n6ficiaires, 

hypotli&se appuyde par le fait quo nous sonnnes dans la mSme r6gion que des biens coneern6s par 

notre acte n° 117 11 ost alors h pensor que cette donation de la moiti6 de Bcltzistha, d’abord par Anna 

Tornikina h Alexis et Jean puis par ceux-ci (ou le survivant) au Rossikon, ne regut jamais d'eflet, 

en raison des circonstances historiques. Du moins Beltzistlia n’est-il mentionnG nulle part ailleurs 

dans notre dossier, ni dans les documents actuelleinent connus du Pantokrat6r. 

Les acquisitions du Rossikon hors de l'Athos s’accompagnent bientdt d'accroissements h 

PinUrieur de PAtlios. Nous apprenons par notre acte n° 13 que le pr6tos Antoine, connu en 1348, 

lui avait donn6 & titre de monydrion I’ancien couvent du Sauveur de Katzari, ruin6 par des raids 

turcs : c’6tait h coup sfir une donation importante. Nous apprenons encore par notre acte n° 14 

qu'en janvior 1366, le prStos DorothGe et les officiers de la donnent au Rossikon, qui ne d6tient, 

nous dit-on, qu’un petit nombre des lcellia de Kary6s, et qui inanifeste les meilleures dispositions 

pour les autoritds alors serbes de TAtlioa, Polivaie du papas Korn&lios et ses d^pendanees, afln 

d’assurer le luminaire de P6glise de Saint-Pant6166m6n, 11 est priSvu que, selon un proc6d6 de culture 

frequent, les moines pourront aussi planter une vigne dans cette olivaie. Dans la m&me annfie 1366, 

en novembre, on trouve la signature slave de Phi6romoine Evtimie, proliigoumine des Russes, 

au has d’un acte du prAtos DorotliSe (Chilandari n° 152, I. 50). 

II faut attendro la nouvelle Edition des actes de Ghilandar, pr6par6e par Fr. BariShS, pour 

interpreter deux documents conserves dans les archives de ce couvent. D’abord Pacte n° 153 Petit, 

de ddeembre 1370, par lequel le protos Sabas et le Gonseil orctonnent aux moines russes de restituer 

h Ghilandar un bien qui leur avait 6t6 injustement c6d6 par Laskaris : il y est fait 6 tat de la detention 

abusive d’un chrysobulle par le inonast&re « des Russes», «ainsi que le rcconnut dans les larmes 

Pauteur de la fraude, le inoine Michel » (1. 6-8), lequel 6tait done du Rossikon. Puis Pacte n° 155 

Petit, de juin 1374, par lequel Constantin Laskaris donne « aux moines du monastfcre sous le vocable 

du saint et illustre indgaloinartyr et guSrisaeur Pant6l66m6n surnomm6 des Russes» (1. 5-8; cf. 

k 37 et 58) le chOrion Mrcp&mTCa rcepl t?)V STpoii(JL7UT£av euptCTx6p,evov (1. 20). Si nous somines bien 

dans la valine de la Strumica, e’est de loin la plus septentrionnale des possessions macidoniennes 

du Rossikon connues par les sources grecques. Mais nous n*en avons aucune mention dans ce dossier. 

C’est enfin un acte r6v61ateur de la situation en Macedoine 6 la fin de cette pdriode que notre 

n° 15, aoilt 1375, Il concerne un bien sis & Atzista, mentionnd dans le chrysobulle de Jean V 

de septembre 1353 qui est notre n° 11. Nous apprenons maintenant que ce bien avait autrefois 

6t6 la propri<$t6, par donation impdriale (d’Andronic IH7), du grand li6tairiarque Michel Kabalaris, 

puis de son fils, Alexia Pahkdogue. Ce dernier avait dti Pabandonner pendant Poccupation serbe 

(comme Anna Tornikina et tant d’autres), et les Serbes Pavaient donn6 au monast&re des 

Russes « parce qu’il avait \& quelque bien auparavant ». Le Rossilcon en avait obtenu confirmation 

de Pempereur Jean V Paldologue, par un acte qui a chance cPdtre notre n° 11, dont nous avons 

parl6. Maintenant, la domination serbe ayant cess6, Alexis P apologue, cn vertu d’un horismos 

de Jean V qui autorisait les propridtaires h$s6s pendant Poccupation serbe h recouvrer leur 

bien sous condition de prfisenter des titres valables, voudrait r6cup6rer Atzista ; mais pendant 

sa captivity cliez les Turcs il a perdu ses titres de propria, tandis que le Rossikon peut 

presenter le chrysobulle de Jean V, De ce fait Alexis est forclos, et n’a plus d’autre issue que de 
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traiter avec Ie couvent. Par un aofco dtabli 4 Karyds, il lui abandonne son bien, en dchange du service 
d’un adelphaton, 

Telles sonfc les donndes fournies par notre dossier grec. Elies ne sont gudre compldtdes par les 

archives grecques connues des autres convents. Nous n’y trouvons 4 citer que l’acte de Chilandav 

n° 151, d'octobre 1366 : c’est un acte du tribunal eccldsiastique de Serrds, qui parmi les membres 

d’une commission nomine <1. 62) t6v U tcov 'Pouoffiv xup Hcoctav. Cet Isaias dtait un serbe, ami 

de Dugan, qui en avait fait un higoumdne du Rossikon : avant 1355 par consequent, et m6me avant 

juin 1349, comme 1c suggdrent les deux premises pieces du dossier serbe. Personnage important 

et influent, Tsaias sera membro de l'ambassade qui se rendra en 1375 4 Constantinople pour traiter 

de 1’union des deux figlisesi. Cependant, scion S. Cirkovid (of. ci-dessous ses Notes 4 l'acte serbe 
n° 3}, Isaia n’aurait 6t6 higoumfine du Rossikon que jusqu’en 1366. 

IT. Ceci nous conduit 4 notre dossier serbe. 11 n’est pas de ma competence de l’dtudicr, mais 

les analyses et notes de S. Cirkovid (ci-dessous, p. 155 sq.) procurent sur son contenu les indications 

essentielles. Cast un groupe de quinze documents, dchelonnds de 1349 4 1427/29, dont d’ailleurs 

cinq {n083,4,5,10,11) ne coneement pas directement le Rossikon, mais se trouvent dans ses archives 

paroe qu’il s’agit de biens venus ensuite, au moins pour un temps, dans la possession du Rossikon, 
ou pour boube autre raison inconnuc de nous. 

Le plus ancien de ces documents cst un chrysobulle de Dugan du 12 juin 1349 dont nous 

possddons un exemplaire qui est peut-Stre I’original (Acles series, no 1) et une version interpoldo 

(n 2) En relation, 4 coup sfir, avec la mission et Hiigoumdnat d’IsAiAS, il donne au Rossikon une 

sdne de biens qui so retrouvent en 1353 dans le chrysobulle de Jean V qui est notre acte grec n° 11 : 

ce fait supposer 4 S. Cirkovid que l’exomplaire interpold au moins est postdrieur 4 cet acte de 

ean V. Or nous avons difc plus haut que ee dernier, sous les apparenccs d’une donation, ne devait 

Stre qu une confirmation des donations de Dugan, que les moines russes prirent la prdcaution de 

miian er l'empereur grec, Quoi qu’il en soit, et comme lo montrent les notes qui accompagnent 

ci-dessous ees deux documents, il s’a git de biens situds dans la vallde infdrieure du Strymon. Ils 

ormen un ensemble probablement important, bien que nous n’en connaissions pas I’dtendue. Rs 

laissent deviner ce que fut l’essor fonder du couvcnt russc sous les princes serbes. On notcra comme 

par icubdrement intdressantes, dans notre acte serbe n« 2, les considdrations prdtdes 4 Isaias sur 
I maepen dance et raubonomie du monast6re. 

L’exemple de Dugan fut suivi par les frdres UgljeSa et Vukagin, en 1366 : cf. les notes 4 notre 

ac e ser e n® 5. Puis par les princes Dragag : nos actes serbes n°» 6 (1372-1375) et 7 (1376/77) 

enfc les donations faites au Rossikon par Dugan et son fils Urog (mais la liste n’en coincide pas 
avec celles des documents nos 1 0t a, ce qui fait probl6me)i efc y aj()ufcent une s6r;e 

trdrenUifmMso^araio^^^ ‘IU'? parUr do oet h^oum6nat d’lsaioa • les Sorbos pfind- 
d'lsalos, aprfcs t'ddition procurfio par N Dudid ^ivnt^nJ1 *! mois 11 "e donno P®8 de r<Mdrenccs aux sources. Sur la Vio 
V. MoSln, Zitie starca P ‘.‘‘f™ Is? Glasni,t SUD> 1884, p. 63-77), cf. surloul 
Jugostauil, 3, Belgrade 1940, p 125.107 Cf nll<f,i sbornilc Russk. Arheol. obiieslva v korol. 

1051, p. 461-482 ?%. StSvii Uloaa slnrcn t= n!', ‘ 7.' DCr Vat0r d0s Staroz Isa,as' 44 ^ Da!0erJ> 
£kolu (piSs* fr. : i Lo rfllo do starao Tsaia rinnn 1 / 1 pr^11^on^11 Bvetogorsklh tradioija u moravsku arhitoktonsku 
Morava *), ZEVI, 3, 1955 n. 221-232 i n Mn ran! 01 ,CCS t'racit on3 athonites dans l’dcolo d’architccture de la 
une dtudo particulars, mais qui doit "fitre fondde*oonsiddrablo, d’Isaias ft la Idle du Rossikon mdritorait 

car olio cslenroiaUondtroiloavccl,histolr() defilSKlisosarhrP'tTnt|SUr ‘*0C"nJienl®ti<m el la bibliographic serbes, 
de V. MoSin oat encore aujourd’hu. d“ ChIl!mdar- L° m"6’dlfi Cl'desSUa’ 
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et de villages, parfois qualifies de dAscrtAs, qui pour la plupart se trouvcnt dans la region de Strumica. 

Le prince Lazar, par nos actcs serbes n°« 8 et 9 (1380/81), fait donation au Rossikon, qu’il appelle 

«Rusi», de PSglise du Sauveur A Hvosno, au nord de Pe6, et confirme des donations faites b ce 

monastAre, par son bcau-frAre le fcelnik Musa, dans la region au nord de PriStina. 

La prospAritA du Rossikon, sous une sorte de protectorat serbe qui ne semble pas soulTrir de 

la concurrence de Chilandar, paralt avoir AtA alors grande, et la population du monastAre nombreuse. 

L’acte serbe n° 12, de 1395/96, est un acte de l’higoumAne Nicod^me par lequel pas moina de vingt 

adelphata sont institu6s en favour de la veuve du prince Lazar, Milica (en religion EugAnie), et de 

ses fils Stefan et Vuk, et le fonctionnement de ces adelphata minutieusemcnt rAglA : Tensemble 

de la communautA y Atait engagA, et oe document de rhigoumAne NicodAme nomme le proliigoumAnc 

Stefan, TecclSsiarque Sofronue, et trcnte-six autres moines de tout rang. Le rapport avcc cette 

piAce de Paote serbe n° 13, Amis le 8 juin 1400 par les mAmes personnagcs, A savoir Milica-EugAnie, 

Stefan et Vuk, pose un difficile problAme : on se reportera aux notes mises A cet acte par S> Cirkovifi, 

qui est amen6 b supposer qu’un autre acte de donation des mAmes princes, perdu, serait b 1’origine 

du n° 12 et des vingt adelphata, comme scrait ausai perdu au moins un acte de donation du prince 

Lazar autre que ceux que nous connaissons, car ici la liste des biens venant de lui est plus riche. 

Nous n’avons plus cnsuitc que deux actes serbes. L'un (n° 14) Amane de Phigoumfene Ilarion, 

qui Paurait 6mis entrc 1402 et 1422, et inatitue des adelphata, Avidemmont en contrepartie de 

donations, pour le seigneur Veselko et ses frArcs. Lui aussi donne la composition de la communautA, 

et nomme le prohigoumAne NicodAme (que nous avons vu liigoumAne en 1395/96), le proliigoumAnc 

Jona, Peccl6siarque Jovan, et trente-deux autres moinea : soittrente-aixpersonnes, chilTre presque 

Agal aux 39 de Pacte n<> 12. Or, la comparaison entre les deux listea fait ressortir que 12 noins 

seuleinent sont communs (en supposant qu’il n’y ait pas d’homonymes) : joint au fait qu’un pro- 

higoumAne Jona, dont l’liigoumAiiat doit done se placer entre NicodAme et Ilarion, apparaU dans 

la seconde, cola tend A renforcer HiypothAse de S. Cirkovid que co n° 14 doitse placer plus prAs de 

1422 que de 1402. Cola rend, d'autre part, probable que dans un acte d’oetobre 1400, Atabli en 

deuxexeinplaires destinAs b Dionysiouet A Saint-Paul1, la signature slave d’EnPHANE, prohigoumAne 

du Rossikon, indique un higoumAnat antArieur A celui de Stefan, copendant que la signature 6gale- 

ment slave d'un Nicandre n’est pas celle d’un liigoumAne, mais d*un moine du Rossikon, celui-lA 

mdme qui figure en tAte do la liste des starec en 1395/96 (acte serbe n° 12). On scrait alors conduit A 

proposer, non sans beaucoup de reserves, la succession suivante : Isaia (attests de 1349 A 1366?), 

firiPHANE (?), Stefan (proliigoum&ne en 1395/96), NicodAme (liigoumAne en 1395/96, proliigoumAnc 

en 1402-1422), Jona (prohigoumAne en 1402-1422), Ilarion (liigoumAne en 1402-1422, probablement 

plus prAs de 1422). Insistons cependant sur le fait que la place d’Epiplianc et de Jona demeure 

douteuse. 

Nous sommes prAs de PAcroulement de la puissance serbe sous les coups des Turcs, et de la fin 

de la pAriode serbe dans l’histoire du Rossikon. Le dernier de nos nctes serbes (n° 15) a AtA Amis 

(1) Los doux exomplalros so trouvonl mointenant A SainL-PauI : cf. les indications donnCos par OlkonomidAs, 
DionyatoUj p, 14 n. 48 el p. 205-200, ainsi que le tableau p, 200. L’aeto deslinA 6 SaLnL-Paul porlc los signatures do 
Nlkandros ol d’fiplphanios, male cotto dcrni&ro manque dans roxemplairo destinfi A Dlonysloith — On prendra gardo 
quo l’acle connu par Chr. KL6nas, *0 7rpwT0$ toG 'Ayfoe "Opous ^ Mdcq ^ Stivers* 6, 1929, p.233- 
281, cf. p. 273-276, n° 27, sol-disanl do mal 1399 el d‘un prGtos Isaac, esl un faux; 11 parte (communlcaLion do 
N. OlkonomldGs) la signature slave : DANILA loromonah Igoumon Rouskl. 
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sl?p.n?i,»aAk0V“ 'TT 1427 * «■»“ S. CirkoviS. L. eouveut d. 
Saml-P.nWWtato «v»,t .1 or. perdu, du hit de I'evunc des Turn, une important. partie de ... Men. 

” territo,™ sorb. : Djuradj Iui »nl,™ la possession, .1 I’imn,unite partielle, de eeux m,i sont 
eneore I autontd aerbe. II lu fait aprts avoir ,et„ |. vi8itc de ,.higomn6nc 

etarec Mam, flu. eat ClmritUn J Notre .cte greo no 19, d'uvril 1422, eat dtabli pa, l«” ™„6 du 

D°“r'Z r1^'hlE°ura4n'"iu:ta: 

d. uttae u„ ta m di v«^;;M'Zs™'e;1 si^. “ "rp" 
„„ ,Io ,. . , P ai’ ae tevner I4d8, par le prolugoum&ne Chariton. Ainsi Chariton est 

grecno^eTflwieTldjSsfo-l1101! dT',S ^ ^ inCOnnUe comPrise entre 1422 (notre acte 

Lea de L °° “PCUMtre dea *'“di 

D. La fa i, fa pdriode mba-byzanlim cl les iibak dc la daminaticn Imqac. 

au„,t“dPr0tMt”n S‘rbe “r R°SSik0" 8'CSt 4 »P«- par uue iuterveutiou auptos des empereurs grecs En octohi-n idtrifi „n 1 venuon 
ordonne de remrHm „ ™ t ’ P ' Pragma qui est notre n» 16, Manuel II 

athonitcs avaient 1 ' ^ J^™11 C eS U3S6S dlfc de Saint-PantdlWm6n j, 6 Lemnos ou les monasteres 
homtes ova ont depuis longtemps comment d'acquirir des biens parfois considerables une terro 

d etendue d’adleurs modeste trois 7Pimnrin Ti r, , , uaiuwdmLH, une terre 

rz:™ 
3“ d. IT d 1 7tr6 “vai“nt P"“ '« LW d’exficution par lee reconseurs de Lemnos est notre n° 17 de inin \A(\n „* n ... . 1 

couvent 748 modioi de terre en 21 parlies “ V6rra qU eSt’ment aV°ir remis °u 

COn7^\ICS brS ^ R°SSik0n h°™ de rAth°S' a ne ™ J™ ™ 
pfaiwfe si critique nour Serbe' est not,ie acte n° 18, de mai 1419. Dans cettc 

et pour bien dcu de 1 1 T‘ °me’ ° SCU ° r,5SIOn 04 leS Afchonites pouvaient encore ptofcendre, 
: *»r**™*» ^ ,a presqU'ilc 1^ i panj. 

biens 7 * PU'S d* A"dr-i° Pa^e, attribuent des 
des revenus h plusieurs monasteres. Que le Rossikon nni . , i 

chrysobulle sextuple de Jean VII (Laura III n° ,«i 2 t P C°mpnS da"S ° 
d’Andronie i i’« v,i i ’ 1^®)» obtienne maintenant une importante donation 

e r;: riotrion ^ tom., 

’'“sr.T**6viws 4 
Byzantina aont pnonv* no uT ^ , e d cet acte»la g^nde precision avec Iaquelle les 

notre acte grec no rt ^ * ** 4 Un travail de ^od<Ssie- R^PPelons pourtant que, par 

de Sri^LSwo- taV1h0W,PTB0M de dater dG 1044’ CSfc faUe 13 dai‘miteti0n d’un 
Pall6n61 aPPartCnant 4 S-^ant6.«m6n tou Sphrento.. 

qui togie un diffdrend de trZZ 
apporterien «nif 1.™ n . ssikon et Kutlumus ii propos d’Anapausa, ne nous 

qu.tr.Wdix un. Notr8“„" "*, ^ -«■ W dWirou 
nous l'ovons dilk dit u i • I4S2’ “*l 1,1l,M “Utnlotrl. Non seulomoutil nouslivro, ooinnis 

1. mouaZ us! 11 ,8°“n,S" dC‘ R“S”S 4 d»te- C“™4'< i — il montro 
nionaMere «... prosper, pour vomer i Alypiou douse litre, d’orgont en Sobuugo do kusog. do .. 
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marine de Kal6 Agra ; et surlout on y voit les moinea d’Alypiou consid6rer ceux du Rossikon comme 

«puissants et en 6tat de leur prater aidefl, ta/upo^ xai Suvapi^vous; pov)0?)crca (1. 8 ; cf. 1. 24-25}. 

Ensuite nous n’avons plus, jusqu’& la fin du xv° sifecle, aucun document grec. Cela ne signifle 

sans doute pas que le monastfcre 6tait en dficlin : au contraire, la frequence accrue de ses mentions 

dans les archives d’autres convents fait penaer quMl 6tait actif et peuplA Voici les aoms que nous 

avons relev6s, Jean, eccl6siarque du Rossikon, signe en grec Laova III n° 158 en juillet 1405 

(>Ito6civ7)<;) et Kultumus n° 43 en aofit de la mSme ann6e (>Icodtvv>]^)* CiiAttiTbN, que nous venons de 

voir higoumene en avril 1422, signe en slave comme higoumene un in^dit de Saint-Paul en-mai 1423, 

et comme prohigoumfcne un inSdit de Vatop^di en f^vrier 1438 : esLce le mfime que Ton trouve 

encore en janvier 1449 dans un autre in6dit de Vatop^di? DorothtIe signe en grec, comme pro- 

higoumene dcs Russes et dikaiou d'Esphigminou, un in6dit de Docheiariou en juillet 1424 : est~ce 

un pr6d6cesseur de Charit&n? Un acte slave de Vatop^di1, do Mvrier 1438, porte les signatures 

de riiigoum&ne Poimen, des prohigoumfoies GiiaritOn (cf, ci-dessus), Moise ot Mattfei (Matthieu), 

et de cinq moines : Pccctesiarque I6an (difT6rent de celui de 1405?) ; le proeccI6siarque Benedict, 

Phi6romoine Roman, et deux g6rontes dont Theodore. II est impossible, sans nouveaux documents, 

de reconstituer fiordre dans lequel se sont succ6d6 les six higoum6nes connus dans la pSviode 1420- 

1440* 

Une assez longue coupure correspond h la chute definitive de Byzance* Les mentions repronnent 

avec Malaciiias, qui fut peut-Stre deux fois higoumene, h moins qufil ne faille le dddoubler pour 

r6soudre une apparente contradiction : il signerait en eftet en grec, comme prohigoum6ne, un acte 

de Chilandar en 1466/67 (MoSin-Sovre, Supplementt n° 12), et comme higoumfcne Dionysiou n° 31 

en juillet 1472. L’hi6romoine Sis6^s signe en grec (S^o-ie^) Dionysiou n° 34 en janvier 1481. Le 

starec Serapi6n signe en slave Kaslamonilou App. III en juin 14832. Un in6dit dc Docheiariou, 

qu’il faut placer entre 1483 et 1496 (c’est un acte du prOtos Ignatios), et stirementplus pr6s de 1496, 

est sign6 en grec par les repr6sentants du Rossikon Euthyjme et Badylas ; ce dernier signe Agalement 

en grec, comme g^rontas, Dionysiou n° 36 en 1493/94, ct en slave, comme starec (Vavila), un inddit 

de Docheiariou en 1504/05, Entre 1494 et 1496, les actes de Dionysiou n00 37 et 38 sont signfis en 

slave par un m&ine higoumene, qui 6erit son nom la premifere fois Efbosin, la seconde Eveiesin, 

En inai 1496, Joseph signe en grec (twv ‘Poucrfflv) Dionysiou n° 39 ; ii signe en slave, comme starec, 

un in^dit de Docheiariou de mai 1496, et en 1503 Dionysiou n° 42 (qui ne porte pns moins de huit 

signatures slaves), Gitons pour terminer PaIsios, qui signe en grec, comme higoumene, un in£dit 

de Vatop^di de mai 1499 ; deux ans plus tdt, en 1497, il &’6tait rendu avec trois moines du Rossikon 

i la cour de Moscou3, 

(1) Cf. Prdlalon, p. 141, n° 84 ot note 307 a, L, Mavromatia, Un aclc slave do VatopGdi, Iltlandarskl Zbornikt 
4, 1978, p, 137-130 (oft I’on corrlgera, p, 137, 6947 et 1439 on 6046 et 1438). 

(2) La confirmation do cot acto par le prfltos Sabas, on 1513, ost signfio par lo starec Symfton (/ftH/nmouftoii, 
lac. cit., ancicnncmont Zoftraphou n° 55). 

(3) Soloviov, Hlstoires p, 228 ot n, 4, Nous n'avions pas 6 traitor, puisquo notre dossier rTon porte pns lo trace, 
doa rolations du monast&ro russe aveo lo monast&ro bulgaro do Rllo au xv° stocle : cf, N, DylovsldJ, Dogovor 1466 goda 
mofcdu bolgarskim rylskim monastyrem 1 obilorju PanLoIoJmona-Russlkom no Afono, Eludes balkanlquest I960, 
fasc, 2, p, 81-08 ; I, DuJSov, Ruskij PanLolojmonovskIJ monaslyr* na Afono kale centr russko-bolgarsklh svjazoj v period 
srednevekovija, AnlWrtcJa dvcunosl i srednie veka, 10 (Melanges M. Ja, Sjuzjumov, Sverdlovsk 1973), p. 95-98; 
N, M. Dylevskij, Porvaja rusakaja publikoeija dogovora 1466 g, mcfcdu bolgarskim rylsklm monastyrem I obilorju 
Panlelcjmona-Russikom na Afono, Eludes balkaniqucs, 1076, fasc, 4, p, 110-115. 
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Recapitulation prosopographique 

I. La Thiolokos de Xylourgou oa da (des) Russe(s) 

1016 f&vrier GErasimos higoumfene p. 4 
1030 fEvrier ThEodoulos higoum&ne p. 5 
1048 mai Idannikios higoumene p. 5 
1048 mai Nicodfcme hiEromoine p. 6 
1048 mai Joseph moine p. 5 
1070 novembre Basileios? higoumdno? p. 5 
1081 avril Kyriakos hig*? moine p. 5 
1142 dScembre Christophore higoum&ne p. 5 
1169 aotifc Laurentios higoum&ne p. 8 

II. Sainl-PanUlHmdn du (des) The$$alonicien(s) 

998 septembre 

1009 avril 

1013 avril 

ca 1030 

1030 f6vrier? 

1056 aotit 

1056 septembre 

1057 mai 

? 

? 
? 
? 
? 

1066 avril 

1070 novembre 

1080 octobre 

LEontios 

L6ontios 

LEontios 

Eustrafcios 

? 

M&trophane 

M&trophane 

M&trophane 

[ThEophylaktos 

LSontios 

Euthyme 

Jean 

Sabas 

TlnSodose 

Th6odose 

Thdodose 

higoumtne 

higoum&ne 

higoum^ne 

higoum&ne 

lug.? 
higoum&ne 

higoum&ne 

higoum^ne 

ancien higoumfcne] 

higoum&ne 

hiSromolne 

hifSromoine 

hi&romoine 

higoum&ne 

lugoumdne 

higoum&ne 

P* 6 
p. 6 

p. 6 

p. 6 

P- 7 
p. 7 

p. 7 

p. 6,7 

P- 7 

p. 7 

P- 7 

p. 7 

P- 7 

p. 7 

p. 7 

p. 7 

1169 aoflt 

1262 

1316 mai 

1316 mai 

1322 

1326 mai 

avant 1349 juin 

1349 12 juin 

1366 novembre 

[1366 

III. Sainl-PcmUltem6n des Russes 

Laurentios higoumene 
Mefodie higoum&ne 
Makarie dikai6 
Sym6on pneumatikos 
Louka higoumfene 
Jean (loan*) higoumene 
Isaia higoum&ne 
Isaia higoumdne 
Evtimie prohigoumfene 
fin de l’higoum6nat d’laaia ?] 

p. 8 

p. 10 

p. 11 

p. 11 

p. 11 

p. 11 

p. 14 

p. 14 

p. 13 

p. 16 
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1370 dficembre Michel ? p. 13 
avant 1400 ootobre iSpiphane higoum&ne p. 15 
1395/96 Nicod&me higoumdne p. 15 
1395/96 [Stefan prohigoumdne] p. 15 
1395/96 Sofronijc eccldsiarque p. 15 
1395/96 [36 autres moines dnumdrds dans 

1400 ootobre 
cet acte serbe n° 12] 

[iSpiphane prohigoumdne] p. 15 
1400 ootobre Nicandre moine p. 15 
1405 juillet, aotit Iovan eccldsiarque p. 15,17 
entre 1402 et 1422 (plus 

pr&s de 1422) Ilarion liigoumdne p. 15 

entre 1402 et 1422 (plus 

pr&s de 1422) [Nicoddme prohigouindne] p. 15 
entre 1402 et 1422 (plus 

pr6s de 1422) [Jona prohigoumdne] p. 15 

entre 1402 et 1422 (plus 

pr&s do 1422) Iovan eccldsiarque p. 15 

entre 1402 et 1422 (plus [32 autres moines dnumdrds dans 

pr&s de 1422) cet acte serbe n° 14] 

1422 avril Chari tdn higouindne p. 16 

1423 mai Chari tdn higoumdne p. 17 
1424 juillet [Dorothea prohigoumdne] p. 17 

avant 1430 janvier Nil higoumdne p. 16 

1438 ffivrier Poiinen higoumdne p, 17 

1438 f6vrier [Charitdn prohigoumdne] p. 17 

1438 (6vricr [Molse prohigoumdne] p. 17 

1438 f&vrier [Mattfei prohigoumdne] p- 17 

1438 fdvrier [I6an (Iovan) eccldsiarque] p. 17 

1438 (6vrier [Benedict proeccldsiarque] p. 17 

1438 fdvrier Roman hidromoine p. 17 

1466/67? [Malachias prohigoumdne?] p. 17 

1472 juillet Malachias higouindne ? p. 17 

1481 janvier Sisdds hidromoine p. 17 

1483 juin Sdrapion starec p. 17 

peu avant 1496 Euthyme ? p. 17 

peu avant 1496 Babylas ? p. 17 

1493/94 Babylas gdrontas p. 17 

entre 1494 et 1496 Efrosin/Evresin higoumdne p. 17 

1496 mai Joseph starec p. 17 

1499 mai PaKsios higoumdne p. 17 

P* Lemerle. 



L’fiTAT PRESENT ET LES ARCHIVES 

DE SAINT-PANTfiLEfiMON 

Daux «6jonts an inonosttae, le premia on aeplombre 1968, le second on jnillct 1970 ont 6td 

1968 s™Ct Z’" !Ur P‘““'8“ d“"manls- E"tre «'» deux dates, en octobre 

d« rdcoption to,™””. Th '**““ ,U‘ ‘ “rWn3 dM MUmenU de l’™c«inte el I„ ,all„, 

lliSo™'rP‘ , 108 “"U,e8 ™'”' h*bltte' 1“ <fi«. 1- arcliivee ot la 
q . ouve es mines s ajoutent 4 celles des vastes hfitellerios du xix« allele ciui bordent 

ddbTd'u ZiTTh" “P“t d’“ba”d“” * “ Si“ M8U<re 31 PauP14 (P‘“* d'»n "JlU* moines 

en 1 Lt Un0 Pr“P“ P“ P'”V°“nt*- " ” "»tait P>“ «■ 1968 qu, vingt-deu* 
renouvelS deoilis ■ ph4norata“ no“vea» ™alt de se produire, qni semblo s'Slr. 

relisieux fonpf i 6 PDP petltS contln®ents de moines venus de quelques-uns des centres 
rcngieux tonctionnant encore en D RSS I7nan™}r n i . . , 

jadis1 relevaient1 de Sain^Pa ^ situation des skitea °u 6tablissements divers qui, 

!rc^7^ °U marqUa3ent 18 * I'Athoa. II reste dans lea 
disperses En 1970 le'11 gran nombre d flo>»ologa, contrats d’6tablissement concernant des kellia 

nZZ LlZ vIvariZZ ' 1 TT** ^ P‘“ “>«*- P“ 
couvent du Thessnln • ■ . . sur le site ruin6, mais encore impressionnant, de l’ancien 

r,von8 4 u -zdato ™ -— 
que de mauvais eobt mip n- i a pn re u coeur s, etvisitdl dglisenouvelle, aussi luxueuse 
q mauvais goUt, Nicola, II avail linancSe el ,„i devail 8tre inaugur4e 

IBanZs'pto, Davidh“lTn,f * 1'0b“8W",“ ,’h‘S°“m6m 4t ”«l>i»»"d^ d'alors, le Mm 

*“'tmnver^lea dZinl, HWhi reSPSC“™Tl 4“"°me et » nous . « lacile 

dire que le, notes aient ltd olassd, ftSti! do oha”" 0p”rS ,°H d“ ,’“"ophll,akion- 0n na 'aurait 

‘|,fidili™ d-Kicv' ™18 — *-Z rz: 
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flcation, postSricure k 1873, a 6t6 faite assez attentivemcnt. Les actes se trouvent roul6s en plusieurs 

liasses correspondant, elles aussi, k peu pr&s aux divisions de Edition de Kiev : 

1. une liasse portant, on ne sait pourquoi, le n° 3 et comportant Kiev 1-6 et 8-14 == nos noa 1,2, 

4, 5, 6, 7, App. II, 13, 14, 19, 20; 

2. une liasse portant le n° 6 et contenant Kiev 19-27 (actes impfiriaux) — nos noa 3, 9, 10, 11, 

12, 15, 16, 17, 18 ; 

3. si peu avertis qu’ils soient de l’histoirc de lour communaut6 et du contenu des documents, 

les moines du Rossikon conservent k part dans un cylindre de carton I’actc de 1169 (Kiev 7 « notre 

n° 8), par Iequel l’higoum&ne de Xylourgou «autrenxent dit du couvent des Russes » obtint de 

relever et d’occuper le monast&re du Thessalonicien ; ils savent qu’ils peuvent l’opposer k ceux qui, 

p6riodiquement, 6mettent des doutes sur le caract&'e ancien de I'implantation russe k TAthos. Plus 

curieuseinent ils conservent aussi k part, avec autant de precautions, la redaction moderne du 

chrysobulle d'Andronic II PalSologue (notre Appendice I), sans douto parce qu'il est plus facile 

h lire que Poriginal (Kiev 20 = notre no 10) et constitue un utile inventaire de biens et de privileges 

llscaux adapts au langage administratif turc ; 

4. les actes serbes, moldaves et russes sont roul^s k part et portent, eux aussi, la rSf^rcnce k 

P6dition de Kiev. 

Les notices plus anciennes, tantftt en grec, tantfit en russe, figurant au dos des documents ne 

pennettent pas de reconstituer un classement des archives avant 1873 : il ne s'agit que du r6sum6, 

d’un mot ou d’une phrase, du contenu de chaque acte. Tout au plus reconnalt-on certaines 6critures 

et peut-on supposer, au cours des si&cles, plusieurs rangements difterents. II n*est pas davantagc 

possible de retracer Pliistoire des archives, dont bon nombre de pieces ont dti disparaltre dans les 

incendies ou les p6riodes d’abandon du couvent. Celles qui restent correspondent aux strates 

suivantes : 

L archives du premier monast&re, Xylourgou : noa 1, 4, 6, 7 et 8 (Kiev 1, 3, 5, 6 et 7). Le n° 7 

contient une liste de 14 documents conserves k Xylourgou en 1142, parmi lesquels Jlgurent nos 

n03 4 et 6 mais pas notre n° 1 ; 

% archives du couvent de Saint-PanU166m6n avant qu'il ne soit conc6d6 aux « Russes » de 

Xylourgou : nos n°a 3 et 5 (Kiev 19 et 4); 

34 archives de Katzari, Stablissement donn6 k Saint-Pant616&m6n au xive si&cle (cl. n° 13) : 

notre n° 2; 

4. archives de Saint-Pant61Wm6n apr&s 1169 : nos n°a 9 k 20, mis k part le n<> 12, acto de donation 

de 1358 au couvent du Pantokratftr, dont la presence au Rossikon reste inexpliqu^e. 

G. Dagron. 
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noa 3, 9, 10 et Appendice I, 11 et Appendice III, 15,16, 17, 18 ; serbes 1, 2, 3, 4, 5, 6, 7, 8, 9, 11, 12, 

13, 15. 

Actes concernant les adelphata du monastdre : 

serbes : nos 12, 14, 

Actes ne concernant pas Saint-Pantdlddm6n : 

noa 12, Appendice 11 ; 3erbes 10, 
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ACTES GRECS 





i. ACTE DE VENTE D’UN KELLION 

Ka0ap& TTp^ais (1. 8) ffrvrier, indiction 13 
[TTlTTpAaKOpcV, 1, 9] a.m. 6538 (1030) 

Deux higoumdnes, que Dfim&trios OhaUseus a par testament constitute see reprtsentants, vendent 
en cette quality un kellion k Thtodoulos, higoumfine de Xylourgou. 

Description. —- Ge document n’est pas Poriginal, puisqu'il est tout entier de la mGme main, 

y compris sans doute les signa et en tout cas les signatures, qui ne sent pas imitSes, mais une copie 

proche, sinon contemporaine de l’original, comme le montre Ptcriture : cl, ci-dessous notre n° 2, 

description, Parchemin Spais, assez bien conservt ; 230 X220 mm pour les plus grnndes hauteur et 

largeur, Cinq pliures anciennes, dans le sens horizontal, gtnent un peu la lecture et ont provoqut 

des dtchirures (1, 14, 18-19, 20-21). Le bord droit a 6t6 irrtgulitremenl rongd, et il manque plusieurs 

lettres k la fin des 1. 6-7,14-18, 20. Trou au niveau de la h 4, L'tcriture eat soignte, rtgulitre, ancienne 

((3 couche). Tilde sur les noinina sacra, coupt d’une croix sur rcveijjtotTo; (L 1). Sigle vv pour marquer 

le pluricl vop-tcpLara, L'encre est uniforme, d'un brun fonct un peu pftli 1& oft le parcliemin a soufTert. 

— Au verso : notices modernes, une en slave, deux en grec, 

Album: pb I. 

Edition: Kiev, n° 1, p, 2-9 (= K). 

Analyse. — Signa des inoines Symt&n et Thtoktistos (1, 1), Invocation trinitaire. 

Sym(56n Polios, higoumfene du monastfere de la ThAotokos, et Th6oktistos higoumfene d’Esphag- 

m6nou,que D6m&trios Ghalkeus aconstitu^a ses reprSsentants (dpilropoi) parun testament «ou vert» 

(phanira dialypdsis) (Stabli en presence de. ft notre pfere spirituel » Athanaso [II) higoum&ne de 

Lavra, d’Athanase higoum6ne de Vatop6di et de tous les higoum^nes (1, 2-8), proefedent k la vente des 

kellia, que feu Dfem6trios Ghalkeus a present de vendre, k ThAodoulos kathigoumfcne de la Thdotokos 

de Xylourgou, pour la somme de vingt-deux nomismata slam&na hololracha hbtio$6ttnata (1, 8-12). 

Ay ant re§u cette somme de la main de ThAodoulos, SymA6n et ThSoktistos lui ont remis le kellion 

en pleine et entire propri6t6 (1. 12-17). Malediction contre cello des deux parties qui reviendrait sur 

i'accord conclu (1, 17-19). Mention du scribe, le moine et prGtre Jacob, et date (1. 19-20). Signatures 

(l 20-25). 

Notes. — Vaffaire, Dfem^trios Ghalkeus (patronyme plutftt que nom de metier), propriAtaire 

d’un kellion (ou d’un groupe de kellia, cf. la contradiction entre le pluriel, L 9, et le singulier, 1. 14,15 
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et 16) dont on ne donne ni le nom ni l’emplaoement parce qu’il fetait bien connu, doit fetre un moine, 

quoique ce ne soit pas dit. I! est dfecfedfe (^otxou^voo, 1.10) au moment ou l’acte de vente est dressfe. 

Pour le kellion (ou groupe de kellia) qui lui appartenait, il avait consign^ ses dispositions testamen- 

taires dans un acte (<p«vSp& Stream;, of. plus bin) fetabli dcvant le conseil des higoumfenes (cl. 

-rJi xoivfev, 1. 5), dont les membres les plus feminents sont les higoumfenes de Lavra et de Vatopfedi, 

tous deux nommfes Athanase, personnalitfes d’ailleurs bien connucs. Et pour leur exfecution, il avail 

constitufe deux reprfesentants ou fepitropes, eux-memes higoumfenes. Ceux-ci, agissant conformfement 

aux instructions de Dfemfetrios (6pta0£vT«, 1. 9), procfedent k la vente de son kellion. Il s’agitbien d’unc 

vente rfeelle, puisque l’acheteur, l’higoumfene de Xylourgou Thfeodoulos, leur a vcrsfe de la main k la 

main 22 nomismata : somme felevfec, qui laisse penser que le bien vendu fetait consequent. Le texte 

ne dit pas, parco que ce n'est pas son objet, quelle va etre I'affectation de cette somme, et on ne peut 

faire que des hypotheses sur les instructions laissfees k ce sujet par Dfemfetrios : par exemple, la consti¬ 

tution d’un psychikon, peut-fetre dans les monastftrcs dont les fepitropes sont higoumfenes. L’acte 

de vente estun acte conclu entre moines : on observe qu’il ne comporte aucune clause pfenale (amende, 

rembourscment au double, etc.), sinon la malfediction des Pferes de Nicfee et, par suite, l’exclusion 

de l'fetat monastique pour les contrcvenants, fepitropes vendeurs ou higoumfene de Xylourgou 

acheteur. L’original de la pifece, aveo les sigma des vendeurs et les signatures autographes des tfemoins, 

a da litre remis fe Xylourgou et a disparu ; le document que nous avons est une copie ou un double 

non authentiflfe, fetabli peut-fetre dfes 1030. 

Prosopographie. Citfes dans le corps du texte ; L. 4, DfewfiTRios Chalkeus ne nous est pas 

connu. Mais on connait une pov^ -rou X«7.xfecos, dont Xiropolamou, n° 5,1. 9, montrc que l’higoumfene 

en 1056 se nommait Symfefen. Smyrnakfes (Alhos, p. 102) et Vlachos [Aihos, p. 185,190) saventquc cet 

ancien monastfere devint proprifetfe de Vatopfedi. Du kellion de notrc acte nous n’avons aucune trace 

dans le dossier du Rossikon. L. 2, Sym66n PoutSs est higoumfene du monastfere de la Thfeotokos, 

fepiclfese qui ne sufflt pas pour identifier le couvent. Mais en 1015 un Supeiiv pova^ix; fe AouTpaxY)vfe(; 

6 IToXtr/)? signe un acte du pr6tos Nicfepliore (Dfilger, Schaizkammer, n° 103,1. 43). Sa relation est 

ocrtaine avec le Supsiiv A IIoMt^ de Chilandar, n° 1, et o’est lui qui figure, en 1016, comme 

Supsihv 6 IIoXtTY]? dans Xkropolamou, n° 3 (1. 16), qu’il signe d’autre part (1. 51) Supediv pov«x6e A 

AouTpaKY)vA<;; il est done le mfeme que le Supswv p-ova^ix; 6 Aoutpaxwfei; qui signe en 1001 Valopidi, 

Goudas no 1, en 1012 un acte du prfitos Nicfephorc (Laura® I, n° 17,1. 51), et en'1024 Lavra2 I, 25, 

1. 44. Est-il l’feponyme du monastfere tou IIoXEtou, bien attestfe 4 partir de la seconde moitife du 

xie sifecle? Son liistoire, quireste fe faire (sur son emplacement, of. Smyrnakfes, Athos, p. 56), semble 

avoir fetfe d’abord fetroitement associfec, puis dissocifee de celle du monastfere tou Loulrakinou, comme 

le montre en 1056 Xkropolamou, n<> 5 (cf. les remarques de Bompaire, Xkropotamou, p. 47); of. aussi 

ci-dcssous notre n« 5, Notes (prosop.) k 1. 51. L. 3, ThiIjoktistos, higoumfene d’Espliigmfenou, 

est bien attestfe pendant le premier tiers du xi° sifecle (il fecrivait Esphagmfenou, comme fait notre 

acte): of. EsphigminoiP, Index, s.v. 2 ©efewTioTo;, et notammentp. 30. C’estici sa premifere mention 

comme higoumfene j il est connu comme prfetos en 1035 et 1037 [P to talon, p. 130, n° 12). L. 6, 

Athanase [II], higoumfene de Lavra : cf. Laura® I, p. 49-50. L. 7, Athanase, higoumfene de 

Vatopfedi : il est connu entre 1020 et 1048 (Prdlalon, p. 91 j cf, notre n° 4, Notes (signat.) fe 1. 41). 

L. 10, Th£odoulos, higoumfene de la Thfeotokos de Xylourgou : of. l’lntroduction j notre acte n°4, 
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inai 1048, est un acte de Gr6gorios, liigoumfene de Dom^tiou, pour I&annikios, higoumfene de 

Xylourgou, oft Gregorios rappelle (1. 4-5) que plusieurs ann^es auparavant il a fait don d’un 

emplacement ft titre de psychikon de feu Foncle do Idannikios, le moine Tli6odoulos : il pcut 6tre le 

n6tre* L, 20, le scribe Jacob est aussi eelui do notre n° 2 ainsi que, en 1035, de Laura? I, n° 29, 

1. 18* 

Signatures, L. 20, Gi^rasimos, liigoumftne de ?. Dans Prdlaion, p* 208, Denise Papaehrys- 

santhou a propose de lire Papo^^s %o5pLevo<; 6 too (7rp<iTOu), paree qu’elle estime que la dernikre 

lettre de la 1. 20 serait un alphat et elle fait le rapprochement avec la troisiftmc signature du typikon 

de Tzimiskfts (972) : XpurriSouXoc p.ovaxi><; xcd ^ too rcpc&T^ou) (ibidti p. 214, 1. 163 ; 

DOlger proposait avec hesitation 6 toG 7rpO}T(&cou); pour 1'abnVviation possible de 7rp<oTO<; par 

cf* notre aete n° 4, 1. 40). Mais, si le titre TtpcerSGirepGi; toG npci-rou, d^signant vraiseinblablement 

despr6tres desservant F6glise du Pr&taton, est assez bien attest6 (Papachryssanthou, op. cil,} p* 208, 

en cite les exemples eonnus), eelui d’higoumfene ^oG 7rpciTou n’est encore connu que par Fexemple 

qu’on vient de citer, et on n’en voit pas l’explieation. Nous proposons de lire St[, et do rcstituer, 

plutdt que ou Si^oovo^ 6galemcnt possibles ft cettc 6poquc, Si[xeXoG], monastftre dont un 

higoumftne G6rasimos signe en 1034 Esphigminou} n° 1, 1. 45, et en 1035 Laura? I, n° 29, 1. 23. La 

place de cette signature en t6te de toutes les autres fait quelqiio difficult^, ft moins d’admetire, 

notre document 6tant une eopie, que Fordre des signatures a boulovers6 : le rang (ncuvifcinc) 

de Fliigoumftne de Vatop6di pourrait le sugg6rer, inais ee n’est pas une preuve sufFisante. On notera 

l’absencc de signature du protos (e’est Michel, en d6cembre 1030, dans Laura3 I, n° 28, 1* 18). 

L* 21, Eustratios est presque certainement higoumftne de Saint-PantM6ftm6n : cf. notre Introduc¬ 

tion, p* 6. L. 22, Euthymios, higoumftnc de Saint-Sabas, signe en 1034 Esphigmdnoin° 1 ; 

et en 1035 et 1037 Lavra3 I, n°s 29 et 30. L* 22, Bahtholomaios, moine dc Saint-Jean-le- 

Th6ologue, signe en d6cembre 1018 un in6dit de Vatop6di; le inonastftrc du TluSologue est repr6- 

sent6 par son liigoumftne Sisftfes en 1071 dans Lavra2 I, n° 35, 1* 6L L. 23, Tiieodoulos, 

higoumftne de Saint-Nicolas : plusieurs monastics plac6s sous ee vocable sont eonnus au xi° sifecle 

(Prdlalon, p* 89 et p. 223) ; un Th^odoulos est nomm£ comme fondateur de Saint-Nicolas too 

Xpotroxa^otpou dans Xdnophon^ n<> 1 (1. 131), en 1083 ; e’est certainement notre Thfodoulos qui signe, 

en 1024, Lavra3 I, n° 25 (1. 51) ; en 1034 Flrigoumftne est David (notre acte n° 2)* Gf. aussi notre n° 2, 

Notes. L. 23, Epiphane moine est probablcment Fhigoumftne de Skamandrfoiou de notre n°4, 

1. 42, cf, Notes. L. 24, Gabriel, higoumftne de PhilotliSou, ne nous est pas connu* 

L. 5, (pavepoc StariTTOiau; : testament «ouvert», dont les dispositions sont connues de ceux 

devant qui il est 6tabli, par opposition & ptucrux^. Panni les exemples du xie si&cle, cf. Lavra2 I, 

n° 26, testament d’Athanase de Bouleutftria (cf. 1. 28) ; Esphigmenou2t n° 3, de 1040-1041, est un 

acte par lequel un moine remet ft un monastfere un doinaine qu’il tenait & titre viager de son oncle 

en vertu d’une tpocvepA StaTG7Ucocr^ de celui-ei ; etc* 

L. 11-12, vo[jt(cr[jtaT« cnrifyeva fiX^Tpaxot n<d f)Xtoo£X7)vST« : Fexpression d£signc des nomismata 

neufs, dont la frappe est rest6e nette (hololracha), de bon poids (hislamdna par opposition aux 

tdlarUra plus 16gers), 6mis par Basile II ou Constantin VIII, oh le nimbe du Christ est accompagni 

de deux croissants ou cercles repr^sentant sans doute le soleil et la lune (MliosdUnala) ; cf. 

Ph. Grierson, Catalogue of the Byzantine Coins in the Dumbarton Oaks Collecliori, III, p. 55, 57-58 ; 

Esphigmdnou2} n° 1, de 1034, p. 40-41. 
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SiY(vov) So- Siy(vov) ®sq-__ 

,»»(«*)“ f*o(va)X(oo) « £<JT0° {‘(«*)x(°n) 

m ’Ev 6v6wxti too 7t(aT)p(i>)<; (xal) tou oioo (xal) too ccyigu m(einaTo)q. £u|*e(d>v) (J.o(v«)x(^) 

(xal) W "K II* 4 n»^« ***”*”! £(»«»> 
foal) *yoOi«(vo«) TOO ’E-ll^fay^vou, ol (xal) xaTaXY)<p0£vxe<; iwtrpajwi AyuayjtpCoo too XaXxaEu[<;] 

lie Sea epavepa; a*Too 8tawK<&«o(«), x«^<; *"« t6 xoiviv btlxrwa, x«xo-l|«^x*w«vco™«w 
toC 7tv(eop.aT)ixoo ic(aT)p(&)< ^Ov xo(p) *A0avaffloo (xal) ^au^oo) Ttfi Aaopa[<;] | (xal) too 

xo(p) ’AOavaatoo (xal) too BaToxeS(loo) (xal) vAnw tSv Xom&v tSv 
||» ^Yooa^vwv)} too xa0Y)pia<; ayloo flpooq ■ t6vov Ti0ep.s0(a) (xal) woiufiev xaOapAv ftpAenv (xal 

• aaoTA^TOV, xal nutfemfr}* T* xeUla t& ApioMm rqaMpu. II10 ™ A™W*(v°») 
AWPloo TOO XaXxatox;, ml tA |x(««)X(a) 0tofato» (x«l) x«%o«(U(v») ||“ ^ ri|< towfe 
0(sot6)xou too BoXoupvoO, etc vofofopiaTa) etxoae Bio OT^(ev)a &*rp«X« (xal) rHI'W^a* 
"ATiva elxoatBio voptetumt Xa66vTeq ^ek ol 7tpoava<pep6ti(ev)o(i) ||13 *"ltpoTOX So^stov (xal) 

©sWto? M Mfa affiv el? XE(pa<; foifflv 8eBwxa-|| V* «i to toW3t(ov xeXXCcov iwrti'ty'P' «otoo 
*oualav (xal) xop^Tav, too fxrfv]II16 « «6t6 (xal) Mfev (xal) fe po^aaeaxoXoT^upATTsev 
iv aoTffi xal (i.£T[a 0i]-||lsvaT6v oou 8nou Av 0^?, <*pQ 5e x(al) S&v SiBp^eaai (xal) Ttoislv ek aCTO 

gS[et £{<; Tok olyIooc 7c(aTi)paq too xa0’ «Y£ou fiP0U^ E£ Tl<; Yfevfotai] 
||1B ei;Te Sfislq Efre au 6 &Yopaxl>(<;) Jva iv npcitoiq gXY) ApAv tov &Ytwv 7i(ar6)p»v, (xal) 

[eri-m’odT^ (xal) 43Afrrpio(0 (xal) too xaG’Vk pv«XixoC oX^(a)T(oq). Tpa^Ti {fo((| M 

Xetp6(<;) ||ao ’IaxtoSou fjio(va)X(oO) (xal) 7tpec6oT(£)p(oo) ftf)(vl) <peupouapl(a>) ivS(iXTtuvo<;) iy 6too<; 

Af>*( 

+ rv)p<4ffipio (q) ■J)YoulJl(evos) & TOO E^[xsXoo ?] 

||al + *A0avdloto((;) p.(ova)X(i>?) 6 tt)<; Aaupai; npoiaTtoq 

+ EoaTpiTto? (xal) *flo4{i(w)o(s) (J.apT(opMv) 6tt(£yp«+«) l8ioX(elpw?) 

||« + Eii0ipiio(q) p.(ova)X(k) (xal) %oA(i.(ev)o(<) (J.iv5j<; too aYioo Sa6a 

+ ’Avt<!I>vio((;) p,(ova)X(6q) 
+ Bap0oXop.4w(<;) (i.(ova)X(Sq) too 0soX6(yoo) ; 
||®» + ®siSooXo(<;) p.(ova)X(k) xal W(sv)o(<;) (xal) xp(sa6uTepo<;) too &yioo Ntxo^a(oo) + 

[+]’Em<pAvioq p,(ova)X(6c) + 

||*A + ’AQavAaio? toC BaToneS(loo) 

+ TaBpi^X ■f)Y°^lA(eV0<5) too OiXo0eoo + 

||*6 + E40*nio(q) pi(ova)X(liq) (xal) ^yoVMoU) 

+ AeivTiok) p.(ova)X(S<;) (xal) ■3)Y0,1fA(sv)0U) + 

L. 3 lege LloXtro? 111. 4, 10 lege XaXx^a? II1. 6 xe t lege xal II1,14 lege xb toioutov xeXXlov 111. 16 |ty) lege 8ti II 
1. 18 lege ^|Ae»51 II1. 30 in fine 6 tou 6p... K pro 6 toO Bpom; (cf, oupro). 
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2. ACTE DE VENTE ENTRE MOINES 

eyypa(J)os Kal EVuirAypa^os indiction 2 
cttr<JxiXEia fjyouv KaBapa o.m. 6542 (1033/34) 
irpStris (1. 6-7) 
Kd0ap& irpSavs (1, 48) 

Christodoulos, higoumfine de Katzari, et son hypotaktikos Jean, vendent & Euthyme, higoumAne 

de Saint-Tryphfin, un terrain pour la somme de vingt-deux nomismata. La vente est assortie de clauses 

particuli&res. 

Description, — Le scribe, Jacob, est le mAme que dans le n° 1. Or, si T6criture est Atroitement 

apparentAe, elle n’est pas identique, non plus que Tusage des osprits et des accents. Gette pi&ce et la 

prAcAdente sont done des copies anciennes, sans doute contemporaines des actes eux-mdmes, faites 

par deux mains difTArentes, de deux originaux Merits par Jacob et tous deux disparua* Les signa de 

Christodoulos et de Jean, de mAme que les signatures d*Ant6nios et de SymA&n, de la m£me encre 

brun foncA que le texte, paraissent au premier abord autographes et sont certainement imitAs. 

Parcliemin mince, collA sur toile k l’Apoque moderne ; 435x280 (plus petite largeur)/305 mm (plus 

grande largeur). Avant la consolidation, Pacts a souflert de pliures anciennes (une verticals ot 

mAdiane, 8 liorizontales); k leur intersection le parcliemin est dAcliirA et plusieurs lettres sont 

difllciles k lire ou doivent Atre restitutes (au milieu des I. 6, 17, 23-24, 30-31, 34, 36-38, 44, 50). [3 

coucht; les esprits sont souvent anguleux, les accents rtpartis avec une fantaisie qui en rend parfois 

Templacement incertain ; tilde sur les nomina sacra ; sigle vv pour le pluriel vop-tojiaTa. 

Album: pi. II. 

Sdition: Kiev, n° 2, p. 10-17. 

Analyse. —‘Signa des moines Christodoulos et Jean, les vendeurs (1. 1)* Invocation trinitaire. 

Christodoulos, higoumtne du Sauveur de Katzari, et moi Jean du m£me monasttre, aveo 1*accord de 

notre communautt, vendons k toi, notre frtre spirituel, Euthymios higoumfcne de Saint-Tryphdn, 

de notre plein grt, un bien en ruine et en friche qui nous appartient, et qui est voisin de ton agrosy 

pour la somme de vingt nomismata (1. 2-12). Lesquels ayant roQUS de toi en monnaie de bon poids et 

de bon aloi, nous t'avons remis le bien en pleine et entitre proprittS, libre de toute revendication de 

notre part ou de la part de nos disciples et successeurs (1. 12-17). Attendu qu'il y a quelques anntes 

nous avons donnt au gdrdn Pierre une petite parcelle du terrain [objet de la vente], oil il a pi ant 6 une 

petite vigne et un petit jardin, nous convenons avec toi, Euthymios, qu'il la conservera juaqu*& sa 

mOrt, et qu’ensuite elle te reviendra ainsi qu’il tes disciples et successeurs ; garantie contre toute 

revendication d’un tiers sur cette parcelle (1.17-23). Attendu que notre pfere spirituel AntfinioB a donnA 

au moine Ephrem, pour son psychikoriy le lieu-dit de ZAlianos (dAliraitation), qu’il le conserve 
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oonform6ment k son titre do preprints, ear les lota divines interdiaent dux fils de s’opposer aux 

decisions des pfercs (1, 23-29). Que dans le monastire d’Euthymios il soit fait m6moire des saints 

g&ronles qui fondfcrent le monastere {sur le terrain vendu?] (1. 29-30). Nous avons oi-dessus <5crit 

vingt noinismata, mais voioi que sur la demande d’Ant6nios et des higoumfenes pr6sents, et en rataon 

de la modes tie de Christodoulos, j’en ajoute eneore deux k titre de psychikoti (1. 31-33). Delimitation 

du bien vendu k Euthymios pour vingt-deux noinismata (1. 33-39). Les parcelles laiss<$es de c6td 

[= hors de la vente?] que poss6dait Katzari, moi Christodoulos je les ai laiss6es il la partie de 

Z61ianos, «pour ob6ir k 1’ordre de Dieu » ; si jamais Z61ianos 616ve une eontestation au sujet de ce 

bien, moi Christodoulos je tdmoignerai contre, ainsi que mes disciples et successeurs (1. 39-43). 

Clouses penales : rembourseinent au double du prix d’acliat et remboursement int6grol des impenses 

(1. 43-47). ficrit i l’initiative de nous, Christodoulos et Jean, de la main du moine et piAtre Jacob; 

date (I, 48-49), Signatures (1. 49-52), 

Notes._La presence de eette pifcce dans les archives du Rossikon s’explique par le fait que le 

monastisre de Katzari, ramen6 au rang de monydrion et ruin6 par les incursions turques, a 6t6 au 

xiv° si tele donnd au Rossikon, ce que confirme en 1363 notre acte n° 13. Ce qui subsistait de ses 

archives a done alors pass6 au Rossikon, en particulier la pnisente pifece, copie contemporaine do 

Poriginal remis k Saint-Trypli6n. 

Uaffaive. En elle-m^me clle est simple : Christodoulos, liigoum^ne du Sauveur de Katzari, 

et son hypolaklikos Jean, qui est dtroitement associ6 k Pop6ration, vendent un terrain abandonn6, 

qui nc porte pas de nom mais est d6flni par son p6riorismos, h Euthyme higoumfene de Saint- 

Tryph6n, pour la somnie de vingt nomismata, portae en cours d’^tablissement de 1 acte 4 vingt-deux 

(mGnie prix que dans notre acte n° 1 en 1080 : done prix 61ev£, mais non exceptionnel), Le contrat 

passd engage la communautd de Katzari '. 'fj aSeXfpdtT)^ (h 6)j ot pa0Y)Tod xotl StASo/ot (h 17 

et 48), 
Les clauses annexes sont plus complexes. 1) Le g6r6n Pierre occupe depuis plusieurs anndes une 

petite parcellc du bien vendu : on convient de la lui laisser jusqu’k sa mort (1. 17-21), 2) Une autio 

pareelle, dite de Zflianos, qui apparemment aurait dt aussi dtre comprise dans la vente, a dtd donnde 

par lo pfere spintuel dcs vendeurs, Antoine (est-ce l’liigoumfene de Saint-Georges qui signc en 

premier?), & un certaine inoine iSphrem : elle lui est eonservde (h 23-29), 3) Aux 1. 29-30 nous com- 

prenons que le monastfero de Pacqudreur, i.e, Saint-Trypli6n, doit faire mdmoirc des moines qui 

avaient fondd lo monastdre se trouvant (autrefois? maintenant encore, mais en ruine?) sur le terrain 

vendu ; permanence du psychikon. 4) Quelle est la personne qui dit 7rpoaT[0w (qui ne peut pasfttrc 

une forme passive) h la 1, 32? Ce n’est pas le vendeur Christodoulos, mentionnd dans la m6mo 

phrase, oil Von vante sa modestie : iln’avait pas osd demander un prix plus 61ev6. C’est done l’acheteur 

Euthyme, que Ton fait parler ici h la premise personne. II avait cdd6, dif>on, aux pri&res d’Antoine et 

des autres higoumfenes qui signent coimne tGmoins : d’Antoine surtout, qui ne dev ait pas avoir la 

conscience nette, si c’est bien lui, comme nous lo pensons, qui a dispose de la pareelle dite de Z61ianos, 

et qui d’autre part est p&ro spiritual des vendeurs. 5) C’est peut-etre ce qui explique, aux 1. 39-43, k la 

fois que Christodoulos r^afflrme la concession qu’il fait h la partie de Z^lianos (i.e. au moinc Ephrem), 

et qu’en revanche il proclame qu’elie doit se tenir tranquille. L’expression, inhabituelle (& moins 

qu’il ne faille donner h huoXr) son sens de «aum6ne»?), r))V tou 0eou £vtoXtjv (1. 41) doit 



33 2. ACTE DE VENTE ENTRE MOINES (1033/34) 

rftpondre ft o[ Ostoi vftpoi SiaxeXstiovxat, etc. (1. 28-29), et fait soupgonner qu’il y avoit eu 1ft quelque 

difficult^ Mais la chose n’est pas olaire, et il n’est pas certain que les xaTaXeMpOftvTa Tonttfta de 

Katzari soientla meme chose que le t6ttq<; 6 £mXEYft|jtsvo? tou Zs>u<£voo donnft par Antoine ft Ephrem. 

En ce cas, les 1. 39-43 reprftsentent une clause apftciale de la vente. 

Les monasl&res el leurs reprisenlanls. 1) L. 3, du Sauveur de Katzari on connalt, avant notre 

piftce, un higoumene Stftphanos en 986 (PrSlalon, p, 88) et un higoumftne Antoine en 991 et 996 

(Lavra* I, nos 9 et 12). X6nophon, n° 1, en juillet 1083, signft par ’AvTcivio? 6 K<£t£«pi]s (1. 318), 

nous apprend que Katzari a donnft ft Xenophon le bien dit tou Sarojpoi; Xpterrou (1. 175), ce qui est 

l'ftpiclftse de Katzari dans notre acte; et il atteste la relation cntre Katzari et Zftlianou quandil 

mentionne xa Sfaata tou K&rljapv) ^xot tv)? p.ov?j? too ZeXiavoo (1. 184). L’higoumftne de Katzari 

est Blasios en septembro 1108 (Lavra* I, n° 57, 1. 59). En dftcembre 1142, dans l'inventairo de 

Xylourgou qui est notre acte n° 7, on voitque I’higoumftne de Katzari doit six hyperpres ft Xylourgou 

(1. 39-40). Enfin Katzari, devenu monydrion et ruinft par les incursions turques, est uni au Rossikon 

vers le milieu du xiv® ai&cle : cf. notre acte n° 13. Sur le site et les mines du Sauveur da Katzari, cf. 

Smyrnakfts, Alhos, p, 678. 2) L. 8, Saint-Tryph6n paratt avoir fttft actif dans lc premier tiers 

du xie siftcle : nous connaissons par leurs signatures son moine Nicolas en avril 1010 (Lavra* I, n<> 15, 

1. 26); son higoumftne Nicolas en avril 1015 (acte d’lviron ; DOlger, Schalzkammer, n° 103,1. 49, ou 

il faut corriger la mftlecture Nicfttas) et en aoiU 1016 (Xiropolamou, n° 3, I. 60); son higoumftne 

Thftodoulos en 1019 (Laura* I, n° 23, 1. 31) ; son higouinftne Euthyme en 1024 (ibid., n° 25, 1. 46), 

qui est presque certainement celui do notre acte. Ensuite nous no savons plus rien de Saint-Tryph&n. 

Pour une mention ambiguS en 1472, cf. notre n° 4, Notes (signat.) ft 1. 46. Selon Smyrnakfes (Alhos, 

p. 632), c’fttait do son temps le «konak» de Grftgoriou ft Karyfts. 3) L. 24, 41, 42, Zih,rANau 

fait diilicultft. Dans notre acte il paralt encore senti comme un nom de personne. Or en juillet 1083, 

XSnophon, n° 1, rapprocho, nous l’avons vu, Katzari et la p,ov)j tou ZeXtdivou (1. 184), oL mentionne un 

moulin de Zftlianou (1.182,199) et la rivi&re de Zftlianou (1. 196, 197). Nous retrouvons cette derniftre, 

en 1363, dans notre acte n° 13 (appar.). Smyrnakfts (Alhos, p. 35) connaltl’existence d’un monydrion 

de Zftlianou situft prfts de Xftnophon. 4) L. 49, Saint-Georges est lc vocable de plusleurs 

fttablissements, notamment Xftnophon etZographou : c’est peut-fttre le fondateur du couvent dit de 

Xftnophon que Thigoumftne homonymo, scribe en avril 1009 de Chitandar, n» 1 (1. 39), en avril 1010 

de Laura* I, n° 15 (1. 22) ef de X&ropolamou, n° 2 (1. 34-35), en juillet 1012 de Kullumiis, n° 1 (1. 34- 

35). L'Antoine de notre texts signe aussi les actes do Laura8 I, n08 26 (mars 1030), 28 (dftcembre 

1030), 29 (avril 1035), 30 (avril 1037) comme reprftsentant d'un monastftre de Saint-Georges diffdrent 

de Xinophon (comparer Lavra* I, n° 29, 1. 24 et 27). Les moines Euthyme et Thftodore sont men- 

tionnfts par notre n° 5 (B in fine apparat). 5) L. 50, Saint-Nicolas est aussi un vocable multiple 

(ef. Smyrnakfts, Athos, p. 20, 498, 629). A ce que nous avons dit ft propos de celui du prftsent acte dans 

Les Notes ft notre acte n° 1, ajoutons qu’on connalt ses higoumftnes Kosmas Tornaris en avril 1015 

(acte d’lviron : Dfllger, Schalzkammer, n° 103, 1. 51), fftvrier 1016 (Lavra* I, n° 19,1. 34), aoftt 1016 

(Xiropotamou, n° 3, 1. 58), moi 1017 (Laura* I, n° 21, h 3, 19, 40); Thftodoulos en fftvrier 1024 

(Laura8 I, n° 25, 1. 61) ; Kondn en novcmbre 1070 (ci-dessous, acte n° 6, 1. 11-12, 51) ; Mftlfttios 

probablement en 1108 (Lavra8 I, n° 67, 1. 74). Ce n’est sans doute qu’un toponyme en avril 1312, 

quand notre App. II (1. 19) mentionne le ruisseau qui vient de Saint-Nicolas. 6) L. 51, nous ne 
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connaisaons pas le monastdre too Bijpopuaxtou 7) L. 52, le monastdre de Barnabitzi, qui Ataifc 

placd sous le vocable de saint Jean 1’Evangdliste (Xenophon, n° 1,1. 137-138), eut une vie longue : 

nous connaissons, aprfes l’higoumdne Jean, Hilaridn en juillet 1083 (ASnophon, n° 1,1. 311), 1 higou- 

mfene Bartholomde en aobt 1169 (notre acte n° 8,1. 54); le moine Mdldtios en aoOt 1288 (Chilandar, 

n° 10,1.110); l’higoumdne Akakios en mai 1316 (Esphigminou2, n° 12,1.165). II figure encore en 1363 

dans notre acte n° 13 (appar. h 1. 14). Smyrnalcds (Alhos, p. 35) le place prds de Xdnophon. 

L. 13 ; voulauaxa axocptsva Ixdtpaxa v-oChv. x% xaPayvj? • ■ notre n° 1, Notes. 

Acle mBnlionni! le titre de propridtd (Sixateopa, 1. 28), probublement identique & 1 acte de 

donation de Zdlianou & Ephrem par Antoine : perdu. 

ar> yvov otyv(ov) I<ji(dtvvoo) (pov)ax(ou) 

Xpv) GTOSOU" x(al) un(o)T(a) xttxou 

Xou p.o(va)x(ou) 

IIs + ’Em ovojxaxi too 7r(ax)p(i)?xal tou ulou xal tou ay too Trv(edpaTo)i;. XpiaTdSouXo? (xo(va)x(is) 

xal 111 vjYodpevos (jlov(t)*;) too 2(wri))p(o)? t'7|? ETCiXEyous(vy)too Kax^api, 6pot<o? xctyw I<ji-||4«ivvv)5 

”0)4 auTvjs {xov(v)«s)} ol xou? Tip.Ecup xal ^oifrjrotoix; aT(au)pou? I8iox(s£ptos) | [6 Troiv)travT(ss) com Tot? 

olxeioi? dvdpaai, |3ouM) 8I xal yvd>|ri} ty)<S j|° k«0’ a8sX<piTY)T(o?), rJjv xapouaav lyypacpov (xal) 

Ivuiriyparpov |P aa<paXe£av yjyouv xaSapotv irpaaiv Ti0dp(e)0(a) (xal) xoioupev, rcpis cl t6v 7tv(eu|j.aT)ix6v 

•f)p(ffiv) IIs dt8e(X<pdv) xu(p) EuOdpuov (xal) xa0yjyodpe(vov) |aov(%) too aytou Tpdrpom?, oux lx two? 

AvAyxY)? 1) 86Xou ?) 119 xXsdvi? 7) ^tott)? ^ SsXeaapou 1) t£Sv Saa toi? Ostoi? vdpoi? (xal) xav&aiv amjyo- 

peujxl^a), I]1® u«XXov piv o5v crov TpoOupca Ttaov) (xal) TtpoOlaei, TctTcp^axoiuiv <roi t6tsov 

II11 £?pnov axaAXea? xal <xve7U(x£Xy]Tov ex tt)? {jpexlpa? SsaxoTta? xal Staxpar/icreoi?, tIv ||12 xai 

irXrjaui^ovTa too aypou orou, el? vo(u[erp.ax«) efotoai. "Ativa eUxoai vo(ptapaTa) AaSSvTe? aTto xei~ 

[|lsp<ov alov el? xtipSis errApeva dXoTpox(a) xaXa t% XaP*Y%i SsSeixapIv 001 too ||14 toioutou 

tItou t?]v 7caoav 8£oucrlav (xal) xupiwTY)T(a), xt^yjv, (puTedeiv, pa0Y)TaT? Tra-||16pa7tlp7W|v (xal) 

rcotsiv ae bn' auxiv Saa 6 v6po$ toi? ISlot? Sea-irdTai? StaxeXedeTai, ||10 xokudpevo? (ayjtb Trap* y)|a5w 

adT<Sv too tg (pov)ax(ou) XpiaToScniXoo (xal) too po(va)x(ou) I<o(<£vvou) (J.y)Te irapA ||17 t(oiv) fyuSv 

ji.a0v)Twv (xal) SiaSdx^v, 6? Xa6dvTOiv 'fipSy ^apa oou to eUxoat vo(ptopaTa). ’EksI 8It2» (pov)ax(w) 

1118 niTpoi TW ylpovx(i) TTpo xpdvoiv twGv SsStixapev lx ti)? Siaxpavifjcreo}? xauxT]? t6xIt0v ||19 (xal) 

l7rolv)trev dpTisXiT^w (xal) ptxpdv xeptSoXtT^v, aup<poivoipev psxa aou tou xu(p) EuGupiou (va ||20 lxei 

(xal) 8serrc6i£et auxi 6 p,(ova)x(li?) FUrpo? d ylpoiv pexpl tIXoo? auxou, uexa 81 r?)v too p(ova)- 

X(ou) niTpoo Te-|p1XeuT))v Uva £xei? T7)v l^oualav aol 6 xO(p) Eu0op£o? (xal) ol xata ere paOvjTal 

(xal) SidSoxoi • Itlpo? 81 Tt? ||a* liv &va<p5) Xlywv nepl too toiqutou t6tou, ha. (aTape0(a) xal StlxSt- 

xoupev (xal) ol ps0-J)[xa? ||as pa0r)Tal (xal) 8ia8ox(oi), (xal) al aTOp£xOT (xa£) 

8ia<poX(i(TTeo0ai. ’Enel 81 6 nv(sopaT)txi? ^p.(i5v) 7r(aT)^p xU(p) ’Av-||24T<ivtos SISoixev tw uo(va)x(oi) 

'Erppaip. t6ttov t|n>xl)<5js auxou evexev a(wT7))pla<; xi IreiXeydpevov too Ze-||26Xidwoo, (xal) laxlv 8 

Trspioptopils auxou oIStoi? ■ xa0<5? al piXlai (xal) to xeXXia ^axavxat npi? (xlv ||2e t! SuxlxIv pipo? 

fodxyjv xpip«^£C“'1 Spoloi? (xal) Ttpi? td AvaToXixiv plpo? Ixlpov ^uaxt-[|27T^w xh 81 Siaplaou paxiviyv 

xaOfi? avlp/exai pexpi too pcixovo? avaiisxa^d xwv 8do ^uax£-||2ST?£<ov, ha lx®1 a'-,xd xaOfo? (xal) 

t6 Sixattopa adxoo nepi^ei • xa yap Si^avxa xcov Tc(axl)pwv ol 0e£oi ||22 vdpoi StaxeXeiiovTat ot xuaiSe; 
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ivT^psw oi SiivavT(oa). t;Iva Si |xvY]|xoveiiovTat of 7tpoxo7to0ivT(s^) ||30 xT^Tope^ Aytot yipovres 4v tv) 

(Aov(5)) aou tou xU(p) E$0u[xlou &q mxm)a<£[xevot tb fxovaar/jpfov, ||31 ’EtoI Si dtvcoTipw iypdct|ja[xev 

vo|xiqxaT(a) ^xoa*, Apirtco^ o5v Sta t^v atnjaiv tou xu(p) ’Av-||32tcovIou (xal) t(cov) TrapeupeSivTcov 

■^you[xi(vcov) (xal) tou xU(p) XptaToSoiiXourJjv TaTOLv&aLv, 7TpoaT(0<o &Xka Siio vo(pi(a[xaTa) ^xHI83^ 

ivsxiv a(coTY))pt«^* ’EcjtIv Si 6 rcspLopLqxi^ tou t<ho6tou tSttou, feep 7re7rpax«[xiv aoi t& |j34 xO(p) 

Eu0ii[xtco eI% vo[x£o[xaT(a) elxom Siio, ofitco^ • xa04x; indtp^STat aTto t6v pdt^ovot ev & (xai) ot <JTau-||d6pol 

KaTavtat, xal xaTip^eTai t6 xaTaptiaxov \i$xPl Sfytpuas t&v S6o puax(cov Tf\q ||3fl SecT7C0TJa$ tou 

Bapva6tT?t sv & xal tA Sio puaxta oixtcryoucytv, 4xeT0ev Si AvaTpixet 1137 stepov ^udbojv xal Ttgcpqc- 

XA[x6avEi t6 4tu v6tov x[al AfripxeTai |xfyPl £i£fl|Jta£<ov rceTpcov, ||33 xaxlOev Si dtTripxeTat [xi^pt 

tou AXcovtou iv [<&] xal ar(au)p4^ 4rce7c^yY), xax^Oev Si Ava6a£vsi ||39 6 fldtxwv [xi^pt tou SpSfxou xal 

xaTEp^itat tyj tgSTYjn 6 Sp6|xo<; ev & (xal) ^pSdtfxeOa. Ta Si xa-||4(>TaXei<p0£vTa TimT^la A^ep sSEffmSfcv 

^ [xovy] tou KaT^api, xaT&LTOV xay<5) 6 (x(ova)x(S^) XpiffT6-||4lSouXo$ elq x6 ptepi^ tou ZsXlAvou SiA 

ti))v tou @(eo)u ivToX^v * xal 4Av TtOTi xaipw dtvatp?) ||4a Xiyas rcepi tou toloutou tAttou 6 ZeXtdtvo^, 

Kva EaTafxat (xal) StexSixS xay<J> 6 [x(ova)x(4^) XpiaTiSouXo^ xat 1143 ol xaT* s(xi (xaOigTal (xal) StaSA^oL. 

’EAv Si TtoTi xtjupoi xal ^pfivo) rcp4s AvaTpo7r(^v} xopta^ efrrs \\u iy& 6 [^(o^X^s) XpicrnJSouXQ^ 

sEts 6 Ico(Avy^) eEte xlq tco\y 7)][x(fiv) [xa07)T(wv) (xal) Si<4Sox(<ov), (xal) pouXiOwcriv avoctpi^at 

|[46 tA xc&tbq au[x9covt0ivr(a) (xal) ApE<r04vT(a) M i(xou, tva eEmv dlXXSTptoi t5)^ &y£«<; (xal) Sptooucrtou 

Tpi^So(^), ||4fl iraa7u6[X£VOL (xal) r))v ApAv t&v Tptaxocrtwv Sixa x(al) Axt<4 7r{aTi)p<ov, ^Y)[xto6fxevot 

(xal) Ta xaTa6Xt-| |47<p0£vr(a) 67c4 aou vo[xla(xaT(a) eExocrt Stio iv SittX^ 7ro<jST7]T(t)1 (xal) 7tdtcn)<; tA^ 

(3eXTi<{>ae<{>^ oou AveXt7t(<5^), [|48 ’Eypa^Y] ^ Trapoutra xa0apA 7tpdcen)$ 7TpoTpo7r(>)) ^(Sv) XpicFT^SouXou 

(xal) Io>(Avvou) ^etpl ’Iax^Sou ([xov)ax(ou) (xal) 7cpeo(6u)T(ipou) ||43 IvS(tXTtwvo^) p' £tou^ ,£<p[xp': — 

+ Avt(<J>vio^) 6 tou ayiou Tecopytou 

||60 + Aa^apo(^) |x(ova)x(4$) (xal) -?iyou[xs(vo^) t(iv) (xiv ar(au)pov tS(t)oxeipi(^) t6 Si 099^ 

Sia tou ypa9i(co^) 

+ Aa(ul)S [xo(va)x(4^) (xal) Y]you[xs(vo^) (xov>)<; tou Aytou Ntxo(^Aou) 

[l51 + Eu0u[x£o^ [xo(va)x(6$) (xal) Y]you[x€(vo^) ^ov(^) tou Sspopuaxiou pt(a)p(TUpwv) <67riypa4ia> 

+ Su[xs6v [x(ova)x(&0 xs Y)you[X8vo^ : — 

||62 + Ico(Avvy)^) 6 ilAxicrtaq (|xov)ax(40 6 txo(v5)^) too BapvaSM^i (x(a)p(TupSiv) 67r(iypa^a) 

tStoxelpo^ + 

L. II petmov pro ipsimov ; cf. groo mod. fietTua (tA) || lege AxaXX^ || 1, 13 [ege 6X4Tp«xa II ^ %l CT°l ieffe II !* ^ 
t4 lege t&v l| 1, 29 lege Avretpeiv vel dfcvTepeTv II 1, 34 lege 4v ^ III. 36 S^xpuoc^ verbum nobis ignotum : lege 3^x<oi>>pua<; 
pro Stxooptat; ? I! 1, 42 X£ya<; lege X^ywv || 1. 47 lege xaTa^X7)04vT« || tA? lege t?jc< 
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firepiipicra Kai 

fiSr^xoo-Uuaa, 1. 6] 

3. ACTE D’UN RECENSEUR 

aofit, indiction 12 

[1044?] 

Jean, recenseur de BoWron-Strymon-Thessalonique, Salt la delimitation et fixe ^imposition 

du proastelon de Saint-D6m&trios tou Phouskoulou* appartenant A Saint-PantdI66m6n tou 

SphrontzA* A PalUn&JCassandra, 

Description, — Original* Parchemin assez mince, d’un seul morceau, cousu sur quatre feuillets 

de parchemin arrachds ix un manuscrit ; 670/680x280 (haut)/380 mm (baa). Ldgfcrcs traces de 

brftlurcs. Trois pliures verticales ont provoqud usure et ddchirures. II est fait mention d’un scelle- 

ment ({moa^aYWjO^v, 1. 32), maia il n’y a pas trace de sceau, ni de trous pour le cordonnet. L’acte 

paratt bien dtre de la main de son auteur, l'asfekrfetis Jean, dont la signature, autographe, est de la 

meme encre que le texte : on y retrouve quelques particularitds d’dcriture, avec certaines difTdrences 

(comparer en particular les 1. 1, 9, 33) ; le titre notamment, presque en toutes lettrea d la 1, 1, 

pacnXtxix; voxAptot;, rend ldgitime la m&rne lecture de Tabrdviation assez confuse employee aux 1. 9 

et 33, ou DOlger a lu seulement voTolpio*;, signalant la curieuse graphic d’un nu A quatre jambages, 

Inversement, notre lecture jj,6(Siot) v* (1. 28) n’est pas absolumcnt certaine en raison de la presence 

d’un trAs petit mu (ou d*un double delta*}) au-dessus de la lignc : DMgcrlit jiov(o)(ji(epco(;). On rclfcvera 

les deux formes concomitantes du (5 et du p,, marques d’unc dcriture de transition* Les signes tachy- 

graphiques rendant les termes vdiuap-ot, 6(aou, Six£paTOV sont normaux et bien dans Pusage des 

fonctionnaires du fisc. En revanche, 1. 29, cc que DOlger a lu owpux Six£pctTov (follow (cf. 

Svoronos, Cadasfre, p. 86, n. 7) nous paratt devoir Atre interprets oiv Sixepokou (xctl ?) ££ctfp6?Aou} 

d’aprAs ^analogic de Lavra2 I, n° 39,1. 7 (deux fois ; en 1080) et de Esphigminoii2^ n° 5,1.32 (cn 1095). 

On notera, 1* 26, l’ahrAviation a pour np6q, Le style et l’orthographe comportent quelques ndgligences 

et vulgarismes, 

Album: pi. III-IV. 

iSdihons: Kiev, n° 19, p. 156-161 ; Dtflger, Schalzkammev, n° 64, p. 177-179 (= D). 

Bibliographic: P. Lemerle, <( Sur la date de trois documents athonites et sur troia fonctionnaires 

du xie siAcle », REB} 10,1952, p. 109-113. 

Analyse. — L’asAkrAtis Jean, notaire imperial, recenseur de BolAron-Strymon-Thessalonique, 

6 tou dc7t6 etStx&v, a 6tA par une ordonnance de Pempcreur cnvoyA pour souinettre A Pimp&t tous les 

bourgs (kastra) et villages qui ne payaient pas au percepteur (dioikUh) (1. 1-4), II s’est rendu dans 

la [presqu’]ile de PallAnA dite aussi Kasandria, au proasteion de Saint-DAmAtrios lou PhouskouloUj 

et il en a fait la delimitation et fix A P imposition comme suit (1. 4-7). [Exlrait du registre du recenseur:] 

Proasteion Saint-DAmAtrios tou Phouskoulou, [appartenant au] monastArc de Saint-PantAlAAm6n 

lou Sphrentzb) pAriorismos Atabli par 1’asAkrAtis Jean, notaire imperial et recenseur : mention du 

Grand-Fleuve ; des villages du MAdecin (Iatros), Kamarai, BrAza ; de PAglise Saint-DAmAtrios; du 

Puits d’ArAs etdu ruisseau du Puits Sec ; du village Ghortokopion avec les PalinAoi, etd’unc borne 

marquAe dJune croix qui, prAs de Saint-Georges, marque la frontiArc avec le village de Bourkandn 
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efc le bien d61imit6 ; (Tune route pav6e ; d’une autre borne marquee do deux croix; de la cr6te de Sex6. 

Avec un autre bien sis sur la mer du levant prAs du lieu-dit des Kandilaptai, avec une vigne et une 

kath^dra, 50 modioi (1, 7-28). [$nonc6 de Vimpdt:] par le monast&re de Saint-Pant61d6m6n tou 

Sphrentz^ un demi-nomisma ; plus le dik&'atoexaphollon, 1/24 de nomisma ; plus la synAtheia et 

P&atikon, une pi&ce d’argent (miliarteton) et 12 folleis ; en tout, un nomisma. Et pour le «panier » 

(kaniskion), un pain, une volaille, une mesure d’orge, une demi-mesure de vin (1. 28-31). «fiorit, 

souscrit, scellA et romis »t date, signature (1, 32-33), 

Notes, — Vauteur ct la dale. Deux etudes antArieures nous permettent d’etre brefs sur cette 

question controversy : d’une part oelle de Lemerle cit6e ci-dessus dans la bibliographic, ofi il est 

traiW de notre piAce et do son auteur ; d’autre part les complements apportAs par Lemerle dans 

les Notes k Acles Lavra2 X, n° 39, p. 220-222. Par la succession des recenseurs ant^rieurs k 

Jean Kataplii6ron, et du moins dans T6tat actuel de la documentation, il apparait que rasfekr&tis 

Jean est attests en 1042, done que notre acte peut 6tre dat6 avec vraiseinblance de 1044, indiction 12 

la plus proche, Dans la titulature de Jean, les mots 6 xoG dt7t& elSwoW, dont la lecture est certaine 

k la 1. 2 et done aussi k la 1, 33, embarrassent : toG einp6che en elTet d’y voir une 6tape de la carri&re 

de Jean, et suggAre I’indication d’une parents avec un AttA etStKftv, probablement son p&re. 

Pour la localisation propos^e de plusieurs toponymes, t6n Bourkan6n, Saint-D 6mA trios tou 

Pliouskoulou, AcliladAa, XAron P&gadion, cf. les Notes k DionysioUt n° 1, p, 37-38. Cf. aussi plus 

loin notre acte n° 18, de mai 1419, qui fait donation au Rossikon du palaiochfirion Saint-D6m6trios 

k Kassandreia, et dont la relation avec eelubei fait problAme : la toponymie semblerait en effet 

indiquer qu'il s’agit du mfime bien. On notera quo le proasteion Saint-DAm&trios tou Pliouskoulou 

n*apparait pas, en 1311, dans notre acte n° 10, qui 6num6re tous les biens du monastAre. 

Les impdts (1, 29-30), L’imp6t de base — 1/2 nomisma. Le dikAratoexaphollon *= 1/24 nomisma 

~ 12 folleis. La synAtlieia avec l’Alatikon = 1 argyroun ou miliarAsion et 12 folleis = 36 folleis. 

Done au total 1/2 nomisma et 48 folleis, ou 192 folleis, au lieu de 288 que compte un nomisma, 

chiffre dormA pour le total de l’impfit, La difference entre ce cliiffre et le total additionnd est de 

1/3 nomisma, au detriment du contribuablc. Sur rexplication de ce calcul, cf. Svoronos, Cadasirei 

p. 86 ; sur Sin^potxov et SiKspaxofci^poXXov, i&id., p. 81-82, 96, 116 ; sur synUheia et 6lalikoni ibid,, 

p. 82-83, 96, 116. 

L, 1-2, la circonscription BolAron-Strymon-Thessalonique ; cf. Lemerle, Philippes t p. 157 sq. 

L, 15, : torme inconnu de nous. Denise Papachryssanthou nous propose de le rap- 

prooher des Tax^otK&xi do Lavra II, n° 109, 1, 972, ofi il s’agit d’arbres; et du lieu-dit IItxcT«KoGSta 

aux environs de Saint-Mamas (Schinas, XocXhiSw^, p. 143). 

L. 23, 24, tAv poterrocyot : cf. Dimitrakos s.v. pAcTayocq (remblai?), et Kriaras, AeS;ix6v, 4, 1975, 

s.v. pAcrrai; (— auXAnt). Sxe<potv^oc7t^xpoc r.ftKranzstehu, toponyme, ap. DClger, male; Zographou, n° 

52, 1. 14 (idem) ; Ducange, s.v,, ft marmoris species »,ma/ef mais cite les Palria ct Eustathe; Dionysioui 

p, 38, n, 1 (ft pierre plates); Lavra21, n° 40, 1, 20, 22; Schilbach, Quelleni p, 79.5 (flrunda). Cf. Index. 

L. 28, sur cet emploi de Stot, cf. Svoronos, Cadastre, p. 23. 

L. 33, sur cf. OikonomidAs, Pr4s4ancei Index s.v. etStnAv, etnotamment p. 316 sq, 

Acle menlionn4: une prostaxis (1. 2) de l’empereur (Constantin IX Monomaque) ordonnant 

k Jean de soumettre k l’impfit tous les bourgs et villages qui ne le payaient pas: perdue. 

4 
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+ *Io>t)tw7j4 A(TY|xpviT(i?) paciXi(xi?) vox(A)pi(o?) (xat) AvaYpa(<psi?) BoXepoo Etpo(p6vo?) 

(w'O It* ©EdcraXovt(xYj?) 6 too ax A etS(ixcov), ercel TtpiaxASi PaaiXi(xvj) AtisotAXyiv ||8 S^pocneoaat 

7r4vta tA xioxpa xat x“pt« tA pd) xeX6vx(a) ||4 Svipiaiov Tipi? xiv Sioixyjt^v), xaxaXagivTwv ^pcov 

67ti H5 'rijv v£oov IlaXCvTj? ^(oi) Ka<ravSp£a(?) 6 to t(A) rcpo(aaTeiov) xiv Aytov Arj^ttpiov) too 

H0 G>ooaxo6X(oo) rcsp(6picra xi toioot(o) (xat) eSi)(J.o<j£eocra xat ETiTcwcra 117 xeXetv oyTW? ■ 7tpo(a<mi.ov) 

6 Ayio? A7)pYjx(p(,o?) too <E>oocrxo]iX(oo) tj)? povvi? too ||8 Ay(oo IlavTEXe^pMvo(?) too E<ppevT&}, xaxA 

xiv yevipsvov tts-|)0p«dpv)cr(A9V roypa ’IcoAvvou A<n)xp^x(oo) Pa(aiXixoo) v(oxa)p(£ou) (xat) Avaypa- 

9^(w?), xaflu? a7iApx(e)T(ai) 1110 Ano x(oo) pEyaXXou itoxapoo AtiA rJjv (J-C^vjv too £oAx£oo x9j? ’A/XaS^a? 

II11 h i 8iAx«p^ovT(at) xa oivo(pa) too xuptw too laxpoo (xat) too X“pt°u twv Ka-||iap4pwv 

(xat) too xt»(p(ou) too Bpvj^a (xat) too 7isptopt?o(j.fe(voo), (xat) xpaT(ei) wpA? PopAv S(,-||13axwP^ov 

Apiffx(£)p(A) tA oivo(pa) too x^pEoo too Bpyj^a, (xat) xpaxv) Tp AvapAaxov ||11T^?*AxXa8(&c?) t6ji(ov) 

txaviv, (xat) atpisi aOxS (xat) xpax(eT) tA xpYjpva (xat) %xeTat pEx(pi) too peyAXXoo ||18 Tc£x£axo? 

too 6vt(o?) teXv|(oIov) tv)? 4xxXv}(a£a?) too Aytoo Ah](ayjt(p£oo), (xat) xA(j.7it(e(,) Ttpi? AvaxoX(A?) 

||1B SiAxtop^ov ApKjT(Epa) tA oivopa too x^ptou too Bpv|^at (xat) xpax(st) tA xpvjpva (xat) Silpxe- 

1117xat tA mjyASiv too "Apsco? A<plov aoxA ApiciT(s)p(A) et? tA Stxaia too x«p£oo too Bpvj^a, ||18 (xat) 

xpaxT) 7tAXvjv tA xpvjpva (xat) itspva xi poAxw too Svjpou ny]ya8(£oo) a<p£ov IxeTaai ||10 xa mivopa 

too x^piou too Bpy)^a, (xat) 7tapaXa(J.6avTj tA cn)vo(pa) too xwpt°u XcopToxon(£oo) aiv ||20 too? 

IlaXwSoo?, (xat) gpxexat pex(pi) too Xi&(l)v(oy) Xaopax(oo) too Sx(ov)t(°s) CTx(ao)pAv XsXaxopipivov 

too l<jra-||!1[j,evou 7tXi](ff(ov) too Ayfoo reup(ytoo) £v i SiAxtop(^ovx(ai) tA ativopaxoo Xopxoxo7t(£ou) 

aiiv too? IIaXivSou(?) ||M (xat) x(oo) xw(p£ou) Boopxa(vwv) (xat) too 7CEpiopi]^o(ji£(voo), (xat) xA(atct(ei) 

7ipi? ps<rc)p6p£a(v) SiAx«p^ov Apicnr(epA) ||as tA cnivopa t(ou) xw(ptou) Boopxa(vwv), (xat) xpaxet 

xiv (jiy?c(v) pAoxa(ya) (xat) nspix67tT(et) x^v 7iXaxMx(^v) (xat) ttAXiv xpax(si) ||84 xiv auxiv piya(v) 

pAaxa(ya)t (xat) 8tepx(e)x(ai) t)jv oxetpavlav n£xpa(v) r)jv ^xoocav ox(ao)poi? Suo XeXaxM-||a8(j.i(Ae- 

(voo?) (xat) St^px(s)T(ai) to xXvjffotiptv (xat) xpax?] Toy ^A^tova too Ee^yj (xat) ^px(e)x(ai) p.Ex(pt) 

too (j.syAXXou npy(apiou) ||ae (xat) xa(j.mx(et) (npi?) 8ii(aw) xpaxiv xi xaxATii^apiov) too (aeyAXXou 

7ioxajj.ou, (xat) spx(e)T(ai) (xat) Amo8(()8(ei) SvO(a) ^p^ax(o) * ||27 aiv exfepoo x67i(oo) XEipi(vou) 

ei? xiv alytAXiv tt)? AvaxoXt(xvj?) OaXAom? nXi](a£ov) too x6n(ou) tuv ||a8 KavSiXAuxcov oov x(oo) 

ApuieX(£oo) xat tt)? xa0^8pa(?) p.o(Stoi) v' ■ (81A) x(?j?) [j,ovy]? too Ay£oo ITav-||aoTeXeY|(j.wvo(?) too 

EfppevT^vj (vo|J.((T(j.aTo?) (^pucru), (ipiou) (voptapiaxo?) (rjptau) • (Six^paxov) (vop£apaxo?) xS", (ipoo) 

niv (StxspAxou) (eEa)<j>6X(Xou) (voptcrparo?) (Y]piau) x8" ■ ||80 (xat) uruip aovv}0(e(a?) auv too iXaxTjxoo 

Apy(opoov) Sv <poXX(st?) ip' Apoo Ap<p(6)x(e)p(a) vi(piapa) gv> ||81 (xat) xi xavta(xiov) aoxou (jjwptov 

Sv ApviQ (tov) Sv xpi0(ap£oo) p(68iov) Sv olvoo pSxpoo xi Y]piaoi, + 

||8S ’EypA(£pv)) U7t6ypa(<pv]) (x^^) U7ioa(ppayia0iv Sxe860(y}) pvjvt aiyoiiaxto £vS(txxttovo?) ip' + 

1133 + ,IwAvvv|? Acnf)xpY]T(i?) pa(fftXixi?) vox(A)p(io?) Avaypa((pei?) BoXsp(oo) Expo(p6vo?) 

(ya|) 0eaaXo(vlx^?) i x(ou) Amo etSixto(v) + 

L. 5 6no t(&) : 6itOT(«yi)v) D III. 0 pa(o(XixoO) om. D II dcxapxffi?) D |( 1. 20 xoT? IlaXlviou D || 1. 28 x«0iSp«(?) 
|xov(o)p(«pffl;). (ITapa) (?) -rij? pov^ D ; of. oi-dessus Dosortplion || 20 (6pou) oflpa (Si)(xip«xov), (4^<i)<poX(/,ov) 
D i of. cl-dessua Doaorlptloo || 1. 31 xptQ{$js) D || I. 33 p«(<«Xlxi?) om. D |] (x«l) om. D || t(o0) om. D. 
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4. ARRANGEMENT ENTRE MOINES 

l8uSxetpov (1* 4) 
[Acr<J>aXt£opm, 1. 4] 
XapiatiK^ X<5you i|/uxu<oG (1. 32) 
aupgigaerTLKfi aa<J>4Xcui 

fjrot X<5you i|/uxu<oG xaPl<mK^ (1* 36-37) 

Gtrigorios, higoumine des Saints-Apfttres de Dom4tiou, et Iftannikios, higoumine de Xylourgou, 

apr&s une decision de Constantin IX Monomaque qu’ils n’appliquent pas k la lettre, oonoluenfcun 
accord amiable k propos d’un hangar k bateaux apparfcenant k Xylourgou et que les moines de 
Domdtiou avaient jete bas. 

Description. — L’acte est conserve par roriginal et deux copies, anciennes sinon contempo- 

raines, de deux mains difUrentes, 

A) Original. Parchemin en partie coll6 sur papier k l’dpoque moderne ; 550x420 mm ; texte 

entier de la mdme encre. Quelques trous, dont deux, correapondant aux 1. 6-10, ont fait disparaltre 

plusieurs lettres, rddcrites rdcemment, d’aprGs les copies ou VEdition de Kiev, sur le papier de 

consolidation, Onnotora d’assez nombreuses particularitds d’dcriture ou de graphie : les deux omihvon 

au-dessus des deux mf dans h &v6(jt.am (1. 2, C 6crit de mfirne), la forme tr&s caract^ristique de la 

plupart des alpha et du sigma (notamment final), les dittograpliies <£8e/$s pour marquer le pluriel 

<J8eX<po£ (1. 21 et 34, particularity reproduite par les copistes de B et de C), Atuo/tto pour le pluriel 

AttgcttAXojm (1. 3), vv pour le pluriel Moptcrpot-ra (1. 7). Les signatures sont autlientiqucs et dans Pordre 

attendu, et celle de Theodore, du monastfere de Saint-D4mfetrios, est bien, comme il est annonc6, 

de la main du scribe de Pacte, Athanase de Sis66 (1, 47). L’abrdviation de 7rp&To$ en 5 estici 

incontestable (1. 40, voir notre n° 1, Notes) ; elle est reproduite par B. Au verso, deux notices 

modernes en grec sur le parchemin luLmfime, une autre sur le papier de consolidation. 

B) Premiere copie. Parchemin non consolidy, en bon & tat de conservation malgr4 les plis 

horizontaux anciens, quelques dGchirures et trous ; 390x250 mm. Ont 6i6 relev^es dans Papparat 

les variantes ou omissions par rapport 4 Poriginal ; elles sont peu importantes : on remarquera surtout 

qu*4 la 1. 1 du signon n’est reproduite que la croix, sans le nom de Gregorios (de mfime dans C), 

et que, faute de place, le scribe, apr6s avoir saut6 sans raison apparente les signatures 14 et 15, 
s*arr£te aprfes celle de Bartholomaios de Makryg6n4, iScrite tout au baa du document et peu lisible 

(voir plus bas Les signatures). — Au verso, outre le num6ro correspondent 4 l’^dition de Kiev, 

multiples notices modernes, deux en slave et quatre en grec, dont une du xvi0-xyii* siScle et une qui 

sembled^poquemydiyvale: ri to(ov) 5e>pe(«$) t(&v) Sixa(<i)t(&v) t(Sv) K<jtp{fiv) £vexa t(^v) 

A7to6(^x7)v) 7Tp6(<;) t(V) po(vV) EuXoupyou, Cette copie est ant4rieure 4 1142 (cf. notre 
n° 7, Actes menlionn&s). 

mai, indiction 1 
a.m. 6546 (1048) 
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C) Deuxidme copie. Parchemin en bon 6tat de conservation malgrd plusieurs plis horizontaux ; 

450x280 mm. Le texts de ^original est assez fid&lcment reproduit; les signatures sont 4 peu pr&s 

completes, car le scribe n*a pas manqud de place. Leur analyse montre que la copie C a faite 

directement sur l’original, mais a fait usage de la copie B, avec laquelle elle a des legons communes, 

L’dcriture de G est sensiblement postdrieure k celle de B, sans dtre trds dloignSe : la copie est en offet, 

commeB, antdricuro 4 1142 (cf. notre n° 7, Acies meniionnis). Son principal intdrdt est qu’olle donne, 

aux 1. 16-20, un texte (authentique ou plus vraisemblablement reconstitud, cf. Ades meniionnh) 

du pitiakion imperial dont Toriginal A (1. 16-17) mentionne seulement qu’il fut lu en synaxe ; co 

texte est reproduit en apparat; on notera que le scribe utilise alors une dcriture plus aor6o, plus 

solennello, avec la volontd que Eg passage tranche un peu dans Ponsemble de l’acte et y apparaisse 

plus nettement comme une citation (voir pi. VII). — Au verso, notices modernes : une en groc, 

quatre en slave. 

Album: pi. V-VII. 

J®di(ion:Kiov, n°3,p. 18-29. 

Analyse. — [On notera que le texte est rddigS de telle fagon que la personne qui parle est tantfit 

Grfcgorios, tant6t le prdtos avec les higoumdnos : cf. pour ce dernier cas 1. 19-22, 26-32 et peut-6tro 

les formules finales.] Signon de Gregorios, moine de Domdtiou (1. 1). Invocation trinitaire. Grdgorios, 

higoumdne du monastdre des Saints-Apdtres dit de Domdtiou, souscrit la prdsente garautie auto- 

graphe en faveur de Idannikios, higouindne du monastdro dit de Xylourgou (1. 2-5). II y a plusieurs 

anndes, Gregorios a remis, 4 titre de psychikon^ au ddfunt oncle de Idannikios, Thdodoulos [alors 

higonm6no de Xylourgou], un emplacement 4 (’abandon situd sur I’anse de son agridion de Saint- 

Onouphrios, pour que Thdodoulos y construise un hangar ou abri pour bateaux ; il regut pour cela 

cinq nomismata (1. 5-7). Des anndes passdrent, et les embdches de Satan, ou Tinfluence de quelques 

gens mdchants, pouss&rent les moines de Gregorios 4 jeter bas cette construction (1.8-10). I6annildos, 

indignd, adressa une requdte 4 l’empereur au sujet de la destruction du b&timont, ainai que de deux 

bateaux qui s'y trouvaient et de difTdrents objets : cette requite dcrito fut portde 4 l’empereur 

[Constantin IX Monomaquo] par le moine et prdtre Nicoddme, accompagn6 du moine Joseph 

(1. 10-15). A son retour [de Constantinople], Nidoddme rapporta un rescrit imperial ((3a<nXw*)) 

adressd au prdtos Thdophylaktos : T assemble gdndrale (xa0oXtxf)| fut rdunie, le pittakion 

de Tempereur y fut lu, puis le pr&tos prit avec lui tous les higoumdnes de l’assomblde et Ton se 

transporta sur place : on y constata la ruine complete du b&timent (1. 15-19). En droit, Gregorios 

devait 6tre, pour un si grave ddsordre, condamnd 4 une amende, comme Ie stipulait la pvoslaxis 

impdriale (h 19-20). Mais les autoritds athonites entreprirent de r6tablir la paix entre les deux parties, 

et Idannikios et ses moines eddant k leurs pridres, un accord amiable fut conclu : Gregorios a donnd, 

4 titre de psychikon pour son ddfunt caloyer [Thdodoulos?] et pour Iui-mdmo, un terrain carrd de huit 

orgyes de cdtd, situd en face du hangar de Philadelphou, et Idannikios a remis en contrepartie au 

monastdre de Gregorios six nomismata (1. 20-26). Clause particulidre relative k un chemin (1. 26), 

Clauses pdnales garantfssant l’dternelle observation de cet accord, et de la possession [par Xylourgou] 

du hangar k bateaux, par Grdgorios et ses succosseurs, qui notamment ne s’opposeront pas au 

droit de pdche : malediction des 318 pdres de Nicde, aceds fermd k tout tribunal eccldsiastique ou 
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lalque, amende de soixante-douze nomismata au profit du conseil de ia communautA atlionito 

(t6 xowAv), remboursement au double des expenses qu’aura faites Ioannikios pour le hangar & 

bateaux (1. 26-32). En revanche Ioannikios, ses moines et sea successeurs n’auront pas le droit de 

s Atendre au-delA du bAtiment qui faitl’objct de l’accord (1, 33-35), Rappel de Pordonnance impAriale 

qui avait AtA lue en conseil (I, 35-36), Le present document, qui est une donation au titre de psychikont 

a AtA Atabii & 1 initiative de GrAgorios, du prAtos ThAophylaktos et de tous les higoumenes, qui ont 

sign6 ; il a AtA Acrit par Athanase, du monastAre de kyr Sisoe ; date (1. 36-39), Signatures du pr6tos 
et de vingt-trois inoines (1, 40-52), 

Notes, Vaffaire, Elle ne prAsente en elle-mAme pas de difficultAs : un diflfArend entre deux 

monastAres a donnA lieu & une requAte adressAe & Pempereur par le monastAre victime de violence ; 

au regu de la rAponse impAriale, adressAe au prfitos, le conseil des higoumAnes so rAunit et termine 

1’affaire, Le fait notable est que, alors que Tempereur prescrivait sans doute une enquete et la 

punition du coupable, la prAfArence des Athonites va k un accord amiable, auquel souscrivent !e 

pr6tos et le conseil des higoumAnes, Le cas n’est pas rare, h TAthos et ailleurs, d’une requite k 

Tempereur qui fait entrer une affaire dans la phase judiciaire, mais qui, sans que les clioses soient 

ensuite poussAes h bout, se termine par un compromis « d’Aconomie ». 

Les deux operations que rapporte notre acte ont cliacune, comme il est frequent, le double 

caractAre de donation pieuse et de transaction financiAre. La premiere a pour objet de toumer la 

disapprobation qui entaclie les affaires d’argent entre moines, et de rendre la seconde definitive et 

irreversible, C’est restitution du psychikon qui ordinairement, comme ici, en est le moyen, Mais tout 

n est pas clair. La premiAre operation a consistA, de la part do GrAgorios, propriAtaire d’un agridion 

h Hagios Onouplirios sur le bord de la mer, A en remettre une parcelle A feu ThAodoulos, d’uno part 

contre versement par ce dernier de cinq nomismata, dfautre part« au titre de psychikon. de ton dAfunt 

oncle le inoine ThAodoulos», Get oncle de l'actuel higoumAne de Xylourgou, I6annikios, ne peutgufere 

6tre que son prAdAcesseur & la tAte du monastAre, le ThAodoulos que nous connaissons, par notre 

acte n° 1, comme higoumAne de Xylourgou en 1030, et cela non seulement A cause de la convenance 

de nom et de date, mais parce que le bien en litige appartient en effet maintenant A Xylourgou, 

Toutefois, pourquoi GrAgorios a-t-il alors assorti 1*operation de la constitution d’un psychikon en 

fauear de Th&odoulosl Gar on ne voit pas comment'comprendre autrement les 1. 5-6. ConsidArons 

d}ailleurs la fa§on dont est dAcrite la seconde operation, qui fait proprement l’objct de notre piAce ; 

GrAgorios remet A Ioannikios, qui Iui verse six nomismata, un terrain de 8 orgyes (approximative- 

ment 15 m de c6tA), « A titre de psychikon pour mon dAfunt caloyer et pour moi-mSme ». La mention 

anonyme de ce caloyer n’a pas de sens s’il n’est le mAme que le ThAodoulos de la premiAre opAration ; 

mais cette fois GrAgorios s’associe lui-mAme au psychikon. On supposera done que ThAodoulos, ancien 

higoumAne de Xylourgou et oncle de l’actuel higoumAne Ioannikios, Atait aussi en parents spirituelle 

avec GrAgorios, qui dAsire contribuer A son salut Aternel autant qu’au sien (cf. 1. 24). Mais il reste que 

si 1 institution d’un psychikon au profit de GrAgorios n’est que normale, celle d*un psychikon en faveur 

de ThAodoulos Test moins, 

Les ilablissemenls et leuvs reprdsentanls cites dans le texle. Pour Xylourgou et ses reprAsentants 

(higoumAne IAannikios, son oncle feu ThAodoulos, NicodAme, Joseph), cf. notre Introduction, 

L, 1 sq., Gregorios, higoumAne des Saints-Ap6tres de DomAtiou, ne paralt pas encore connu. Le* 
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vocable des Saints-Apfitres, seul ou accompagnA d’un nom de personne ou de lieu qui le pr6cise 

est frequent et peut prSter a confusion. Sur les Saints-ApoLres tou KM)pevTO<;, cf. Xdropotamou 

n° 6. Pour la precision tou SyjpoxAaTpou, cf. par ox. Kaslamoniiou, n° I (not. p. 27 ; cf. aussi notrc 

n° 5,1. 48 et notes}. Pour la precision tou ’Ovv)ciq)6pou, et sa possible dquivalence avoc la prAcfidentc 

cf. Zograplmt, n° I en 980, n° 3 en 1049, etc. ; Palria, p. 216 et 219 ; Prdtaion, p. 86-87, n. 247, p. 93, 

n. 333. Nous avons rencontrd la ddsignation tou AopsTfou en 1066 et 1071 (Aconome de la M£s6 et 

higoum&ne, cf. Prdlalon, p. 154 et n. 405 : il se nomme Michel); en 1107 dans Panlocralor, n° 1 

1. 12-13 et 51 (higoum&ne NicAphore de la povi) tou xupou A.) ; en 1198 dans Ghilandar, n° 3, 1.51 

(Kallinikos proestos tou A.) ; en 1287 et 1288 dans Laura II, n° 79, 1. 40, et dans Chilandar, n° 10 

1. 113 (Kosmas tou A., (Spitdriste de 1’Athos). On notera que Chilandar, n° 3, 1. 81-82, est signApar 

ThAodoret, higoumAne des Saints-ApOtrcs (et Aconomc de la M6sA), ce qui montre que les appellations 

#des Saints-ApOtres» et <tlou Domeliou» peuvent 6tre distinctes. En janvier 1366, le kellion de 

Domfitiou est donndA Vatopddi (acteindditde ce couvent). L. 6, AypfSiov tou 6o(ou 7c«Tp6<; -fiptov 

’Ovouqpptou : un couvent de Saint-Onouphrios cstconnu par son higoumAne Jonas en 1045 (typikon 

de Monomaque : Prdlalon, n° 8, 1. 196, rcstituA d’apr&s une copie aneienne). Un kellion de Saint- 

Onouphrios sis A KaryAs est distinct du couvent: cf. Laura III, n° 154, Notes p. 129. On rencontre 

encore f) cppdxro Aytou ’Ovou<pp£ou dans une delimitation en 1506 (Kullumtts, n° 50,1.15). G6d6on 

(Al/tos, p, 172) identifie A tort Saint-Onouphrios avec la povi) tou KAorocxoi;. L. 16, le prdtos 

ThSophylaktos est attests de 1045 A 1051 (Prdlalon, p. 131, n° 15). L. 25, AtcoO^ tou 

OiXa8£X<pou. Les premieres mentions d’un monastAre de ce nom se rencontrent en 998 (Prdlalon, 

p. 89) et 1001 {ibid., p. 125 et n. 146). II est ensuite connu par ses higoum&ncs Nestor en 1017 

(Laura* I, n° 21, 1. 42), Nicolas en 1039 (Pantokratdr inddit), Kosmas en 1045 (typikon do 

Monomaque : Prdtaion, n° 8,1. 194), Nicolas en 1059 (VatopAdi inddit), Matthieu en 1087 (Philolhioti, 

n° 1, 1. 102), LAontios en 1141 (Laura3 I, n° 61,1. 46 et 53), GArasimos en 1154 (ibid., n° 63, I. 68); 

Dionysios en 1198 qui est aussi ApitArAte de la MAs6 (Chilandar, n» 3, 1. 57), Germanos en 1287 

[Laura II, n° 79, 1. 37), I&annikios en 1296 (VatopAdi inddit). En juillct 1334, le monastAre de 

Philadelphou, devenu kellion (de la MAsA), est rattachA A ICutlumus (Kidlumus, n° 17, avec les 

Notes). L. 38, Athanase, moine de kyr SisAAs, scribe : ef. notre acte n° 1, Notes ; cet Athanase, 

qui signe en 1045 le typikon de Monomaque (Prdlalon, n° 8, I. 189), a Agalemont Acrit en 1047 

Kaslamoniiou, n» 1, et en 1049 Zographou, n° 3. On sait trAs peu du monastAre de kyr SisSAs, dont 

un higoumAne NAophytos signe en 1108 (?) Laura81, n° 57,1. 64. Cf. Notes b nos n°* 1, 5, 6. 

Les signatures. Nous donnons un tableau synoptique de celles de l’original A (dans le texte 

tous les signataires sont dits higoumAnes), de la copie B (seuls 6 et 10 sont dits higoumAnes dans 
leur signature), et de la copie G (aucun n’est dit higoumAne), 
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1 
2 
3 
4 
5 

6 
7 
8 
9 

10 

n 
12 
13 
14 

15 
10 
17 

18 
19 

20 
21 

22 

23 

24 

Thdophylacto, m. et prfltos 
Jean, m. ot pr, do Lavra 

Athannse, m. ot pr. de Vatopddi 
Jean, m, do Zygou 

tipiphnno, m, pr. ot hig. do Shaman- 
dr6nou 

Hilarlon, m. do S, Nictiphore 
Loukianos, m, de KaHnikou 

Joseph, m. do Gtaatou 
Antoine, m. do PhilotlhSou 
Nictiphoro, m. et hig. do BdroiGlou 
Theodore, m. ot hig, do Koletzfc 
Symdon, m. et hig, do Gnldagra 
Arsfinios, m, tdn Ndafceidn 
Joan, m. ot hig. du Snuvear 

Bartholomatos, m. do Makrygtinfc 
ThOodoro, m, do S, D&m&trlos 
Barnabas, m, du Sauveur Sarabflros 
Kyrdn m, 

Bnrtholomnios, m, du Sauvour 

GriSgoire, m. ot pr, do Cliaronlos 
Nlctiphorc, m, ot pr. do S, Plorro 

d'Alopou 

Antoine, moino do Kal6 Ammos, 
dconomc de la M6s6 

Ltiontios, m, do S. DtimGtrios do 
Skylopodarl, par la main do NIco- 
d&me m, ct pr. do Xylourgou 

LOontios, m. ot hig. do Phalakrou 

B G 

Id. Th6oph, prfltas 
id. id. 
id. id. 

Joan, m. ot pr, do Zygou id. B 
fipiphano, m, ot pr, do Ska. Id. B 

Mil., m, hig. ot pr. do Ddrolhfiou Hil,, m. et pr. do Ddr. 
id. Id. 

Joseph, m, et pr. do Gdmatou Id. B 
Antoino, m. ct pr. do Philothftou id. B 

id. 1 Nic,, m, ot pr. do B6r, 
Thdod., m. ot pr. do Kolctzi Id. B 
Symdon, m. ot pr. do Gal. id. B 
Arsdnios, m. ot pr. do [ ] Am, m. ot pr. idii N4aki6n 

— — (mats placd apr&s ID) 
1— — (mais plac6 a0 19) 
id* Thfiod., m. ot pr. do S. IX 

Bar. m. ot pr, do Sarabaroa id. B 
Kyrdn, m. ot pr. do Skoroddn id. B 
Barth, do Barth., m. ot pr. do Makry- 

gdn6 
— Gr6g., m, ot pr, do S. Basile 
— Nic., m. ot pr. do S, Plorro 

— Antoino, m, ot 6oonomo [do la 
Mfiati] 

L6ontios, rci. do Skylopodarl 

— id. A 

(m, ~ moino; pr. = prfltro; hig, =3 higoum&ne) 

Ge tableau appelle les observations suivantes : 1) La liste B esfc incomplete parce qu'elle omet, sanB 

que nous en sachions la raison, 14 et IB {que G reprendra, mais en les d&plagant), et parce que faute 

de place elle s’arr&te avec 19. G donne le m&me nombre de signatures que A (parfois en abr&geant), 

mais a connu et combing A et B : cf. dans la troisifeme eolonne les mentions «id. B », qui indiquent que 

G a suivi B et non A. 2) II n’y a pas de divergences dans les noms de personnes. 3) Les 

divergences dans la titulaturc (moinc, prStre, higoum&ne) sont peu importantes. II arrive & B 

d’employer prStre ou higoum&ne 1 & ou A ne le dit pas, et inversement. Quant & G, il 6vite syst&ma- 

tiquement le titre d'liigoumcne, 4) En revanche les noms des monast&res suggerent les remarques 

suivantes :oJ6a pour vocable Saint-Nic&phore ct pour second nom (de fondateur ou de bienfaiteur) 

ton Ddvothdouest-ce le meme dtablissement sous les deux appellations? b) On notcra la plurality 

du vocable du Sauveur, qui incite k s’en mfifier quand il n’est pas autrement pr&cisd (e’est pour 

6viter une confusion que B et G l’oiuettent pour 17). Gf. l’apparat pour la mention par C, entre 

Bartholomaios et Grdgoire, de Jean et de Bartliolomaios tou Seo'rijpo^, c) B et & a suite G ont 

sfireinent raison quand ils nomment Itn Skoroddn le monastfcre de 18 Kyr6n. d) Il est probable 

enfln que G nous donne bien le vocable de 20 tou Gharonlos quand 11 le dit toa Hagiou Basileiou. 
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L, 41, Jean est connu comme higoumfene de Lavra de 1048 & 1060 (Lavra3 I, p. 51-53 et 55). 

L. 41, Athanase de Vatopfedi est peut-fetre d6jA connu en 1020 (acte d’Iviron infedit) et en 1024 

(Lavra3 I, n° 25,1, 46), puis en 1030 (notre acte no 1, Notes et I. 7 et 24) ; il est higoumfene depuis au 

moins 1035 (Lavra* I, n° 29, I. 23), et se retrouve en 1040/41 ( ?) (Esphigmenou2, n° 3,1. 36, cf. p. 47), 

efc en 1045 dans le typikon de Monomaque (PrdlQlon, n° 8, 1. 50, 182, 186), L. 42, Jean de Zygou 

est dfejfe connu en 1045 par le typikon de Monomacpie (Prdtaloti, n° 8, 1. 183, 187) et encore en 1056 

(Xbropolamou, n° 5, 1. 7 ; Iviron infedit). Avant lui on connait Niphon comme higoumfene en 1015 

(Dblger, Schalzkammev, n° 103, 1. 46), en 1016 (X&ropolamou, n° 3, 1. 55), en 1024 (Lavra3 I, n° 25, 

1. 52), en 1034 (Esphigmenou*, n° 1, 1. 35) et 1035 (Lavra2 I, n° 29, 1, 22) ; et fe la memo fepoque 

Nicfephore, comme moine certainement important, en 1016 (X&ropolamou, n° 3, 1. 55), en 1024 

(Lavra* I, n° 25, 1. 49) et probablement en 1035 (Lavra2 I, n° 29, 1. 22). En 1083 1’higoumfene est 

Thfeodoulos (Xenophon, n° 1, 1. 308), C’est peut-fetre le plus ancien monastfere athonite historique- 

ment attests (frfequentes mentions dans Lavra2 I, cf. Index ; en 1009, cf, Chilandar, n° 1). Mentionnfe 

encore en 1141 (Lavra* I, n° 61, 1. 32), il est absorbfe en 1199 par Chilandar (Chilandar, n° 5), sur le 

territoire de qui subsistaient ses ruines (Gfedfeon, Alhos, p. 180 ; Smyrnakfes, Alhos, p. 56 ; mentionnfe 

comme monastfere ruinfe par Kutliunus, n° 15, 1. 41), Notice par D. Papachryssanthou (Prdlaion, 

p, 93). L. 42, Epiphane de Skamandrfenou : c’est probablement lui qui est connu par ses signa¬ 

tures en 1018 (Vatopfedi infedit), 1020 (Iviron infedit), 1030 (notre n° 1, 1. 23 et Notes; Lavra2 I, 

n° 28, 1. 21), 1034 (Esphigmenou2, n° 1, 1. 44?), 1035 (Lavra2 I, n° 29, 1, 25?). Notice sur le 

personnage et sur le couvent par Oikonomidfes (Kaslamonilou, p. 14-16, et cf. n° 2). Le couvent est 

encore attestd en 1057 (cf notre n° 5, 1. 41 : Epiphane 1) et en 1083 (Xenophon, n° 1, 1, 170). Cf. 

Dfllger, Schatzkammer, n° 52 (faux de Manuel II). Lt 43, HilariAn de Saint-Nicfephore (A) ou 

de Ddrothfeou (B, C) : il est connu par ses signatures en 1034 (Esphigmdnou2, n° 1, h 35), en 1035 

(Lavra* I, n° 29, 1, 26) et en 1045 (typikon de Monomaque, Prdlaion, n° 8,1. 187) ; il signe comme 

reprfesentant « de Saint-Nicfepliore », comme l’original de notre acte (cf. aussi Antoine en 1015 : 

Dfelger, SchaIzkammer, n° 103,1. 47), Mais il est probable que ce vocable fetait ambigu (par exemple 

c’est aussi, et mfeme surtout, celui de Xferopotamou), et les copies B et G ont prfefferfe le surnom « de 

Dorothfee », dfi peut-6tre au fondateur, et qui semble s’etre gfenferalisfe : en 1107 (Pantocralor, n° 1, 

L 11, 13, 36, 50), nous connaissons un higoumfene Nicolas et un ancien higoumfene Antoine -too 

AopG0£ou ; en 1169 un higoumfene Jean par notre acte n° 8, 1. 50 ; en 1198 (Chilandar, n° 3, h 41), 

un proest6s Grfegorios ; en 1287 un moine Laurentios (Lavra II, n° 79, 1. 40) ; en 1316 encore, un 

higoumfene Makarios (Esphigmdnoua, n° 12,1. 164). Nous ne connaissons pas d’exemple de la dfesigna- 

tion tou aytou Nwv)tp6pou too A<opo0£ou ; une incertitude subsiste done. L. 43, Loukianos 

de Kallinikou : nous ne connaissons pas ce personnage (son nom avait fetfe, d’aprfes notre acte, 

restitufe h tort dans Esphigmenou1 ; cf. Esphigmdnou2, n° 3, 1. 37 et p. 47-48), et les mentions du 

monastfere ton Kallinikou sont rares : en 1017 (Lavra2 I, n° 21, 1. 3 et 40, moine Grfegorios), en 1071 

(diffferend avec Vatopfedi : Bin on, Xdropolamou el Saini-Paul, p, 258), en 1087 (Philolhdou, n° 1, 

1, 67, 75, 84, 90, 120)* L. 44, Joseph de Gfematou ; sous cette forme et sous celle, devenue plus 

frfequente, de Gomaiou, on connait un monastfere situfe hors des limites de l’Athos (sur l’histoire 

duquel cf. Prdlaion, p. 40-41), et un monastfere au cceur de TAthos (sur lequel cf. Kullumus, n° 5 et 

n° 23, et Lavra2 I, n° 8). G’est du second qu’il s’agit ici. Le mfeme Joseph signait en 1047 Kaslamoni¬ 

lou, n& 1, et signera en 1056 un infedit d’Iviron, qui mentionne aussi l’ancien higoumfene Eustratios. 
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On connait un Eustratios on 1009 (Chilandar, n° 1,1. 7 of. aussi n° 9), on 1015 (DOlgcr, Schalzkammer, 

n» 103,1. 50, et Iviron inddit) ct en 1016 (Xdropolamou, n° 3, 1. 17 et 54). Plus tard les mentions sont 

assez nombreuses, la dcrnidre connue aveo certitude dtant cclle de l'liigoumene Makarios en 1329 

(Kullumus, n° 15, 1. 107). L. 44, Antoine de Philothdou : il est dpitdrdte de I’Athos en 1049 

(Zographou, n° 3, 1. 9-11 ; Prdlaton, p. 156). L. 44, NicdPHORE deBdroidtou : il estattestden 1034 

(Esphigmenou1, n° 1,1. 46, of. p. 39), en 1040/41 (ibid., n« 3, 1. 38), en 1045 (typikondeMonomaque, 

Prdlalon, n° 8, 1. 191), en 1056 (Xdropolamou, n° 5, 1. 8; Iviron inddit), en 1071 (Palria, p. 219); 

of. Kaslamonilou, n° 1, p. 26. On le retrouvera dans notre n° 5,1. 53, en 1057. Avant lui on connait 

Symdon on 996 (Lavra4 I, n° 12, 1. 32) et Dionysios, scribe en 1034 d’Esphigmdnou2, n« 1 (1. 32). 

Aprds lui on connait surtout Laurcntios en 1076 (Modin-Sovre, Supplemenia, p. 13, 1. 71), en 1080 

(Dtilger, Schalzkammer, n° 104,1. 40-41, avec le moine Kallinilros), en 1083 (Xdnophon, n° 1,1. 324), 

en 1087 (Philoihdou, n° 1,1, 169-170). Les reprdsentants dc ce monastdre signent peut-dtre encore en 

1108 (?) Lavra4 I, n° 57,1. 46 et 58, son hidromoine Gdrontios cn 1287 Lavra II, n° 79, 1. 40, et en 

1316 son hidromoine Symdon Esphigmdnou4, n° 12, 1. 168 (oil il sc dit TcveupaTixix; rffiv Podcrtov). 

Il sera absorbd par Vatopddi (Vlachos, Alhos, p. 185 ; of. aussi notre App. II). Cf. aussi Prdlaton, 

p. 87. L. 45, Theodore 6 KoXeT^-fc) : e’est celui qui signe en 1045 le typikon de Monomaque 

(Prdlaton, n° 8,1. 193) oomme liigoumdne tou avec la variante KqXst^i donnde par la copic 

ancienne C. Co monastdre, qui n’est pas I’ancienne p,ov?) tou tf>axv)vou (malgrd Palria, p. 220), et qui 

sera absorbd par Vatopddi (cf. en gdndral Gdddon, Alhos, p. 168 ; Smyrnakds, Alhos, p. 43, 62, 451 j 

Vlachos, Alhos, p. 185 ; et pour un 7t6pYOS tou KeiXer^Tj, propridtd de Vatopddi, l’acte dditd par 

M. Lascaris, BySl, 6, p. 172, 184-185), se rencontrera sous les deux formes Kolelzi et Kalelzi, mais 

plus souvent sous la scconde ! Nicdphorc en 1071 (Palria, p. 219 j Binon, Xdropoiamou el Sainl-Paul, 

p. 258), en 1080 (DOlger, Schalzkammer, n° 104,1. 40), en 1081 (X&ropolamou, n° 6,1. 66), en 1087 

(Philoihdou, n° 1,1. 164) ; cf. aussi notre aote n° 5, Notes et 1. 46, et notre acte n° 6,1. 53. Cf. encore 

Ndophytos en 1107 (Panlocralor, n° 1, 1. 12 et 52), Eutliyme en 1108 (?) (Lavrd* I, n° 57, 1. 70), 

Ldontios (?) en 1195 (inddit de Dooheiariou, d’aprds Prdlalon, p. 164, mais of. n, 407), Nicoddme 

en 1198 (Chilandar, n« 3, I. 59-60), Kallistos en 1288 (Chilandar, n« 10,1. 115), Idannikios en 1294 

(date correcte de Chilandar, n° 9,1. 161), Mdldtios en 1316 (Esphigmdnoua, n° 12). L. 45, Symdon 

de Galdagra : un inddit d’lviron de 1036 estle testament de Luc, higoumdne de Saint-Jean-Prodrome 

dit Galdagra, qu’il tenait de son pdre spirituel Kallinikos, et qu’il ldgue h son fils spirituel Symdon 

(il donne la liste des higoumdnes qui Pont prdcddd : Jean le fondateur, Nikdn, Eustratios, Kallinikos). 

Symdon (sur lequel cf. Kaslamonilou, n° 1, Notes p. 26-27) cst mentionnd en 1040/41 (?) (Esphig¬ 

mdnou2, n° 3, 1. 7), signe en 1045 le typikon de Monomaque (Prdlalon, n° 8, 1. 190), et est encore 

mentionnd parmi les higoumdnes XoY«Se^ en 1056 (Xdropolamou, n° 5, 1. 8). Il faut doarter un 

Grdgorios en 1076 (mdlecturc du couvent par MoSin-Sovre, Supplemenia, p. 15, 1. 72), mais un 

Mdthode est attestd en 1142 (Prdlalon, p. 156 et n. 426); puis on rencontre plus souvent la forme 

T?j<; KotMj<; ’'Ayp«?, par exemple avec Phigoumdne Tlidodose en 1198 (Chilandar, n° 3,1. 49-50 ; 

ibid., n° 9, 1. 158-159, en 1294, est signd par Dionysios, higoumdne tou K*X7)Ypa). Sur 

YocXoddtYP®* substantif et lieu-dit, cf. Laura4 I, n° 1,1. 17 ; n° 24, 1. 22 ; n° 25,1. 32 l n° 59,1. 391 sur 

KaX-J) "Aypa, cf. Kullumus, n° 2, 1. 10, et n° 9 passim, avec les notes de la p. 55. Sur le nom et le 

monastdre, cf. Smyrnakds, Alhos, p. 39, 43-44, 522. L. 46, ARsdNios t&v Neaxetoiv ; la notice 

la plus coinpldte sur le monastdre Idn Ndakidn, tou Ndakiou, ou enfin fou Ndakilou (forme qui se 



46 ACTES DE SAINT-PANTEUSklldN 

rencontre d’ailleurs dgjg en 996 dans Laura1 I, n» 12, I. 31-32), est dans Kaslamonitou, p. 11-14 

(et n° I). Arsgnios est notamment mentionnd en 1049 dans Zographou, n® 3, 1. 4, L. 46, Jean 

tou Somjpo; (le mgmc qui signe en 1037 Laura1 I, n® 30,1. 37?) : vocable trap frgquent pour per- 

mettre k lui seul une identification. II s’agit peut-gtre du Sauveur tou KdWJapt, ou un Jean gtait 

hypotaktikos de Christodoulos en 1033/34 (cf. notrc n® 2, Notes et 1. I, 3, 16, 44, 48). L. 46 

Bartholomaios tou ahry(jGiid ; nous nc connaissons pas d'autre mention du personnage, mais le 

monastgre est frgquemment attestg, Nous n’en avons pas trouv6 mention k une date plus ancienne 

que notre acte, mais il reparait en 1083 (I-Iilarion : Xinophon, n® 1,1. 174 et 180, Makryggngs ; I. 185, 

Maltroggnous), puis, aprgs deux sigcles, en 1288 (Mgthodc, Chilandar, n® 10,1. 101, ton Makrougini) 

et frgquemment aux xrv®-xv® sigcles : Ignatios 6 Maxpuy^ en 1306 (DOlger, Sohalzkammer, 

n® 105,1. 35), Makarios tou Makryginou en 1313/14 (Kullitmus, n® 9, 1. 63), Joseph foil Makrog&nl 

en 1316 (Esphigminou1, n® 12,1. 171) et ca 1322 (Xinophon, gd. Kurtz, p. 98, 1. 83), Malachias lou 

Makroginous en 1353 (MoSin-Sovre, Supplement, p. 30,1. 60), Th£6nas Makryggngs ou lou Makro- 

gdnous cn 1369 (Zographou, n® 45,1. 31 ; Kullumus, n® 25,1. 32 ; n® 28,1. 27) et en 1377 (Kutlumus, 

n®35,1. 37 ; MoSin-Sovre, Supplement, p. 35,1. 35), Moise de Makrigena en 1427 (Dionysiou, n® 23* 

1. 38 : slave), Joseph de Making en 1451/56/62 (Dionysiou, n® 29, 1. 15), DomStianos de Sainb 

Tryph6n de MakrggSng en 1472 (Dionysiou, n® 31, 1. 8). L. 47, Theodore de Saint-Dgmgtrios : 

il signait en 1040/41 {?) (Esphigminoua, n® 3, I. 40), ct est encore citg parmi les higoumgnes AoydlSei; 

en 1056 (Xiropolamou, n® 5,1. 8-9) ; il signe notre n® 5,1.45, en 1057. Plus anciennement, Lfiontios est 

connu en avril 1018 (VatopSdi ingdit), Siin6n en 1019 (Lavra1 I, n® 23, I. 30) ; puis un autre (?) 

Lgontios est connu en 1024 (Lavra1 I, n® 25, 1. 47), en 1036 (Iviron ingdit), probablement en 1037 

(Lavra1 I, n° 30, 1. 36), bien qu’en 1035 l’higoumgne soit Ggrasimos (ibid., n® 29,1. 29). Au xi® sigcle 

on connait encore Grggorios en 1076 (MoSin-Sovre, Supplement, p. 15, 1. 72) et Thgoktistos 

Y1°Swtp£tt)i; en 1083 (Xenophon, n® I, 1. 316) ; au xii® sidcle, Athanase en 1108 (? Lavra1 I, 

n® 57,1. 63), Thgophilos en 1169 (notre acte n® 8,1. 58). Le monastgre, qui fut absorbg par Vatopgdi, 

se trouvait peut-Stre prgs du Zygos (Prdlalon, p. 87) ; il est distinct de Saint-Dgmgtrios lou Skylo- 

po ari ou tou Kynopodos, proche du Pantokratdr, que nous trouverons plus loin : cf, G6d6on, Alhos, 

p. 168 ; Smyrnakgs, Alhos, p. 448-451 ; Vlachos, Alhos, p. 185, 190 (et Patria, p. 220, pour un higou- 

mgne Ignatios). Mentions dans Chilandar, n® 1, 1. 18 (en 1009), n® 2, 1. 17 (en 1193), n® 9, 1. 

en 1294), L, 48, Barnabas du Sauveur ton Sarabaros : il ne nous est pas connu, Mais 

le monastgre (dgsinence variable -baros, -bargs ou -bari), qui sera absorbg par Iviron (Smyrnakgs, 

■ i i'f' ^73 1 ^a°h°8! Athos, p, 199), est bien attestg en 1015 (higoumene Georges : Iviron 

“ D°lfr' Schalzl"™™r, n® 103, 1. 45), en 1017 (Klie : Lavra1, I, n® 21, 1. 41), en 1019 

( osep : ibid., n® 23, 1. 29), en 1034 (Thgodore : Esphigminou1, n® 1, 1. 47), en 1056 (Nicgtas, 

V XT"’ n° 5’1"8^’ ™ 1057 ^ m@me ; notro n<> B>1 53 ; et montion en 1971 dans un ingdit de 
mown-1' ^ (Xiropolamou, n® 6,1. 22, 36, 39, 40), avec mention d’un conflit avec Iviron en 

( 4 ger, Schalzkammer, n® 104,1. 1 sq,). Aprgs une mention en 1153 dans Lavra1 I, n® 62,1. 47, 

.I3°6 (Th°maS 1 Schalz,cammei'< n° 105,1- 30), 1313/14 (Thgodore : Kutlumus, n® 9,1. 

lKasianos : Esphigminou1, n® 12, 1. 167). En 1320, Zographou, n® 17, 1. 82-83, et n® 18 

men onnent dans la rggion d’Higrissos une terre dite de Sarabari, laquelle anaoTziaQr, fab tou 

«pa pv) . nom d’homme? Cf. aussi ci-dessous notre n® 5, Notes (prosop.) k 1. 53. L. 48, 
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Kyr6n Idn Skoroddn : lo personnage nous est inconnu. Mais Nicdtus 6 ExopSdots ou T&v.XxopSdtov 

se trouve en 1013 dans des actes inddits d’lviron, dont Tun donne le pdriorismos du convent. 

L. 48, Bartholomaios du Sauveur : il signo en 1045 le lypikon de Monoinaque (Prdtalon, n« 8,1.192). 

Nous’ne pouvonB pas identifier avec assez de vraisemblance le monastdre. L. 49, Gr6goire 

lou Charonlos ou de Saint-Basile : cette dquivalence dtablie par la copie G paralt conflrmde par 

Lavra* I, n° 57, 1. 55, qui est signd en 1108 (?) par un Grdgoire higoumdne «de Saint-Basile too 

XApovTo? ». II faudrait done attdnuer le scepticisme de Prdtalon, p. 90, n. 299, sur ^existence d’un 

monastdre de Saint-Basile. Mais il est vrai que nous ne connaissons pas d’autre exemplo de la double 

denomination. On trouve ou bien, rarement, Saint-Basile (Ldontios en 1034 : Esphigmdnou*, n° 1, 

1. 38 ; PantoldOn en 1056 dans X&ropolamou, n° 5,1. 7-8, et en 1057 dans notre n° 5,1. 47) ; ou bien, 

frdquemment, tou XdpovTOi; ou Xatpovro? ou 6 X«pwv : en 1019 (Nicoddmc, Laura8 I, n° 23, 

1. 28), en 1020 (Paul: Iviron inddit), peut-6tro en 1023 ou 1038 (Zographou, n° 2,1. 54 dont la date CBt 

sujette d caution, mais qui est important pour la localisation du couvent), en 1049 (Nicolas, idl'd., 

n° 3,1. 50), en 1051 (le mdme, ibid., n° 4,1. 65-66), en 1057 (Grdgoire, notre n° 5,1. 49, cf. Notes, qui 

pose le probldme de l’identitd avec celui-ci, et par sa coexistence avec Pantoldftn de Saint-Basile, 

le probldme de la distinction des deux monastdres), en 1081 peut-dtre (Xiropolamou, n° 6, 1. 61) ; 

puis il faut attendre l’higoumdne Dionysios, actif en 1364 (Chilandar, n° 148, 1. 47 : lire Xipwv), 

en 1369 (Kullumus, n°25,1.33,n° 27,1.37 etn°28,1.26; Zographou, n° 45,1. 32) et en 1377 (Kullumus, 

n° 35,1. 36 ; MoSin-Sovre, Supplement, p. 35,1. 34) ; Jacob en 1387 (Kullumus, n® 39,1. 32), en 1389 

(Chilandar, n° 159,1. 42), en 1392 (Zographou, n° 51,1. 23-24) et encore en 1400 (Dionyswu, n® 9, 

1. 47). L. 49, NiciSphore de Saint-Pierre d’A16pou : nous ne connaissons pas d’autre exemplo 

de la double ddnomination, qui embarrasse. Un monastdre Ion hagiou Pdtrou n’est connu, hors 

notre Nicdphore, que par un higoumdne Michel en 1024 (Lavra* I, n° 25, 1. 49), en 1035 (iiic/i, 

n° 29, 1. 31), en 1036 (Iviron inddit), peut-dtre encore en 1045 (typikon de Monomaquo : Prdtalon, 

n° 8, 1. 196, cf. apparat) [un Gdrasimos lou kyrou Pdtrou signerait en 1198 Chilandar, n° 3, 1. 63?]. 

Faut-il faire un rapprochement avec le Nicdphore de Saint-Pierre & KctXdoTY)?, qui signei a en 1057 notre 

n° 5,1.46? Le monastdre d’Aldpou-Alypiou, qui dtait sous le vocable des ap&tres Pierre et Paul ou des 

Saints-Apdtres, est bien connu parle dossier du monastdre de Kutlumus, auquel il a dtdrdum, etnous 

y renvoyons (on ajoutera, pour la pdriode 1310-1333, les compldments apportds par Xiropolamou, 

n® 17, 1. 46; n® 22, 1. 36; n° 24, 1. 44, et par Kaslamonilou, n° 2, I. 9, 32, 60 et n® 4, 1. 30, 46). 

L. 50, Antoine de Kald Aminos : il est enregiatrd par Prdtalon, p. 154, parmi les dconomes de la Mdsd 

seulement d’aprds notre acte. Sur Kald Ammos comine toponyme et surnom d un monastdre, dont 

un Nikdn dtait peut-dtre higoumdne en 1034, cf. Esphigmenou*, n° 1, p. 39 et 1. 11. L. 50, 

Ldontios de Saint-Ddmdtrios de Skylopodari : e’est peut-dtre lui qu’il faut voir, en 1040/41 (?), 

dans une signature mutilde de Esphigmdnouz, n° 3,1. 38. Gc monastdre, qui sera absorbd par le 

Pantokrat&r (of. Panlocralor, n° 13,1. 24 et n° 14,1. 24), est distinct du « Saint-Ddmdtrios » dont nous 

avons pa rid plus liaut (1. 47, Thdodore). Il se rencontre sous le surnom tou Kuv6tcoSo<; en 1107 (Pan¬ 

locralor, n° 1,1. 1,19, 46-47) et en 1198 (Chilandar, n° 3, 1. 70). L. 52, Ldontios de Phalakrou : 

il signe en 1045 le typikon de Monomaque (Prdtalon, n° 8, 1. 192 | cf. idl'd., p. 89). Le monastdre de 

Phalakrou (parfois ddformd en Pharaklou), sous le vocable des Incorporels, a dtd absorbd par le 

Pantokratdr I e'est pourquoi on trouve dans les archives de ce monastdre, n° 1, en 1107, un acte 

concernant le monastdre tou ’AawpdTOU ijyouv tou OaXcixpou (1. 2), dont 1 higoumdne est alors 
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Kosmas(l. 7-8 et 24)* II cst particuli&rement bien attests dans Lam*2I, en 991 (n°9, 1*60 : liigoumAne 

NicAphore), en 996 (n° 12, 1. 30 : higoumfene Bartliolomaios), cn 1019 (n° 23, 1. 30 : moine 

NSophytos), en 1141 (n° 61, L 51 : higoum&ne Kallinikos), en 1154 (n° 63, 1. 73 : hig* NAophytos), 

En 1287, Lavra II, n° 79, I, 40, mentionne PhigoumAne Makarios, qu'on rctrouvc en 1294 dans 

Chilandart n° 9, 1. 16, qui est aussi signA par Matthieu 4 <PaXaxp6$ (1. 162), Mention en 1083 dans 

Xinoption, n° 1, 1, 202 ct 207, Pour la tradition athonite, cf, GAdAon, AJ/ws, p, 183 ; SmyrnakAs, 

Aihos} p, 43, 56, 62, 536 ; Vlachos, Athos, p* 226 ; Patria, p, 219* 

L, 6, (Jtmov : cf, notrc acte n° 2,1* 22 (jJetmov)* 

L, 50, Aconome de la MAsA : cf, Prdialon, Index s*vv, Aconome et oixov6p,o$, et particuliArement 

p. 151-153 (oti il est dit que, comme le pr6tos, PAconome peut cumuler cctte charge avec Celle 

d’higoumAne, ce qui est le cas dc notrc Antoine)* 

Ades mentionnis: 1) Probablcment un acte de cession par Gregorios, b ThAodoulos alors higou- 

mAnc dc Xylourgou, du terrain destinA h la construction d'un abri pour bateaux (I, 5-7) : perdu, 

2) Un hypomnfema (uTrifxvvjoa^, l. 11 ; 67t£(avy](tev, 1, 14) dc I6annikios, higoumAnc de Xylourgou, 

h Pempcreur [Constantin IX Monomaque], pour sc plaindre des agissements dcs moincs de DomAtiou : 

perdu, 3) Une pamXLX1)] ypa<pi/j (I. 15), mTraxtov (1. 17, 35), j3a<nX»c$) 7Cp6oTa^ (1, 20) de Constantin IX 

au pr&tos ThAophylaktos, ordonnant une enquAte et prescrivant une amende b Pencontrc dc 

Gregorios (cf, 1, 19-20) : perdu ; mais la copic C (cf, apparat) a imaging d*cn reconstituer lc textc, 

que DOlger [Pegesien^ n° 886) a considers comme un document authentique, L'hypothAsc ne nous 

paratt pas vraiscmblable que Pauteur de C ait rccherchA et rctrouvA, dans les archives du pr6taton, 

le document imperial, et cn ait insArAle texte dans l’acte du Conseil qu’il recopiait, Au surplus ce textc 

est correct et plausible* 

Si yvov 

rprjyo pY]OU 

p,o(va)x(oB) toG XU(p) A0[JtET(oU 

||a + *Ev ovofAat(i) toG 7c(aT)p(6); xal too utoG xal toG iyloo TCv(eii(AaTo)$. rpvjyApio; (jjtov)ax(i^) 

xai *fjyouj^e(vo^) |^o(vvj$) twv <&y£tov xal 7taveu<pir](jt,fov ||3 \A7ro<rr6(Xcov) o(Jto) £7tovojjta^ojjt£vY]^ 

too Aoj^eriou, 6 t(6v) t((alov xal ^wAtcoiAv <rr(au)p6v JSioxe{p6>$ Ttoti/jaa^, ||4 dca^aXl^opUM Sta too 

7cap6vra$ |^ou SStoxslpou 7rpi$ tAv (^ovJa^Av) 'Icoofcvvifjxtov xal xa0Y]yo4jjte(vov) r?j$ jjto(v%) 

||5 oira £7mvo|^x£o|^vY]$ too SuXoypyoy U7ro06<i£i toi&4t7]* *E7tetSi/]7cep Tcpo xpAvojv tivoW 

pto^vjv, XAyou t|/u5(t-||flxou tou ^axapirjTou aou 0e(ou toG (jiov)ax(oG) xu(p) ©soS[oA]Xou, tAtciov phuov 

£v rr\| 4p|AY]oJa toG Atc1 aypiStou tou A<j(ou 7c(<xt)p(6)$ fyifiv 'Ovou-H^plou, toG TOiSjaai £xetaai 

a7To0Y)x>]v *?) (^XXwv sItcsiv xapaSoataatov, Xa6<5)V xal 67rep 'raiaAT7]$ vo(|jd(T(Jt.aTa) 7t£vt(s)* 

|| Kal 8>) xpAvou^ oux oX(you$ Sta7tep(£a[avTs]$ iv toy TotoiiTto xapaBoaraata, o6x o£8* 6n<&<; el7rstv 

ota toG axoXtoG Sa-||fi[ra]y al [is0o8lat xal ra SvsSpot, [Atc6 xatpe]xaxcov Ttvtov dcv(0pc&7r)cov 

Tfiiv fXY] <po6ou^y Tiv 0(e6)v, A^xtco 4p^ xLVY]0^-||13re; f) M ^e^Tal xaT£<rrps[^av t]6 

toloStov io^rtov * 06 |^£Tpko$ XutulO^ ou A ([Jiov)ax(4;) ^IcoAvvifjxto;, AXXJ xal jjt<£-||nXa Sua^ep^iva; 

i7rl vf\ totfiuTY) Arabia, 67r£[iVY]aa; ai> A pt0^; (jjtov)ax(A^) ^IcodcvvVjxto^ tAv xpawtiv xal Acytov ^[icSv 

pa<nX£-|| Attsp r?j$ ToiafitY)^ aTa^ia^ y^yovAa^ £v rr\ totAluT7) AtuoOi^xv], xal 06 [JtAvov t)jv ip^jxtoatv 
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T?)<; 9$-!% Aeo0y)-||13*v)? <xU& xal Ttov Suo oavSaXltov ttov Svtojv ixeitrai xal AMtov Tivfiv EpaYpiAttov ■ 
SiA YPa<P% Bi ?fi? ™5 (|J.ov)ax(Qu) 'Icoavvr)-|[14xiou 6n4nvr)(i(sv) 6 (nov)ax(i?) NixSSipio? xal 

EpetrgiiTepo? Apia Tto 'Itotrijtp t6v xpaTaiiv xal &yiov ifjpitov patriAia ixep tv)? ||16 TOtaiTV)? oEoGiaeto?, 

Kal SJ) xaTeX0tov 6 (ptov)ax(i?) NixiSipio? (jistA (3am?ax5)? YP^W TCP°S T^v efi7ux64oT«T0v xal RV(eo- 

|xar)wiv ||10 Tjr(ar£)pa xal Eptitov t6v xi(p) QeotptoaxTov xal xa0oXix?j? auvA£sto? joto^?, 

etra AvaYvtotr0£vTo? too EpotrxoviToi ||17 *al 6e(oo eittoxIoo xal <AxY)xotiTtov [EA>Ttov v)|xtov tA £v 

aoTto ipopepiptsva, oupmpabttov Axi tv)? aiTY)? ||18 mwAfctoc 6 &Y«&™«« "P*^ *oB« 
f)Yoopis(voo?), ^Qop(sv) 6|xo0U(xaS4v sm t6v toioCtov t6eov xal ||13 sCpopt(ev) t-)]V TtavTsXvj ^Ttoatv 

xal ip^pttotnv too toio6too 6<tiut/)ou. Kal SIX5 Ti Blxatov t6v (ptov)ax(Bv) TpY)Y6piov ^pilav 

6xo~||2O6aXXitJ0ai ixep 1% tokSotyj? Avapxla? xaOto? xal -f) (3amXw)) xp6<JTa£i? Ecpiefysv. ‘H|«t? 

Se tA &(x<p6Tspa ||21 (xspei 0&ovTai? ivtoaai. xal slpY]Veicrai, xapaxaJitiaVTe? tSv (fxov)ax(Bv) ‘IwAvvfyciov 

Apia toi? auv aoTto A8e(XtpoT?), ei£av-||22Te? ty) ■f)p.“v YrapaxX^tre1- rq too 0(so)u auvepYla xal X*PylTt» 

slpY)Veii(rapi(ev) too? ApuptoTipoo?. ‘ApTlto? o5v el? %ivr)-||2axae mptofiteui xawXKavw?, BIStoxa aoi 

6 pi0% rPY)Y6pio? X6y oo ixep too ptaxapV)T°u pwo xaXoY'/]poo ||24 xal ipiou too wee woo ixep 

(|>oxix% ■Jjpiwv a(toTY))pla? t6tuov opYOa? SxTto to pilxo? xal to tcXAto? xaT^vavTi tyj? a-|[ xoOIxyj? tou 

OiXaS&tpou. Si (Si) eAXiv 6 (piov)ax(i?) 'ItoAvvfytto? SiStoxa? •Jjpm' 6lxsP ToC ‘V0l0'iT0U Tcmtou ei<* ^ 

6n’ epti pio(vJiv) vo(piltjptaTa) !|ao *H Si orp^a tv« farw sk rb Ss$iov piSpo<j toO ‘tiXaS^oo. Et 

o5v &no too vov cpcopaO'J) 6 (jxov)ax(i?) rpYjvipio? sUs ot aiTou pta-||2,0W xal SiaSoxoi. xal mxvToloi 

SiAxoItoxoi t)jv olavoiv xlvYjaiv xw^aai imsp too toioCtoo 6o7TY)t£ou, ’kiyov^ pti-||2expov $ pilY« 

AvaTpoirJ|v xal dtOiTYjaiv rqc, nap’ yjpAtov YevopiivY)? xptaeto?, s?ts o-xsp too pif) AXisisiv, tv a ev «pti~ 

||22toi? ix(ip)xsi ^vo<; xal AXXfiTpio? t% ^Y^ ipiooucrtou TpwiSo?, iTucmiExevoe xal r>|V (ip&v 

Ttov Tpiaxoattov Sixa ||s0 xal ixTto &y£“v E(aTi)ptov, ixSioxipievo? xal Anb navrbq Sixaonr)p£ou 

ixxXY)oiaffTixoo xal tcoJotwoB, ^pnoiptevo? x(al) ||81 si? t6 xoiviv vo(^«r^aTa) siSopxtxovTaSio, xal 

tA? psJmtim? xal xsvoTojxla? A? xaTa6aUid0ai ev tv) ToiaC-n} AeoOH|s2xy) el? Ti StwXAoiov. 

E10’ ofirto? |jiveiv sloxop^ xal ApieT^TpsOTov r)]V 6th' epioti Ysvonivvjv UyoM 4joxwoC X«Pl<mK*)v 

j | *s AvacpalpsTOV SsaEOTslav xal xopitiTwa el? too? i£v)? AnavTa? xal Stslvcxst? XP^voo?, pi^ ^xetv 

Si AwaSsla? 1134 oi n&kr\v 6 (piov)ax(i?) ‘ItoAvv^xio? Apia Tot? bno oi ASe(X<poT?) xal Sia86x°^ isspaifipjo 

TtpoSivEiv ^co too towCtoo <jopuptovv]-||8S0ivT<o? 6oxy|tIoo. Tooto (Si) Y*Y°v(sv) ix pa<nXixvj? 

irpoOTA^eto?, 6ts xal ti paaiXtxiv xal 0sTov eittAxiov i7taveYVoiff-||so0vi too xpaTWtojj SeueStoo 

xal paoiXi(to?). ’ExpAfV] f) Toiai-nj cropiSiSaaTixY) AticpaXeia, ^toi X6yoU ^xixou xaPl-||a7®'nlK?i» 

7cpoTpoE*)] rpr)Yoploo (piov)ax(oo) xal too eiXa6saTAT00 xal nv(eopiaT)ixou E(aT)p(6)? ^]{xoiv xal 

EpoiToo xo(p) ©eo^oXAxtoo xal eAvtiov H33 toW Xoiecov ^pis^ovv) Ttov Si& t£v olxeltov iEoYpatpSv 

Sv)Xto0yiao(xivtov, x5^ ’A0(ava<Tl)oo ((xov)ax(oO) (xo(vvj?) too xo(p) Swfc], R(vl) pd<* wS(ixTttovo?) 

a' 1133 Stoo? ,?qjv' ixTto : — 

II1® + ©eotpiXaxTo? pi,(ova)x(i?) (xal) (ep&to?) : — 

||41 + ’lto(Avvv)?) (xo(va)x(i?) xal Eps(tr6iTspo?) 6 tv)? pisY^^ Aai(pa?) 

+ 'A0avaato(?) pio(va)x(i?) x(al) Epetr6iT(spo?) too B«toesS£oo + 

||4a + Ito(Avvv]?) sot(eX-J)?) pi(ova)x(i?) ° t(oo) Zoyoo 
+ *Ee«p(Avio?) |J.o(va)x(i?) Ep(eo6iTepo?) (xal) t}Yoopi(evo?) o too SxapiavS(pT)voo) 

||43 + 'iXapltov pio(va)x(i?) pio(v%) too Ay loo NixY)<p6(poo) ptapT(opcov) 0E(iYPa^a) ISstoxslpto? 

+ Aooxv]avo? pio(va)x(i?) o ^oo KaXivixoo 

||44 + ItooTjtp (piov)ax(i?) o too TepiaToo 
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+ Avwvio? (jiov)«x(4<;) tou <E>tXo0eou : 

+ NtKV)ipo(poc) H0(v«)x(i5) (xal)v)Y0U[i(evo<;) tou Bepoicirou 

|[4B + ©eoSopo? p,(ova)x(4<;) xe yjyoupievo? o KoXe-r^y)?) 

+ Su^eoiv (|tt>v)«x(&«) (xal) V)You(jiSvo? n? r«XeaypK? + 

H46 + Apereveio^ n(ov«)xfo) tco<v> Neaxeiov : — 

+ I<o(<jcvv>)?) po(vct)x(i?) (x«t) vjyoup,(evo<;) po(v^) too S(omj)p(o)<; 

+ BapOoXopieov p(ov«)X(^) povv)? TOu Maxpuyev?) 

II" +B«pvi««< po(,aW4,) P„<,M „S S(„^)p(o); „o 2<¥46 + 

+ Kopov fAo(va)x(6?) : — ^ 

+ B«p0oXop,eov |a(ovoc)x(6<;) povv^; tou £(mtt))p(o)<; 

II" + rprr«(«M dyvtalis) <*«!) APMi,Pp0!) p0(,w t» x.P.„o(s); _ 

||“ + A«uvto>< P»V«Z0S xai Tl-oii|«(,c,<c) , tou 4>«X«y.pou + 

L», 1 om. BG 

II 1. T% o*roioi^Ti3rBG^|f ^vayfi! Lto^L^r ^ n° Vr V* P°St T^mov addt BG 111 10 $ ! J«ff« Q* 
rtpooxywjTou X«l ora. C |f 1. 17 rorraxtou xal rfjlvn/-,.,, . ^ “,dd' BC 11 J1 16 Tiv orn- Bc II e^a : xotl G || 1. 10-17 
pou 6jt£pvY3a*v ol rf)c ^0p«s To0 EoXoopyoB As 6u i -riic XaGM,?*K ™pieTXev airntf X£$s<nv otirco? • (JaoiXelav 
x«t£otPe(^) (xal) ^ h a4 ~ T J*?( *“,p“s A°fiET1t0U «“0>)YO'ipe(vos) t^v « Aiw0*|x*|v au-roG 
App^ouaav t^v IxSbajoiv notijaai unxin ivMiLat T-^ f“"‘XEt“ ^ $rrijo«i m(pl) toGtou (xal) 
U7ro0£ae<o?. Kal djiTjuaiiuv, etc. C || 1. 18 6uo0ul±«8Ihj nn«f n * ^oU ? r?l'° Xa3P“S toO EuXoupyou Svexev TQq TOLaijrr)<; 

BG U J. 20 °TP«ir« : 486c G |, Jj5 i£,Z£' l £ “J' 1 19 ^(a C 11 '• 33 Whilst ftfeg 
ijtrfipxei : &mv (ante 4m Ttptoroi?) G || ££VoAcd om Cnf^n ° i' ^ Tn °m' B 11 t1 p08t X^0VT^ add- BC H *• 30 
G rocta II1. 36 xal* nm Rn.,, i ,2' ..VT^°? “m> G 11 ’• 30 ora. BG || xr‘ ^ ■ - -- ■ ■ 

"t^TEpos bu f| (iovoixo^-ExauoivSpnvoo : uov ha ZZI* TV k ,ou ° u ™ *<>™m Hov«x6s : pov. xal 

^Y°fJi(®Vo?) |Xsi0 Ycpe(<j6uTepo(;l o t(oG) Aaipo0(£ou) B Eadera^^i^^ BC l|1' 43,'^wpU^v) po(va)x(A?} (xal) 
trpslaSiiTepoe) post (lova^-* add. BG || to0« * a IfJi RP li * ™ ° q i8™61* Kal ^pevo? oralttlt || 1. 44 (x«!| 
4 K. : npeaS. 6 K, B, npooS, 0 t(ou) KoLtCI G || 4ivoi..e« ^Wevos tou ; 7rpe(o6uT2poS) o -r(oO) G || 1. 46 ^yotipsvo? 

Apo. pom. x«t «pe<,6. ;(av) lacuna B ‘a1 ° ^ r* BC 111 46 
(sad v.do infra) 11. 47 0e48«pOS-rp« Ja, ?Qe$Ne«x[(Uv) C || ’I^vv^-MaxpuyiMY) ora. BG 

Eapv<*6*<;-2«p<fc6o:po5 : Bapv^6«c wov ^xat Tnrrfi /f!!,'. ir,' A> B> 0eiS- Pov. x«l nPso6. o t(oG) [dviou] A. G || 1. 48 

(x«l) irPs{a0iSTePo?) -r(iSv) SxoPo8(wv) B Kopuv uolvalvfft bg H KuP0'' : lW Kupuv || K«1P(mv) po(vos)x(i?) 
cum ultima subsoripUonequaohaud Sana loeitur inri JL.^ (x«l) tcP6(o6i1tePo?) o-rffliv) Sxap48wv C || hie desiniL B 
(xo(v«)x(6?) xal nPe(o64TePoS) 4 MaxpUv£v(7i5) C Il’Linetfl3^0^ ^0. 5-16Mct)<Pu[Y^?] osse vldetur,BapOoXo^ato? 
C Insarlt lofdvw)?) |x0(v«}Z(4C) (x«l)2SSi*oJ, „ Tl ^BL^“nt m B 11 Inler Bartholomeiira et Gragorlnm 
P o)? II L « Hov% toG • o5S)UtoJW,P,-0,f* B/P0oXo^o(5) Cof«)x(4«) o t(oB) S%-ri)j- 
M4oy,S : Avt. plov. 6 oWl^ C J dUOe ukimnn = ,1 ( ^ : 6 C 11 Ax°™0 ora. G || 1. 60 >AvtAv(oj- 
Aeivtwe |xo(v«)x(4?) (xal) ^(agilipo?) o T oO) ©aXaxooO 'aS™* ,b?vi°ros s“nl in G' 1“I “aa Intorvertlt, sell. : 

posi t(oG) ffioXaxpoo, Ae4v«o(?) |io(vw)x{6S) o T(oQ) SxuXoTtoSipi + 
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5. ACTE DU PROTOS HILARl6N 

UiropVqptt (1, 37) mai, in diction 10 

n.m. 6565 (1067) 

le prfttos et le Oonseil font le proois-verlml d’une procedure de serment utilisAe pour mettre 

fln ft un difffirend entre le couvent de Saint-Nikdn et oelui de Saint-Pant AlAAmftn. 

Description, — Le document nous eat connu par ^original et par une copie authentififte, 

A) Original, Archives du couvent n° 4, notft par erreur « deuxiftme exempiaire ». Parchemin 

fait d’une seule peau, Apais et de forme trAs irrAguliftre, notamment en bas ft gauche ; 640x340/ 

260 mm, Bon Atat de conservation malgrA cinq pliures anciennes dans le sens vertical et plusieurs 

trous, notamment au dAbut des signatures, Sauf ces derniferes, le Lextc est Acrit d’une seule main, 

trAs lisiblement, et occupe toute la largeur du parchemin, dont il suit ft gauclie les sinuositAs. Les 

signatures, de la mime encre brune, sont autographes, Plusieurs signataircs de l’actc ont eu de la 

peine ft tracer leur nom sur une partie de la peau spAcialement dure et mal travaillAe (I. 45-46) ; 

les derniers ft signer, ft partir peut-Atre de ThAodoro de Saint-Dftmfttrios (1. 45) et en tout cas de 

Pierre de la Sainte-TrinitA (1, 46), ont apposA leur signature dans la partie qui restait disponible, 

en bas ft droite : notre Adition se rAfAre aux lignes, mais ii faut tenir conipte de cette disposition 

pour rAtablir l’ordre des signatures, Aux 1, 29-30, un mombre de phrase a AtA grattA ft la suite soit 

d’une erreur reconnue dans le pAriorismos, soit d’une nouvelle contestation ; rien n’a AtA ajoutA sur 

le grattage, et la rasura, qui figure Agalement sur la eopie, est postArieure ft eotte dernifcre. A noter 

aux 1, 6 et 8 le sigle pour rapi et aux 1, 9, 10, 23 pour Ttepl ; aux 1, 17, 24, 25, les deux points I’un 

au-dessus de Tautre tenant lieu de la lettre a ; et aux 1, 25 et 26, les deux points Tun ft c6tA del’autre 

tenant lieu de la lettre x dans une finale (xa<;), — Au verso, 4 notices modernes (2 en slave, 2 en grec) 

et une notice transversale plus ancienne, trAs efifacAe (+ 6rc6pv?)EJLa...). 

B) Copie, Archives du couvent n° 4, notfte par erreur « premier exemplaire j>, Parchemin assez 

mince, arrondien haut ft droite, Les plis anciens horisontaux, les plus marqufis, n’ont pas provoquA 

de dAchirures, mais le document porte des traces d’humiditA et de moiaissures qui rendent la lecture 

difficile; 510x360/380 mm, Le texte est d'une Acriture soignAe, d’une seule main y compris les 

signatures, jusqu’ft la formule d’au then ti Beat ion maladroitement Acrite par ThigoumAno de Saint- 

PantAlAAmftn LAontios (1, 39-41) et aux signatures autographes des tftmoins (1, 41-44, voir ft la fin 

du texte). On retrouve aux 1, 25-26 la rasura signalAe plus haut. La copie suit scrupuleusement 

l’original, dont elle rectifie souvent l’orthographe et prAsente une rftdaction plus soignAe, Les signa¬ 

tures sont transcribes sans chftngements importants; on notera aeulement que la dAsignation 

6 (mieux que le KaXAcm^ de A) est dftplacAe de ThAodore ft NicAphore (cf, apparat aux 
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1. 45-46), que NicGtas de Sarabari passe du dernier rang dans A au quinzifcme dans B, et qu’enfm 

trois signataires ignores de A sont ajoutes dans B : Kallinikos higoumfcne de Berroi6tou (1,36 deB, 

apparat 1. 48), alors qu'un autre higoum&ne du meme couvent, NicGphore, est citG dans A et repris 

dans B, Eutliyme du monastfcre de Saint-Georges, et Theodore moine et prGtre du mGme monastfere 

(1, 38-39 de B, apparat 1. 53). Nous avons vSrifid que ces deux demises signatures ne figuraient pas 

au dos de l'original. La prosopographie des signataires de la notice d'authentification devrait 

permettre une fourchette chronologique pour la redaction de B : il n'en est rien, dans 1*6tat actuel 

de nos connaissances, car aucun de ces cinq personnages ne se rctrouve dans notre dossier ni dans 

aucun dossier athonite public II cat Evident qu’un higoumfcne L6ontios postGrieur 4 mai 1057 ne peut 

pas Gtre le m£me que celui — peut-Gtre le fondateur — qui est attests de 993 4 1013. 

Album: pi. VIII-X. 

Edition: Kiev, n° 4, p. 30-41. 

Analyse. —Priambule (1, 1-2) : le mal qu’on veut faire se retourne souvent contre son auteur 

(Ps. 7.17). Exposi: profltant de sa presence dans une dGIGgation de moines athonites venue k 

Constantinople pour la rGcente proclamation de Pempereur [Michel VI Stratidtikos, aotit 1056], 

le moine Joseph GGmatos a introduit auprGs de ce dernier une plainte (frfxXvjaiv) contre le monastGre 

de Saint-Pant616Gin6n dit du Thessalonicien, II accusait les moines de ce couvent d1 avoir annex6 

indtiment un terrain appartenant k son agros de Saint-Nik6n le ThracGsien (1, 2-6). Un ordre 

(x&Xeum^) de Pempereur remit cette affaire, ainsi que les autres diffGrends concern ant PAthos sou mis 

k cette occasion, au jugement du profcdre et prfttomystikos Jean XGros, dont le service (o^xpsTov) 

envoya ultGrieurement au pr6tos une decision de justice (^(ptqjia xal xp£ai$) lui conflant, ainsi 

qu'au Conseil, le rGglement de tous les litiges, k Pexception dc la prGsente affaire, qui a GtG jugGe 

k Constantinople (1. 6-11). La decision* dont on cite le texte, informe le pr6tos que l1 affaire a GtG 

tranchGe de la manure suivante : le moine MGtrophane, higoumGne de Saint**Pant6166m6n, devra 

jurer que le terrain contests appartient bien k son monastfere, et qu'il n'a jamais 6t6 la propri£t6 

de celui de Saint-Nik6n ; ce serment rendra incontestables les droits de MGtropliane sur la parcelle 

en litige (1. 1144). Ce jugement ayant GtG, selon la volontG de Pempereur, rendu et communique 

par Jean au pr6tos, il en a fait lecture h PassemblGe g6n£rale de la f6to de Piques, et Ton a dGcidi 

qu’une commission composGe de moines notables (XoyiSss), qui sont les signataires du present acte, 

se rendrait sur les lieux avec le prfltos Hilari6n ; ils y retrouvent le plaignant et les accuses, et 

constatent que, par sa proximity le terrain se rattache au monastGre de Saint-PantGlGGm6n ; aussi 

recommandent-ils au plaignant de renoncer k ses pretentions abusives et de se rGconcilier avec les 

accuses; Joseph, homme rude ei effrontG, refuse de cGder, et les accuses dGcident de procGder 4 la 

cGrGmonie du serment (1. 15-23). L’higoumGne MGtrophane, qui a passG environ soixante-dix ans 

dans PGtat monastique, portant PGvangile sur sa poitrine, suivi de deux vGnGrables moines, portant 

sur PGpaule Pun la croix Pautre PicGne, dGsigne et suit la frontiGre [du terrain contest^] ; le spectacle 

est Aolennel et effrayant (1, 23-28), P6riorismos (1. 28-32). A Beat de cette limite, le terrain, en vertu 

du serment prononcG et conformGment 4 la justice, appartient en toute propriGtG et 4 perpGtuitG 

au monastGre de Saint-PantGIGGmGn ; 4 Poucst, il reste la propriGtG de Saint-NikGn (1. 32-36). Le 

pr6tos et le Conseil ont agi conformGment au jugement (kri&is) qui leur a GtG envoys, et le present 
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proc&s-verbal (coupe court & toutc contestation (1. 36-38), Mention du scribe, lc moine 

Niph&n ; le document a &t6 d61ivr& au monast&re de Saint-Pant616&m6n ; date (1. 38-40), Signatures 

du pr&tos et de 24 moines (1, 40-53), 

Notes, — L'affaive ne pr^sente aucune difficult^. La procedure bien connue dite « du serment », 

telle qu’elle est ici d^crite, ne comporte pas k proprement parler la prestation d’un serment, k cause 

de la1 profession monaatique des parties: le fait de suivre la ligne de demarcation en portant l'&vangile, 

la croix etl’ic&ne en tientlieu, Mais cf* notre n° 20, en 1430, pour une veritable prestation de serment, 

On observera que la plainte a klk formulae k Constantinople k 1’occasion de la proclamation de 

Michel VI (car il 6tait d’usagc qu’une d616gation d’atlionites assist&t au couronnemcnt), done dans 

la dernifcre decade d’aoftt 1056 ou peu apr&s, et quo la decision impfiriale n’a d0 parvenir k PAtlios 

que plusieurs mois plus tard, puisque e’est 5 la synaxe de Pflques 1057 qu’il en est donn6 lecture : 

veghttI (k 4) surprend* Quant au moyen pris par Pempereur pour juger k Constantinople cette 

affaire, qu’il a&pare des autres litiges athonites probablement parce que Pune des parties avait du 

credit dans la capitale, il consiste k confier la decision au pro&dre et pr6tomystikos Jean X&ros. Sur 

le titre de pro&dre (du S6nat), cr£6 par Nic6phorc Phokas vers 963-964, cf, en dernier lieu 

Oikonomid&s, Pr6seance} Index s-v, et notamment p, 299, Le pr&tomystikos, s'il n*est pas k la tSte 

du secretariat priv6 de Pempereur (sa relation avec le prfitaa&kr&tis, plus ancien, reate k Gtudier), 

est certainement un homme de conflance de Pempereur, et nous voyons ici qu’il est A la t&te d'un 

s6kr6ton auquel Pempereur peut confier le soin de rendre des jugements en son nom, Plusieurs 

membres de la famille X&ros ont occupd des postes importants au xi° et au xue si&cle. Sur un 

recenseur de Boldron-Strymon-Thessalonique Gr6goire X&ros, cf Lemerle, Philippes, p. 167 ; 

Lavra2 I, n° 52 ; Esphigmdnotiz} n° 5, Sur la famille en g6n6ral, sur ceux qui ont kik pr6nomm<5s 

Jean, et specialement sur le n&tre, cf, W, Seibt, Byzaalinische Bleisiegel in 0slevveichr Vienne 1978, 

n° 155, p* 291-292 : il pourrait 6tre identique k un Jean X&roa qu'un sceau du Fogg Art Museum, 

catalogue par V, Laurent, qualifle de magistros, vest&s et pr&tas&kr&tis* 

Prosopographie. — L. 2-3, Joseph dit G6matos, dont il est dit (1. 5) que Pagros de Saint-Nik&n 

le ThracSsien depend de lui, puis (k 12) qu’il est higoum&ne du monast&re de Saint-Nik6n (encore 

mention^ 1, 13 et 1, 35) i sur un Joseph higoumfene de G6matou en 1047-1056, cf, notre n° 4 Notes 

(sign,) et 1, 43, et ibid, sur le monast&re dit de Gfimatou/Gomatou ; on ne sait d’ailleurs encore presque 

rien d’un monast&re de Saint-Nik&n, sinon que son higoum&ne Euthymios signe en d&cembre 1020 

un in6dit d’lviron, et qu’un autre Euthymios, qui signe en aoftt 1087 Philolh6out n° 1, eat peut-&tre 

higoum&ne de Saint-Nik&n et non de Saint-Pik6n j on retrouve Saint-Nik&n comme lieu-dit dans un 

chrysobulle d61ivr6 en 1301 par Andronic II pour Vatopfidi (kd. Regel, SPB 1898, n° 2 f D&lger, 

Begeslen, n° 2239), dont Saint-Nik&n est peuL&tre devenu la propri6t&, L, 13 et 14, MftTnopHANE, 

higoumfene de Saint-Pant616&m&n, vieillard tr&s avanc& en Age en 1057 : cf. Introduction ; on 

rappellera seulement que Dionysioni n° 1, en aoftt 1056, est un acte de garantie &tabli en faveur de 

M&trophane, kathigoum&ne (jlov>J<s toB Ay^00 p.syflAopApwpo<S IIocVTeXe^fxovo^ t& £7t<&vufi,ov tou 

S<ppevT^Y) Toiv ©saaaXoviK&ov (cf, Dionysiottj p* 36) ; et qu’un in£dit d’lviron de septembre 1056, 

praktikon du juge L6on, mentionne (1, 18) M&trophane too L, 18, le pr&tos 

Hilari6n : il est connu comme pr6tos en 1056-1066 i cf. Prdtalont p. 131, n° 17, et Kaslamonilotii 
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p. 2, n. 7, L. 38, le moine Niph6n, scribe de notre acte : probablement pas le meme, puisqu’il ne 

signe pas, quJun Niphon higoum&ne de Kastamonitou en aofit 1051 (Zographou, n<> 4, 1. 7 et passim ; 

Kastamonilou, p. 1 et 10). L. 41, Spiphane de Skamandr&nou : le meme, ou un (des) liomonyme(s), 

sontconnus en dScembre 1020 (il signe comme moine et prStre un in6dit d’lviron), puis cn 1030 

(Laura2 I, n° 28, 1. 21) et 1048 : cf, notre n° 4, Notes (sign.) et 1. 42, et ibid, sur le monasUre, qui est 

encore attests en juillet 1083 par Xinophont n° 1, 1. 170. L. 42, Theodore higoum6ne do 

Docheiariou : il est connu en mars 1047 (Kasiamonilou, Notes p. 27 et 1, 23), en avril 1049 (Zogvaphou, 

n° 3, cf. 1. 9 et 46), annSe ou il est aussi 6pit6r6te de FAthos {Pvdiaion, p, 156 et n. 429) ; puis en 

avril 1056 (Xbropolamou, n° 5, 1. 7) et en septembrc 1056 (in6dit dTviron qui est un pralctikon 

du juge L6on, 1, 17), Pour le monast&re, nous renvoyons k la prochaine Edition de ses Actes par 

N. Oikonomid&s. L. 42, Jacob 6 #Yl0S (si cette lecture est corrccte), qui signe pour Theodore de 

Docheiariou, et aussi pour Ifiannikios (1. 44) et pour Nic^phore (1. 48), pourrait etre le mfime que, 

& la ligne 43, UixwSos {Jtoo tou KaXatpdmj, et le meme encore que le Jacob ancien liigoumfcne 

de Kalaphatou qui, en septembrc 1065 (Laura2 I, n° 34), r6voquant les donations qu’il a faites 

ant6rieurement, les reporte sur i'higoumfcne de Lavra, Athanase. Quant au inonastere, sous le 

vocable de la Theotokos, qui 6taitun peu au-del& de la fronti&re de TAthos mais consid6r6 comme 

monasfc&re athonite (comme Skorpiou, Roudaba et sans doute d’autres : Prdialon, p. 59), son 

higoum6ne Damianos en fit donation h Lavra en 1101/1102 (Laura2 I, n° 54 ; cf. ibid,, p, 68, n, 66), 

et c’est ainsi, par exemple, qu’en 1326 c'cst un lavriote, Nicod&me, qui est Sconome de Kalaphatou 

(Chilcmdart n° 111, 1, 8), Toutefois il est surprenant qu’un moine soit qualify 6 (Xyio^ et 

Denise Papachryssanthou, au lieu de tou ^Y^ou 6^(^YPa^a)i aux 42, 44 et 48, propose de lire 

tod *Yic(a)T(loi>) [inais alors le verbs manque les trois fois]; en elTet un Jacob de Saint-Hypatios 

est connu en 1033 (Lavva2 I, n° 29, 1, 26), en 1047 (Kaslamonitou, n° 1, 1, 23), en 1049 (Zographou, 

n° 3, 1, 11) et en 1066 (infidit de Vatopddi). Sur l’histoire du couvent, cf, Kcislamonilou, p. 61 et 62* 

Autre higoum&ne connu : Germanos en 1108 (Lavra2 I, n° 57, 1, 52). L, 43, Lazargs dePolitou : 

il est connu comme higoumfcne de Politou en avril 1056, par une plainte qu’il dlfcve alors contre 

GSrasimos de Loutraldnou {Xhropolamou, n° 5, 1, 3), Sur le monasUre, cf. notre n° 1, Notes ; sur sa 

localisation, Xbropotamou, n° 6, 1. 38-39 (il sera absorb^ par ce couvent: ibid,, n° 13, h 5) ; sur son 

higoum&ne Sym6on, cf. notre n° 1, Notes (prosop*) ; on connait aussi les higoum&nes G6rasimos cn 

aotit 1051 {Zographoiiy n° 4, 1* 75), puis Blasios en juillet 1083 (Xdnophon, n° 1, 1, 321) et Kosmas en 

1198 {ChilandaVy n° 3, 1, 68). Le toxte cdit6 Kullumus App* V A declare (1. 198) que les anciens 

monydria lou Blysiou et loa Polilou sont devenus les xsXXtw pocvrcapdcma, L. 44, I6annikios 

de Saint-M&nas : nous ne savons rien sur lui, sinon qu’il signe un in6dit de Vatop6di en avril 1059, 

ni sur son monastfcre, L, 45, Theodore higoumene de Saint-D6m&trios : le m6me que nous avons 

d6jfe rencontr6 dans notre n° 4, 1. 47 (cf. Notes, ainsi que pour le monastfcre)* L, 46, Nici^prionE 

higoum6ne de SaintrPierre, 6 KaX&raqc (4 Kw^tJ^B) : le m&me que dans notre n° 4, L 49, bien que 

1& il soit dit de Saint-Pierre d’A16pou (cf, Notes) ? Serait sans rapport avec le monastfere de Kaletzfc 

(sur lequel cf, encore nctre n° 4, Notes, sign,, & 1, 45), si celui-ci 6tait bien sous le vocable de la 

Th&otokos. Un NicSphore 6 KwUt!^ signe en 1080 Dolgcr, Schalzkammev, n° 104,1, 40* Cf. Kallinikos 

6 KocX£ctt7}<; dans Gkilandart n° 1, 1, 65. L. 46, Pierre delaSainte-TrinitA: le personnagc ne ncus 

est pas connu, et Phistoire du monast&re (dont le vocable a d’ailleurs dti 6tre celui de plusieurs 

6tablissements) est obscure ; un kathigoumfene Dom6tios signe, en mai 1071, un inSdit de Vatop6di ; 
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en sepbembre 1325, Kidliimus, n° 12 est sign A (1. 38) par Antoine, kathigoumfene de la S a in t e-Trim t A ; 

un kellidrion de la Sainte-TrinitA fail TobjeL, en juin 1353, de Facto AditA par MoSin-Sovre, Sup¬ 

plement n° VII ; deux kellia de Lavra, Tun k KaryAs, l’autrc an sud de l’Ablios, sont sous le mAme 

vocable (Lavra* I, Index s.v. TpwtSo^) ; peut-etre Tun d'eux est-il l’ancien monastAre de Pierre, 

L. 47, Sis6£s moine : il peut y avoir confusion entre SisoAs simple nom de moine (par exemple 

le signataire en 1034 de Esphigmenoua, n° 1, et en 1035 de Lavra* I, n° 29 : k moins qu*il ne soil le 

fondabeur), et le SisAAs Aponymo du monasLAre dit p,ov)] tou StffdiT) ou tou xbp StcrtJiT] (cf. par 

exemple Athanase, moine du monastAre de kyr Sis6A, scribe de Zographout n° 3 en avril 1049 ; cf. 

aussiLaura21, Index. s.vv. EicrcoT) et Storc&Tj^); cf, ci-dessus nos aotes n° 1, Notes (sign,), no 4, Notes 

(prosop, k 1. 38), et ci-dessous notre n° 6 pour un SisoAs qui fait difficulty. L. 47, Pantol^An 

higoumAne de Saint-Basile : il est citA parmi les higoumines Xcr^Sst;, en avril 105S, par XbropolamoUy 

n° 5, I. 7, et mentionnA en sepbembre de la inAme annAe dans un inAdit d’lviron (1. 17-18) qui est un 

praktikon du juge LAon. Sur le monastAre, cf. ci-dessus dans notre n°4, Notes (sign,) & L 49 app., ou 

il a AtA supposA que c’Atait peut-Atre le monastAre de Charontos ; hypothAse apparemment confirmAe 

par Lavra2 I, n° 57, acbe du pV6bos Jean TarchaneidLAs de 1108 (7), signA par GrAgoire higoumAne 

(jLovvj<; tou otytau ispop.apTupo<; BacriAstou tou X<£povTo<; (1. 55) ; mais apparemment inflrmAe par le 

prAsent acte, qui porte (1. 49) la signature de GrAgoire moine de Charonos/Charontos. II est probable 

que Saint-Basile a AtA le vocable de plusieurs Atablissements: ainsi Dttlger, Schaizhammer, n° 105, en 

avril 1036, fait donation A VatopAdi et dAcrit le pAriortsmos d’un ancien ora Loire ruinA de Saint-Basile ; 

mais le document athonite AditA dans Kullumus, App. V A, 1. 187, dit que le monastAre de Saint- 

Basile a AtA k l’Apoque moderne (p,sT£Jt 'rijv #Xcochv) uni k Chilandar. L, 47, Germanos Aconome 

de la MAsA ne paralb connu que par notre acte (Prdlaloni p. 154). L* 48, Nicerhore higoumAne 

de XArokasbrou : il signe on 1045 le Lypikon de Monomaque (,Prdlalon, n° 8,1, 193), et il est atbestA en 

mars 1047 (Kaslamonitou, n° 1, Notes et passim dans le texte). Sur les Saints-Ap6tres de XArokastrou, 

cf. ci-dessus notre n° 4, Notes (prosop.) : le vocable est confirmA, en aotit 980, par Zographout n° 1, 

qui concerne t6v eTTovojjia^Apsvov rou E7)pox<#.OTpou toAs &Y^0U<S ’A-tcoctcAXouq (L 5-6 et 

passim). Sur ce monasLAre et ses higoumAnes, of. Laura II, p. 7-8, L, 49, GrAgoire moine de 

Gharonos (Charontos B) est peut-Atre k identifier avec Fhoraonyme, en 1048, de notre n° 4, Notes 

(sign,) & 1, 49, auquel on se reportera. L. 49, MiSlAtios, higoumAne de Xystri, ne nous est pas 

connu. Les reprAsentants du monasLAre, rares ou mAme encore inexistants k haute Apoque, sont 

spAoialement bien attestAs k la fin du xm0 siAcle (Chilandary n° 9, 1. 154, ThAosLAriktos), et au xive 

siAole (of, KaslamoniloUy p. 47) : Jean en avril 1308(D6lger, Sehalzkammert n° 105, 1, 33), HiArothAos 

en 1313 ou 1314 (KutlumiiSy n° 9, 1, 53), DorothAe en mat 1316 (Esphigm6nou*i n° 12,1. 57), en 1322 

(Chilandart n° 77, 1, 76) et en 1325 (VatopAdi inAdit), Kallistos en 1329 (Kuilumusy n° 15, 1, 109), 

HiArothAos en 1333 (Kaslamonilou t n°4,1.48), NAopliytos en 1369 (Zographout n°45,1, 30 ; KullamitSy 

n° 25, 1, 32 et cf, no 28, 1. 26) et en 1377 et 1378 (inAdits de VatopAdi et Doclieiariou), Makarios en 

1394 (DionysioUy no 7, 1, 24), Maximos en 1395 (MoAin-Sovre, Supplemental n° X, 1. 30) et en 1398 

(Kullumusi n° 42, 1. 18), Makarios (le mAme?) en 1406 (inAdits de VatopAdi), Maximos (le mAme?) 

en 1407 (id,), NAophytos en 1409 (inAdit de Saint-Paul) et en 1427 (Dionysiou, n° 23, L 37). On trouve 

encore un Athanase de <( Ksist<r>i» en 1500 [Prolalotiy n° 14, 1, 32). Uni A VatopAdi A une date 

encore inoertaine, Xystri est plus tard devenu la slate russe de Saint-AndrA dite Eep<£t ou SspAytov, 

sur laquelle, cf. Palria, p. 220-221, et Vlachos, AlhoSi p, 190-194. L. 49, NigiSphoris, higoumAne 
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de Saint-Ephrem : sans doute le mftme que le signataire, en 1045, du typikon de Monomaque 

(Prdlalon, n° 8,1. 195); le monastdre est mentionnd dans un pftriorismos en juillet 1083 {Xenophon, 

n° 1| 1- 187), et se trouva comme monydrion inclus dans le territoire de Xftnophon (Smyrnakfts, 

Aihos, p. 35, 66, 618). L. 50, Pierre, higoumcne de Trochala : un homonyme figure en avril et 

dftcombre 1018 dans des inftdits de Vatopftdi. Quant au monastdre, dont Amantos ('EXXvjvixd, 3, 

p. 536) pensait qu’il tirait son nom de son fondateur qui serait un TpcoyaXa?, la premiere mention 

connue de nous est en effet oelle de son higoumftne Joel tou TpcoyaX« en 996 (Laura8 I, n° 12,1. 29), 

Mais onsuite nous avons une sftrie d’higoumftnes <t de Trochala » : Pierre en 1057 (notre acte); Paul 

en 1070 (notre n° 6,1. 54) ; Damianos en 1108 (? Laura? I, n° 57,1. 61); Jacob en 1169 (notre no 8, 

1. 69); Thftodose en 1198 {Chilandar, n° 3,1. 66). I&akeim signe un complement de Chilandar, n° 1, 

qui est « sans doute postftrieur au pr&tos Thftodose, attestft de 1253 ft 1257 »(of. Kaslamonitou, p. 12, 

n. 73). Puis Eleuthftrios signe, en 1287, Laura II, n« 79,1. 40 ; et c’est sans doute le mftme qui confirme, 

probablement en juin 1311, une copie d’un acte de Zograpliou de 980 (of. Kastamonilou, p. 3, n. 14 ; 

lecture tou TpoyotXa ft verifier). Enfin l’higoumftne Gabriel de Trochala est mentionnd en 1329 dans 

Chilandar, n° 119,1, 25, Un non-athonite homonyme en 1327 dans Kullunws, n° 13, 1. 22. Smyrnakfts 

[Alhos, p, 448) et Vlaclios (Ai/ios, p. 185) savent que le monastdre ou monydrion do Trochala, sous 

fa vocable de Saint-Nicolas, se trouve ft quelque distance de Vatopddi et a dtd uni ft cct dtablisscment. 

L. 50, NiciIiphore de Saint-Prokopios ne paraltpas mentionnd ailleurs ; en avril 1081, Xk'opoiamou, 

n° 6, 1. 64, est signdpar Ghristodoulos, higoumftne du monastdre du saint mdgalomartyr Prokopios ; 

Smyrnakfts (Alhos, p. 447-448) ddcrit, parmi les ddpendances de Vatopddi, lc kellion de Saint- 

Prokopios, ancien monydrion. L. 51, Miciiei. de Skorpiou signe un inddit de Vatopddi en 1066. 

Nous retrouverons le monastdre de Skorpiou, qui eat sous le vocable de Saint-Nicolas, dans nos actes 

no 6, en 1070 (higoumftne Thdodoulos) et no 8, en 1169 (higoumftne Athanase). II est mentionnd en 

1101-1102 (Laura* I, no 54,1. 29 : liidromoine Joasaph), en 1198 (Chilandar, no 3,1. 65 : higoumftne 

Gdrasimos), aprfts 1257 (compldmentde Chilandar, no 1,1, 63 : of. Kaslamonilou, p. 12, n. 73), en 1294 

(Chilandar, n° 9, qui rftgle un diffdrend avec Skorpiou), en 1311 (higoumftne Kosmas, confirmation 

de Zographou, n° 1,1. 67 : cf. Kaslamonitou, p. 3, n. 14). Ddjft en 1288, Chilandar s'dtait fait attribuer 

un kellion qui avnit jusquc 1ft appartenu ft Skorpiou (Chilandar, no 10) ; en mai 1325, le prfttos octroie 

ft Chilandar les terres de Skorpiou (inddit de Vatopddi: Prdlalon, p. 136 et n. 248), et en mai 1326, 

Andronic III ratifie 1’acquisition par Chilandar de Saint-Nicolas dit Skorpios (Chilandar, n° 110), 

Cf. encore Smyrnakfts, Athos, p. 431, et Lavra* I, n° 14, Notes, p. 137. L. 51, G£rasimos de 

Loutrakftnou est aussi mentionnd, en avril 1056, dans Ximpolamou, n° 5,1. 4, et est probablement 

le Gdrasimos higoumftne de Loutrakiou qui signe en 1045 le typikon de Monomaque (Prdtaton, n° 8, 

1.194 ; sur l’anciennetd de la forme Loutrakiou, cf. Lavra* I, n° 9,1. 47, en 991, Jean de Loutrakiou, 

et no 12,1. 28, en 996, Dorothdc de Loutrakiou ; plus tard, n° 57,1. 75, en 1108, Nikftn de Loutrakiou). 

Le personnago le plus oonnu de ce monastdre est l'higoumftne Symdon, dont nous avons citd les 

mentions ft propos de notre no 1 (of. Notes, prosop.). On connatt encore l’higoumftne Nicodftme, dit 

de Loutrakiou en mai 1071 (document de Vatopddi) et de Loutrakftnou en 1081 (X&ropotamou, 

n» 6,1. 63), ce qui dtablit l’identitd des deux appellations; et Nikandros, higoumftne de Loutrakftnou, 

en juillet 1083 (Xenophon, n° 1, 1. 319). Pour la localisation, cf. Xkropolamou, no 6, 1. 12 et 19-22 

(et Notes, p. 59), ofi Loutrakiou est situd dans la rdgion do Sisikou, oft se trouvent aussi les monastftres 

de Blitzidft, Politou, Sarabari et Xftropotamou. L. 52, Basile de Sikftlou est aussi mentionnd, 
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parmi les higoum&nes XoydlSes, en avril 1056 par Xiropotamout n° 6, 1, 9. Lc monastfcre, qui n'Atait 

pas sous le vocable de Saint-EustratiosmalgrAPafrfa, p. 223, maisde Jean ThAologos, a probablement 

AtA fondA par un moine sicilien nommA Luc, si Ton en croit un acte dUviron de janvier 985 qui a AtA 

Acrit par Phantinos, higoumAne (JLovvjs (jLova/ou Aouxa xou EixeXou (of. SinyrnakAs, Affcos, p. 37-39 ; 

Lake, Early days} p. 108 ; Prdlalorii p. 90). La prosopographie de ses higoumAnes est riche : en plus de 

ce Phantinos et de notreBasile, on connalt NicAphore en 996 (Lavra2 I, n° 12, 1, 29) ; filias en 1009 

(ChitandaVt n° 1,1. 7, et 1. 49 ou figure le vocable tou Theotogou) et en 1016 (Xbropolamou} n° 3, L 19) ; 

GArasimos probablement en 1030 (notre n° 1, 1. 20), en tout cas en 1034 (Esphigm6nou2i n° 1, L 45) 

et en 1035 (Lavra2 I, n° 29, 1. 23); Jean en 1081 (Xiropolamou} n° 6, 1. 58) et en 1083 (Xdnophon, 

n° 1, 1. 309), et sans doute un autre Jean en 1108? (Laura* I, n° 57, 1. 68). On peut se demander si 

une notice du xivQ siAcle, au verso de Xtvopolamou, n° 13 (aoftt 1295), confond par erreur, ou iden- 

tifie A bon droit, les monydria de Sisikou et de SikAlou. L. 52, Leonti os do Simdnos : mention 

jusqu’A present unique, pensons-nous, de co LAontios ; quant A un monastire de Sim6nos, nous en 

trouverons PhigoumAne ThAodose dans notre n° 8, L 60, en 1169. Rien ne permet, croyons-nous, 

d’Atablir une relation entre ce monastAre presque inconnu et SimopAtra (ou Sim6nopAtra), beaucoup 

plus recent. L. 53, NrctipnoRE, higoumfene de Berroi6tou : of. notre acte n° 4, 1. 44 et Notes 

(sign.). L. 53, Nicetas de Sarabari: il est mentionnA, en 1056, dans notre n° 4, of. Notes (sign.), 

et sur lo monastAre, ibid*. Notes A 1. 48. Rappelons PintArAt, pour Tliistoire de Sarabari, d’une sArlo 

d’actes de Zogvaphou} n0B 18,43, 44, 54. 

Texte B settlement: L. 48 app., Kalunikos deBerroidtou : on en connalt un en 1080, signalA 6 

propos de notre n°4, Notes (sign.). In fine} app., Euthyme et Theodore de Saint-Georges ne nous 

sont pas connus ; sur le monastAre, cf. notre n° 2, Notes (les monastAres, 4,1. 49). Pour les higoumAnes 

et moines de Saint-Pan tAlAAm&n mentionnAs par la notice d’authentiflcation de B (1. 39 sq. de B), of. 

notre Introduction. 

Acles mentionnis: 1) Une plainte (SyxXvjcnst 1. 3), dAposAe A Constantinople, contrele monastAre 

deSaint-PantAlAAmAn, par Joseph GAmatos de Saint-Nikdn r perdue, 2) Une ordonnance de Michel VI 

(PaaiXix*)] xAXeucnsi 1. 7) conflant A Jean XAros le soin de rAgler un certain nombre de litiges atlionites 

(Dfllger, Regeslen^ n° 933) : perdue. 3) Un jugement (^(purjjta £epAv xai OfiSacFjjda xplatq} L 8-9) 

rendu par le sAkrAton de Jean XAros et envoyA A PAthos : perdu, sauf le fragment conservA par 

nos 1.11-14. 

+ ExpA^exai (xai) Aral xe^aX'Jjv rcoXXdtxu; 6 7c6vo(^), <S8ei Aa(ul)S, tou ttAvov Ax6pa> Ttpoty&yeiv 

rapoaipoupivoi, (xai) ini xopu^v xou aixou [|s &8ix(a aAxou $yS[xg>s xaxlpxexai, 6xl &XXo xA xp((jta 

xi xou 0(eo)u (xai) &XXo tb xfiv <£v(0pdm)wv. cO yo3v euXa(6Aor)x(a)x(o<;) (pov)ax(^O "Iwofyp 6 

7Tv(su(JLax)ix8(s) iq(jL&v [|8 <£SeX96(s), [8] re|xdcxo(s) xaTwvojjL^exat, £yxXv)frtV x(%) 

xou dfcyfou psYaXo(ju£pTUpo(s) IIavTeXe^(ji,(ovos) xt)^ tou 0£cfogXovix£(g>s) c7ta)vo*-|[4p.a^op,Av7)^ ^Tcof/jcraxo, 

b XT) PatnXeuoucn) ^(Jt«(v) evSvjjjLoGvxwv SiA x$)v xoC xpaxatou (xai) <&ytou ■flp&v pacriXi(ce^) vewcrxi 

Avaywpeu-||6tnVj aixou xou xpaxouvxoft;), &<; fixt x6tc(ov) xlvA Ax xoG atix(Av) aypou, o3 xi 

8vo[xa 8 #Yio(s) N(xwv xou ©paxvjafou Acxfo, otTTjt; ||a elp7)[xAv>)^ (jlov(yJ^) xou ©eaaXovixA(a>£;) [xova/oi 

Tr(apA) xi etx8(s) TcapsoTriffavro, (xai) xo^ xt) 8aox(&v) [xovt} 8ta<p8poucn rinou; 7cpoaxA0^)x(av) * 
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?e(« [|7 (xal) j3aaiXixvj [x£]Xsua(i<;) e^7)v^/0Y| (ism (xal) x(fiv) dXXov dnavx(tov) xou xa0’ «y£ou 

Spous d(J,<pi<i6Y)XY>crea)v (xal) xouto dxpi6co<; ||« xv)pY)0(ij)v(a£) xe (xal) d<; 6 v6(j,o(<;) xeXeiei xpi05jvai 

7t{apa) xou 3n(ep)*d|J,rcpou npoiSpou (xal) npojxo;i.ucmxou x6(p) Iw(dvvou) xou Svjpou • d<p’ o3 (xal) 

’H'pl'HIV® *ePiv (*“*) <rs6aa(Ji£a xplm? ex xou euae6oi<; cexpexou auxou %y)v x(«)xen£|J.<p0Y], (xal) 

rts(pl) piv x<2v Xomffiv uno0£cs(wv) xfy na-j|10aav auxfiiv dxpi6o*oy£av (xal) xplaiv eE<; xiv 7tv(eu(jia- 

x)ix(iv) ^pioj(v) n(ax£)pa xiv nptix{ov) (xal) el<; aux(oi)<; dvax£07]xsv Si’ auxou, ne(pl) (S4) 

x(Yjs)rcpoxsi-||n(ii(vTf)<;) xouxl 3no0£aeu<; <5><; v)Sv| xpi09| a (•/]<;) dno^avxixS (<;) y)(jiiv iyxeXeuoptivou ouxwal 

etci ^xovxo(^) ■ <( nspl (Si) xou £pi<pi-| [18Xov£xou x(tu)poc(p£bu xou s7ti^'/]x(ou)(jie(vou) napa xou 

s3Xa(6e<i)x(d)x(ou) (piov)ax(ou) (xal) x(a)6y]youpi(vou) [r^] povffc) xou &y£ou N(xwvo(<;) xixptx(ai), 

(xal) kuxS(<;) olaOa, xi|j,itox(a)x(e) n(dxe)p, ?va [|18 6 ((iov)«x(&<;) M^xpo^dlyY)^ opx(oi) (3soat<pysi 

V? TW™ S'?) xi £n£pax(ov) xojpdcpi(ov) xrj<; (J.o(vxj<;) iaxlv xou dy£ou Ilavxe^e%o(vo<;), ■?) (Si) fjiov(vj) 

xou dytou N£xoivo(<;) x(a)x’ ou-||148£va xaip(iv) vopfiv Se<rnoxeE(av) exx^aaxo ini xoutco, (xal) ofix(oi) 

xou Spxou xeXoupivou Kva 8eani£ei xodxou dvevoyX'?|T(w<;) 6 ((i,ov)ax(i<;) My|Xpo<pdv(yj<;) », ||15 'Alla. 

xo3x(tov) ol5[xto<;] *)Sy) xffi paoiXixo) veipiaxi Tx(apdt) xou Stxd<r(av)xo(<;) xptQivxcov (xal) a7CoaxaX)ivx(tov) 

^(iv), (xal) ini xaOoXix%) auva^e(o)?) xou ay£ou nda/(a) j|18 U7iavay\(«o)0lvx(ojv) navxl xco 

xoivffi (xal) xoi<; ayioi^ naxpdcnv, inel (xal) x% Si’ 6<p0aX(it3v ISe£x(o) 0soip£a<; 6 ycipo<;, d&omoxoxipa 

||17 yip dxo9}<; %<;, <K0poiopia Ixav(iv) x(wv) XoyaS(wv) n(ax£)paiv, &v (xal) xd ovo(j,ax(a) yj ixdaxou 

Sv)XcSoei 6niypa<p9) ^|AtS(v), oupnapaXaSov (Si) (xal) xoi ||18 nv(eu(jiaT)i(xc5) •fjpfiv n(ax)pl xi(p) 

IXapfom x(co) npcox(co) (xal) ini xi auxi ysyovSxe^, ■iJXGtop.ev ouv auxoS xw evayovxi (xal) xoi^ ^Svj 

evayojJvoi; ini xou x6n(ou) ■ ||19 (xal) w<; x(6v) xoioux[ov] xo-ov xvj fj.ovrj xou ay£ou IlavxeXe^(jiov(o<;) 

fypii&iv Siiyv(to)piev x(a)xareoXi auxv) Xom(iv) nXYjori^ovxo^), xffi evi£yov-[|aoXY) xyj^ xoiafixv]*; 

tcXsovsxxy]x(y)<;) ^nooxv)v(ai) yv(A)(Ji('^) ouveugouXeiopiev, (xal) xoi<; ivayopiivou; SiaXXay^vat nape- 

xaXoupt(ev), (xal) xiv xoiou-||slx(ov) xiixov xoi<; £S£ot? Sean6(xai<;) xaxaXmeiv Kapv]vou(j,e\i, i£ypio(<;) 

exeivo(^) (xal) IxapiS^), Sxi ou nXstovexx(ew) auvextop^Tto, i<pa£vsxo, (xal) xi aXXo-||a2xpiov ISio- 

notEio0(ai) i<piXov£xEi, xi AnY)vic o3v auxou (xal) oxXY)p(iv) a T)pi(iv) o! svayttysvoi Osaadlpievoi, 

xiv Spxov x(%) xou IStou a<pai-||«8paE<Jeo5? T9^ou xpoel'Xovxo. Kal ISsiv Skifl&t (poSepiv xo 

xeXou(i,sv(ov), <£<v>8pa ev (3a0uxaxsi noXia (xal) ne(pl) xA l6-||218o^xovxa sxy) ev xSj povaxiKV) 

SiaxpiTxovx(a) noXsixsta, x(iv) x(%) /xoi/a5x(i);) (J,ov(vj<;) xa0y)yo3(j,sv(ov) x(6v) suXa(6io)x(a)x(ov) 

(piov)ax(iv) x3(p) Mvjxpoepav^v), xo ilyiov (xal) lepiv ||ss euayyiX(iov) <pipovx(a) sni oxipvuv, (xal) 

«XX(ou<;) 83o y£pov(xa<;) (xal) aiixoi? alSeotpiouc o3v xv) noXia (xal) x4|v ipexviv, xiv p(&v) xoix(oov) 

xov x((Uov a:x(«u)piv 1188 xiv (Si) x?)v %(av)xov (xal) Oe£av slxiva in’ cipiov (3aoxa?ov(xa<;), (xal) 

xiv xinov Siaxtop£«:ov(xa<;)) &pp£av y)|J.<3v Mtuv ai xpt^ai 1127 (xal) xA oaxa <Juvexp£6'o<Tav &<; xouxo 

xa0e£So[Asv. All’ Spiax; [ofi]x<o pexa xou xoiouxou (ppixxou Spxou 6 ln£(j,axo(<;) o0xo(<;) x6no(<;) s-||28vti- 

wiov ^(xfiSv 8iex<opV)a0V) ’ xal Stpxexai dni x')|V xe<j>a% xou pdxuvo (<;) • xou psyaiou i'vOa (xal) Xi0o<; 

evpi^Oi; Koxaxai £yye-|]20xoXapp£vwv <Jx(au)p6\, (xal) x(a)xipx?7<?i xi pioov paxtov(w) el$ 

x?)V Svp^ov nexpav x^v laxa^ivyjv e£<; xi [rasura circa 15 Jlitfcerae] ||80 [rasura 1/3 linea] 

ox(au)piv gx»uaav (xal) aix/)'/ Xa^euxdv, taxavx(ai) (Si) (xal) xo6x(cov) xGv sipyjpivov 

ouo xe~]|81xpcSv yscrov, ^ xo pixp(iv) ^aX(d)v(w) xaxipxexe xa0’ 6Siv x(%) yeyovuiac 

opoueala^, (xal) ixEpot 83o x£0oi (xal) adxol ax(au)poi<; Xa-||8^euxoi9 i'xovxe^, (xal) xd 

piv avaxoXtxa xou xoiouxou opo0ea£ou nXdyta 6 xe 3pxo(?) (xal) xi Stxatov aixiv xi}v xou 

«yl-||,ou navxeXe^ovoW (xov(^v) dneSdxaaw, xou (xal) Seani^eiv) a3xd xuptox; (xal) 

*30svx(cS<;) zk xoi<;£{--5j<; dnavxa? (xal) SiYive-jl3^ xpivou?, <Wp 89) (xal) del ei7ev (xal) o3S£noxe 

auxcov e<Jxep7)0Y), xdv 6 (3d<Jxavo(<;) i.pOaXp.i^) dno6ouxoXew(ai) a3x(V) ||#5 x(t3v) ISEcov fipwv (xal) 
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£xt&(s) to\1t(cov) tSetv ^TteOiiptei,, Tot 8& $utu<& to6t(cov) (i-epst (5)? aPX(%) il®7) ^ ^YL0£S Ntxcov SaiSt- 

xaL||8fleoT(ai,) &x(etv)« To^tcov o3v aTuavT(eov) x(a)w r)]v xaTO7repup0^aav xpvjfftv 6p0 (coc;) (xat) 

Sixodwt; 7rpax0evTWv (xal) xa-||37XS£; Axovo(jlv)0£vtwv 7iapa f)(JL&v p-expiAT^x^), (xal) t£ 

Trap6v 67t6fJLV7)(JLoc Tcavxa #8txov dbroT£(jLV0V”||3&Ta Xoylct(jl(6v) (xal) yetTeova 7tXeovexTY)v <£tocfco6ouvt<x, 

ypacpfev Nfypovxos ((Jiov)ax(ou), yv(c^)^7) (Ka0 7tpo(ff)T^st |]30 tou tcv (euptaT)txou 7)p,co(v) 

rc(aT)p(&)s tou Tcpcox(ou) (xal) 'fjpoiv aTuavT(cov), (xal) 67C0Ypa<p£v reap* TjpiSv, tS p^pet ty)<; piov(%) 

toO ay£ou ||40 (ASYaXopiapTUpo^) IlavTsXe^pLoJvos) too 0ecraXovtx£(co£;) e7re&co07] ptTjvl jAatco lvS(&xtUovo<;) 

X too ^cp|e £t(ous) 

'IXctp£-| |41cov (fjtov)ocx(^) 0 ^(paToc) 

+ E7U<pa(vtO£;) pLo(va)x(^) (xat) 7tp(ea6iiTepO£;) o tou Sxap-avSpLVOU 

+ 0eoSco(po£;) (pLov)ax(^) (xal) xaGv)YoifJt(evos) ||4a (JLo(v7te) too Aoj^aptou %{b\) pt£v t([Il(ov) 

ax(au)p6v tStoxfetpcot;) to (&£) C<p (oc;) Sta xeip&C IaxciGou too aytou uu(^Ypa^a) 

||48 + Aa£apo[s jxovax^ 6] tou IIoXv)tou : — 

+ Iaxo6o5 ((J-ov)ax(^) o tou KaX(a)<paT(v)) pt(a)p(TUpcov) U7t(^YP«^a) I ~ 

||44 + Ieoavfouote) ((xov)ax(^?) tou aylou MtjvA t(&v) (jl&v t(|ju(ov) GT(au)p&v tStox(etpoi£;) to (8&) 

<S(po(c;) x^Lpt IaxA6ou too aytou U7t(£ypaij/a) : — 

]|46 + ©eoSeopos (x(ova)x(^?) xe vjYoupjcvot; : — 

+ 0soSw(pO£;) ((Jiov)ax(^) (xat) xaGv)Yoii(Jie(vo<;) (AovfvjO tou &ytou A>)(xv|Tp(lou) : 

||4(J + NLX7j<po(pO£;) ((Jiov)ax(^) (xat) 7)You(JLe(voO tou ay£ou Ilexpou o KaXearqc 

+ Il&rpoc ((Jtov)ax(^) (xoct) 7rp(sa6iTepo<;) (i-ofvfy;) t(t)s) AyCac TpiA8o(s) : — 

|[47 + EktAtijc ((xov)ax(6£;) : 

+ IlavToXe(eov) (p,ov)ax(&c) xal V)You(jls(vo£;) too Ay^00 BamX(etou) : 

+ TeppLavo^) (ptov)ax(^) (xoci) owov(6p,0£;) t(t)s) Mecrouo;. 

||4S + Ntxt<p6(pO£;) (p.ov)ax(^) (xocl) xaGv)yo6(JL(evo£;) (xofvv};) tou SvjpoxAcrTpou t(&v) piv tQm(ov) 

aT(au)p&v 7)Stox(s£pW£;) to (84) ticpo(c;) 8tax&p&te) Iaxo6ou t(ou) ayiou UTt^ypa^a) 

|]40 + rp7)Y6pto(£;) (fxov)ax(^) 6 tou XApovof?) 

+ MeXsTTjos ((xov)ax(^) (>tat) V)y(oA)(x(©voc;) t(ou) SiicrTpt 

+ NLX7)<p6(po£;) (pLov)ax(^) (>toct) V)y(g6)(j(£(vo£;)t(o0) aytou E<pp£pt: — 

j]50 + n&rpo; (ptov)«x(^) too TpoxaXa (xal) Vjy(o6)pt(£vo^) 

+ NLX7)tp6(p0£;) ((xov)ax(^?) (Ka0 wp(ea6iiT6po?) (xo(v5)<;) t(ou) aytou npcp^Ci)7p(£ou) : — 

|[61 + MT)x(ot^X) (p-ov)ax(^?) (kocI) t)You(jl{sv)o(£;) toO Sxop7t((ou) ; — 

+ TepaatpLoc (J-o(va)x(^) P-o(vv)£;) too Aoutpax>)Vou : — 

[|BS + Ba{ax}cr/)X7)0£; (piov)«x(^) (J-oJvvj?) tou St)xv|Xoo : — 

+ AeeovTLo; (fxov)ax(^) (xocl) TupfeaSiiTepo;) p.o(v%) too S^ptov(o£;) : — 

||63 + NLX7)<p6(po£;) (Jio(va)x(^) (*al) 7)you(x(evo^) tou ^spuciTov : — 

+ Ntx7)x(a£;) (fxov)ax(^) («at) 7)You(jl6vo(<;) pto(^%) too S«pA6(a)p(7)). 

La copie B donne & ia fin du texte les signatures autographes suivantea (les lignes indiquies sont 

eelles de B) : 

1130 + As6vtlo£; ((jLov)ax(^) Xl$ (^ov^ T0U «Y^0U navTeXefpiovot; too 0eaa-| |40Xovt)x4ou 

TO Tcapovfaov aTUOTOO TtpOTOTUTTOU TO<U > TTapa TL^ UTT1 £(Xe (JLOVt? xaTSX0^00 OtVTtSaXoV xe X«-|[41<T(i> 

ir^yTa Eaa^ov eupov uxua x^pL w^Ypcc^a + 
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+ ©Eo<pfoaxTo(<;) (ftov)ax (£><;) (xal) yeyovto; fjyoi>|A(c)v(og) aiT(vj<;) (ao(v5j^) oJxela xetpt 

UTc(iypa^oc) + 

[|42 + Ei0ii(xio(<;) <ptovaxi<;> (xal) rep (ecr6iirepo<;) auT(?j<;) (ju>(v?j<;) obtia xeW 67t£yparJj« 

t(&v) <rr(au)pov T(i) (8£) G<po(<;) xeipt 2(£6oe ((xov)ax(ou) t(^<;) a&T(vj<;) (xovvj; + 

j[43 + Ieo (dcvv7j<;) (p,ov) ax (£><;) xe 7Cp(eor66Tepo<;) ry)<; ai)TV]<; (aovy]*; otxta x^Jpi U7reypa^a + 

||44 + Sa6a<; ([AGv)ax(&<;) (xal) 7cp(ea6iiTepo<;) pLov(?j<;) olx^a xetp')) irc^ypa^a + 

L. 1-2, o-rptyeTM ... Jtwripxetai : of. Pe. 7.17 II1. 1 lege Tupoaipou|jt£vou ? il 1. 2 piovax&S om. B || 1, 8 TrpoBpou : 
<££Spou B || 1* 13 pe6«ic&oi) B || I. 14 &s<m6£i) B || I. 17 crufxrcapaXa66vT(e^) xal B j] I. 21 lege ouvex^P^to II1. 26 &pp. 
td vp. : cf, Job 4.15 || 1. 27 fiata tmveTp. : cf. Ex. 12.10.40 Num, 9.12 Is. 38.13 Lam 3,4 J| 1. 31 xaO* 635v : 
xmtoQ&v B |] 1, 32 auT&v : a5t& B roc to || L 35 pepet r p^psi B lege ptipq HI, 42 tou ay tou UTr(£ypai|ja) * an legend, tou 
ayiou TirfotTiou ?), cf. Notes || t5v p&v ... $7T£ypat|/a om. B P L 44 slcul 1. 42 \\ L 45 ©e68copo^ ... ^yotfpievos : 6 KaXlT^s 
add. B |] 1, 46 o Kc&ecmis om. B sod vide K 45 ubi transposuit || 1, 47 ttjs Metwios : M£oe(cos) B rede || 1, 48 sicut 
I, 42 II -f Nix^tgcs (pov}«x(^5 fiYoii[x{e)vo(<;) jxo(v%) tou S«pdt6«py) transp. hie B (vide A L 53), qui post haoe 
verba habot subscriptionom + KaXXlvtKo (<;) ([xov)ax(is) {xal) ^>yo6ptevo(^;) [Ao(v?js) tou Bepuctafou), quae docst in A 
il 1. 49 XtfpGVTofc) B || Siiaxpou B || 1. 50 wxl ^yod^vo? om. B || 1, 52 BvjxvjXou : SixeXX(oO) B || In fine, post BepudiTou, 
B, qui transposuorat subscriptionom Taq Sotpdt6ccpv) ut vidimus supra, liabet sequontos subscriptionos 
quae desunt in A : + Eti06[i,io(<;) (|xqv)«x(^) 6 r(ffc) ^o(vvj«;) to6 ^(yfou) rscop(ytou) + ©e6Scopo{<;) (pov)«x(^) («al) 
7rpeo(65T2po^) pto(v%) tou &(ytau) recop(yiou). 

6. ACTE DU PROTOS PAUL 

duoigcrta xttpTta (1. 38) 23 novembre, indiction 9 
X&pTqs (I. 46) a.m> 6579 (1070) 

Le prfitos et des membres du Conseil procident au partage par moitid d*un terrain revendiqud 
par Ie monastfire de Xylourgou et par celui de Skorpiou. 

Description. — L'acte a 6t6 r6dig6 en deux exemplaires, nous poss^dons celui qui 6tait destine 

h Xylourgou (voir Notes, Diplomatique) et une copie ancienne de cet original. 

A) Original Parchemin ; encre trfcs pfile ; 700x300 mm. Des plis anciens (12 horizontaux, un 

vertical) onfc provoquG quelques d^chirures, mais texte et signatures autographes se lisent ais6ment 

en dehors de quelques trous (1. 14, 20, 42). Un Iecteur moderne a repass6 les phrases ou l’encre avait 

trop pdli, et r6crit dans Tinterligne les mots effac6s ou disparus (1, 14, 15, 17, 20, 21, 35, 36, 41, 42, 

46) ; ce faisant, il a commis plusieurs erreurs (cf. apparat aux 1. 35, 36,46). Si l'Gcriture est singulifere, 

angulcuse et d6sagr6able, la redaction est assez soign6o et Torthographe tr^s corrects. On notera 

1 accusatif absolu t&<; ti^qjoTipwv Xu6e[oot<; (1. 25), le redoublement pour marquer 

le pluriel (1, 7), plusieurs iota surmont^s d*un tr6ma, quelques iota^ souscrits. C^est bien le scribe 

lui»m6me, Michel du monasters de kyr Paul, qui a signG, comme il est indiqu6, i la place de 
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Thfiodoulos, higoumfinc de Skorpiou, illettrfi (1. 57-58), Au verso, deux notices modernos, Tune en 

slave, Pautre en grec, 

B) Gopie, Parchemin, 490x300 mm. Nombreuses taches d'humiditd ; pliure et dfichirure au 

niveau de la 1. 29. Unc eourburo de la peau, en haut k droite, ne mutile pas le texte ) mais le par¬ 

chemin, une fois fierit, a 616 lMguliercmcnt ddcoupfi en bas, ce qui a fait disparaitre toutes les 

signatures apr&s eelle do Thfiodosc, qui est clle-memc amputee (cf. apparat k la 1. 51 de A). Le texte, 

par ailleurs, est eomplet, de la mfime main et de la mfime eucre, Pomission de la mention du scribe 

do A (apparat k la I, 47 de A), qui laisse un meal dans B (1, 38), fitant fort explicable. L’incorrection 

de B contraste avec la correction de A et montre que B n'a pas fitfi diroctcment copifi sur A, mais 

dcrit sous la dictfie. L’ficriturc, d’une enero foncce, est trfis manifirfie, multipliant les volutes, courbcs, 

sinuositfis ct motifs dficoratifs (<Stoiles sur les jambages et barres abrfiviatives, notamment dans la 

date). On remarquera que B utilise eouramment Pabrfiviation a = tcpGto^ (1. 8, 19, 30, 34, 39, 41). 

Au verso, trois notices modcrncs ct une notice ancicnne qui, si clle n’est pas de la main du scribe, 

prend soin de Pimitcr + Tfi fyrov tou Stax[top(KT(jt,ou)...] Sxop7tfou +. L’original de Pacte est citfi 

parmi les pifiees d’archives du couvent dans Pinvcntaire de 1142 (n° 7, 1. 31-32), mais la copie ne 

Pest pas, ce qui tendrait k montrer qu’cllc est postfirieurc h cotte date. 

Album: pi. XI-XIII, 

Edition: Kiev, n<> 5, p, 42-49. 

Analyse, — Un difffirend s’est filevfi eiitre lo monastfiro de Xylouvgou et celui de Skorpiou 

& propos d’un terrain revcndiqufi par Pun et par Pautre, rendant nficcssaire un transport sur place 

du prfitos Paul et des autros gfirontes et higoumfines, afln de proefider k un partage et de restituei 

son bion k la partio Ms6q (1. 1-6). A l’invitation des moinos oux-mdmcs, ceux de Xylourgou et ceux 

de Skorpiou, venant (t du monastfiro du moino kyr Sisots », les gfirontos et higoumfincs qui so 

fcrouv&rent presents Ik (liste abrfigfic : le prfitos, trois higoum&nes (t et beaucoup d’autros ») se rendirent 

sur le lieu du litige, qui fut trouvfi faisant partie des bions de Xylourgou pour autant qu’il rossort du 

Litre de proprifitfi do ce couvent (1* 6-14), Nous invitftmea alors TJifiodoulos [higoumfinc de Skorpiou] 

& presenter la delimitation de son monastfire, ou des tfimoins qui auraient fi delimiter le terrain, en vue 

do la remise [fiventucllo de tout ou partie] k Skorpiou: mais ni le pfiriorismos ni aucun titro de proprifitfi 

ne fut jamais prfiscntfi, aueun indice que le terrain appartenait & Skorpiou no fut montrfi et des 

tfimoins ne furent pas non plus produits (I. 14-20). Nous avons done fait le partage du terrain liti- 

gieux, et nous on avons remis une moitifi k Xylourgou, Pautre moitifi ii Skorpiou, avec Paccord et 

Passentiment dos deux parties, ainsi que du prfitos ot des gfirontes et higoumtnes prfisents. La 

frontifero fut marqufie sur le chomp, et des homes (Xaupam) plantfics {1. 20-26), Description de la 

ligno de dfimarcation : mention du monastfirc de Phalakrou et de la erfito do Saint-Stfiphanos 

(I. 26-36). Ces decisions out 616 consignees dans deux actes identiques, remis pour Jeur sflretfi aux 

deux parties (1, 36-40), Clauses pfinalos : malediction pour lo contrevenant, qui sera dfichu de son droit 

de proprifitfi, et versera k Pautre partie k titro d’amonde 72 pifices d*or (1, 40-46)* JSerit avec 

Passentiment et Paceeptation des deux parties, par Michel du monastfcre do kyr Paul, et signfi par 

le prfitos, les autros gfirontes et higoumfenes, et les deux parties. Date (1, 46-49), Signatures du prfitos, 

de huit moines et higoumfincs, de Thfiodoulos higoumtne de Skorpiou et du scribe Michel (1. 50-59). 
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Notes. — Diplomatique. Nous avons ici Tun des deux £p,ot,6oaot XaPT^a annonc6s 1. 38, ft savoir 

Texeinplaire remia ft Xylourgou. Pour cette raison il porte la signature du reprGsentant do la partie 

adverse, Thftodoulos higoumftne do Skorpiou, qui est d’ailleurs illettrd, et ne porte pas celle du 

reprftsontant de Xylourgou, Celui-ci, qui n’est pas nomine dans le texte, doit fitre Phigoumftne 

Basileios, puisque deux des signataires present qu’ils signent ah Tinvitation de Thftodoulos et 

Basileios» (1. 52 et 53), et un troisifcme ah l’invitation des deux parties» (1, 55), On notera que 

Thftodoae, higoumftnc du monastftre des Tliessaloniciens, est parmi les signataires, ce qui confirme 

Pexistence simultan6e, et encore distincte, de ce monast&re et de celui de Xylourgou, On notera 

encore Vexpression ol (7cap)sope6l^i:e(; (ftxeuie) yipovTes 'fiyoftpevoL, qu* se rencontre trois fois 

(1, 8-9 , 23, 42) : c’est que l’intcrvention des autoriUs athonites a 6t6 demands en novembre, en 

dehors des grandes reunions de la xotOoXitt*}) aiva^, et qu’ft la decision ont participft un nombre 

relativement restraint d’higoum&nes, ceux qui se Ivouvaienl presents, 

L* affaire n’est pas parfaitement olaire : tout indique que Xylourgou poss6dait un titre de 

proprifttft qui a bien paru, sur place, corresponds au terrain litigieux (si nous comprenons bien 

Soov &7C& tou 8txat(ipaTO^, 1. 13), tandis que Skorpiou n’a pu produire ni pieces d’aucune sorte, ni 

tftmoins. Le jugement, rendu, affirme-t-on, h la satisfaction des deux parties, n’en a pas moins 

consists dans un partage par moitift : nous ne savons pas pourquoi, et pouvons sculement supposer 

que le document produit par Xylourgou 6tait imprftcis ou suspect. Une autre difficult^ r^sulte de la 

fagon dont est effectu6e PcnquGtcsur place h la demands des deux parties intGrcss6es. En choisissant 

de mettre unc virgule aprfts Sxop7cCoo (1. 8), nous comprenons que le pr6tos et les liigoumftnes, citGs 

ensuite en une longue parenthftse, ont 6t6 requis (TupoaxXyjO^vires) par les moines en conflit alors qu’ils 

se trouvaient rassemblfts au monastftre de kyr Sis66 (exstce) pour une raison qui n’est pas ditc: ils 

par tent done de 1ft pour se rendre sur le terrain contests. Une autre interpretation consisterait 

ft r^unir en une seule designation ol (aov% too Sxop7clou &nb tyjg (jlovy^ too (JiovaXoO nip Etafty), 

«ceux du inonastftre dc Skorpiou (qui venaient? etaient originaires?) du monast&re de Uyr Sis6& 

mais elle supposerait entre les deux couvents des relations ou liens de dependence qui ne sont pas 

attests. Le monastftre de Skorpiou, dont Smyrnakfcs {Alhos} ph 431) localise avec precision les ruines 

au N.-Q. de PAthos, est sinon bien connu, du moins bien attests : nous avon$ dftjft mentioning (cf, 

notre n° 5, Notes, prosop. ft 1. 51) ses reprftsentants connus ; il a dft rester indftpendant jusqu’ft son 

absorption par Chilandar en 1325-1326 (cf, ibid,), D’un monastfere de kyr Sis6fe, en revanche, dont 

nous avons dftjft parl6 (cf, ci-dessus, les Notes ft nos n0* 1,4, 5), nous avons peu de mentions postft- 

rieurea ft notre acte, mais en tout cas une (Lavra2 I, n° 57, 1. 64), celle de son higoumfene Nftophytos 

en 1108 ou ft unc date trfts voisine, qui empeche de croiroqu’en 1070, ou avant 1070, kyr Sisftfes avait 

fttft absorb^ par Skorpiou, 

Pvasopographie. Les deux parties : sur Basileios, higoumfcne de Xylourgou (ci-dessus, et 

L 52, 53), cf, 1*Introduction ; ThiSodoulos, higoumftne de Skorpiou (1. 57), ne nous est pas connu. 

Sur le monastftre de Skorpiou, cf. notre n° 5, Notes (prosop.) ft 1. 51. Sur le protos Paul, de 

Docheiariou, actuellement connu de 1070 ft 1083, cf. Prdlalon, p. 131, n° 18, Autres signataires : 

L. 50, N£ph6n, higoumftne de Zygou, nc nous est pas connu ft cette date ; sur un homonyms plus 

ancien et sur le monast&re, cf. notre n° 4, Notes (signat, 1, 42). L, 51, Th^odose, higoumene du 

monastftre des Thessaloniciens et ftconome de la Mftsfc (1. 11) : cf, YIntroduction, L. 53, 
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Nic^phore de Kalctzc, connu de 1070 h 1087 : cf. notre n° 4, Notes (sign. 41. 45) et notre n° 5, Notes 

(prosop. h 1, 46). L, 54, Paul, higoumfene de Trocliala : sur le monastic, cf. notre n° 5, Notes 

(prosop. h 1. 50) et notre n° 8, 1. 69. L. 55-56, Piiilqth£e3 higoum&ne, et Raphael, moine de 

Phalakrou : sur le monastic, cf. notre n° 4, Notes (signat. h 1. 52). L. 59, Michel, moine de 

kyr Paulos, scribe de Pacte : il est peu vraiscmblablc que Porigine du noun de ce monast&rc soit 

h chercher chez Pun des Paul notables h PAthos au x° sifccle, en liaison avec Xferopotamou et 

Saint-Paul, personnages sur lesquels cf, en dernier lieu Prdlalon, p, 66-68. II nous paralt d ailleurs 

probable qu’un monastfcre dit tou ptovaxou xupou IlauXou cst distinct de celui dit tou AyEou IlauXou 

(contra, cf. Xbropolamou, p. 20, 22). II cst en revanche possible, mais non certain, qu’il faille le 

reconn aitre dans la ptovT] 67tepay(a<; ©eot6xou tou xupou Ilwi^ouj dont Phigoumfene Paul signe 

en 1108, ou h une date tr&s voisine, un acte du protos Jean Tarchaneidt^s (Lavra* I, n<> 57, I. 50). 

Notre Michel ne parait pas encore autrement attestd, Mais peu apr&s luit en janvier 1076, un Andrd, 

higoumfcnc de kyr Paulos, signe un acte de Chilandar 6dit6 par Mo&in-Sovre (Supptemenla, n° 1, 

1. 63). 

Acle mentionnd: un titre de proprtete (Stxatcopia) de Xylourgou sur la terre conteatde (1. 13) : 

perdu. 

+ ’Ey^vsTo tls Staqsopdt Avapteoov t&v ptovaxtev ty)<; pu>v*J]<; tou Su^oupyou (xai) t&v ptovax&v 

\\* tyJ<; ptovv]£j tou Sxopxtou, Tcept t6tcou Ttvi^ iTCtpiAxou, xai Ttapa i(x<jpoTlp6iv t&v p&ep(&v) ||3 (Apupo- 

Teptcv} e7rt^7)Toujiivou • I86yjge toEvouv t&v toujutov tAttov auTo^ei 0£6}p7)~[[405}vat’ TtapA ts tou 

ef)Xa6e<rrATou (ptov)ax(ou) xup IlaiiXou (xai) 7rp</>Tou (xai) twv Xorrcfiv yepivToiv xai *f]you-|| 6p£v6iv, 

(xai) Appio£6vTeo<; StaxtepurGyjvat, xai t& AStxoupt£vo) pilpet th ^Slov Atco- [ [ 8So05^voctt (xcd) ofixoi^ 

ApicpoT^ptcv Ttcv picp&v Apttpi,6oXla<; SiaXu0vjvoct, Kal 8*}) ||7 7EpoaxXv)0£vTE< rcapa t£v aux&v (p&ov)ax(&v)» 

■^youv tSv te t5]^ ptovv]^ tou Su^oupyou ||8 x(ai) toiv p.ov7]£ tou Sxop7rtou, Atc6 ptov?)^ tou 

(piov)ax(ou) xup Sut6v)j ot eupeOevTe^ ||° £xeitre y£povTe<; xai ^yoiipievot, ^youv o EuXa6£<7TaTo(<;) 

(ptov)ax(iO xi>(p) Ilau*o<; xai Tcpffira;, x(ai) ||10 Nyjq>cov [XovaxS><; *ai ^yod^vo^ ptov^c tou ZuyoD, 

0eoS6ato^ (pLov)ax(i<s) xai *f]yo6pievo^ ||u ttj^ ptovy}<; t&v ©eooa^ovtx^oiv (xat) oixov6pio<; tt)<s 

K6voiv (ptov)ax(i^) xcd ^yoiptevo^) tou ||18 Aylou Nwo^Aou, (xai) ^TepoL tbv Apt0ptiv ouk A^tyoi, 

ArravTe^ optoOuptaSiv vcapey^vovTo ||13 Tiv fccL^ifcAvecxov tAtvov, xai e6p40>) o3to(^) Soov forth tou 

StX(XtdipLaTo((;) ttj^ ptovyj^ ||14 tou Su^oupyou toZ^ auTJ}^ ptovvj^ Av/]XO)v, T6v ys j/ovaj^6v 

©eASouXov ||16 7Tpoe[Tp4^«]ptev t6v Ttepioptoptiv tou otxetou ptovaoTVipfou Ttpoxopt^aat, % ^pT(u)p[a<;] 

7tapa-||lf,yay£LV Toi^ Sta^optciat o<pe(XovTa^ t6v sEpvjpiivov t6eov (xai) 7tp6(; t^jv ptovfjv ccutou |[17 Atto- 

So9v)vat ’ pi7)SapLW(; toEvuv o6ts tou 7reptopto(i,ou 7rpoxop^a04vTo(<) ?) ^T^pou ||18 tEv6(<;) SLxatdiptaTo((;), 

^ T’ivoiv avjpLeEtev AtcoSsl^^vtov tSv (pavepo7uot“||10ouvT6)v Tiv etpvjpi£vov t67cov U7ti> t?]V 

SeaTroTetav elvat tt}^ ptov% tou Sxop-||80mou, ^ ptapTipwv TtapA tou ([xov)ayv(ou) ©eoSouXou Ttpocr- 

a^O^VToiVj Sie^tcptofapLev] t6v £7U-|[819&6v£lxov t^tov, (xai) Tiv pt^v 'fjpttav) ATtoSeSoixotptev toi^ 

Sixato^ tv)(; ptovyj^ ||82 tou Su^oupyou t&v S4 ^Tepov ttj pt-ovyj tou SxopTtiou, tvj pou^J] xai yvoiptfq Ttov 

ptspwv ||33 ApupoT^pwv (xai) tou e6X«6stJTATou TtptiTou (xai) t&v TtapeupeOivToiv yep6vTOV xai 

■})you-||24pl£v<ov, edvopa Twcpa&rlxa mnovrpth^ (xai) W>p<iTa 0T^cravTe(;, IxAotoi nh USlov ||25 Atto- 

ScS^xaptev foe, &v tA<; Apt^oT^pcov StaptAx^ XuOetcia^ eEpyjvatav tou Xomou i|83 t^)v StAyotsv, 

^Eart S4 6 ^y^picphc, tou a&Tou t6tuou oSto(^) • xa0<J)^ 1127 fortApX^ml &7z{> T&v #PeoV ^hv ioTAptevov 

sl^ t3 ^uAxtv Ti xaT^vavTt tt)(; \ \2B y*?Y71$ ^ (DaXaxpou, xai Av^p/eTat ptlxp^ Sp6ptou Iv & xai 
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X<£6paxov Te0etxa-j|2opev, xal xdy.n'vsi np6p fipxxov xiv Sp6piov, xal gpxexai xAv SpAptov SpApiov piixpE tou 

||80 ax(au)pou, [xal] dmrpixa *rA SuxtxAv (/ipo? pixpi tou p&xavofc) xyj E<y6xY)Ti tyjs TCXaxas |[81 tyjs 

<^aupAv XeXaxopyipAvciv, xal xaxavxa el? xAv auxAv paxcova fyovra ||82 crx(au)pAv £AXivov 

^keToe lemipevov, xcd dp Tiixpav (%pa(av Sxepov ax(au)pAv XsXaxopy)-||33pivov, eh a xpaxe? rA 

|3X£<papov tou aAxou fexavo(p) tyj lokrqxl Ttpi? fipxxov, xcd ^p-|[31xexai pixpi xou ax(au)pou tou 

laxapivou el? x'ljv &xpm xou ^x“vo(?), xcd x6xs xaxApxsxai xax& ||3B dwaxoXai; pAxpt tou <rx(au)pou 

xou EaxapAvou sip xA SiASi'v xA xaxepxApevov dp xAv ||83 paxcova xou ay tou Sts^vou. Tauxa exp$y)ffccv 

<S(Aa (xal) Sisxtop(ffSY]oav Trapa xe xou ||37 suXaAeaxfcxou (pov)ax(ou) xup IlaAXou (xal) rcpfixou (xal) 

xtov Xotwfiv yepAvxtov {xcd) ^youpivcov, xcd [j38 eicrY]pav0im £v Suctv &pot6aEoi<; xapxtoii; ^s860-/)O«v 

xot? pipeaiv ipypoxApon; j|sl1 rcpAs Trepl'oaoxApav auvfiv TtfaxcocrtV xcd |3e6a£av dtofpaXeuxv xou pyj &xsw 
sip xA pexAixet-| |4(tx« x$v Sv pipo;; toutcov dp<pi6oXi«v :q XoyopaxEav xtva. EE SAye 7toTe xaipfi ?) ||41 XpAva) 

kAv 6v pipo^ KvaXoyyjaeij xcd o6x AppAvei xot? xpi0e«ri (xal) Siax^pwOeiai uapa xs 1142 xou e6Xa6s<rx(icxou 

ffptoxou (xal) xfiv sfipeOAvxtov yepAvxtov xal ^youpAvcov, hyXqoz'.c, xcd [xai]-| |13 [vojxopla; Ttpoaaytov 

x<3 AxApto (x^pet, 'Eva p1)) pAvov &yjq r})v ipAv xfiv xi5} ayEtov xal |j44 0so<p6pwv tt(axA)pcov, (xal) xy\p xou 

7tapa8oOAvxo{<;) adxfi xAicou SeoTtoxsEa; AxTctrcr/), iXXa ||4B xcd X6yu Trpocrxtpou (xal) 7tapa6aata<; 

mxp&xvj xfi sxApu pApei xputrfvous Suo xal [A68o]-|]43p^xovxa. ’Eypdctpvj 6 Ttapwv x<£pxY]s dp apsoxsEae 

(x«l) duoSoxvi^ xfiv pepfiv i4p,<f>o[xAptov] ||47 Sia xstpA? Mtx(a'f)X) (pov)ax(ou) x% povvji; TOU KUpOU 

Ilccii^ou, Kal fiTreypA^pv] notpa tc tou TrpcoTou xai ||*8 twv Xowucov ysp6MTti)v Kai 'fjyoufJt^vcoVj (^ai) aiT&v 

twv StaStKarfat; ^vywy, ||4f> Rvt voe[Jt6ptip cIkoot^ TpEtt) ivS(tKTLwvo^) 5 h ha to ,^0 + 

1160 + IlauXo<; (^ov)ax(it;) Kal 7rpcoT(o<;) + 

+ Nvjtpwv (|^ov)ax(6«;) (k<xI) Y)yoU|jisvo<; ptovt<; too Zoiyou + 

||51 + 0soS6crto^ ((Aov)ax(i<;) (xo&) KocO^Jyou^^) [Jtov(%) t(cov) ©ecoaov^cov |Jt(a)p(Tupwv) 

u7T(6ypa^a) 

+ Kovov ((^ov)ax(it;) (Ji(a)p(Tupciv) uTceyp(a^a) 

||62 + Swrtiv)^ (ftov)ax(i«;) TTpoTpa^ mpa tou xu(p) ©eoSoiXou (xai) tou x6(p) BaatXetou 

UTrJIypatjjot) + 

|| + Ntxv)<pop(ot;) (^ov)ax(it;) A KotXeT^vjt; TcpoTpoc7r(el<;) TcapA ts too x6(p) BatjtXetou xal too 

xi(p) ©eoSoAXou UTt(Aypa^a) iStox(e£pti)(;) + 

||64 + IlauXo^ (fAov)ax(As) (xai) vjyoujxevot; tou TpoxocXa (Jt(a)pTupov uTteypa^oc + 

|| + tfHXABeos (^ov)ax(At;) (xai) if)you(x(£v)o((;) T>jq [^o(v^) too OaXaxpoiS TtpOTpaTreU 7r(«pA) 

t(wv) |xep(wv) AficpoT4p(wv) 6n(£ypatjw) t(Av) TffJitov ffT(au)piv ||w ihaXslpm t6 8h 6<po(c) Sta x«p6(c) 
tou Ypa<p£(oin;) + 

+ fPa<pa*f)X (ptov)ax(A<;) -rife pto(v^) tou OocXaxpou^(a)p(Tupcov) &7r(£ypo(^a) + 

||e7 + 0e6SouXo« (ptov)ax(AO xai ^fofi^vofc) tt)^ (jtov% tou SxopTrfou dpeaBefe M tocti toc; 

Ava-ll^yeypajxpiAvo^ U7u(4ypai|;a) t6v -rtfuov ciT(au)pAv t6 & 690^ 8t& x^P^(0 toD ypatp^^ + 

|| + Mix(a^X) (^ov)ax(A^) Tvj^ (Ao(v^<;) too xti(p) IlaiiXoi) Ta AvcoT^pco ^7tt6e6atcov otxe(oc XetP^ 
fi^ypa^a + 

H1 om- Bi9 xf °,m'B 0 \10 ^ora-B ”120 ^ pr° ^ante ««. b II . 20 ftcJiyiv B || 1, 28-^9 TeOe(KCC|iev : £0(K«[ie\j B j| 1, 34-35 t^v (SKpav — ioTa[i^ou el? om, B || 1, 35 to* : T<ke rescr. 

mnnu multo reconUorJ II 1. 36 ^16^wv : iKeipci0yjc«M rcscr. oadom mami || 1, 44 «^to(3 B \\ h 46 aep{&\i) post 

R?nd;ral° °axdem,manus II47 M X«p4« - n^Xou om, B || 1. 49 ^ voe(x6pt9 Post corr, p fc(ouC) B 
IJ tS om. B if]. 51 [lovax&SKttt k«- cum his littoris dosinit B (mut, in cetlce), 1 ■ 
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7. INVENTAIRE DES BIENS MOBILIERS 
DU MONASTERE DE XYLOURGOU 

^TroYpat|)Ti (1, 4) 14 decembre, indiction 6 
a.m, 6651 (1148) 

AI’occasion de la promotion d’un nouvel higoum&ne de Xylourgou, ChriatophorOjUne commission 
ayant k sa tete I’Sconome et les SpitSrdtes do la M6s& dresse 1’inventaire des Mens motiliers tlu 

monastire et Jait remise de ceux-ci an nouvel higoum&ne. 

Description. — Excmplaire unique, Parchcmin assez mince, d’uno seule peau ; 450x260/ 

280 mm, Enere brunc, par endroits trfes pfllie ; pliures aneiennes (une verticale, neuf horizontales) ; 

taches d*humidit6, notamment k la hauteur de la 1, 33 ; trous do petites dimensions aux 1. 30-31, 38 

(sur une rasura), 43-44 (pliurc), 45-46 ; mais rien qui empbehc la lecture, sauf au verso, oti Pusure du 

parehemin est telle que certaines lignes sont presque enticement effae&is. Le d6but du document 

(1, 1-15) est (Serit assez largement; il scmble qu'ensuitc le scribe, se rendant compte qu’il risquaitde 

manquer de place, ait rcsscrr6 les lignes et tass6 son dcriture. En tout cas l*aetc entier est de la mdme 

main et de la mSme enere, y compris le passage ajout6 aprfes la date (1. 44-49) et les dix lignes du 

verso. Ces deux additions sont done aneiennes. Celle du recto eoncerne les seuls objets 

a apport6s» par le moinc Lazaros, dont on devine qu'il 6bait & la tSte d*une petite 6glisc avant de se 

replier, avee tous scs biens, k Xylourgou ; nous aurions 1 k une simple omission presque immidiatc- 

ment rgparde, peut-dtre au moment m6mc de la redaction de Pacte. Au verso ligurent sans doute 

des acquisitions postdricures du eouvent, ajout6es par le scribe un peu plus tard, sans grand souci 

de la composition (blanc aprfts chaque objet mentionn£ et sur la moitid de la 1, 58), peut-etre mfime en 

plusieurs temps (1. 59), On notera une rasura 6 la h 38, dans laquelle devait flgurcr une somme de 

4 hyperpres due par le eouvent 6 un higoumfene (de Xylourgou?), Notre document est-il une copie 

ou un original? II n'est pas signd, mais rien nc prouve que ee type d’acte requi&re une signature (of. 

Notes, Diplomatique) ; P6criture correspond par aillcurs trds bien k la date indiqude, D'oft deux 

possibility : 1) Nous aurions iei un double de Pinvcntaire, eonservd au eouvent, la pi&ce faisant 

foi, signde peut-6tre par l'dconome du Prdtaton et des tdmoins, dtant conservde au Prdtaton. 2) Nous 

aurions iei le texte unique de Pinventaire, pi&ce non oiTlcielle et non signde. C'cst cette dernidre 

hypothec que nous retiendrons. 

Si P6criture du scribe, assez rdgulifere et bien formde, ne pose pas de probldme de ddchiiTrement, 

Pabondance des sigles abr6viatifs qu'il emploie, avee certaines variations, embarrasse, Signalons 

particulifercment le sigle numdrique qui figure aux 1. 22, 25, 26 (3 fois), 27, 28 (2 fois), 29, 36, 37 

(2 fois) ; nous Pavons interprdtd eomme l(«5), en hesitant, mais aprds avoir paldographiqucment 

dlimin6 les autres possibility par comparaison avee Pensemble des chiflfres donnas par le document. 
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On notera de rares trkmas aur les iolat et 1. 6 sur un hypsilon ; le sigle vv pour vopdcr|J.«Ta ; les deux 

points au-dcssus de la ligne remplagant a dans iytma 0* H et 13); la forme du sigle S — 4 6 la 1. 27 

(ne pas lire Sko). —- Au verso, deux notices modernes : une en grcc, une autre en slave, kcritc dans 

un blanc du texte (k droite des 1.57 et 58). 

Album; pi. XIV-XVII. 

Edition: Kiev, n° 6, p. 50-67 (“ K). 

Analyse, — Le 14 dkcenibre de la sixikme indiction se sont transports au inonasLkre de la 

Thkotokos de Xylourgou Arsknios, kconome de laMksk, avee les epitkrktes, Metliode, higoumkne de 

Kalk Agra, Grkgoire, higoumkne dc Rabdouchou et Thomas, higoumkne de Papa Rliou, avec aussi 

Barlaam, kconome de Vatopkdi et plusieurs higoumknes, et ils ont prockdk k l’inventaire du monastkre 

(1.1-4). Objets, vetements et livres liturgiques, icdnes et reliques, se trouvant dans Pkglise k PinWricur 

du sanctuaire (1. 4-20). Liste d’icdnes (I. 20-23). Le templon, son dkcor et son luminaire (1. 23-25). 

Liste de livres liturgiques «russes»(1. 25-27). Hors de l’kglise : objets de fer et de cuivre, de jardinage 

ou managers, y compris une forge et son materiel (1. 27-29). Pieces d'archives, au nombre de dix-sept 

(1. 29-32). Vetements {1. 32-33). Pkle-mcle : des objets, armes, sacs, bissacs, baquets et tonneaux, 

avec la quantity de grains et de legumes secs conserves, et du materiel de pkclie (1. 33-35). Un bateau 

jaugeant 250 mesures et un autre 150 mesures avec leur kquipement, et 5 embarcations (h 35-36). 

Pkle-mkle : des converts de table, un mulct et tout son harnachemcnt (1. 36-37). Inventaire des dettes 

et crkances du couvent, ces dernikres k recouvrer par l’higoumkne de Xylourgou nouvellement 

installk, Ghristophore, k qui a kt6 remis tout ce qui a ktk enumkrk ci-dessus, le 14 dkcembre, indiction 6, 

6651 (1. 37-43). Liste de ce qu’a apportk le frkre Lazaros: objets liturgiques, icknes, reliques (1.44-49). 

— Au verso (L 50-59) une liste qui eomprend presque uniquement des ic6nes semble 6tre, plutkt quo 

la suite des objets apportks par Lazaros, I’enregistrement d’acquisitions nouvelles. 

Notes. — Diplo?nalique, Ce document relkve d’un type d’acte Lrks rare, Tinventaire eomplet 

des objets mobiliers d’un monastkre dressk k Tentrke en fonction d’un nouvel higoumkne, auquel on 

« remet)) (7capeS60vjcr«7, I. 41 et 42) tout ce que eomporte cet inventaire, et dont il a dksormais la 

responsabilitk. La commission qui prockde k cet acte est composke des autoritks athonites k compe¬ 

tence # kconomique d, l’kconome et les kpitkrktes, auxquels sont ici adjoints des membres du eonseil 

athonite, k savoir Tkconome de Vatopkdi et plusieurs higoumknes, On a l’impression que cette pikee, 

au moins jusqu’k la 1. 43 (le reste ktant manifestement addition), est 1’enregistrement de tout ce qui 

a successivement passk devant les youx des commissaires au cours de leur visite des lieux, k com- 

mencer par le plus important, eo qui se trouvait dans 1’kglise. G’est done une manikre de procks- 

verbal. Mais cc n’est pas juridiquement une pikee k valeur oflicielle, puisqu’elle n’est pas signke 

par ses auteurs ni aucune autoritk, (Test un document qui n’a de valeur qu’k l’intkrieur de la 
communautk athonite. 

Pvosopographie, L. 2, ArsiSnigs, kconome de la Mksk : est enregistrk dans JPvdlaloii) p. 154, 

mais non autremenb connu ; de inkme MiIithodios, higoumkne de Kalk Agra et kpitkrkte, ef. ibid*t 

p. 156 et n, 426, et pour le monastkre, Kid/iifmis, n° 9, Notes p. 55, et ci-dessus notre n° 4, Notes 

(sign.) k L 45. L. 2, Gregorios, liigoumkne de Rabdouchou et kpitkrkte : cf. Prdiaion, p. 156, 
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n. 426, oli il est dit qu’il signe en Janvier 1142, mais sans le titre (T6pitdrHe( un in&dih du Panboltratdr ; 

il signait ddj&, en 1141, Lauraa I, n° 61,1,50 ; aur les dtablisscments dits de Raida eide Rabdouchou, 

qu’il semble bien qu’il faille distinguer, of. Kuiliimus, n° 51, p, 167-168 : DtVlger, Schalzkammer, 

p. 281 ; Bionysioiii p. 5 et 6, n. 11 ; Kasiamonitou, p. 4, n. 19. Parmi les higoum&ncs de Rabdouchou, 

Mdldtios signe en 1287 Lavra II, n° 79,1. 34 eb Kuttumus, n° 3, 1. 31, en 1288 Chilandai\ n° 10,1. 94, 

en 1294, ibidt) n° 9 B, 1. 151 ; Thdodoulos, en 1306, Dtilgcr, Schatzhammei\ n° 105, 1. 27 ; TlnSodosc, 

en 1310, Kasiamonitoui n° 2, 1. 10 (of. p. 31) • en 1312, ci-dessous Appcndice II, 1. 6 ; en 1314, 

Xivopolamout n° 17, 1. 49 ; en 1316, Esphigm6nou2i n° 12, 1. 66 et 162 ; Jacob en mai 1316 signe 

comme proislamenos un inddit de Xenophon ; Thdostferiktos en 1325, Kutlumiis^ n° 12, 1. 32 ; 

Hyakinbhos en 1329, 1330 eb environ 1350, KiilUimusi n° 15, 1. 106, n° 16, 1. 59 eb n° 23, h 34 \ 

Kyprianos, en 1353, Mo&in-Sovrc, Supplement) n° VII, 1. 57. Le Jonas donnd on 1076 par Mo§in- 

Sovre, Supplemenlai n° 1, 1. 68, esb A 61imincr : il esb en faib higoumfene du couvcnb dit too XptffTou 

(donb un higoum&nc Nicdphorc est connu en 1037 par Lcwra% I( n° 30, h 38), et son nom ainsi que 

celui de son couvent doivent 6tre rcstituds en 1080 dans I’acte d’lviron 6dib6 Schalzkammer^ n° 104, 

1. 41 (communication de Denise Papachryssanthou). L. 3, Thomas, higoumfene de Papa filiou, 

non autrement connu, est enregistrd dans Prdlalon, p. 156 et n* 426 ; e’est 1*line des trois mentions 

aujourd'hui connues d’un monasb^re de ce nom, avec cellos de son higouin&nc Kosmas en 1066 

(Vatopddi, in6dit) et en 1083, dans Xenophon, n° 1,1. 315; il est distinct des monast&res dits lou hagiott 

tlliou et ton propHlou $lion, sur lesquels cf. Lavra2 I, n° 19, Notes, p. 152-163. L. 3, Barlaam, 

dconome de Vatopddi, qui doit Strc present en cette qualitd, ne nous est pas connu. L. 38, 

Bard[as] (plutot que Bard[arios], nom propre dgalcment attests, par ex, Kaslamoniioit, n° 3, 1, 69), 

ne nous est pas connu 4 cette 6poquo comme nom de moino athonite, mais il a exists, comme en 

tdmoigne, en 942, Pvdlaton, n° 4,1. 3, L. 39, Pierre archUreus : nous ne savons pas de quel si^ge 

il avait 6t6 titulaire. L. 40, 42 : sur Christoph ore, higoiunfcne de Xylourgou, cf. notre Intro¬ 

duction. Nous ne savons pas qui est le moinc Lazauos, qui a fait un apport important. 

Vocabalaire*, L. 5 I cf. P. Speck, LiLcrarische Quellen zur Bcklcidung des Altars in 

dcr byzantinischen ICirche, J0B} 15, 1966, p. 323-375. 

L. 6, 8 : les quatre renforts en fonne de gamma ou d’dquerre aux quatre angles du 

plat de la reliure. Cf. B. Atsalos, dans La paUagraphie grecque el byzantine, Paris 1977, p. 87. 

L. 6 ySaXot, «amandes», indique la forme allongde d’un orncnicnt dont la matifere n’est pas 

prdcis6e : une pierre sertie? Cf, Atsalos, he. oil 

L. 6, 7, 8 xaptpfot, « clousj>, en mdtal, puisqu’4 la 1.7 ils sont dits dtpYUpi, etdepetites dimensions 

vu leur nombre (40, 21, 44). Cf. Atsalos, loc, ciU 

(*) Nous avons consults ei cilons les dtctionnalros courants de Liddoll-Scott, LainpD, Ducango, Sophocles, 
Koumauoudfcs, Krlaras, Prdla, Dimitrakos, PAcadGmto d1 A Urines, Clugnet ; los Indox dos six tomes do Ph. Koukoules, 
Bu^otvttvwv pto? xod TCoXmapds, Atlrinos, 1947-1957 (que nouscitons : Koukoules, Vie); ot los typika ot invontairos, 
notamment l’inventalro de Patmos (premi6ro Edition commence par Gli. Diehl, B.2., I, 1892; nouvollo 6dition 
notablemont amende par Ch. Astruc, «L'invontairo drossG en soptembro 1200 du tr6sor ot do la bibllotlriquo do 
Patmos, Edition diplomatique*, TM, 8,1981, p, 16-30), le Lypikondu monast6ro do Notro-Damo do P16t6 on Mac6tloJno 
6dit6 par L. Petit f/JMJJf, 6, 1900, p, 1-153, que nous citons : Petit, Jttfausa), le typlkon do Gr6goiro Pakourianos 
6dit6 Ggaloment par L. Petit (Viz, Vrem,t 11, Suppl, 1, 1904), io typlkon du PantokratGr de Constantinople Gditft par 
P. Gautier (HUB, 32, 1974). Nous avons cn outre consults, & Thossaloniquc, E. Krlaras, et 6 Atlrinos, L* Vranouesis, 
tous deux 6 la tfito d’lmportanLs travaux ioxlcograpblques pour losquoia 11a ont constitud de riches dossiers et flohlors : 
ils les ont mis llbdralcment d notre disposition, ot nous los prions Vun ot l'autro do trouvor id l’oxpression de notre 
vive gratitude. 
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L. 6, 8 xo|mo0fy«cs : nous ne oonnaissons qu’un autre example du mot (dans la Diataxis 

d’Attaiiate, 6d. Gautier, 39*'1981, p. 93), qui dftsigne certainement un fermoir, et ofi il faut 

reconnattre ncBud ou bouton, lament c mftle », et OifjxT), lament«femeile ». II s^agit 

des xo|jd)O07]X'Sxta) bien connus notamment par Finventaire de Patmos (ftd, Astruc, passim, p. 22, 

\, 45 —. p, 23,1, 68, ou Fon trouve aussi OvjXtJxta et xo(jt6o07)Xux66ouXX«). L, Petit avait presque devin6 

le sens [£ttoiisa} p. 134, ft propos de «fermoir#) ; cf, surtout Koukoules, Viet II, 2, 

p, 55-56, pour xofi.6o0Y)X6xLov, et V, p. 41 s.v. xo|jt7to07)X6a ; et provisoirement B, Atsalos, dans La 

paltographie grecque et byzanline^ Paris 1977, p. 87 et 90. 

L. 8, 14, 15, 16, 17, 46, 47, 48, 0^X7) (e0^xv), eOvjx’fyr^a) : sauf & la 1, 8, oft il entre dans la 

description d’une reliure et d^signe peut-etre la seule partie aubsistante d'un ferinoir (cf, ei-dessua), 

oe mot, partant du sens banal de ballet 4luit ecrint s’applique ici ft des reliquaircs de petites dimen¬ 

sions, ordinairement pour des fragments de la Croix (sauf 1, 17), ou ft des compartiments ft Fint^rieur 

du reliquaire (1.15). 

L. 8, 17, (une croix et un enkolpion), 46 T^arcopivos (un reliquaire), 52 (une 

ic6ne) : F explication de Ducange, ft savoir qu'il s’agirait de la inSme chose que xXoctccotAi;, qu41 

traduit s.v. par incnislalust reste une hypothftse ; de m&me celle pr^sentfte par Danica Lecco au 

Congrfts d'Etudes byzantincs d'Athftnes en 1976, qui rapprochc le mot de x£<47ta/xCa7ut (pioche, 

hoyau), et conclut qu'il s'agit de sculpture ou de ciselure. On notera Faccent aux 1. 8 et 17, x^Anoros, 

qui pourrait faire croire au mot composd ipyupotWtotos, auquel pourtant la palfiographie n'est pas 

favorable. Mais ce mot se rencontre deux fois, en parlant d'icftnes, dans Finventaire de Patmos (6d, 

Astruc, p. 21, h 18 et 19), qui einploie aussi, ft propos d'icftnes encore, oXot^ctccoxo*; (p. 20, 1. 9, 14 ; 

p, 21,1. 17), et Ducange s.v, connalt xpuootCAttcotos qualifiant un axtASiov, DigtSnis Akritas emploie 

£pyupoT?$7t<oTo<; parlant des sabots d’un cheval (Trapp, p. 88, E 12 ; cf, p. 386 s.v., « init Silber 

beachlagen»; et, toujours en parlant des sabots d'un cheval, p. 300, E 1479, a<x?j(juv T^a7ucojjt4va). 

C’cst vers une signification proche de (t incrustation » que ces exemplos semblent conduire. 

L, 9, (psyyeioy/tpeYYtv, revient aux 1. 22, 53-54, 55, 56, est bien connu au sens de nimbe ou 

aureole, 

L* 10, 22, apyupi SyxKU<nr« : en argent niellA 

L. 10, (JeX6a(etv) pour -c(tv), si notre lecture est bonne, doit designer, puisqu’il s’agit de la grande 

tenture ou portiftre fermant le passage vers le bcma, une sorte d’fttoffe : ft rapproeher de (JsX£<i<n 

(JeXixai) enregistrft dans le Dictionnaire de FAeadftmie d’Athftnes comma dftsignant un 

vfttement de coton ; cf. l’adjectif dans Chilandart n° 27, 1. 56, 57, — MavSif)Xtov, linge, 

serviette, ef, Ducange et Clugnet s.v. 

L. 11, jjtavoudlXtov, chandelier portatif, cf* Ducange, Sophocles, Clugnet, ete. ; Petit, iJfeousa, 

p. 143-144 (bob&che, puis chandelier?), d’oft Gautier, Ponfo/rra/dr, p. 38, n, 31. L’ftditeur de Kiev 

traduit: c „. chacun avec six cierges », et a done dft lire ensuite otvaxpu(ffiv) (bien qu’il derive tfvaxpu), 

en effet vraisemblable : au sens de iv&XTjplcov ? D. Papachryssanthou propose £v« xpufiiv, « chacun 

ayant six embouts en eristal», L'acte de Xdnophon n° 1, de juillct 1083, dans Finventaire des biens 

du convent donne (6d. Petit, 1, 208) piavoudlXta apyupoc SAo pevA xptffiv xai xaTaaeurr&v (ce dernier 

mot dftsignant des pendeloques). 

L. 12, xoctfrfjv : cf. Clugnet s.v., et Petit, ^ftfousa, p, 149-150 (brftle-parfum de m6tal surmontft 

d’un couvercle perc6 de trous). 

L, 12, AXay^, cf, Ducange s.v. ^XXocyod ; Petit, ^Uousa} p. 150-161 ; ^ropofamow, no 9, 1. 11 
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et commentaire, p, 76 ; et pour Ie sens gdndral de vetcments ou uniformes de cdrdmonie, Pseudo- 

Kodinos, dd. Verpeaux, p, 225, 1, 24. 

L. 12, <pou<poiiSta, qualifmnt des ItuTpa^Xta ou dtoles; 18,(powpodSt-v, qualifiant une soie pourpre: 

ce terme ne paratt pas encore clair. Ducange, App., col. 164, s.v. jSdvBa, cite sans commentaire 

(poutpooSoT^. On rencontre deux fois <po\jtpoiiSmv/-Stv dans un acte de Gdrasimos higoumfene des 

Sairita-Pierre-et-Paul en Calabre, dditd par Sp. Lampros, N£og 7, 1910 : p. 40, 1. 14-15, 

ETctTpax^tot S', £v xoct^Xottov xal Srepov xotcrSiov xat £repov (poutpoiiSiov xai §Tspov gptov ; 

p. 40, I. 19 : (TsTpaeudtYY^) evSeSu^iva (poucpotiStv, Nous ne savons pas si c’est la nature ou la 

nuance d’une dtoffe prdcieuse qui est ici en jeu, 

L, 12,54,55, 6to[jl(£vlxov ; 1, 21,22,23, eTupxivtxov/xLov ; ce sont dans les deuxcas des manchcttes 

ou couvre-manche : cf. Ducange, s.v. p-avtxwv ; Clugnet s.v. dmiJU&vtxov (dans le texte dditd par 

Lampros qu'on vient de citer, p. 40,1, 15-16, lire uTcofxavbua et non dTCop-avta). 

L. 13, (AapY^ta: sorte de galons ; cf. Ducange s.v. ; Koukoulcs, Vie, II, 2, p. 48 ot IV, p. 220, 

244 ; Pscudo-Kodinos, dd. Verpeaux, p. 143, n, 5. 

L. 13, 14, 45 SurxoTOT^piov, ensemble compost du caliee et de la patdne : cf. Ducange et Clugnet 

s.v, —- A la 1. 13,«(portant) trois images [qui sont] la dddsis » : le Christ, la Vierge et le Prodrome. 

L. 14,45 Xa6t;, cuiller pour distribuer la communion : cf. Ducange et Clugnet s.v. 

L, 14, 45 Acmptoxo;, deux tiges en mdtal, croisdes et recourses, qu'on place sur la patdne 

pour empccher le voile de toucher les espdces eonsacrdes : cf. Ducange, s.v. Acrc^p et Clugnet s.v. 

L. 14 se trouve sous la forme dans le testament de Boilas et J0(xd£ dans la Diataxis 

dAttaliate (ef. Lemerle, Cinq dividest p. 36 : sorte de couverele pered de trous, d’aprdsle sens eourant 

de passoire, crible) ; cf. Lampe, s.v. (sic), # strainer &, avec le commentaire : Bl&t6 (x<q ti xotviv 

l(X7tecrsTv elq t6v Ostov xpomjpot. 

L. 16, 22 daiAta ; 1. 25 xav&?jXcu daOuvat. Sur ddXiov, ef. Lemerle, Cinq divides, p. 107, n, 91 ; 

Pseudo-Kodinos, dd. Verpeaux, p. 153, n. 1, Nous comprenons ici qu'il s’agit de veilleuses-godets en 

vcrre, brfllant devant le reliquairc de la Croix (1. 16) et une ic6ne du Christ (1, 22), et de lampes 

en verre avec leur appareil de suspension (1. 25). 

L, 18 Sdtvou 0u(Judtp,aTo^ ddsignant une substance qui sert k collcr, k secller, de minuscules 

reliques k l'intdrieur d'un petit dcrin en bois, placd lui-mdmc k l'intdrieur d’un enkolpion ou mddaillon 

pectoral : s’agit-il d’encens ou baume que Ton a fait fondre pour y incorporer les parcellcs sacrdes? 

En ce cas, et malgrd le ddplaccment de ^accent, B<£vo<; (pour Bavd^) pourrait dtre PadjccLif homdrique 

ddsignant le bois sec et bon k brftler (cf. Danica Leeco, dans sa communication au Congrds d'Athdnes 

citde ci-dessus). 

L. 18,50 7COT>)poxdtXu(ji(xa, voile couvrant le calice ; cf. Ducange et Clugnet s,v. 

L. 18, 19 (IXdmov (ou (IXa-mov, pXarrtov, pXotT'rfv, etc,) et xaTaSXdtTtov (ou xara6Xdfci:nov, 

xaraSXairov, xaraSXaTOV, etc,), Sur les divers sens possibles de (3XclTTtov : pourpre, soie, soie pourpre, 

dtoffc prdcieuse sans acception de eouleur, cf, Ducange, Sophocles, Kriaras, s.v. ; D. Zakythinos, 

Le chvysobulle d* Alexis III Camnine empeveuv de Trdbizondc en favour des Vdniliens, Paris 1932, 

p. 67-68 ; R. Guilland, Sur quelqucs termes du Livre des Cdrdmonies de Constantin VII Porphyro- 

gdndte, REG, 62, 1949, p, 328-350, ef, p. 333-338. Sur xaTa6X&mov, cf. Petit, Eldousa, p. 121,1. 1-2 

et 4, edaYY^ov fXETot xaTa6XaTT£ou ; p< 123, 1. 19 (dvBorf)), 21 et 23 (-rtoBdca ^YotJV «oXoct) et com¬ 

mentaire, p. 136 ; Tinventaire de Patmos (6d. As true), p. 21, 1, 34 sq., Svepov dcXXa£i(xa'rdcpi,v xotTa- 

G 
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6X«ttiov <&7)p ■ eTEpa PAccttE* peyaXa 7rdvTe, to piv av x«T«oXdcTTtov rcaXai&v xax’ o^icop.,.; l’aote de 

I'higoum&ne Gdrasimos dditd par Sp. Lampros (Moff'm, 7, 1910), p. 40, 1. 12, <peXtivia % Sdo 

ocurcov xaraoXaTTK, et 1. 14-16, s7UTp«X'ifjXioc S' to Sv x«TaoXaTTov (...), o>7TO[iavtxi.K ^eoyapia y' t4 Sv 

X&rSiov xal rd Ikepov xoiTaoXaruv xat tb ixspov xo^Xloip. Kriaras, s.v. |3Xarrl(v), interprdte xatdc- 

SXkttov comme dXoxdpcpupovfiXaTTtov, oe qui doit etre en cflet souvent le sens ; mais l’dtude du mot 
reste 4 faire, 

L. 18 psTK evSup.aTop xouxouXaptxou ; of. De Cenmoniis, Bonn I, p, 678,1. 4, Ipdmcc xouxouXA- 

pixa p 5 ibid,, 1. 7, rouStot xouxouXApcxa ^uyap p' (que Reiske dans son commentaire declare ne pas 

oomprendre, mais explique comme ddrivant de cuoulle); Koukoules, Vie, II, 2, p. 25, n. 1 : 

confectionnd avec de la soie de deuxidme quality ; il s’agit bien en eflet d’une sorto et d’une quality 
d’dtofTe, et c’est encore le sens actuel, 

L. 18, o<pv)XT(o6)p(iov) : large ceinture d’dtoJTe ; faut-il supplier <£Xov> devant XsovTapux? 

L. 19 ev^sipiv xvjp ©soToxou : eyy_etpiov (iyxeipISiov) est ddfini par Ducange « mappula zonae 

saoerdotis appensa », et semble pouvoir designer un linge liturgique 4 plusieurs usages, des dimensions 

d'une petite serviette ou d’un mouchoir (cf. aussi Lampe s.v. ; Danica Lecco, dans Lemerle, Cinq 

iludes, p. 36). Mais ici il s'agit certainement d’un tissu prdcieux brodd 4 l’image de la Thdotokos, 

ornd en outre d une croix en Ills d’or et d’une bordure (itepwpdpia, encadrementsd’icdnesoubordures 

d dtoffes) de mdme, oflert en ex-voto 4 la Vierge, Nous sommes renseignds sur 1’usage d’ofTrir de tels 

tissus, et pas seulemcnt des icdnes ou des objets liturgiques divers, par une sdrie d’dpigrammes du 

codex Marcianus 524, dditdes par Sp. Lampros, N4oq 'EM, 8, 1911, p. 3-59 et 113-192 : cf. n° 58, 

p. 28, un lyXefpiov (o’est toujours le terme employd par ces textes, 4 l’exclusion do eyXeipiSiov) rr\$ 

dwepayEa? ©eordxou qualifld xpucdemxTOv TrdxXov ; n° 59, p. 28, une dtoffc 4 l’image du Christ faito 

6tpaa|AaTO(; ; n° 62, p. 30, une dtoffe oflerte par le metropolite de Philippes, Theodore, en 

remeroiement de sa gudrison et qui portait les images des ap6tres Pierre et Paul (Sxia? yAp Apipoiv 

iv 7t4ttX<p SiaypAcptp | Xpuo«py6poi<; xptopamv elxovtopdvas) ; n° 63, p. 30, autre ex-voto de gudrison 

avec 1’image du Christ; n° 75, p. 39, iyXsfpiov <i7tepay(a<; ©eordxou ; n° 86, p. 47, dyXetpiov tou 

TptxavSvjXou oflert 4 la Vierge en remeroiement de ses bienfaits, et apparemment suspendu 4 un 

chandelier 4 trois branches (cf. vers 7-8 : ^tcXov S’ AvaprS tcP4? 84 rpmA? XuXv£«« | 

8’ dXXA xpuoT) XuXvt« y&xiZi pie) ; n°s 165, 228,234 (p. 140,151,152), trois dyXeEpi« de la Thdotokos 

ou de 1 Hoddgdtria, dont le second est qualifid Xpucto7t6p<pupov 7td7rXov, ce que commentent ainsi les 

v. 6-6 : &a yip Macy xpompdpto Ttopipiipav | A? S’ dTtepAyvqi xapOdvcp xb Xpua(ov. Les 

encheiria de Xylourgou, qualiflds poiicnxa (1. 19, 20), portaient-ils des inscriptions slaves? 

L, 19, le rpoXlov ornd de deux coqs doit dtre encore une dtoffe brodde, nous ne savons laquelle, 

ni si ellc a rapport avec le mot TpoXorou de l'inventaire de Patmos (dd, Astruc, p, 22, 1, 36-37 : 

dvSural Suo evd? u<pA<rp<XT0<; pXarrlou xar’ tPoXoto0 perA ^Stov alypiiif/cov). 

L. 20, AvapfbjxoTdv 4v^ouSov (sic) qualifle un dyXs(piov, ’'Evi^ouSo? est une ddformation de 

SvCtpSoi;, sur lequel cf. Ducange, s.v. l$8iov («quidquid historias figuris expresses continebat») et 

Sophocles s.v. (« having figures of animals painted or carved upon it»): en eflet, aux 1.18-19 de notre 

texte, qui concernent des dtolTes {il faut done dtendro le sens 4 la broderie ou au tissago), on a 

des griffons, des lions, des aigles biodphales, des coqs, L'inventaire de Patmos (dd. Astruc) 

mentionne p. 22, 1. 37 un pxocrrfov perA IJtiStov alypdijjciiv, et 1, 39 une 4v8ut?) ^01805, 
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rapprochement qui montre que le sens est bien « qui porte dea figures d’animaux»(indApendainment 

du nombre, malgrA les emplois connus de Tpt^q)So<; et SoSexi^tpSos). En revanche avoep07)Xo^<4s, 

ofi Ton lie sait si 1 'alpha initial est privatif ou prothALique, embarrasse. Dans Tinventaire de Patmos 

(6d, Astruc, p, 21, 1, 35-36) on rencontre un pAa'vrtov vapOtxoT&v tcAsxtAv. Dans Pacte de Thigou- 

mfene GArasimos 6dit6 par Sp. Lampros (op, cil^Nioq 'iSM,, 7, 1910, p. 26-48), on trouve (p, 40,1, 15) 

un 6pitrach61ion dcvapOdbtiv, probablement le m6nie terme que le n&tre. Dans ces deux cas, comme dans 

notre inventaire de Xylourgou, il s'agit done d’6toffes, Mais le sens exact et ^explication du mot nous 

Achappent, Cf, anssi Darrouzes, 0(fikict) p, 270, n, 6, et p, 569 Ottob. (AvoepOfyuv). 

L, 22 pauTdcytov, ordinairement compris comme chalne de suspension (Ducange, s.v. ; Petit, 

EUousctj p, 127 ; Kriaras, s.v.), peut designer peut-6tre aussi un pied ou support de chandelier, C'est 

en effet, 1, 24, dc6tva qui d6signe une courroie ou chalne de suspension, 

L. 22 etx<fcv p-ey^T) trcacrfStv : grande ic&ne en pied, Gf, Era Branousi, ^EyYpa^a ndt^ptou, I, 

AuToxpocTOpixa, Athfcnes, 1980, p, 64 (n° 6, B, apparat, 1, 64), et p. 68, n<> 15, 

L, 22, 23 xpuao7rfooXov: le «nimbe ft en m6tal dor-6, en forme d’arc outrepass6 ou de fer k clieval, 

qui entoure la t6te du personnage repr6sent6 sur une ic6ne. 

L, 23 t£[X7tXov : cl6ture en bois entre le sanctuaire et le chceur, cf, Ducange s.v., Clugnet s.v., 

Petit, EUousai p, 133, et de nombreux exemples dans le typikon du PantokralAr 6dit6 par P, Gautier 

(cf, Index s.v,). 

L, 24, 59 uXoYpa^ta ; Ducange, s.v. x7)p6xu?o<; YPa(P^i tknt Pour Equivalent de X7]poypa<p(«, 

le plus souvent sur bois ; Sophocles s.v., «encaustic painting ft ; Lecco (Lemerle, Cinq Eludes^ p. 37), 

ic6ne sur bois. 

L. 24 xAmuvov ; proprement filtre ou tamis (cf. Koukoules, Viet II, 2, p, 111 et V, index s.v.), 

et ainsi traduit par P, Gautier dans le typikon du Pantokrat6r (1, 1208 et 1262), Toutefois ce sens 

ne convient gufcre ici, comme Pa bien vu Petit, £?/dousu, p, 147, citant notre texte ; mais son explica¬ 

tion, k savoir que xAmuvoe ==* xocvtaxice, et qufil s’agit de << lampes en forme de corbeille )>t n*cntratne 

pas la conviction, 

L, 24 a§(va; d6signe une partie ou un accessoire des polykand&la dans le testament de BoYlas 

(6d, Lemerle, Cinq tiudes, p, 24,1. 139), et le typikon de Pakourianos (ed. Petit, p. 53,1. 4 et 34), etc, 

On consid&re qu’il s’agit du latin habenct, proprement « rdne ft, d'ofi : courroie, lanifcre (Ducange, 

Sophocles), Mais nous ne comprenons pas Pexplication proposAe par Petit, iJWousa, p. 148-149 : 

« plaques de m6tal disposes de inaniAre k imiter, parlour forme, les 6cailles d’un poisson ft. 

L. 24 SpoexAvTUx ; nous ne comprenons pas; s’agit-il du couronnement en cuivre, souvent formA 

de deux b&bes de dragons retourn6es, d’un b&ton (ou canne) processionnel? Mais cf. Pseudo-Kodinos, 

6d. Verpeaux, p, 206,1, 21 ; t6 SpoxAvrstov <p?t<4|jLooAov. 

L. 24 xapApta : nous ne comprenons pas. Dimitrakos donne xocpiaptov comme 6quivalcnt de 

xapuicpL/xapapa (s.v.). Ducange cite le Pseudo-Kodinos (6d. Verpeaux, p* 275, 1. 8 et 276, 1. 15), oh 

xotpuicpai dAsigne une partie de la couronne imp6riale, Petit (iJhfousa, p. 146) donne deux interprAta- 

tions ; 1) petit baldaquin ou dais surmontant une ic6ne plac6e sur une table d*adoration ; 2) sorte 

de luminaire suspendu k une vofite, Aucune ne paralt convenir ici, oh il s’agit d'objets pie'cA t&v 

Xeptov aAtcSv. Quant k ^utgc, d6jk rencontr6 (1. 11) k propos de chandeliers, il signifle <( fondus ft. 
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L. 25 on notera fXavS^Xtot dSsignant des 6toffes suspendues SvcoOev tSv eJxBvcov, et dWjp, le voile 

qui couvre l’ensemble du calico et do la pat^ne (dont chacun peut avoir on outre son voile propre). 

L. 27 tC«tc£ov est une houe ou hoyau (Koukoules, Vie, V, p. 269) ; Bix&Xa/Btx&Xi est un instru¬ 

ment analogue, mais k deux dents ou pointes, qui sert entre autres au travail de la vigne (Kriaras 

s.v.; Koukoules, Vie, p. 269, n, 5 et p. 285) ; 6v£ov est le soc de charrue ; Bp£7ravov/Bep7r<£vi (Kriaras 

s.v.) est une faux ou faucille, tandis que xXaSeUTi/jptov est plutdt une serpe ou secateur, servant 

notamment k tailler les arbres ou la vigne ; XiaxApiv, d’apr&s le contexte, doit 6tre la mfime chose que 

Pinstrument aratoire, qui sert k creuser, nommS XiGy&piov (Ducange s.v. Xt(jyo<; ; Koukoules, Vie7 

V, p. 268 ; cf. Schilbach, Byz, Melvologte, p. 37) ; nous ne savons pas ce qu’est (i(a)pBou6( ), qui ne 

doit pas &tre pocpSoiixtov de Ducange (clava), non plus que 0Xia6£v. 

L. 28 xovB( ), ou la place de Paccent est incertaine, est une forme de xcfiScov/xouSoiSvL, ici 

sonnette de table ou cloche du r6fectoire, Kax$6tov est un chaudron, cf, le typikon du Pantokrat&r, 

6d> Gautier, 1. 1060 ; Koukoules, Vie, II, 2, p. 100 et n. 1 et 2 ; Xhvopolamou, n° 9,1. 13. Kouxoiipuov 

est une bouilloire pour faire chauffer Peau (Koukoules, Vie, II, 2, p. 100; V, p. 162, 182, et 

n«p4pTV)fX«, p- 10). MtXiipiov, si notre restitution est exacte, est lal «miliarium>> et design e aussi 

un vase & faire chauffer Peau (cf, Ducange s.v.), 

L, 28-29 cnB^pou : cf. Ducange et Sophocles s.v. p,a^£ov/p,aC£v, masse ou lingot de fer ; 

Xh'opolamou, n° 9,1,15 (oi58v)pov xoafxdma 8'). 

L, 29 Tuvixtoc : plats ou plateaux ; cruches, cf, Ducange, Sophocles, Dimitrakos s.v, 

^TOf)s/£e<jTlov, ainsi que Koukoules, Vie, II, 2, p. 105 et V, p. 184 (avec la n, 6 ofi la forme 
explique l’orthographe de notre texte), 

L. 32 ItoiSxiv, tapis de prfere : Ducange, Lampe, Sophocles s.v. ; Koukoules, Vie, II, 2, p. 85 
et VI, p. 80 j Xiropolamou, n® 9,1. 96 (tcs^>>cvjv)• 

L. 33, nous ne comprenons pas p«ptp,4 ; xiptoo doit designer des batons ou barres de 

oire (cf. Lavra III, n° 133,1, 18, et Notes). Nous ne comprenons pas Tim((p)Ti(«. II est bien oonnu 

quepcfoov est la robemonastique. "Ap^a ^y^) : pairc(s) d'armes non Pr6cis4es. 

L. 34, doxt(v), outre de peau {Kriaras s.v.). Botlta, -toc, -ttj, -mj, -rnS, -t(ov, -tt£ov : tonneau, 

baquet, hotte en bois notamment pour transporter et'fouler le raisin ; Ducange, Sophocles, Kriaras, 

Diet. Acad. s.v. ; Koukoules, Fie, II, 2, p. 107 et IV, p. 437-438; typikon du Pantokratdr, 6d. Gautier, 

1. 1108 et 1109. Bay£viov (accent douteux), tenu pour dquivalent de (3«p&i, doit done Stre different 

de la potlmx, et est sans doute proprement le tonneau, p0(jT« fit ant plut6t le baquet; mention de 

(SaY^via de diverses dimensions dans Xiropoiamou, n° 9,1.12-13. 

L. 35, 36, filets (Bfatrax) 6pxv)vi« : 4 grosses mailles, pour la pSche du thon ; cf. 8pxu<; et Kpxuvo? 

dans Liddell-Scott, et dans un curieux texte 6dit6 par Lampros, Nios ‘EM., 7, 1910, p. 355,1. 12 et 

p. 358,1.13 ; Xdropolamou, n° 24,1. 2 et Notes ; et la notice moderne 6dit6e Lavra III, n° 158, p. 143 

(le texte). La pdche du thon semble avoir particulfercment abondante 4 Komitissa. — 

E^oYpwnjJdi: autre sorte de filets? Pour ypito?-yp£tto<;, bateau de pSche, of. Kriaras s.v, ; Xfropo- 

lamou, n° 9, l. 19 et 38; Lavra II, n® 104, 1. 66, 68, 69, et 1. 178 pour Ypmo66Xi«. - ’AttXAS* est 

dans c Dictionnaire historique de 1’Academic d’AtWnes, s.v. *irXd-8t, d6fmi comme «sorte de fllet 

4 mailles fines pour la p&che de certains poissons». Mais que signifle t6vo<; dq appliquS 4 des filets ? 

4 un seul cordage, oSble, ou fil tordu (of. Xtoophon, Cynegel., 10, 2 ; Liddell-Scott, s.v.)7 Caril y a 

peu e vraisemblance que Ce soit une mesure (le mot cst ignor6 de E. Schilbach, Byz. Metrologie et 
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Quetten), Enfln nous hdsitons pour la resolution des abr6viations : #<peot.v (Kriaras, s.v. : 

tcXoIoo), ou dccpeTT^pta (Kriaraa, s.v. : exo<pevSovumx'}] 

L. 36 mvooto<Jxo6TeXa : cf. Xdropolamou, n° 9, 1. 17, TUWKtoaKouTeXe 6<rrpa>«}va kS', que 

rediteur interpr^te d’apr^s Koukoules, Vie, V, p. 1B1 (rctv&uov : assiette plate) et 152-153 (gxout£X- 

Xtov : assiette creuse). Le nombre de ces «couverts>>, 24, doit correspondre 4 peu pr6s 4 celui des 

moines. Nous comprenons mal Ss(x(a)T(a) p/, applique h des moreeaux d’dtofTe de lin, si c'est bien 

XtvapEoo qu’il fautlire ; sur cemot, cf. D. Georgakas, Dumbarton Oaks Papevs} 13,1959, p. 255 et 257. 

L. 37 : dans l’6quipement du mulct, aprfes les sellcs et le frein, figurent un GaY^aTocFTpAToupov 

et deux autres en bois. Pour ce terme, cf. De CerimoniiSi p. 460, L 2-3 : oaY[X<ipia £xoVTa ^vSiifxaTa Iv 

raTs GTpaTotipoas (des b&ts comportant des fontes?) ; ibid,} p. 142, 1. 4-6 : Geeopet 6 k6(J.vj<s toC 

<jtA6Xou (...) d<; KeXXdcpiov (3aa&xx8v SnSoas orpotToiipa^ Sxet ; et 1. 12, arpaToupat 

xai aiy^um. Notre texte oppose done un b4t comportant des oTpotToupai 4 des b4ts simples en bois. 

L, 45 et 47 : eVT7)(iivos, pour IvSupivos, ^vSeSupivo^ ; Ducange cite £vnpivos, qu*il traduit 

indutus} amictus, 

L. 48 (jte t7)V ^|xet|/((,v) : L. Vranousis propose pi r>]v x(s£)p,e<];(t»v) ” Xs^eufflv 1 3ur 

XujxcutSs (1. 51), cf. Petit, lUtioitsa, p. 131, et le testament de BoTflas, 1. 120 et 143 (Lemerle, Cinq 

Mudes, p. 36). 

L. 49 SiXod^ou comme partie d’un k«t^7)V (cf. 1. 12) : Kriaras donne StX<£6iov avec le sens de 

crxsuos p,& Suo Xa66s, TmpjdSa (Xa6(s/Xa6£Sa = pi nee, pincettes). 

L. 59 GKouTtiptov : en forme de bouclier, cf. Petit, iJ/^ousa, p. 133-134 ; mais un texte dditd par 

Schilbach (Quellen, p. 57, 1. 10), parlant d’un xttp<£<piov TpiYcbvtov axauTocposiS^, oriente peut-6tre 

vers le sens de « triangulaire» plut&t que «ovale ». 

Acles menlionnh. Des quatorze documents 6num6rds 1. 29-32, et constituent alors Pessentiel 

des archives de Xylourgou, nous n’en reconnaissons avec certitude que deux : celui dit j^p^l Ttspl t% 

dt7To0^)K7)^, avec ses deux copies, est notre n° 4 (1048) dont nous avons on effet ^original et deux copies 

(celles-ci aont done antdrieures 4 1142) ; et le xaPT^ YSY0V^ P-stA too Sxop7r(ou est notre n° 6 

(1070). 

4- Myj(y$) Se>te(x6p(£to) iS' Jv(Si>m&yos) s' £mS7)(i^<ravT(es) ev tt) p.o(v5J) t(y}s) 67cep&Y(fas) 

0(£Ot6)kou t(%) ^ou SuXoupY(ou) # ts (p-ov)ax(i^) |jB yyp *Apa£vio(s) (>tal) oUo- 

(v6)(x(os) t(5)^) M6a(7)s) >tal ouSt&v t(cov) imT7)p7)T(c3v), toC (p,ov)ax(ou) xG(p) Me0o8(£oi)) (>tai) 

•f)Y<>u[x(6)v(ou) t(%) KaA(v)c) "'AYpa^ tou ([xov)ax(oS) xu(p) rp7)Y(o)p((ou) ||s (kocI) ^youfi(i)v(ou) 

t(%) p-o(vv)s) tqu <Pa6S(o6)x(ou), >tai tou (p-ov)ax(ou) ku(p) 0cop,S (>tal) 'J/yoop(^)v(ou) na7r(a) 

‘HXtou, &Kkcc p-(^ty) (xod) too 01)40^6)^(00) tou (p.ov)ax(ou) xu(p) BapXa&p. t(vj^) [|4 Xaip(a^) toO 

Bixt(o)7t;eS(£ou) (koI) ■J)Youp.(6v6iv) ouk oXtY(aiv)j Y^Y^(ev) AKpt6(7)^) dt7i;6Yp«<p(?)■?) t(7)^) 7rapo4(a>)^) 

dc(Yta<s) (ao(vt)<;) ^xooaa q{Jt(cos). *Ev Ttpd)T(o^) ||6 sEat(v) £v t?J ^(y£oc) eK>tX7)(0£a) fe'ocoO(ev) toG dt(Ylou) 

0ootaoT7)p(£ou) fj <fc(Y£a) TpdcTCel^a ^x0U£Ta ^vSot(-})v) Xivijv TtaXa^v, e6aYY^(^tot) 11° ^ P(^v) 

h ixov ar(ao)po6^ otpYUp(ois) (croo<;) S6o, Y«p-^(a) 8' (xai) &}x$ySaXa S', xapq>(£a) pt', Kop.7to- 

6(^>ta^) Cj xocl t(6) ||7 ^Tep(ov) (x6po(^) >tap<p£a tA dt(x<p6T(c)p(ot) dcpY(o)p(A), t6 (S4) STcpovS^ov 

ar(ao)p6v dlpY(o)p(6v), ^(^v) aTa6pcoat(v) >tal j3oiiX(ocs) dcpY(n)p(<i<;) 1 zuxok6y(iav) £xov ffT(au)p4y 

ApY(u)p(6v), IIs ya(X(x<£ra S', >tap<p(£a) jxS' (>tal) xo(X7to0(fytas) S' >tal iT6pa(^) 0(^xa^) S' * oT(au)p4^ 

ApY(u)p(6<) t^toto(^) (xai) ^repo(^) 0T(au)pSi; dtpY(o)p(6^) 1 eJxdve^ SacoO(sv) ||° too (3^jx(a)T(o^) 
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Slxa' etxiv sxlpa 6 icy (to?) Su(Jle(uv) era cttiSX(ou) xal t^v) a(yCotv) Mdp0(av) (xal) t(6v) d(yiov) 

K6vtova (xal) Suo dyysXT|xsia dvw0(ev) typuaca <psyys(a apy(u)p(d) ||10 gyxauaTa xd a{j.<p6T(e)p(oc) • 

CTxexiic(x(«)T(a) r(%) d(y£a;)xpa7i;l£(ir|<;) Xwa (3' • j3v)X60(u)p(ov) too {dr)|A(a)x(o<;) ^eX4cr(?iy) darcpfov) • 

piav8(if)) X(ia) Suo Xivd • Oujju-I^dxol yaXxol Suo • (xavoudXia t(?j?) s!ct6S(ou) fi' ’iyavx((/.} xd ifi(p6r(s)p(x) 

dvaxpu(fflv) xal exepa (j,av<ou >dX(ia) yahttx yvrtx Suo | ]12 xai cnSr)pa {V • xax£?|v x«X(x6v) sv • 

aXayet; Suo • lmxpax£X(iov) xPucro^v poiicri(xov) a' (xal) exspa Silo cpoutpoiiS(ia) • 6tto-]|lspidvi(xa) 

^uy^) (J,(a Xeuxa o^a £xovt(k) (xapy^X(ta) XPUCT“ • Siay.07r(Gx('/))p(iov) apy(u)p(6v) Sidxpu(aov) ^Xov 

eixiv(ap) xpsip x^v) 8It)cfi{v) //oplp ||14 Xa6'/]S(oc) darspflcrxou xal Y)Tjj„ou • sxsp(ov) Sioxotcot(t))p(iov) 

XaX(xiv) (xeta t(?)s) axoXou6([ap) aur(ou) • 0£xv) tou xipi([ou) £iiX(ou) apy(u)p(a) Si«xpu(crop) eo,w0(ev) 

£y_ouoa ||16 0p/j(x«p) c', Iv auT(atp) xel(x(ev)a X^ijiava dyt(iov), oxsiraapi(a)r(a) Eyouaai al 0r)(xai) 

Xpuotit ’ tI(x(iov) IjiiXov 7tsplxpouml|A(evov) iy(ov) r(vjv) cTT(aii)pti)ffiv') axlroxerpia t(%) ||10 Ot|(xt)c;) 

tou xipi(tou) ^tix(ou) dpy(u)p(6v) Sidxpu(crov) yilpu0(sv) l'x(ov) |A(a)pyapvr(d)p(ia) iJiuXla (xal) iaiXla 

W) x(al) t(-))v) <rr(a<J)p£i)triv, (xal) auxvj •)) 0£xy) y<lpti)0(ev) Saco0(sv) el? x(a<;) 07)x(«?) x(iov) Xy)(|;Av(ojv) 

^xooira (j,(a)pyapiT(d)p(ia) i|;uXta • eyxSX7c(tov) ||17 x«Xx(6v) lx(ov) &™0(ev) Xt0(ov) t£|juov (xal) 

t£pi(iov) £iiX(ov) 8ISI|x(lvov) dpy(u)p(6v) 8idypu(aov)' Krep(ov) £yx6X7t(tov) xaX(xSv) apy(u)p(Sv) 

t^(£tot(ov) e'x(ov) Ictg)0(sv) d(yia) X7)i|/ava (xal) X^ava dXXa 8td<p6(piov) ayi(iov) to£vt(s) xexoXv)(x(£)v(a) 

Iv ?uX(l)v7) 0if|(xy]) (xetA II18 Savou 0upud|AaTo(<;) • xoT7)poxaX(ii)(i,|xaT(a) (J &v x6 b x(a)x(d)6Xdx(iov) • 

{3Xax(iov) x(a)x(d)6Xdx(iov) ey(ov) YP^,'tJ(0U?) ‘ sxep(ov) (3Xdx(iov) x(a)x(a) acpr]XT(ou)p (iov) XeovTap(ia) 

pt(eMd) ivSil(x(a)T(oc) xouxouXap(£)xou ■ Ixep(ov) (JXdx(iov) xto(j.(d)x(iv) cpou<poiiS(tv) • [|lffl Ix£p(a) 

(3Xdx(ia) exovt(a) aex(oijp) SwcX(oiii;) • ^vysipiv ev r(?j?) 0(eot6)xou ^Xdt'r(iov) pouat(xov) ex(ov) 7rcpi- 

(pd(ptcc) xpuad (xal) ox(au)pov 6jaoi(ov) ’ Tpox(iov) Sv (J.(e)x(ii) rcer/)v(cov) Silo • exep(a) Ivxslpia Silo 

xaxd6XdT(ia) &v xi 1120 £v dvapOy]y.ox(iv) ev^ouSov (xal) ^xsp(ov) 7raXat(6v) poiicri(xov). Aid x(Siv) 

dy(tuv) slx6v(tov) • slxuv ^ fl7tspdy((a) ®(eot6)xo? Xsjji(lv) S^^a(i?), dv(oO(ev) slaxopta tou Ku(ptou) 

i7uypa(<p-))v) <p4p(ouua), ex(a)xa8y.-| |2Ia. iyouacA <peyy(*?)v) apy (u)p(Sv) Siaxpu(aov) (xal) (eiax(a ?)} 

^Lji.avi(xa) dpy(o)p(a) Stdxpo(oa) ■ 6(xo((to?) (xal) 6 X(pmitS)s (peyylv dpyu(p)S(v) Sidxpu(dov) xal 

Smjj,av£x(ou) evo(p) pi(s)x(d) nEpl(pspi(5v) dpy(u)p(oiv) Siaxpu(oov) Sxovx(a) yupco0(ev) elxil(va?) 

Sia<pi(poup) 1122 ji,(e)x(d) 6aiX((wv), p.(e)x(d) xavS(X(a?) apy(u)p(a<;) pisxd tou {Saaxaytou auT(vj?) ’ 

SxEpatelxov/)T?(ai) pu(xpal) if) Srrja(ip) ex(ov)x(Ep) <peyy£a (xal) £m|J.dvtx(a) apy(u)p(a) ^yxaoax(a) • 

slxiv l-l(e)y(d)X(r)) CTTaolS(iv) 6 K(tlpio)? ^(fiv) (xal) 0(ei)p *1 (ifjcrou)^ X(pi(jir6)$ p.(E)x(a) xpuoo- 

||287teT(d)X(ou) ^xovT(a) crrMpiy hd xs<paX(%) dpy(u)p(iv) 8idXpo(aov) %(ov)x(a) (xal) X£0(ou?) 

Iv Toiit(u) u xal lm(xdvi(xa) dpy(u)p(d) Sidxpo(oa) * tI^ttX^v) t(%) d(y£a?) lxxXij(a[a?) b 

|v.(e)x(a) xpua(07x(e)TdX(ou) ex(ov) T(d?) Seo7Cot(i)x(A?) eopT(ap) • Ixlp(ai) slxlvai pisyaXe rat 1124 (xal) 

(Auc(pal) ilXoypa<p£at Ivsvr)xovT(a) ’ x6oxv)va x«X(xd) t(uv) 7toXoxavS(7))X(tov) (jietA t(S1v) paoTay£(tov) 

ai)x(fiiv) Ixxd, (x(s)x(d) (xal) t(5v) d6iv(5v) {Jiixp(ffiv) xal (i(«)y(4)X(«v) ff • SpaxovT(ia) txIvt(e) 

XaX(xd) xapidpia xaX(xd) XUT(d) . ||aB (i.(e)x(d) t(wv) xep£(wv) oeAt(cov) • xav8(9})X(ai) uatXivai 

pi(e)T(d) x(cov) paoTay£(uv) cci1t(5v) bred * (jiavS(^)X(ia) Xivd dvtoO(ev) t(wv) e£x6v(uv) (3 (xal) dslp 

eT? • ua oxpou0(o)xa[i£X(tov) p. Bi6X£a poilcri(xa) ■ d7i6«iT(o)X(ot) e, ||2fl 7tapaxXv)T(ixal) (j, SxTaifjxoi ?, 

slpuoXSyia i, ouvd^dpta §, 7rapoi(x(£ai) (x£a, jj.iva£a iE, TtatEpc(xd) p, ^aXT(-/])p(ia) i, 6 dy(ioe) ’E-ppIpi, 

6^dy(ioi;) rtayxpdT^oi;), 6poX6y(ia) s, ||27 vopioxavov a. Aid r(tov) ai8(v))p(i)xo)v ■ i<air(£a) I, SixlX(ta) 

if, uv£a o, Xioxdpw «, S4px(a)v(a) S, xeXlx(iv) Iv, 6(a)pSoo6( ) 0Xia6£v a (xal) <iiS(ij)p(d) (x£a, 

xXaSeuTtpta^H88 ; • Sid r(fiv) xaXxiop,(d)T(iov), xavx(d)v(a) (z(e)y(d)X(Ti) pi£a (xal) (jiix(pd)) pita, (xal) 

xov ( ) t(y);) TPan(l)i^(Y);) a, xaxd6(ia) 8', xoyxoii(i,(ia) ?, (juXi(d)p(ia) s, Xsxdvi poiiaixo? a, 
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7Tpi6vv)« i§, atS(^i)p(ou) (j.a-||ao^vj« e, tuoS(o)tt:>,(!)t(yi<;) /kXk (6c,) el?, mvd(xia) j^aX(xa) p, t^axla tou 

(£8aT(o?) p 1 epyatJTY]p(lov) too )^a>vx(ewc;) £x(ov) TWV) a7ua(aav) axoAouO(£av). Aid t(mv) 8ixaiop(d)- 

t(ojv) * xaPT0) StdtXur(^)p(tov) (JLe(jLYP«~! 1 sov(ov), laov paat(Xixou) 7cpoaTayp(a)T(o?), xaPT(0 •J)youp(e)- 

v£(a?), XaPT(0 ATCoXuT(ifi)p(tov) tou Ti6sp(0#&o?, xaPT(0 (AcjJtYpAv(°v) Tcpd(<n?) tou Aop<«i0(4ou), 

mp£(<o)p(a) (3a(j.7t«xT]p(6v>, Eo(ov) tou gc&t(ou) <npi(<£>)p(a)T(o?), ||S1 7cpd(an?) tou ttMou, xaPT(&) 

Tte(pl) t(y|?) o8ou t(%) xaTepx<Mp(4vY|?) el? t(6v) 4ycaX(iSv), XaPT0) xaper/|or(eM?) uyoup(£)v(ou), 

iXeuOepla 8o<iX(ou) tiv6(?), xaP^(0 't'oC ^suYeXaT(lou), xapT(l) t8 yeyov&(?) pe(T<x) tou ||sa Expov7u(£ou), 

XapT(l) T(vj?) elyoup(e)v(e£a?) tou TeXeUTla(av)To(?) •J]You[x(^)v(ou), xaPT(^) TO(pO *($}?) d7uo0y](xY|?) 

(xal) &rcp(ov) la(ov) tou atitou xal Srsp(ov) xaPT0) Tee(pl) t(v)?) *6t(y)?) d7co0(7)XY]?). Aid T(ffiv) 

poux(tov)1 ^Tte'ix(w) Sv Ip38 yotiv(a) ' 6apipia dpvi(yoy) pa6p(ov) ■ xcbr(a) poiioi,(xv)) p£a (xal) -?}p(d)T(ta) 

pdaa p • (xal) xipi(ou) x«p£dvia ie, (xa() tutc(!p)t^« p. MApp(a)T(a) £uy(:})) (xal) oxaO(la) p, axouT(d)- 

p(ia) §, oa(xxla) 0, ||84 8iaffd(xia) xy|Voi)p(ia) (1, pav8(-£|)A(ia) Z, dax^a ?, PoiSt(^) 5, pay4via ?, t£ 

p4v 860 y4povT(a), («t(A)p(i.v) p68(ioi) v, xpi0(d)p(iv) A, xex(p^) |*<S8(ioi) x, xouxla p6S(toi) I, StxTua 

||05 6pxv]M^a t6vo? si?, xal ^oypittt)(x<3t) p, (xal) AxXiA8(a) t6v(w?) el?, <pa(xf|) p68(ioi) I, ^pe6v)v0(ia) 

p68(ioi) rj. nXolovxwp^oeto?) |aoS(£eov) cv p(e)t(&) t('J)v) Al(p8(o')?(v) atafou), ||ss xal &rep(ov) tcXoC(ov) 

XWpY](aeco?) poS(£«v) pv perd t(-))v) &<pe(a)£(Y) aurou • xal cravSAX(ia) ?. IIivaxoaxoiiT(e)X(a) x§ (xal) 

xoxXL(A)p(ia) •Ai<v>ap(£ou)84p(a)T(a) jL “'AXo(yov) |]07 (3opS(<A)v(Lv) a, oiXe? e, xaXwdpi(ov) a, aaypa- 

tootpAtoup(ov) £v (xal) &rep(a) ^u(Xixa) P • aevSotJ (xja) e. JE6p^0(v)) (B4) (xal) -f) Toiatfr/] po(vd)) xp(^°?) 

Uxouaa vo(ptopaTa) 1188 fixlpxupa SexaixTot 't& <v > (plv) xaO(Y))youp(e)v(ov) t(t)?) po(vvj?) ///////////) 

xal t8v Bdp8(av) t(&v) (j.ecr£(tYIY) vo(p.l(j(i.aTa) 6x(4p7tu)p(a) it,, (xal) el? tA? Kap£(a?) ||80 X6y(w) 

^uxvjxiv vo((i(o(iaTa) U7t(Eprcu)p(a) T^oapa, xal t(8v) apx(te)p(4a) II^Tpov vo(filopiaTa) 6x(lpxu)p(a) 

Tpta 1 xpeoor^T(ai) (S&) (xal) f) (Jt,o(v?|) x(apa) tou x(a)0(>i)YOU[A(l)v(ou) t(vj?) fto(v?]?) tou KA-||10T^api 

(vo(j,lop.aTa) fix(fepxupa) 6%, A xal 6<ptX(ei) AvaX(a)6£o0(at) 6 vuvi TTpo6X7)0(el?) elYo6|Ji(e)v(o?) ((Aov)a- 

X(6?) xu(p) Xpt,aT«(pcijp(o?) xal slYoi|J.(e)v(o?) t(t)?) (Ao(v?j?) tou SuXoupy(ou), 8tivy] ||41 xape860(Tj)t7(av) 

Ta 6lvco0(ev) dvaYEYpof- (p.^:)v(a) 7t(dv)Ta + 

||4S TaUT(a) rcdvT(a) 7c«pe8ci0(Y])o-(av) np(ou) t(6>v) ^vcoO(ev) elp7}fji(i)v(ov) SyjXaS^) t(&v) 

(p.ov)ax(6v) xu(p) XpioTo<p6p(ov) (xal) Y]Yoii|i(e)v(ov) t(v)?) |Ao(vy|?) tou EuX(ou)pyou, piY|(vl) Sexe|A6p(loi) 

18 ||4S lv(8txTitovo?) ? 1'tou? ,?xva + 

||44 *Hol'84 a xpi(o)I)9ep(ev) 6 A8eX(p8? A££apo(?) TaiT(a) • ||4B SwjxotcotI(piov) apx(u)p(^v) 

8t&xpY]a°v iyav a(rrep((a)x°v xe Xa6yj8(a) t« d(j.(p6-r(e)p(a) dpy(u)p(d) 8i&XPu(ffa) ’ <rT"(au)po?^6X(i)vo(?) 

evTT)p.4vo(?) dpY(u)p(8?) 8idxpu(cro?) fe'xov gao0(ev) &yia. 8i-||1£,d<popa ■ s0y|x(v]) £u(Xi)vo? T^a7ro(j,(6)v(y)) 

ii,vo0(ev) 8iaxpu(oo?) ^xov ^(^v) OT(a'i)pcoen|v, lxov |a4oov t£(ji(iov) £uX(ov) crjj,ixp(8v) xai Si.A<pop(a) 

&Yia • ||47 eT(e)p(o?) t£(a(io?) ^t5x(wo?) aT(au)po? 4vt(y])|x£vo(?) |ieT« aoipi(£ou) Si&xPu(°°?) f4e'r^ 

40^1X7}? xal xeTdcX(ou) • 4vx6Xn(iov) apy(u)p(8v) Sidx,pu(aov) HxoV P 9v)p£a (xal) 4oo0(ev) y ^^(la) 

H,iX(a) ||4S e^ov eI?t(4) paardy^v) p-apy (a)p(tjTapU^a p tb &Xov (Ae T7)Y x^lJie'Hw) ’ «(4pa) e07}x^« 

£yov p,4uov t£p(iov) ^X(ov) (uxp(8v) xal XY]-||4O0ap£T^v]a S to <&Xqv apy(u)p(iv) ' xaT^v apy(u)p(8v) 

peTa tou SiXa^ou. 

||B0 ^pT'/jpoy-aXupaCTa) (3 x. 0.,, p iyov to p(4v) ev ... ypu^(oy?) xal to eT(e)p(ov) XeovT(d)p(la) 

peTa xai papy(a)p(i)-rap£ov • ||51 Y)xov ^ Xpicryp? p?xcc 7t$p;9$p(py apy(u)p(oO) Staxpw(oou) xai yp 

*psyy(*?jv) auT(ou) x?tp-?UT(8v) 4xov xai Xv]0(d)p(ia) v xai to aTe<p<iv(>)v) auTOu p[eT]a papyap7)T{a)p(£<av) 

||M [xal t& <peyylv] aUTou XyjOapia 0' • ET(4)p(a) ejx6v yj UTOpayia 0(£Ot6)ko? S4v)tr(i?) T^a7coT(d)) 

8i&xpu(oo?) ex°v xai ||68 pypy<?piT(d)p(ia) Sia^opa ‘ eT(4)p(a) yjxiv urtepayia 0(eot6)xo? apTjoTe- 
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poxpaToiiffa {xsva nsp«pep(ou «pY(u)p(ou) x«l mi v«o(*«vtxou svo? t« «pif6r(s)p(«) 

8i%(uco0 • et(^)p(«) 7|x6v / 6 X(Pwt8)« v) ©(eot6)xo<; xocl 6 np(6)-|[6%oyo^ ^ TWM>W(9V 

«PY(u)p(ou) xai qjsYYstou, exov 6 X(purv8)<; xal » 0(eot6)xo<; np&(«) Sv ipropivwov toc qi^sMa) 

8iAxPu(ffa) * ||fiS ^T?P? ?|V9Y fl V7??(?9'-YI« @?9T9¥9(j W9T?P9xP(?'-T9V?!?; $(?YVl?$ Stotypyapi; l^-eT^c fpe'ffEioi) 
ca 20-25 • |j" ?T(gp«) v)xoy yj uTrepayia <9(e9T6)V9^.a^y)^) $WXPV(m>«) e^oy wi W-QX(mh 

mw * IM8 sr(g)p(«) vjxyy. ©(60*6)5(95 Xe(a(Iv) apY(u)p(dt) S«jcxpu(cro<;) ■ ||»» g*(s)p(ai) 7)x9y?<; 

i(3' 1 [papauv SxH /$'f (iiva? ■ et(4)p(a) fyc&v emouT(dl)p{iov) (xoct) «fir(*|) 7)Xoyp«<pE« fyov 

Sta<p6pous «yK0U?)' 

L. 3 (j.(ejv) r '«}e ^ III. 4 lege Amypa^ || 7r«pouo7]? : ?tepioua(«? oorr. Ii male || 1. 8 grepa O'/inla Ii II1. 9 lege 
«YYeXtxia, .. . vvjxeia K II lege fyovv* 1] 1. 10 peX£«(eiv) lege peXIciv, pgpeo... K ||i. 12 lege AMayat ||], 14 lege Ofayll 

1. 17 (SpYVpoT^irtOTOV K || 1. 18 xaT4§XaTov. BXiuttImv xotTaSXttTov K [| ypiitpou; 

n (fl r_ -- I I    w |, .. ay I 
1 “Si w 5 V' 2? K0?/V ^ T!T' K leffe X“S“V vo1 *ooSo,ivl II '• 29-30. 30 lege {ig^pavov || 1. 30 lege a0pe(u|i« 
m X1 If “1!“^ II '■ 32 lege Exopxfou || graSxiov K || 1. 33 xat xt... xdp&va « xal *ujp<a I K 

K Ilf 36 in^o ,K "!' 34 lT 11 P°0Tt“ K 111 35 ton** K II : xwxiv K || : 
fpy(;,,I51“ ;,f ff :''!■39 'effe |T*°° *?' 11140 lege &™1«'■48 leoe wpfc vt» ii i.«k » 

/' K." T ^ 11 '• 48 |ie'niv • • • K II1. 50 5iox«Xii|ma xTofietou 5 (fry t& uf 
56^57 58 Pfiq' Uae K| ' ' fl m \,effe ^0<*Ptoc ™ PET“ fort" legend, post aikoC, Sldt K || 1. 51, 52, 53, 54, 
SiSlf In T ' T * i Vt ! lnCa? xukXo0eV M ^0“P‘“ 5 K || 1. 66 lege imopdvixov || 1. 67 post 
OsotiSxo? K || 1. 58 jsixpi post vjxiv K II I, 69 initio linoao hipa. f,xiv iop-ts; -tou5 K || lege ^v«? || lege iXoyp«q>t«. 

8. ACTE DU PROTOS JEAN 

eYYpa«jiov (1, 41, 80, 85) 
ExSoTiypiov EYYpa+ov (1. 70, 75) 

aoiit, indiotion 2 
a.m. 6677 (1160) 

Le Prdtos Jean et les higoumines accordent k Laurentios, higoumdne du monasMre des Russes 

dit de Xylourgou, le monastdre ruind dlt du Thessaloniclen, qu»il reeonstruira et rdtablira dans son 

anoienne prospdritd. Laurentios et ses moines conserveront cependant Xylourgou, qui sera «para- 

monastdrionet non simple dependence du nouveau couvent; en contrepartie ils renoncent k une 
oreauee de trente hyperpres qu’ils ddtiennent sur la Uddsd. 

Description. — Document conserve par l’original et une oopie ancienne. 

A) L original. Parchermn tr6s long fait de deux peaux cousuee (couture au niveau de la 1 42 

qm rend difficile la signature du pr&tos Jean) ; 1370 ><420/440 mm. Trois pliures vertical anciennes 
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ont provoqud des ddchirures, notamment en bas, 6 Pendroit des signatures (1. 66-57). Le parchemin 

est 6galement endommag6 et trou6 entre les 1. 43 et 44, mais il doit s’agir d’une irregularity de la 

peau, car les signataires ont 6vit6 d’y <$crire. En revanche, il semble bien que les trous qui se trouvent 

au centre du parchemin, sous la derni&re ligne de signatures, aient 6t6 fails pour passer le cordonnet 

dJun sceau. Gela expliquerait pourquoi, le bas du p archemin devant etre repli6, lea demises signatures 

sont report6es aur une deuxi&me colonne, k partir de celle de M616tios qui est r6p6t6e deux fois (voir 

Analyse, Signatures). Le dos du document porte deux notices de confirmation, de mains diff6rentes, 

Pune de 1177 6crite avec un trfes grand interligne qui lui fait occuper plus de la moitiS de la hauteur, 

l’autre de 1182, beaucoup plus tass6e (voir Notes, Diplomatique), Le verso a 6t6 consolid6 rScemment 

avec des bandes de toile et de papier collies sur la couture et le long des pliures verticales ; une main 

moderne a r6crit par-dessus, en imitant P^criture de P6poquc, les mots ou lignes des notices qui se 

trouvaient ainsi caches, Le scribe a utilis6 une encre brun fonc6 qui s’est bien conservde, a pr6par6 

son parchemin en y tragant des r6glures qui donnent & Pacte un aspect assez bien ordonnG ; si son 

orthographe est loin d’etre correcte, il a visiblement proc6d6 avec grand soin k la redaction de ce 

document tr6s officiel et important. Il fait un usage r6gulier des abrGviations de desinences et dc 

propositions. A noter : les sigles, assez proches, rendant rapt et 7cocpt£ (L 14, 20, 27,32, 33) ; un certain 

nombre de trOmas sur les iota ; le tilde surmontant rOguliOrement <xu du nom de Laurentios ; le 

redoublement aoc pour (xova^ot (1. 15). 

B) Copie ancimne, Parchemin fait de deux peaux cousues (ici encore le texte est au-dessus de 

la couture, les signatures de la main du scribe en dessous) ; 925x400/430 mm ; rGglure. Trois pliures 

verticales, anciennes, ont rendu n6cessaire la consolidation de Pacte par deux petites pieces de 

parchemin tailMes dans un manuscrit et coll6es au verso, Avec PGvidcnt souci d’imiter Poriginal 

dans toutes ses dispositions, le scribe a recopi6 au recto le texte et les signatures, sans modifications 

ni variantes importantes, mais il ne fait qu’une tr&s mauvaise imitation des deux signatures 

gfiorgienne et latine (1, 44 et 46 de A), et il brouille Pordre literarchique des signataires, en ne respec- 

tant plus la disposition de A, et en integrant les deux colonnes & partir d’Isaias de Koutloumous 

(1. 57 de A). Au verso, les deux notices de confirmation de A sont reproduites de la main du scribe 

et avec le souci, une fois encore, de rester fiddle k Poriginal jusque dans P6cert des lignes, Suivent, de 

deux mains difMrentes, deux nouvelles notices de confirmation, datables Pune de 1188, Pautre de 

1194 (voir Notes, Diplomatique). Il semble done que la copie ait Gt6 6critc entre 1182 (derni&re 

notice de A) et 1188 (prcmi&re notice originale de B), parce que le verso de A ne pouvait plus &tre 

commod6ment utilise, Ges dates rapprocli6es expliquent P6vidente parents d’6criture entre A et B. 

Plusieurs notices modernes, slaves et grecques, au verso de A comine de B. 

Album: pi, XVIII-XXHI, 

Edition: Kiev, n° 7, p. 68-89 (~ I<). 

Nous donnons P6dition diplomatique de Poriginal (A) et en apparat les variantes notables de 

la copie (B) et de P6dition de Kiev (K,), Nous plegons d la suite les signatures qui se lisent a, droite 

sur A, en supposant qu’elles ont 6t6 dcrites les derniferes dans Pespace Iaiss6 fibre par les signatures 

d’abord eppos6es k gauche, 
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Analyse* — Pr6ambule : justification de la mesure qui va faire Pobjet de Pacte par Paide qu’il 

convient d’apporter 4 ceux qui s'occupent de maisons pieuses et de monastfcres, et par une inter¬ 

pretation de la parabole des talents (Matthieu, 25, 13 sq+) (1, 1-9), Le 15 aotit, lors de Passembiee 

ordinaire pour la fete de la Theotokos, tout le corps spirituel (TCveufxomx&s eriiWoyos) 6tant rduni 

au sifcge administratif xpm)p(ou) ainsi que le reste du conseil (yepouerJa), I’higoumfcne du 

monastfcre de Xylourgou, autrement dit des Russes, Laurentios, se pr6senta devant nous, s'incline, 

et demanda que lui ffit donn6 Pun des monastics de la Sainte Montagne, pour qu'il en prtt soin, 

s’entend, et pourvfit 4 sa prosperity (i. 9-11). La demande fut accepts, mais on discuta longtemps 

pour savoir quel monastic on donnerait. Enfin on tomba d'accord que le monast4re du Thessaloni- 

cien ferait Pafifaire : autrefois peupl6, et en tete des 6tablissements de second rang parses dimensions 

et son 6elat, aujourd’hui il est presque r6duit 4 rien, faute de moines, qui n’y trouvent pas do quoi se 

nourrir, et parce que ses murs et ses bHiments se sont <Seroul6s, ou sont sur le point d'achever de 

s’effondrer (1, 12-16), Nous avons trouv6 que ce serait une chose bonne aux yeux de Dieu que de 

le remettre (AraSouvat) 4 kyr Laurentios, higoum&ne du monast4re des Russes, et 4 ses moines, 

afin qu’ils le reconstruisent, le munissent d'une enceinte 4 la manure d’un chftteau, l'embellissent, 

et y installent des moines noinbreux, pour le service de Dieu, ct afin qu'ils prient pour Pempereur ; 

href, pour qu'ils le r^tablissent dans son 4tat premier, voire dans un 4tat meilleur (1. 16-19), C’est 

pourquoi, sur l'avis unaniine du syllogos et du Conseil, nous donnons aujourd’hui 4 kyr Laurentios 

et 4 ses moines le monastic du Thessalonicien, avec ses kellia do Kary4s, avec son domaine et tous 

ses droits et privileges, agvoi et autres biens, meublcs et immeubles : ils en seront 4 perp6tuit4 les 

pleins possesseurs, ils le rdtabliront dans l'etat de monastere de plein exerciee (xiptov), ils s'y com- 

porteront comme les lois divines et humaines Pordonnent aux maltres des choses (1, 19-23), {(Ainsi, 

kyr Laurentios mon fr4ro spiritual, car e’est 4 toi que mon discours s'adresse, tu seras 4 dater 

d’aujourd'hui maitro souverain du monastere du Tlicssalonicion, tu y feras ce qu’il te plait sans 

rencontrer d’opposition ou d'obstacle de la part de qui que cc soit, ni dc moi-m4mo ou des pr6toi 

qui me succSderont, 6conomes, higoumfcnes, ni de qui que ce soit, sous aucun pr6texte valabie ou 

non valablo » (1. 23-25), Personae ne pourra rfielamer 4 Laurentios ni 4 sa partio le monastic [du 

Thessalonicien], ni revendiquer aucun de ses biens meubles ou immeubles, ni prStendre en detacher 

tout ou partie de ses agvoi, soit pour so l'approprier soit pour le transmettre 4 un tiers (1. 25-27), 

Clauses p6nalea : le contrevenant ne sera entondu en aucune des ehoses qu'il aurait 4 dire, il sera frapp6 

de la malediction des trois cent dix-huit P4res et partagera le sort de Judas (1. 27-29), Le Conseil 

avait voulu, [en contrepartie de la donation du monastic du Thessalonicien,] reprendre 4 Laurentios 

et 4 ses moines celui de Xylourgou, pour le eonfler 4 un autre higoumfene, Mais Laurentios et les 

moines ont alors demands que ne lcur soit pas retire le monastere ofi ils ont 4t6 tonsures, pour la 

prosperity duquel ils se sont donn6 tant de peine, et ou sont morts leurs parents et cong4n4res, grfice 

auxquels la communaute a les moyens de subsister; on ^change, ils etaient prets 4 renoncer 4 la 

cr4ance de trente hyperpres qu’ils d6tonaient sur la M6s4 et 4 touto possibility de la rficlamer (1,29-33), 

Le Conseil a accueilli favorablement cette demande, jugeant qu’il n’6tait en effet pas eonvenable que 

Xylourgou fit enlev6 4 qui avait tant peine pour son entretien, d'autant que ce serait exposer 

le monast&re 4 un grand danger, et au risque de tomber en decadence et de disparaltre (l, 33-36), 

Il a 4t6 d6cid6 que Laurentios continuerait de posa^der aussi, souverainement, Xylourgou avec tous 

sea droits et privileges, sous la condition qu'il lie le tiendra pas seulement comme agro$} mais que 
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Xylourgou aura le statut et le rang de monastic annexe (TrapapovaejT^pLo^), avec ses moinea A lui 

et son Aconome (1. 36-38).«Tu es done possesseur et mattre de Xylourgou aussi, kyr Lauren ties, avec 

le droit d’y faire ce qui te plait, sans etre inquiAtA ni empAchA par qui quo ce soil» ; menaces centre 

les contrevenants, qui tomberaient sous le coup des maledictions ci-dessus AnoncAes et seraient 

sAparAs de la Sainte Trinity (l 38-40). Le present acte, certifiA par ia signature autographe de ses 

auteurs, et Acrit de la main de Jean ecclAsiarque de VatopAdi, a AtA dAlivrA en aotlt, deuxiAme 

indiction, annAe 6676 (1. 40-41). 

Signatures autographes du pr&tos Jean, et de vingt-six reprAsentants de inonastAres (1. 42 A 

(69)), qui tous se disent higoumAnes (deux fois proeslds), sauf le moine Joseph de Banitza. MAlAtios 

de kyr Athanasios a signA deux fois, le dernier de la grande colonue de gauche, et aussi le premier 

de ia colonne des derniers signataires, qui occupe la place laiss6e libve A droite. Cette disposition 

est due au fait que le parchemin, qui aujourd'hui prAsente en has un assez grand espace blanc, Atait 

A V origin e re pi i A pour porter un sceau pendant. 

Verso de Voriginal A; Notice de confirmation apposAe, A la demande de khigoumAne des 

Russes du monastic du Thessalonicien», par le pr&tos DorothAe, en juin de la dixiAme indiction 

(L (70)-(74)). M&me notice apposAe dans les inAmes conditions par le pr6tos MALrophane on septembre 

de la premiAre indiction (1. (75)-(79)). 

Verso de Vexemplaive B: AprAs la transcription des deux prAcAdentes notices, deux notices 

originales : par le pr&tos Martinianos, en mars de la sixiAme indiction, A ia priAre des moines du 

monastAre des Russes » et A limitation « des peres et pr&toi qui rn’ont prAcAdA » (1. (80)-(84)) ; puis, 

avec le meme formulaire, par le pr&tos GArasimos en aoftt de la douziAme indiction (L (85)-(87)). 

Notes. — Diplomatique. Le document, qui se recominande de la xotv?) otxovojjda (1. 27), se 

qualifie seulement £yypa<pov (k 41). Les deux premiAres notices d’authentification du verso le 

qualifient IxSorfatov ^yypoccpov (k 70, 75). II a en fait le double caractAre d’acte de donation (du 

monastAre du Thessalonicien A khigoumAne de Xylourgou, Laurentios) et d’acte de confirmation 

(de la possession de Xylourgou par le m&me Laurentios). La chose Atait sans doute exceptionnelle, 

et explique kaspect solennel de l’acte, avec son prAambule justificatif, ses considArants dAtaillAs, ses 

vingt-sept signatures, le sceau. Elle explique aussi que, jusque vers ia fin du xn° siAcle, confirmation 

ait AtA demandAe, probablement A leur entrAe en charge, A quatre pr&toi successifs (tradition probable- 

ment interrompue par la conquete latine). Ainsi notre acte et ses notices dorsales fournissent la 

succession de cinq pr&toi, dont quatre ne sont connus que par lui : au dApart, kauteur de 1’acte, Jean, 

en 1169 ; A la fin, GArasimos, qui Atant connu aussi en avril 1195 par un iiiAdit de Doclieiariou et en 

1198 par des actes de Ghilandar (Pr6laion) p. 133 et note 218), a done signA notre piAce en aoftt 1194 

(indiction 12) ; entre ces deux termes, DorothAe en juin indiction 10, done 1177 ; M&traphane en 

septembre iudiction 1, done 1182 ; et Martinianos on mars indiction 6, done 1188(cL dAjA A. Soloviev, 

dans Byzt 8, 1933, p 220-221). On observera que, dans le texte, le monastAre de Xylourgou est dit 

«des Russes » (L 17), ou «de Xylourgou» (1. 30, 36), ou « de Xylourgou c’est-A-dire des Russes» 

(k 10), tandis que son nouveau partenaire est dit a monastAre du Thessalonicien & (1. 13,20, 24) ; dans 

les deux premiAres notices, en 1177 et 1182, Laurentios est dit G higoumAne des Russes du monastAre 

du Thessalonicien»(1. 71, 76), ce qui indique que Tethnique de kancien Xylourgou a AtA transfArA au 
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nouvel 6tablissement«du Thessalonicien a; enfln dans les notices 3 et 4, en 1188 et 1194, l’ancien nom 

a disparu et on nc dit plus que «monastftre des Russes » (1. 81, 85). On observera aussi que les deux 

premieres authentications sont d6livr4es 4 la demande de Vhigoumkne des Russes, qui doit toujours 

3tre Laurentios ; les deux derni&rcs, 4 la demande des moines du monastere des Russes : Pliigoum6nat 

de Laurentios a probablement pris fin entre 1182 et 1188. 

L* affaire* Sur la signification et Yimportance de cet acte pour Phistoire du Rossikon, of. notre 

Introduction. II n’est pas inoins int6ressant pour les institutions athonites. La cession d’anciens 

monasteres ruin6s 4 des moines ou 4 des monasteres est fr4quente, mais elle s’assortit ici de la pr4- 

occupation, 4 notre connaissance non encore attests ailleurs, que sous un in&me higoumfcne les deux 

Etablissements conservent le statut de couvents de plein exercice, avec chacun ses moines et son 

Gconome (cf. L 38). C’est dans ce sens, plutfit que dans celui de couvent principal, que nous com- 

prenons xApi,o€ (L 22), appliqu<5 au monastic du Thessalonicien. N4anmoins Xylourgou est d4j4 en 

6tat do subordination, puisque son nouveau statut est ddflni (1. 37) par le terme trfcs rare de 

TrapotfJtovaCTTrjptov, «inonast&re annexe », en opposition, le fait est 4 noter, avec dcyp6$ (ibid*)t qui lui 

conviendrait s'il perdait son caract4re de couvent et 6tait r4duit au rang de simple domaine appar- 

tenant au monastic du Thessalonicien. Ghacun conserve done 4 coup stir, pour le moment du moins, 

son vocable propre qui, les actes precedents Pont montrtS, est celui de la Theotokos pour Xylourgou, 

de saint Pant6144mdn pour le monast6re du Thessalonicien. Un autre point remarquable est Paffirma- 

tion (L 14) que le monastfire maintonant ruin<5 du Thessalonicien occupait autrefois TcptOTeu* tGv 

Seirrlptov (ju>v6W, «la primaut6 parmiles monastfcres de second rang». La fixation progressive d'une 

hierarchic entre tes monastferes est parallMe 4 Involution de la composition du Gonseil, qui 4 Porigine 

6tait la reunion de tous les Athonites, avant que le typikon de Tzimislt&s, en 972, precise qu'il com- 

prend le prbtos, les higoum6ncs, et encore 4 ce moment des kelliotes et des hSsychastes ind4pendants, 

sans doute d4j4 peu nombreux (Pvdlaloni n° 7, 1. 27-29) ; et qu’enfin le typikon de Monomaqixe, en 

1045, consacre Pexistence de deux categories dTiigoum4nes, dont la plus 61ev4e se compose des 

7up6xptTot (Pv6lalon} n° 8, 1. 156) qu*on nommera aussi Xoy<£Se$. Dans notre acte, Passembl6e du 

15 aotit est d6sign6e par le terme habituel de arrival (1.9), mais elle parait comprendre deux 6I4ments : 

7WeO(Jt,cmx£>£ oiXXoyo^ et *fj XotTrJ) yepouafa (1. 10), oiiXXoyo$ xod yepouata (1. 19), II est possible que, 

dans ce texte tr4s 41abor6, ces termes aient une consonance littSraire. On constate en effet que les 

signataires sont, apr&s le pr6tos, les trois grands higoumfcnes de Lavra, Iviron et Vatop4di, puis, 

dans un ordre certainement hi4rarchique, vingt-trois autres moines qui se disent tous higoumfcnes, 

sauf un (Joseph de Banitza), qui se dit seulement moine mais doit etre aussi higoumfcne. Quant au 

lieu de reunion de cette assemble, qui 6tait primitivement PSglise de Kary4s, c’est main tenant un 

Mtiment ou une salle qualifi4e xptT^ptov (ettI xpvcY)p{ou aQpourOlvros, 1. 10). Geci montre qu’il faut 

bien interpreter de cette fagon, comme Vavait d4j4indiqu4 D, Papachryssanthou (Prdlalon, p. 117, 

n* 57), le passage d’un acte de Lavra de 1153 qui oppose et rapproche exxXvjola et xpvnfjptov (Laura81, 

n° 62,1. 28-29). 

Les monastics el leur prosopographie* Sur l’higoumene du Rossikon, Laurentios, cf. notre Intro¬ 

duction, Sur les cinq prfttoi successes (Jean, DorothEe, MEtrophane, Martinianos, Gerasim os), 

cf. ci-dessus « Diplomatique », et Prdlaton, p. 133, n03 29-33. Sur Theodosios, higoum4ne de Lavra, 

cf. Laura? I, p. 54-55. Les autres athonites signataires de cet acte ne paraissent pas encore attests, 
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du moins dans les grands dossiers publics, sans doute parce qu'on connatt peu d’actes du Conseil 

contemporains de celui-ci. En revanche, la plupart des monasthres sonfc connus. L, 44, signature 

gfiorgienne, en ecriture de chancellerie, de Phigoum&ne d’lviron : « Moi, le phre Georges, higou- 

mfene de la laure gGorgienne de la Montague, [je confirme] ce [qui est 6crit] ci-dessus Ge 

Georges ne nous est pas connu. L, 46, N higoumhne des Amalflfcains : sur ce monastfire, 

devenu en 1287 propriat6 de Lavra, cf. Lavraa I, Index s.v. iApak(p7\voa> et les notes et biblio¬ 

graphies aux actes ciMs, notamment nos 23, 42, 43; et dans Lavra II, les actes n°& 79, 80, 

81, L, 50, sur le monastfere too ^y£ou Ntx7j<p6pou tou A<opo0£ou, cf, notre n° 4, Notes 

(signat.) 4 L 43* L, 51, monastfcre de Xhrokastron : cf, notre n° 6, Notes (prosop,) 4 

1, 48* L, 54, monastfere de Barnab&tzi : cf, Notes 4 notre acte n0 2* L. 65, le monastfcre 

dit ici tou T^t[Jiy)oxet ne nous est pas connu, Le nom se rotrouvera comme lieu-dit, en 

1312, dans notre acte n° 11,1. 16, & propos de la ligne de demarcation entre les biens de Vatop^di et 

de Berroibtou, L* 56, monast&re tod Mtovoc ; son moine Joseph signe en 1287 Lavra II, n° 79, 

1, 38, et en 1288 Ghilandar t n° 10, 1, 109 ; Phigoumeno K16m6s est attestd cfrca 1322 [X4nophont 

4d. Kurtz, p, 98,1. 72) ; Kassianos en 1325, dans KuUumus, no 12, 1. 36, ah le nom mutil6 du couvent 

peut &tre restitu6 gr4ce k un in£dit de Vatopddi; Phigoum&nc Niphfln signe en 1329 Kuf/umus, 

n° 15, L 110, et est cit4 en 1330, ibult n° 16, 1, 62, Le couvent est mentionn6 comme lcellion en 1369, 

ibid.} n° 27, 1, 18 : probablement le mihne que le kellion tfdo (saint) Chrysostome dit de Jonas 

en 1375, i&id., n° 31, 1. 9-10 et 24, L, 58, monasthre du saint mGgalomartyr Dfemfetrios : cf. nos 

actes n° 4, Notes (signat,) k 1, 47, et no 5, Notes (prosop.) 4 1. 45 ; sur Saint-Dhmfc trios too SxoAo- 

TToSdcpv) ou Kuv^TtoSo^, cf. notre n° 4, Notes (signat,) k 1. 50. L, 60, sur le monasthre too £tp,<ovo$, 

cf. notre n° 5, Notes (prosop.) k 1, 52- L, 61, sur les deux monastfcres distincts, ditsl’un Tou&yfou 

P autre tou upocp^TOu ’HXtou (sans compter celui dit too TcaTrSt *11 Ato-D} sur lequel cf. notre 

n° 7, Notes et L 3), cf. Lavra8 I, n° 19, Notes p. 162-163 ; et pour Phistoire de cemonasthre rarement 

cit6, cf* en 1287 Kuttumus, n° 3, avec ses Notes. L. 62, sur le monasL6re dit ici tyjs Bocv^t^ et 

sur les diverses formes de ce nom, riche documentation dans Esphigm4noit2t cf* Index s.v. ; 

son higoumfcne Sabas signe en 1018 deux inGdrts de Vatop6di ; Plrigoum&ne Paul signe en 1049 

ZographoUy n° 3, 1, 62 (cf. Esphigmenou2,i p. 44, ou il est dit que Pacte slave &dit& par MoSin, Aklii 

p. 172-174, dat4 de 1049 et concernant un conflit territorial entre les liigoumhnes Jean de S61ina et 

Paul deBanitza,«est sans doute un faux ») ; en 1141, Lavra2 I, n° 61, L 27, mentionne «les droits do 

Saint-Philippe et deBanitza » ; cf. EsphigmSnou2, n° 12 et ses Notes, notamment p, 88 : le monastfire 

dGtient Banitza depuis 1316, et est frSquemment en difY4rend k ce sujet avec Zographou, qui flnira 

par acheter Banitza en 1746 {ibid,t p, 13) ; Esphigm&nou2, n° 24, vers 1363-1356, concerne un conflit 

entre Xenophon et EsphigmGnou k propos de leurs biens de Saint-Philippe et de Banitza ; Ghilandar t 

n° 169, en 1389, concerne Ggalement un dilT6rcnd k propos de Banitza ; pour la localisation, cf* 

Kasiamonilou, p. 103, oh il est dit que«Xhrokastron, aujourcPhui disparu, se trouvait prfis de Banitza 

ou Giovanitza, k 3 km k POuest de Pactuel arson as de Zographou », L. 63, 64 : sur le monastfire 

tou xup ’AOavaatou, distinet de Lavra, cf. Pr6laion} p, 222-223 : higoumhnes Pierre en 1045 et 1056, 

Thdodose en 1059 et 1066, M614tios en 1076 ; on trouve une fois Pappellation (jlov^j too xup *A0av«crEou 

tGv MyjXe&v MM4ai «4tait le nom de la region au nord de PAthos, 14 oh se trouvaient Pancien 

couvent de Ghilandar et quelques autres petits 6tablissements (,-*.) annexes au territoire accord^ au 

nouveau Ghilandar en 1198 ». L, 65, sur le monastfere de Skorpiou, cf, nos nos5, Notes (prosop,) 

41. 51, et 6, passim, L. 66 : sur le peu que Pon suit dePhistoire de Saint-Philippe, et sa localisation 
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(sur le£erntoire de Xenophon), cf l’acte citd ci-dcssua d'Esphigmenou2, n° 24, vers 1353-1356 • 

Samt-Philippe apparent alors ddjd 4 Xdnophon ; de sea higoumdnea, en dehors de notre Thdodose! 

il semble qu on ne eonnaisse eneore qu'Ignaties tou «Y(ou WiXeu <M(™, qui signe en 1051 

ographau n° 4,1, 69. L. 67, Simon, higoumtae de Plaka : on connait plusieurs higoumdnes do 

ce monast6re Kosmas en 1076 (MoSin-Sovre, Supplementa, n» 1,1. 75), en 1081 (dconome de PAthos, 

f;d at°n’ P; 154 * n’ 406)- en J087 (Philolheou, n° 1,1. 166), et le mdme ou un homonyme en 1108 

I n ’ *1 Ja ' : K,6m'S 6n 1198 (ChUandar' n° 3* '• 55>! ***«. Wfcomoine en 1287 
(X«i/«mUS, n 3 1. 9) ; Laaaros en 1287 (Lavra II, n° 79,1. 37); Isalas, dpiterdte en 1294 (Chilandar, 

T, . ’ ' 5 6 . ° ’ Proialon> P' 157 et n> 431), et higoumdne en 1297 d’aprds un inddit de Vatopddi; 

JTl^TZT : °?/D6,Ser' 1*. !• 32) i Klimt, en 1313 ou 1314 (KauLuv, 

irri ',52 ,ftT^ 6n oOS en 1316 no 12, 1. 159) et comme dconome en 1322 

Ik'h’11 °r' n 1K\ ’ 81* 2 ~ Pr6iat°n> P> 155) ] Thdophile, dpitdrdte en 1329 et jusqu’cn 1347 

Hs^T’pm ’ • 108' °f' n° 16’ ' 68 1 Prm°n’ P‘ 15?* * 438)’ tiendra P« »mPta do 

En1347 rn r ^ ^ “ 1338 C“ar- n° 128’ >* 72> cor cet «t un faux. 
d’cfTet ilmi y \ar> n attnb“0 Plaka 6 ce monastdre. Mais cette mesure ne paralt paa avoir eu 

< i n!H ~°U, “‘!ab e’ puis<*ue> si nous trouvona en 1364 un moine Thdophile qui so 
d»t o WM* UXmJCblandar, n» 148, 1. 43), nous rencontrons un gdrdn Thdophile qui signe 

Ll7en ^69 ^7; ^’ ^ ** ^ “ 1369 ““ 45- «■ *), A un Thdodl, 
no 1561 n l a! "T!’ ^ ^ G’eSt seulement> semble-t-il, en 1375 (Chilandar, 
Lil Ta u 7 G6rasim0S conc6de ddflnitivenient i Chilandar Ie kellion de Plaka, 

encored , 977 ^ reStitUer. au Pr6tat°"' Ge q»i n’empiohe que nous trouvions 
a , „ “n m0m<S Th4ophlle 6 nXocxaq (KuUumus, n° 35, 1. 36 ; MoSin-Sovre, 

Tout :r !*L ’ l’,3.1\et un(Th6odose> 6Pi^r6te de l’Athos, en 1378 (Prdlalon, p. 158 et n. 446). 

sur i-°m °m,A ^ ° 7 danS rhistoire aPPar0mment mouvementde de cet dtabliasement. L. 68, 
onastdre de Ko.poko.-et ses liigoumdnes, cf. Lavra* I, p. 146 et n« 17 ; Prdtalon, p. 88. 

(p%ta2**i 7;iqu';; higo7rJean est connu en 1034 1.1. et 1045 
ne ! 7 ’ } ’ aU ( } Jean en 1076 (MoSin-S°vre, Supplement no 1,1, 75). Grdgoire 

en aoOt 1087 en0CT fiqnnU ai1UeU™' L6 m°nast6re dc KasPakos figure passim dans Philolhiou, n« 1, 

etno 6 1 54 ’ ^ m°naSt6re do TroehaIa> cf- "°tre aete no 6, Notes (prosop.) 61. 50, 

oimutoo^ Xal ptov ^ ^pocavcv oi ^ 

dlTtixaOCcrrocv rodr *7 T 77 xup(ou? ^ mvmlav wl np«Y|i(i)T(ov) a5ro^ 
xaOCcrrocv, rod? in\ tA arcouS^v xol0upiv0u? x«l ei? AvocxoSo^v rfotyfiv oixLv fx«t) 

Vauavamv xa^cov povaaTdov Toi, TOtoiTOU? ^ ^ ^ 

x«l auyxpoT^); ELyAp Tod, X^\\^ L a* 

Sul?,V JL,fa m 

L(ervb 06tm v ^a£v(“v) p6vov PUP£<0V ^ *«* X«P^(“v) 

.^xwrtfc), M wttav « ^'^^w»«En-«=!iSoa*dT«04^!WWWr« 

w » fa fa.xu »a II- fa LoC 
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ToAtwv o&v xal ^n(eU) t£v euaYYeXt(xftv) £t)[aAt(ov £tc6(x (ev)oL} Ax6Xou0ov xal rJjv 'rcpAS'tv T?js X6y<h$ 

iarceASo(x(ev) ||° Y^ec0(at). KotTa y&p tJjv te tou auYoOaTOu tA>}(v6<;) tSJs cruvi?)0ous <n>vAi;e£os y£^[a(^)" 

v(t))s Tvjs 7tavu7TepevS6^ou xal 7cava[A(i>|Aou Ayv(9)<;) ty}c Aemap0(i)v(ou) 0(£otA)xou (xal) 0eo|Ai/]T(o)po(s)i 

||10 xal tou 7cv(eujxaT)txou (tuXXoyou mmS(s) ItcI xptT(Y))p(tou) A0pota0£(v)T(os) xal t(o?s) Xomots 

Yepouffl(as), oTi|AttoT(a)T(os) (|Aov)ax(is) xu(p) AaupivTto(s) xal xotO>}yo\S(x(c)v(o<;) T?js tou SyXoupY(ou) 

(Jto(v^) ^Tot tGv ‘Pouatov ev-l)11^ ^)[jl(wv) etcWjXacrfev), xal t-}jv <tuv^0(y)) KOL^o(a^) [AfiTAvotav, piav 

T&V X(a)T(ot) Tb "AYtOV,/OpO^SLaX£L[JL(^)v(6>v) [Ao(v£v) [AOVYJV -?JtItO ai>T£0 So0?j(m) ercl aUOTiaei T«At(7)s) 

<p>}fxl xal to<peX(ela), ||12 cH|A(ets) (Si) T'fjv toAtou a’£T7)(aiv) Se5;A[A(ev)oi xal ATCoSe£A[A(ev)oi, (ppovrtSa 

£<p* iauTots xal oxo7t(iv) I0ijx(e)6a Atcolov Spa Tt&v [Ao(v&v) rcp& (<;) a&T(iv) £7uS6ao|A(£v). ’Etc l toXu 

Si xaTa-||18axo7^aavT(es) xal xoLVoXoYY]aA|A(ev)oi, eSpopt(£v) &rcavTes r^v too 0eaaaXov(txitos) 

(Jto(vJ)v) XP7)mfxeuouCT(av) rcp6(s) tou ^yjtou [x(i v)ou A7s68o(aLv) * el Y^P xa^ 7soXuAv(0p£O7r)os afiTTj 

uAXai iTiiYXav(ev) II14 xa^ tA TtpoTla tm Seutiptov t& te [x^xet xal T?j Xa[X7rp6T(v))T(t) £x£xtt)to, AXXA 

Ye cr^)(x(e)p(ov) xal A<pay(^s) ApaTe xal els tA (jl-J) sZvat u(apA) uacrtv xal <palveT(at) xal Xovltjerai, 

II16 i'x Te ttjs ff7tSv(^s) tGv ((jlov)a/(Gv) arci TOU (jL*f) eArcop (etv) tA xopTS(J(x(a)T(a), xal SiAtA a\)\me- 

uTCoxivat tA Te tA^y] «Att)s xal tA olxi?)[A(a)T(a), AXXA xal Srcsp l!aTa(i0(at) <palvoVT(ai) 7tTeia(w) 

||13 TOVTeX?] xal A<pavta[A(Sv) 7upo|A7]vAovra. Kal eTtel TatixYjv o8tcos etfpo|A(ev) S^ouaav, xaX(Gs) xal 

0eapiaT6>s A^0Y)(x(ev) 7tpA(s) t(Av) S7]Xto0(£v)Ta Tt(xto'n(a)T(ov) ([Aov)ax(^) ™(p) AaupivTl(ov) xal 

||17 xa0yjYoujx(e)v(ov) ttjs [Ao(v?js) tGv ‘PoucfGv xal toAs Att1 auT(iv) ptovax(oAs) AuoSouvat TaiT(yjv), 

AJts av£Yep0(?j)vat 7rap* <xut(Gv) xal xacrreXXoetSGs 7reptxXucr05jvaL, XaptupovO^vat te [|1s (xal) xaXXo- 

7UCT07]vat, xal Xaiv oux oXIy(ov) 0(e)G SouXeAovt(as) xocl tG xp«TtaT(to) «ytco f)fx(oiv) paatX(ei) 

6TCepeu^o[x(i)v(ous) ev auTvj elaolxEta0(vj)vat, xal tv" eluco <&s «PX(^) xa^ ^SP II10 Ta\5T(>)v) 

dc7cixaTacfTa0(5])v(at)t AtS youv touto xal xolvt) ty) y^<I>P) auXX6(you) uavTi(s) xal T?js yspoucft (cc<;), 

rJ)v 07)[jL£p (ov) StSo(jt(ev) xal 7rapaS[So[jL(ev) xal <jmoSlSo[x(ev) rJ)v Sta-||2oXetq>05icTav (Jto(v)^v tou 

0s (aaaXovtxitos) 7Tpi(s) t(6v) TLjxt(ti)T(a)T(ov) ((JLov)ax(iv) xu(p) AaupivT(iov) xal t(o6s) W a^T(6v) 

[X0V«x(ou<s), [ast(a) xal tGv 7cpoo6vT(6)v) autY) ev Tats Kapi(ats) xeXXl(tov) xal Twiafts) tyjs 7r(ept)ox(?is) 

a&TY]s xal Sta-||21xpaT^(aeo>s) xal t(Gv) ^Xtov Stxal(cov) a&T7]s xal upovo[Al(cov), aYpGv Ti xal Xom(t5v) 

xtVY)T(wv) xal Axlv^t(o)v), &s Av TaiT(v]v) xal vi[A0VT(ai) els T(ois) fircavTas xal ||2a StYjVsxets 

Xp6v(ous) au0e(v)T(txGs) xal i^ouotaoT(txGs), xal els xiipt(ov) [AovacT(if])p(iov) Ta4T(>jv) Arcoxa- 

Taor^aoxjt(v)) xal TOL^CTOxrt(v) in auT(vj) 6aa ol v6[aoi xal ot OeIol xal lepol xavSves II38 t(oTs) ini 

7tpdtY[Aa(atv) au0evTouat(v) StAxeXeiovT(aL)t ^Eoy) TOtYapouv, (jAov)ax(i) xu(p) AaupivT(te) xal 

tcv (eujAaT)txi ASeX9(i)j 7Tpi(s) ai y<ip [Aou 6 X^y^U) e£pY]T«t, &nb tV <ri)[A£p(ov) SsarrSTYjs xal xipios 

1124 ty)s tou 0e(aaaXovtxitos) [ao(vy]s), xal toIy] in' aurJjv 8aa xal poi^(st), [A-Jj uapa tivo(s) Staato\i[A(e)- 

vo(s) % ivoxXo\i[A(e)vo(s) ^ STttoaouv 7TapaaaXeu6[A(ev)o(s), oii Trap’ f)(A(tov) a6t(Gv) § tGv [as0’ ^)[A(as) 

eXcoaojA(ivo)v) ||25 7rptiT(tov), oIxov6[a(gw), ^you(x(^vcov) xal Xot7r(Gv), xara Ttva 7rp6<pa(tTLv) s6Xoy(ov) 

^ xal uapSXoY(ov)f xal ^ t(^jv) [ao(v)^v &nb oou ^ tou [xip(ous) crou avaxaXeTaOat^ <knb t(Gv) t(y]s) 

pto (vv]s) xi!-||aflVY)T(Gv) § ax^T(tov) focUlY)T(fitv) tI, &nb t(5v) fiTti rJ)v [ao(v)V 8vtg>v Ayp(Gv) [Aepl- 

x(Gs) ^ x<x06Xou (3ouXY]0e£Y) exaTiaaat t6 tu^Sv, xal ^ aiiTi(s) lStOTcot7]0(>j) t6 Afp«tpe0Y)a6[A(e)v(ov) 

j|a7 7Cpis iTep(ov) PouXy]0(5]) 7tp6ato7t(o\>) 7r(apa)7ripL^aa0 (at) * 6 yAp Totouriv Tt StarrpA^at rcet- 

pa07]a6|A(ev)o(s) xaTS Tt AvaTpi^at (3ouXY]0(vj) t?)v Trapou(aav) ^)[a(Gv) xow^v olxovo[Al(av), |j28 ou 

[a6(vov) ou elaaxoiieTat tip' ols xal X^y^v) ^et, aXXA xal Tats Apats 6nei0uvo(s) A TotoGTo(s) 

^aTto tGv AyI(cov) wj 0eo96p(tov) ^(aT^poiv, xal [astA tou upoSAtou ’loOSa ||89 xal t(5v) xpa^AvT(cov) 

Apov Apov aT(aA)pto(jov t(6v) tou 0(e)ou ul(iv) &tr\ f) ptepls xal A xXi/]po(s) airrou, ^Euel Si xal tJ)v els 
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*)Y0U(Asvetov xpooouer(av) 6prv |»<v)ty plXpi fj|v <r*jp(e)p(ov), ||a« i)vxep tou SuXoupYou sdwjkc 

6vofJ.^eo0(at), A<patpe0(vj)v(ai) A<p’ 6p(Sv) f]0eXfaap(ev) xal txlpu ek ^YouH-(s)v(e£ov) IxlSouv(at), 

Siv]ff(iv) xal uxlp Tatars) xexorfcaTe otirto XIyov(tsi;), ||31 A? A86vaT6v Ioti(v) A<patpe0etvat 

TaiiT(Tjv) V V(“v) xal Irlpco So6(^)v(at), 8iAt? [t6] dtx&xapetvat ^(a?) Iv ai^), xal xoXXAxexo- 

xtaxlvai xal xaivoTopijO(fj)v(at) exl ty) xa(iv(f]c,) ||33x(epi)xo^(rei xal au<rrAcrei, xal Slot t6 t(o6s) 

Yovsl? xal auYYsvsl^ 'J)p('Sv) TeTsXeuTTjxIvat Iv TaitY), xal 8l’ lxe(v(«v) auv£oTacr0ai %(5?) xal t6 

!(elv xoptfrplvou,;, |[33 uxlp SI to6t(y)$) XapM xaTaXtpxdcvop(ev) Axep XpsuaToup(e)0(a) x(apA) 

Mft)/ Ml(tn)<;) (vop.lap.aTO) 6xlpx(u)p(a) xpiaxovra npbc, auT(^v) p^j I'xovt(s?) lx’ aSel(aS) Ixll^etv) 

toOto ■ !xl Tai-|| 84TY)t; o5v •% «lx>j(aeeot;) xal -f)p(^) xaTave6aavT(es), xal dbS o6x efao-jiv laTt(v) 

XoYLcr<£p.(ev)oi t(-J)v) P^tA rcoXXou xdxou xap’ «6t(oov) augT?)aap(lvY)v) po(v)fyi e£ au'r(wv) A<paipe0(Yj)- 

v(ai) ||35 xal So0s7v(ai) Mpw, xal Cva p*)) ty) Atpatpl<j(et) law? xubxfa) plY(av) t&v xtvSuv(ov) a^TOts 

xal Tty ^Y)pl(av) lxA£wp(ev), xal lx to6tou autol p(lv) ^ptw0b)aovT(aO1 ||33 f) Ss foSetaa po(v)^ 

too .suXoopY(ou) aXXoLW0Ela(e)T(at) xal A<pavta0^aeTai, xal toItyjv airol? xaTlX(etv) xal vlpea0(at) 

ail0e(v)T(ixw<;) xal l$ouaiaaT(txSs) perA j|37 xAvt(wv) twv Sixa£(wv) auir(%) xal xpovop£(cov) 

■f)0sXY)aap(ev), tcMjv o6X &S Ayp(M tout(yjv) Seaxl^eiv) xal vlpea0(at), AXV Ae xapapovaor(V|)p(iov) 

xal slvaV xal ||88 XlYEat0(*O> xal povaX(o6s) l'x(eiv) ex’a6T$)v xal olxov6p(ov). ’'Ear) y«P o5v xal 

Tairas) xtipioe xal SsaxlT(i)e), (pov)aX(l) ^(p) AauplvT(ie), xal xoIy) xal lx’ au'rfjv fiaa ||3» xal 

poiiX(et), p^) rcapA Tlvo(e) Staoio6p(ev)o(s) $) 6xXo6p(ev)o(S) • 6 Yap xarA ti SiAp<pt64X(Wv) Ixl TYjat(v), 

xal % 8XXY](otv) T'iva ^ ^plav ^ oxuXp(Sv) |3ouXy]0(y)) ixdc-j|3°$e aoi, 6 TOioOTo(e) toi? Av«YeYpapp(lvai?) 

Apate 6xe60ovo(S) icxa xal xeXwpiap(lv)o(0 ^(%) «Y(f«?) ««l Ipoouotoo TpiASo(s). Aia YAp tooto 

xal t6 xap(6v) Jp(5Sv) j|« SyYP«<P°v xt\ afiToxelpto ^p(ffiv) uxoYpa<p(^) xiarw0(lv) IxeSdO^) aot, 

Ypaq>(lv) Xetpl euTE(Xoli;) (pov)ax(oo) ’lco(avvou) xal IxxXY)atApx(ou) po(v^) too BaTOx(e)S((ou) 
x(a)r(A) p-^(va) ai5(You)aT(ov) lvS(txTiwvo?) (3' Irfoui;) + 

|j44 + O fVT(eX-J)i;) (pov)ax(ls) ’Ieo(«vvv]t;) xal xpcorfoi;) too 'Ay(£ou) ’'Opous + + + + 

||48 + ‘O eiiT(eX^) lspop(6va)x(os) ©so86a(ioS) (xal) xa0r)Y(o<l)p(e)v(oe) t(5}S) psY^fos) 
Xaip(a^) rou aY(lou) ’40av(aa(oy) ux(lYpa<|/a) + 

||44 + amas zemocerilsa me G(iorg)i mamaj kartvelta lavrisa mtisa o(in)am(z)yvori + 

||4t + O T>j<; tou BaTox(e)S(£ou) po(vvj^) xpoe<JT(d)i;) Taxetv(li;) povaXls ’lYvATt(os) 6x1- 

Ypoctjfa + 

||4« + Ego M( ) p(res)l)(yte)r et mo(nachus) et abb(as) s(an)o(t)e Marie oenobii Amalfttano- 
ru(m) me subcripsi + 

if47 + ’O euTeX(^) (pov)aX(6?) IXapuov xai xa0Y,Youp(e)v(oe) t(%) po(v%) tou Aoxaaptou xat 
Yixo/vo/poe TOU Opous + 

|[48 + *0 Taxeivo? (pov)ax(ie) MiTpotpavY)^ xat xpoeaTo? t(%) pofvvje) tou KapaxaXa ux(l- 

Ypatpa) + 

\\*° + 0 euTsX(fc) (pov)ax(ie) BapVA(3(a<;) xat xa0(v))YOUp(e)v(oe) t(%) po(v7|?) tou Sripoxo- 

t(A)p(ou) ux(lYpa4»a) + 

11®° + '° T<^) Awpo0(!ou) po(v%) xa6(Yj)Yo6p(e)v(oS) e6Te(X^) povaxi(e)’^(aWYie) 
(xal) auT6(?) 6p£(to^) uxflYpa^a)+ 

||61 + O eure(X^) (pov)aX(i?) NtXY)T(a?) xe xa0Y)Youpevo? tyjs p9vv)c tou Sflpoxaorpou 

ux(lYpa^a) + r 

|j,a + O euTs(Xf)<;) tepo(p6v)ax(oi;) /PaSplX/ (xal) xaQvjYoupevo? t(%) po(v^) TOu OtXoQ(lou) + 
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||BS + repeat,[j.o(0 (|J.ov)ax(f»0 xalxa0(Y))YOtip,(e)v(o<;) t(%) <re6aap.([a£;) |ao(v%) tou XeXavS(a)- 

p([ou) ercoiTjaa t(5>v) ttjjuov <JT(au)p6v + 

[|64 + <n euT(e)X{'}]<;) (xov(a)x(i?) Bap0wX(o|jtaTo<;) xal ciYo«i{A(evo?) t(y]<;) [aov(9)0 tou BApva- 

6y]t^i + 
|j66 + KaXivvjxox; (fjiov)ax(f>?) xal etYoii|J.(evo<;) (aov (vjc) tou T^tfrqaxsi UTC^Ypa'pa) + 

II60 + cO suts(X^) (|Aov)ax(&<;) repd(Tt|ji(o<;) (xal) xa0^Yo5tA(e)v(o«) P°Hs) toG 1<3v(* 

xal a[iiT]i<; opi(ouo<;) urc(eYpa^a) + 

||S7 + Iaata? otepo([ji6v)«x(o?) xe xa0tYoup<BV^? t?)s p,(ov)vv)? tou KouTouXp,ouci U7r(eyp<xi|i(x) + 

jjBB + 04o<pY)Xo? olsP£o([Ji6v)«x(o?) (xal) ^pievo(?) t(y]<;) [ao(vy)<;) tou «Ytou (asy^^P^P0? 

AipuTpioij UTr(^Ypa^a) + 

j|60 + Semewn’ in’’k” i igoumen" Zagrafo napisal” 

||60 + 0(eo)S6ai(o?) ((Aov)ax(l>?) xal ■j|Yoo|Ji{e)v(oq) t(^) |ao(vy]?) tou Si(x{m)v(o(;) fao^aoi 

t(J>v) t£[ju(ov) aT(au)p6v + 

||91 + MeX^Tto? £epo(fji6v)ax(o<;) xal xa0(7))Yo>V(evoO t(^) (J.o(v^) ^ ^tou npocpf)T(ou) 

HX(iou) u7T(6Ypa<|ia) + 

1192 + ’£2 xi$ Bav^Ti? Taxa /(xo/{a}vaxo<; Toay)<p w^Ypa^a) + 
II" + 0 euTs(X^) MsXeT(ioc) jspo({ji6v)ax(o<;) (xal) xa0(7))YoufA(e)v(o)<; t(5)?) [ao(v%) tou xu(p) 

A0avaa^ou 67T£ypa^a + 
(64) [Face aux lignes 49-50 :] +‘O eur(sX^) M(s)X^t(io?) tepo{(iAv)ax(o?) (xal) x«6(t))you- 

pt(s)v(o$) t(5)<;) [Ao(vi)<;) tou x(up) A0ava(atou) fl7((£Ypa^«) + 

(65) [Enfcre les lignes 51 efc 52 :] + ’A0av£(aio<;) (piov)ax(6?) xal •JjY00^0? *(%) (ao(vv)?) 

tou Sxofm(tou) uTc(iypa^a) + 
(66) [Face 4 la ligne 54 :] + 0euSuov)£o<; p,ov{a)x(l»<;) xai siy°u|asvo<; t{y)<;) |xov(y)<;) tou aY^jou 

<&V)XtTC(ou) + 
(67) [Face aux lignes 55-56 :] + Si(x{ov) (|xov)ax(i><;) (xal) T)You(Aev6(?) t(%) [ao(vy)?) tou 

riXi&xdl | s7tlolaa t(1>v) TTjpiiov <7T(au)puv 

(68) [Face 4 la ligne 57 :] + TpiYopti? (piov)ax(l>?) (xal) ■f)Y0U(AalV0(«) P0^) T0U 

KaOTtotxo^ emotaa t(5>v) fft(au)pov 
(69) [Face & la ligne 59 :] + I<Sxu6o? ((xov)ax(i?) xal f)Yo<l|x(e)v(o<;) t(?k) p.o(vv)?) tou | 

TpaxaXa imirjotx t(8v) -ri)(Ji(iov) <rr(au)p6v + 

Verso de A: (restitud, pour les parties cach6es par du papier moderne, & l’aide de lAdition de 

Kiev, qui est antiirieure & cettc reparation, et k l’aide de la copie du verso de B) 

1 : <70> + Ti napwv fex8»Ttip[ioiv Kyyp«<P“v] 7tpbxoipeia0b 6p.-J)v |<71> Tcapa tou t^hoioit(c1)t(ou) 

[xa0Y)You{Jie]vou T(fflv) Pouatov t(^) |xo(v5)c) toO |(72> ©saaXovvjxaiou 5raYteYP<W^OT *]«* ToS 

rcpu fyou TrpdjTou |<78) x(al) xm Tot|jiiuT(di)T{uv) [xa0etYou^v]oiv fixeYP&P0 xai W siAo1 l(14) ^ 

TeXelav dtcxpaXeiav, (xvjvl louvtu ivpumfiwc) t' ++ '0 s6tsX-}j<; (|xov)ax(i?) Aoip60eo<; xal TrpwTo? tou 

^AyEou ’;Opou<; +] 

2 : <7B> + TJ> itap(f>v) ixSuTlpiov ^yY"1? >li<P6)v wpoxo(xeio04v fipty xapa tou Tip,i-|<7$)MT{(i)T(ou) 

xa07)you(ji4vou t(Sv) Pouowv t(-^) |ao(v^<;) tou ©saaXovYjxiou uxoyeyP«^v“v l<n> naPa T0U ^ 

^(aoC 7cptoTou [xal x&v ti|ai]mt(<£)t(£o)v xa0’»)You(x4vuv uxsYP^<pst jlv8l X(«l) Trap sp,ol ei? TeXetav 
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«(jcpi[Xeiav, (Mjvl a]e7we6pito Ev(SixtiGvo<;) a + [<70> + 0 Ta[7istvi>$ (|a,ov)«x(8<;) Mv)Tpo3<p«[vY]<; xal 

7cp&>To? tou] Ay(lou) "Opouq + 

Verso de B: (Aprfes la transcription des doux notices de confirmation port6es au verso de A, 

B donne deux autres notices), 

3 • <a») + Tit 7tapi(v) £yYPkcK0V) 7tpoxo|j,icr0£v ppi TC«pdt tSv Tt|j.tGyr(<£)T(cov) ((xov)ax{Sv) 

(j-o(vvj<;) |<S1> tuv *Pw<; (xal) reap’ aikwv noXXdc 7t«p«xXif)(0el<;) {Sou Suit t$)v a£(o-|<8!!)cnv «6tmv i>7te- 

ypctip(vi) (xal) Trap’ IpoQ ^tto^yPV rcpi spurn itavoai-|<8S>o>T(a)T(oi<;) 7c(aT)pdat (xal) 7tpcoT(ot<;), 

|0,Y)V(1) JA«pT(£to) tv(SixTtSvo<;) <;'+ + + +|<84> +'O sute(X^) {epopt6va)Co(<;) MapTivtavSfc) (xal) 

itpSTo(s) too’ Ay{(ou) wOp(ou<;) liT&Ypa^ix + 

4 : |<8S) + TS Ttotp(Sv) gyypaipov wap* 't(Sv) TiputOT^Ttov) is(po){|a,ov)«x(tov) t(Sv) 'Pa<; 

feveip«veta0('if]) ptoi xal tt) ath&v Se^cn &7caxoii<TavTe<; xai ffuy t(oi<;) TtpuoiT(dt)T(ou;) piou Tt(otT)- 

pttmv |(80> x«t 7tpcl)T(oi<;) eupcov 6pit(co<;) < ijtc^Ypatpvi xal reap’ ijxoii, pt(vj)v(l) a£>(Yoi5)<rr(co) lv(Stx~ 

TifflvoO i$' + |<87> + '0 eike(%) (p,ov)ax(iq) rep<foipi(o<;) xal Trptk(o<;) tou 'Ay(£ou) ”Op(ou<;) + 

L. 1 El: o£ K II <fc£iotv K II1. 2 dxoxaSiOTavfai) B ||1. 3 85j: Set K note || 4irapd|vi)\i • lege inapilvav || auyxporijaeai 
K || 1. 6 : d^ioiv IC || 1, 6 e5 SoBXe — xaraarrjuoi: Mat. 86.21, 23 || el? : 9j? Mat. loc. cit, at IC 11 oooTdt(oei) : oiioT«o(iv) 
B II1, 6-7 lx<wi _ 7tcpiaoeuOif]C£tai : of. Mat. 26.29 r$ yip fyovTi mml SoGfiaerai xal xepiooeu0^|osT«i (ot Mat. 
18,12 oon? yip ^XE1i 8o07|oet«i ai-coj x«l xepiooeu0^oeT«i) || 1. 7-8 dnb Si toQ — in’ airou : cf. Mat, 26.29 too 84 
pijfyovros xal 8 dpOfaeTeu dn’ airoC (ot Mat. 13.12 Son? 84 oflx U/ei, xal 8 d-pBfaerai dir’ aOroB) || 1.8*: 
-tol? B recle II1. 9 yap : 84 B (| I. 10 lege r% Xohw)? II1. 11 t?)? ouv^Oou? B || fyrtro : lege fjTEiro || 1. 12 4iri8diotLpev IC || 
1. 14 irptorta ; lege it p cor eta || 4 pare : lege fiparai |] 1. 16 nixv] : lege rst*!] II1. 17 nepixXeiaOiivai IC recle || 1. 20 oovayiv 
om. B || 1. 22 xal lepol am. B l| 1. 23 lege &si vot Kerj| || 1. 24 irob] : xotei? IC irotei B recle || lege St«oet6uevo? || 1. 26 
xal post if add. B || 1. 27 Siempd^ai : Ttpi&i B || 1. 29 Opitv : 4|piv IC || 1. 30 ipfflv : fycfiv IC || 1. 32 A1 om. B j| 
om. B || Cetv : $)v IC recle || 1. 33 voptapara haucl legit IC || 1. 34 aoorp<ja|Ji(4vv|V) : auvi<najx4w]V K II 1. 38 lege Hast 

jToo*^ iK-e ' 7°,tel ^ rT}e ^Ct‘ '• II '■ 39 le8e SiaaeiAnevos || m)oiv : lege now II SiapcpiSdlcov : 8iaoup6iiM.cav B 
II 39-40 4ro£«i K lege 4nd§a 1 || 1. 43 iiriypatjja om. B || 1. 40 M( ) : So ? K M(onso) vel M(auro) Portusi @couae 
Uspensdj Pervoe I 1, p. 316 SmyrnakOs, Alhos, p. 31, 420 || 1. 62, 64, in fine 0x(4ypa^«) B j| 1. 63 oeSaopta? 
om, B ||Xaev8(a)p([ou) B Hfeirolijoa —oraupdv : 6n4ypa^aB ||1. 66 : xal ailri? ipoloi? om. B || 1. 67, 68 olepou. 
lege lepop. j| 1. 67: p.ovax4?, KourXoupoooi B || 1, 68 xaOijyofipcvo? B || 6pol(oi?) ante Oxlypaia add. B || 1. 60 iirobioa — 
oraupov: ipo((«?) uirtypailta B II 1. 01 : (nov)ax(ic) xal eure).^?) t4pe(ii?) x(at) xa0i)y(o4)p(ev)o(?) B II1. 62 ‘IajoJi® 
i cc K ~ X ? xaflyjy(ou)p(e)vo(?) r(ijs) pov(i)s) Kdvw^a?) 6po£(co?) ilx(4ypa<j:a) B || 1. 66, 68 xaOvjyoijpevos B || 
,.i!f f I1 V ~ aTauP4y : urviypaijja B || 1. 68 4xotv|oa t 8v oraupdv : urriypa|a B 

U . 6 Idem B 1. 70 Opijv : lege ijpcv If 1. 77 xp6 : wap’ BIC || liiceyypa^evi K il 1. 81-82 d^icooiv : Se^wmv K || 1. 84 
Mapn7]av6^ K 111, 85 ; (aovocx£Sv UTvaKoiioavTsq K (1 <nto haud legit K. 
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9. ATTRIBUTION DE TERRES ET DE BAROQUES 

[irapaSouvai : 1. 2, 6, 24] s.d. 

[environ 12717] 

Nicolas Promountinos, logariaste des domaines du despote (lean PaWologuo P) SrSro de l’empereur 
(Michel VIII P), remet au monastire de Saint-PanWUSdmfin dit des Russes, dans le district de Rdbdnikia, 

des terres et des pariques. 

Description. — Le document eat conservd en deux exemplaires. 

A) Parcliemin asses mince ; 490 x 275 (haut)/255 mm (bas). Bon 6tat de conservation. Los sept 

plis verticaux n’ont provoqud aucune deterioration grave, non plus quo l’humiditd dont on voit les 

traces sur la partie gauche ; trou naturel de la peau au niveau des 1. 35-36. Redaction et grapliie 

remarquablement correctesk noter quelques iola souscrits (1. 5, 11, etc.), beaucoup de trdmas 

sur les iota et hypsilon, des tildes sur les pr6noms (mais pas sur les noms de famille). La 

signature, de la mSme encre que le texte, est autographs. Au verso, une notice appos6e 

sur le document pli6, k une dpoque relativement ancienne, en lettres capitales slaves . TIMOT SKA 

DIKEOMA (acte de propriete concernant le village tou Timdlou, en eflet cit6 dans le pdriorismos). 

En outre, deux notices modernes en grec. 

B) Parchemin colld sur toile et consolidd en haut et en bas, 450x280 (haut)/255 mm (bas). 

Trous et ddchirures le long do deux piiures verticales (1. 5, 7, 36-37) ; trou naturel de la peau 1. 29 ; 

taches d’humiditd. La toile de consolidation empdche de voir si une notice ancienne d’autlientifica- 

tion se trouve au verso. Une photographic du recto antdrieuro & la consolidation permet de 

eonstater que le document dtait endommagd mais complet en haut, en mauvais dtat et peut-dtre 

coupd en bas : le texte se lit jusqu’ii (x«l) XoYocpwKi'r(i)?) tSv (1. 38 de A). La toile de consolidation 

ne cache done rien, et le texte se poursuivait au moins sur une ligne. La signature de Nicolas 

Promountdnos flgurait-elle sur B? C’est possible. Cet exemplaire pr6sente, en effet, de telles analogies 

paldographiques avec A qu’on doit supposer les deux actes contemporains et du mSme scribe (identitd 

des abrdviations finales et de l’dcriture, notamment pour la partie non autographe de la signature, 

1. 38 de A); et Ton peut se demander si B n’est pas, plutfit qu’une copie, un second original rddigd 

pour un autre destinataire, de nous inconnu. Nous ne savons pas si le point en haut que nous avons 

portd, k la fin de la 1. 13, aprds Ixsivou, ne doit pas Strc remplacd par une virgule, et transports i» la 

1. 14 aprds iroTocpou, oh nous n’avons mis qu’une virgule. (Vest ce que fait l’ddition de Kiev. Mais la 

paldographie (les deux documents emploient ici les deux points) nous a fait prdfdrer la solution que 

nous avons adoptde. 

Album: pi. XXIV-XXV. 



88 actgs de saint-pantiS:li!:6m6n 

Editions; Kiev, n° 27, p. 208-213 ; P. Lemerle, Un acte du despote Andronic PalAologue (?) 

pour le couvent de Saint-Pan tMAAmAn, Orient. Christ. Per., 13 (Melanges Jerphanion), 1947, p, 562- 

571 (Repr. dans Le monde byzanlin, Hisloire el Institutions, Londres, Variorum, 1978, n° XX). 

Analyse. — L’auteur de l’acte a regu du despote, frAre de l’empereur rdgnant, l’ordre d’attribuer 

au monastAre de Saint-PantAlAAmfin, dit des Russes, une certaine quantity de terre prise sur celle 

qui appartient au despote dans le district (x«!>pa) de RebAnikia, au lieu-dit tou Pokrentou (1. 1-5), 

ConformAment A cet liorismos, il a remis au monast&re susdit des champs dont il va donner le pArio- 

rismos (1. 6-7). Suit un pAriorismos peu clair qui semble concerner deux cliamps, dont le second est 

qualify basilikon et mesure environ quarante modioi, la superficie du premier n’Atant pas indiquAe ; 

parmi les repAres donn6s : le village dit tou TimAtou, la loustra tou plytou [ou Plytou], le champ de 

Zerbos, le moulin en ruine de feu Thomas, la terre m&lropolianh, ta Phournia, ta mn&moria, le champ 

d Elias, le champ de 1 zerka (1. 7-24). Ont AtA Agalement remis au monastAre, sur horismos du despote, 

des xto>xq1 Tufcpowot avec leurs champs, jardins et autres biens fonciers : suit la liste (anagraphh) 

qui compte six parAques avec cinq femmes et treize enfants ; quatre sont dits hyposlalikos (dont deux 

boidates et un zeugarate) et paient chacun deux hyperpres; deux (dont l’un possAde cinquante ovins) 

n ont pas de qualification et paient chacun un hyperpre ; au total, dix hyperpres (1. 24-33), En outre 

le monastAre aura le droit de posaAder tous les paysans «Strangers et fibres vis-A-vis du fisc» qu'il 

pourra trouver et installer sur cette terre (1. 33-35). En contrepartie, les moines prieront pour l’em¬ 

pereur et pour le despote frArc de l’empcreur(l, 35-37). Signature, autographe pour le prAnom et le pa- 

tronyme, de Nicolas PromountAnos, serviteur du despote et logariaste de ses biens fonciers (1. 38-40). 

Notes. — Vauteur el la dale. Ce document figure dans l’Adition de Kiev (n° 27) sans date ni 

attribution. Je 1 ai autrefois reAditA (d’apr&s la photographic) et comments : cf. ci-dcssus additions. 

Dans la discussion sur l’attribution, j’ai AcartA les trois frAres de Michel IX qui portArent le titre de 

despote, Constantin, Jean et DAmAtrios, efc j’ai proposA d’attribuer notre acte au fils de Manuel II, 

et done frAre de Joan VIII, Andronic, celui-16 mAme qui cAda Thessalonique aux VAnitiens, et 

mourut en 1428 (ou plus exactement au dAbut de 1429) : la paradosis de Nicolas PromountAnos 

devrait done etre placAe entre 1425, dAbut du rAgne de Jean VIII, et 1428/29. Sur cet Andronic, fils 

de Manuel II et frAre de Jean VIII, cf. maintenant Lavra III, n° 162, Notes (bibliographic rAcente). 

En outre, sur la date A laquelle il a cessA de facto d’etre despote de Thessalonique, juillet 1423 et 

non 1424, cf. K. Mertzios, Mvvjfxeia M«xe8oviM% Toroptai;, Thessalonique, 1947, p. 33, 34, 36, etc. 

Cette attribution et cette datation (qui sont aussi celles de G. Ostrogorskij, Vizantijskie 

piscovye knigi, By SI, 9, 1948, p. 206, n° 16 et p. 226-227 = Pour l'hisloire de la fiodalite 

byzanline, Bruxelles 1954, P. 263, n« 16 et p. 283-284) obligent A admettre, comme je l’avais alors fait, 

quo lorsque le despote Andronic, frire de Jean VIII regnant, avait fait sa donation au Rossikon, il 

avait quitt6 Thessalonique et s’Atait retire dans le PAloponnAse, mais avait conservA en Mac6doine) 

dans le district de RAhAnikia, des biens dont il pouvait disposer et qui Ataient administrAs sur place 

par un logariaste, A savoir le Nicolas PromountAnos, d’ailleurs inconnu (pour un Georges P,, logothAte 

g6n6ral au xi<= s., cf. V. Laurent, Corpus des sceaux, II, n° 328), qui dAlivre et signe notre 

acte en son nom ; ce n’est peut-Atre pQs impossible, mais e’est trAs douteux, et je crois maintenant 

improbable qu’Andronic ait fait une donation au Rossikon A ce moment et dans ces circonstances. 

En outre je n’ai pas tenu suffisamment compte de la palAographie, qui conseille une date nettement 
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plus haute. Enfln je n’avais pas pris en consid6ration le fait que le chrysobulle d’Andronie II de 

septembre 1311 (notre n° 10) mentionne Pagridion de Tiinota, 

F. Dfllger, dans son Bulletin diplomatique publi6 REB} 7, 1949 (of, p. 75, n. 7), a considdrG, 

sans donner ses arguments, que notre ache n’appartenait pas au despote Andronic, flmais au fr£re 

de Michel VIII, le despote Jean PalAologue »* Sur ce personnage on consultera : Papadopulos, 

Genealogie, n°2, p, 4-5 (n6 vers 1225, fait s6bastokrat6r et despote en 1260, mort en 1274} ; F. Dodger, 

Die dynastische Familienpolitik des Kaisers Michael VIII Palaiologos, Festschrift E. Eichmann, 

1940, p. 179-190, cf, p. 182-183 (repr. dans Paraspora, 1961, p, 178-188, cf. p. 181) ; DOlger, 

Schalzkammev, p, 76, n, 6 (et ibid,, p, 80, pour les actes de ce despote connus de Dolger, ou le n6tre 

ne figure pas) ; R, Guilland, Etudes sur Phistoire administrative de P empire byzantin, le despote, 

REB, 17, 1959, p. 52-89, cf. p, 59 (repr. dans Recherches sur les institutions byzaniines, Berliner 

Byzantinistische Arbeiten, 35, 1967, II, p. 1-24) ; B, Ferjan£i6, O despotskim poveljama (r6s* 

allemand, Zur Frage der Despotenurkunden), ZRVI, 4, 1956, p, 89-114, cf. p, 94-95 ; Idem, Despoti 

u Vizaniiji i ju^noslouensldm zemljama (r6s. allemand, Die Despoten in Byzanz unddenSildslavischen 

Ldndern), Belgrade I960, cf. Index s.v. «Jovan Paleolog despot brat cara Mihajla VIII & ; Idem, 

Tesalija u XIII i XIV ueku (rfis. frangais, La Thessalie aux xmc et xivG sidles), Belgrade 1974, 

p. 61-65, 105-108* Je n’ai pas manqu6 de consulter, pr6cis6ment sur notre acte, B, FerjanCid, qui 

a bien voulu me faire savoir (lettre du 23/11/1980) qu’il inclinait b prAferer mon attribution au despote 

Andronic ; mais il faut pr6ciser qu’il n’a pas vu la photographie de I'acte, 

Or la palAographie, comme je l’ai dit, achfcve de me convaincrc que Pacte doit 6tre plut6t attribuA 

au despote Jean, fr&re de Michel VIII. II doit done etre dat6 entre Pav&nement de Michel VIII et 

la mort du despote, V, Laurent a public une ((Note sur la date de la mort du despote Jean PalAologue 

le frisre putn6 de Michel VIII», dans BZ, 62, 1969, p, 260-262. II s’appuie sur une lettre de GrAgoire 

de Chypre, et dans Xdropotamou sur le n° 9, qu’il ne croit pas avec J. Bompaire de circa 1270-1274 

maissensiblement plus recent; etil conclutque« d6j& ennoveinbre 1272 le despote Jean 6tait suspect, 

ses victoires et ses largesses Payant rendu plus c616bre que les empereurs eux-mdmes, si bien que le 

prince se sachant soupgonnG choisit de pourvoir k sa sfcuritd en s'effa^ant »* Mais il ajoute : « II me 

paralt assez probable que le despote Jean Papologue vivait encore au d£but de 1285. & G'est ce qui 

semble au contraire trAs improbable, Une clironique breve le fait mourir en 6782, done entre 

septembre 1273 et aoftt 1274 (P, Schreiner, Die byzanlinischen Kleinchvonikcn, I, p. 177 ; II, p. 205- 

206 et n, 6)* De fait Michel VIII, parlant de lui en d6cembre 1275 dans un chrysobulle qui est 

Xbropolamou, n° 10, s’exprime ainsi : Trotpoc too ocutkS£X<pgu T7)£ |3a<nXdas jagu tou SstnrfiTou ixslvov 

(ce qui rend suspecte la date de 1277 attribute par l’6diteur et les Regesten de Dolger & l’acte de 

Ghilandav, n° 8). En revanche le m6me Michel VIII, dans un chrysobulle correctement dat6 d’avril 

1271 qui est Chilandar, n° 7, parle bien de son frArc comme vivant : 6 TOp 17:607) roq auT^SeXtpo^ 6 

TtaveuTu^oTaTo^ 8sa7r6T7)S Ko|JiV7)v8s xup ’Ico^vvt)^ A IlaXaLoXiYo^* Il s’agit \h de la donation du 

domaine de Kastrin sur le Strymon que le despote a faite au couvent. Il s’Atait montrA assez g6n6reux 

envers d’autres monastAres athonites pour que Pun d’eux au moins, XAropotamou, le choisisse comme 

6pitrope, ainsi que le montre Pacte de ce couvent n° 9* On admettra done qu’il s’est comports de 

mAme fagon envers le Rossikon, et que notre acte a chance de pouvoir Atre plac6 aux environs de 1271. 

Rien n’y contredit, au contraire, dans une r&cente 6tude consacrAe au despote Jean, par 

P, Magdalino, Notes on the last years of John Palaiologos, brother of Michael VIII, REBt 34, 

1976, p. 143-149, S* Cirkovid a bien voulu m’informer que Mirjana Zivojinovid, dans un article 
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public clans le Zbornik Filosofskog Fakulleiat XIV, 1, 1979, p. 103-122 (je n’en ai pas pris connais- 

sance), a soutenu la tli£se que le despote Jean. 6tait mort en 1278. 

On pouvait penser que, pour cette attribution et cette datation, l’histoire du domaine foncier 

du Rossikon apporterait sa contribution. tfest douteux. Le chrysobulle de confirmation g6n6rale 

ctelivre par Andronic II en 1311, qui est notre n° 10, mentionne bien, dans la region de R6b6nikia, 

quatre agridia dont Tun s'appelle too TqJUOTa, et pourrait Gtre la terre donn(Se par le despote Jean, 

puisque dans le p^riorismos de cellc-ci est nomm6 le village tou Ttp-cnTou (1,8); mais ce n’est qu’une 

hypoth&se, et nous avons seulement confirmation que le Rossikon poss6dait en cfTct des biens k cet 

cndroit. Le chrysobulle de Jean V, de septembre 1353, qui est notre n° 11, fait encore mention 

de biens du Rossikon sis dans la region d'ArabSnikeia (1, 30), mais se r6f&re probablement k ccux 

qui font Yobjet de notre acte n° 10, et non du present acte. 

Localisation el loponymes, Noussommes dans le district (^tbpa, 1. 5) de R6b6nikia (RabGnikia, 

Arab6nikia, etc,), c'est-Ji-dirc dans le kat6panikion de Hi6rissos : cf. Th£ocharid£s, KaUpartikia} 

p. 15 et 76, et carte. Et plus pr6cis6ment au lieu dit tou IIoxpevTou (TO7co0ea£ot, L 5), qui n’est pas 

encore identify, mais qu’on trouve sous la forme tou IIoxpovTou dans Lavra2 I, n° 47 (connu 

seulement par une copie moderne), 1. 25 et 30 : il s’agit 1 k} en 1085, d’un inonast&re t6n Kelli6n, que 

nous avons localise entre l’ancien monastic de Kolobou k Test, Rdbdnikia et Roudaba k l’ouest 

(Laura2 I, p, 76 et 253), c’cst-^-dire dans la region od le despote Jean fait sa donation au Rossikon. 

Ceci est confirm^ par un praktikon du pr6tokyn6gos Jean Vatat'/As, de 1341, conserve dans les 

archives de Docheiariou, qui concerne la terre de P^rigardikia dans le kaUpanikion de IIi6rissos, 

et dont le p6riorismos (1, 15-16) s’exprime ainsi : (,,,) &<ph)(HTa S(xoaa tSv *PcjEjcrcov, smXajjdSotvsTaL 

tou IIoxpevTou -fyvoi tt]*; J. Lefort nous informe qu’un acte d’lviron de 1047 mentionne 

le xicrpov IIoxpevTAc* & placer, selon lui, ci peu pr£s k mi-chemin entre le kastron d’Hermfeleia et 
celui d’Hterissos, 

L, 7-8, le ch6rion tou Tirn6tou n’est pas identifi^ j cf. ci-dessus, k la fin de notre ddveloppement 
sur l’auteur et la date, et notre n° 10,1.43. 

L. 10, Tvjc XouoTpa^TOu 7tXurou (ou IIXutou?) : surloustra, cf. Particle de Lemerle cit6 ci-dessus 

(Editions). Ajoutev : X&ropolamou, n° 20, 1. 2 ; Lavra* I, n« 42, 1. 49 et n° 59,1. 15 et 17 ; II, n« 90, 

1.166,191,304 ; n° 108,1. 251, 316,329, 485,494, 872 ; n° 109,1. 664, 669, 671,674, 680, 683 ; n» 112, 

1.33. Nous ne savons pas si tcXutou (de TrXivoi) est ici un nom de mdtier, eomme le suggdrerait Xoiitrrpa, 

ou un nom propre j nous l’avons considdrd comme nom propre dans Lavra II, n° 91, I, 1. 25 et 37 

(noter qu’il s’agit du katfipanildon d'Hidrisos et RSbdnikeia), et on trouve IlXura? ibid., n° 91, III, 

1. 3 et 65 ; nom propre sans doute ibid., n» 109,1. 197, 588, 624. 

L, 17-18, twv ouvalptov tvJ? [A7)tpo7toXiow7)<; yi)? • nous ne connaissons paB auvatpcov, que le 

contexts fait interpreter comme cnjvdpwv. Mv)Tpo7toXiav6? doit B’appliquer k la mitropole de 

Thessalonique : cf. Lavra II, App. VIIB 1. 3 :xeXX(« p)Tpo7uoXt#v<i, qui sontdeskelliadela mdtropolc, 

L. 19, to (Poupvta, si c’est bien un lieu-dit et non un nom commun, doit Stre different de 

Phourma proclie de Bourboura (Bourbourou), au nord du katdpanikion d’Apr6s, ou Xenophon 

possftde un miitochion sous le vocable de saint D6m6trius (X&nophon, Index s.v.; TmSoCHAMDiiS, 

Kal&panilda, p. 82). D. Papachryss&nthou pense qu’il s’agit ici du village de Longos. 

L. 20, pv)p,6p!«, tombeaux : cf. Ducange s.v. pn)(j,oupt; Dimitrakos s.v. jAvTjpoupdTrerpa, dalle 
fun6rairc. 
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L* 22, i7t(£vto0ev t&v 6<rrp£a>v (AaTpetoiv B) : ef. Dueangc s.v* Atrrpfa, < arboris species» ; grec 

ancien AtrTpAaj «liAtre » ; of. Dimitrakos, mSme mot. 

L, 23, Tot TraXaiojxoAptna : probablement de jxupcrtvy), myrte ; of. Xbvopotamou} n° 20, 

pAriorismos dAlimitant des biens sis dans une region non Aloignde de la n6tre et parfois limitrophes 

de ceux du Rossikon, k 44 : eE<; t&s (xupatva^ 

Acte menlionne; horisinos (k 6, 25 ; ef. Ap(a0y)v 1. 1) du despote [Jean Paldologue] au logariaate 

(intendant eomptable) de ses domaines fonciers, lui ordonnant de mettre le Rossikon en possession 

de certains biens : perdu. 

+ ’Eire! JiptCT07]V Ttapa tou ayEou jxou aiOtvTou toO TuavcuTO^eorrATOu SetTreATOu x(al) 7repi,7ro0^Tou 

[|2 a5TaS£X<pou tou xpocToaou xai ayEou ai0tvTOU xai j3aCTiXt(a>s) TrapaSouvat yvjv repA^ ||a r?)v 

CTeSaCTjxtav (xov'Jjv tou &ytou iravevSA^ou (xeyaXoixApTOpo^ xai Vap,aTixou ||4 IlavTsXe^ptovo^ tJ)v tm- 

XsYO(j,£v7]v Ttov fPouctov arcA t^ 7Tpoao6cn)^ Tfl pamXelff ||B afiTou y?fc tv TyJ x^Pa 'PsSevICxtas x&v ttj 

TO7ro0ccrt^ xf) sTuXeyopiv?] tou IIoxpevTou, ||8 fSoA xaT<). tAv 6pt<ypt(iv) tt)s (3acr(.X(ela^) a&Tou reapa- 

StSeoxa TcpSs r?)v a6rJ)v (xovfjv x^p^# ||7 & xai £xoucnv 7cep1£opto,|jtflS o{Sto>s ■ itpxovTai ££ avaToXeov 

&vto0ev tou x^ptov II8 too tTuXeyopivou TEfxwou, x&x rfj<; IxeTtre £Ei^]p,al(a^) retTpas xaTtpxovTai 

tAv ||° paxaiva} xai SiipxeTat pitrov tou SecrTrouxou TtaXaioaXtovtou, xai txeTGsv xpaTei ||10 t?)v 

txeTcrs S7](xoa£(av) 6S6v, xai St^xet (j^XP1 Xoiicrrpas tou 7tX0tou, ixeEOsv (St) |(u xaTipX£Tat T(M 

piaxa tv Ttp dtptCTTspto pipei tou xaipa(p(ou tou Zep6ou x(al) xtmtVTa ||la el^ tAv £Aaxa tou p,ey^Xou 

reXaTavou, tou 7toTap,ou £x tou a^TOu p,eyAXou ||18 TtXaTocvou xai tpx^Tat tou xsx®^*^^00 

exetac ptbXaivo^ tou ©top,a txslvou * ||14 dtVTtxpi!) xai TTpt^ SAtnv tou (xfiXtovo^ tv t& SUtixG pipet tou 

7TOT«ptou? &repov [|lfi x^pA^'-ov paortX^x(iv) Saipy)0tv xai atai tt] piovy) (bast ptoSteov TeffaapixovTa 

[|le rcXetov ^ tXaooov 1 Tot jxtvTot 7Cpopp7]0tvTa yjttp&yicn. St£pxoVT«t tx tou ^7]0£vto^ ||17 (xtlXaivo^ 

xaT^xovTa t6v TOTaptSv, xai Si^xoucuv tov ffuvafptov t(^) pt(7]T)poTOXVav(5j^) ||18 y5j^ ^vDa xai 

tvvta StvSpa 7rXdtTavo(. ISaTavTai, £?; txsTOev xijXTUTst Se^A xai ||1D auvatvouTai. t?) S7]ptocr(a 6Sai tv) 

tpX0^^^ Ooupvta, AvtpxeTai t(6v) orT(au)p6v xai |[20 fipx^Tat el*; tA ptvTjptApi-a fivOa etai tA fioTTpa 

XfSdtptaj IoctS xtoP^^ov *HXta ||21 xai x^XVv iScTTrerai. t^ txetae ASou, x^7tTEi Se^lfdt xai xaTtpx^at 

t(Av) £tiaxa ||22 tTrivaiOev tov AaTptaiv, xparei t6v ^\iaxa xai Avtpxewt & (Sxpai tou [|23 x^pc^ptou 

T?ji; T^tpx(a^), xai x6xtsi el^ t& 7taXato(xoiipota xai rcEpa el<; tJjv 4xovA-||247reTpaVj xai 7TX7]pot 60sv 

xai ^p^«TO. Kai oiSrai jxtv rcept tv)^ yv)^. IIapaSeSdixcc(x(ev) |[26 St xai 7tpi^ t*J)v ^Oetaav p,ov^v Apta^tp 

tou StjXcoBevto^ &ytou *f)|x(&v) auOtvTou &v(0pdm)ou^ ||ae ti:t6ixoA^ 7rapo(xou^ p,sT<t toiv yt&pcLyitt&v 

auT(fiiv)f Ttov TreptSoXtaiv xai t(oiv) Xotxoiv ||27 xTVjjxaTtov, ol xai &v«yp(i<povTa(. oCtco^ ■ KaivoTavTtvo^ 

6 M7r£xa^, tyzi ybvaTxa ||28 KaX^v, 7ra£S(a^) S6o KccXijv xai ©EoS(d))p(av)j Po^SAto(^) 6rcoCTTaTi.xA(s), 

tAXo^ (67r£p)7c(u)pa Siio ■ Ay)jx^Tplio(^) ||2^ 6 ®cocpdcv7)^, txet yuvatxa KaX^v, 7raTS(a^) Tpct^ rstipy(tov) 

Eip^v(Tjv) xai StvTjv, Po^SAto(^) A7roaTaTtx6(^), ||30 67utp7r(u)p(a) SAo * BaCT£X(st)°(^) ^ StavtX(a^), 

Sx^l TtaTS(a^) Siio ATjjx^Tp^ov) xai STavtXav, 67cotrraTt,xA(^), tAXoi; ||31 (67rtp)7t(u)pa SAo * 6 Ka(j,7ravA^j 

^X^t yuvaTxa Maptav, 0uy(a)T(t)p(a) Maptav, ^euyapdcTo(^) ATroaTOT^xA^), ||az tAXo^ (A7r£p)^(u)pa 

Siio * Nt,xAX(a)o(^) 6 M7ravTeiv(7]^), fyei yuvatxa KaX’/jv, 7raTS(a^) Ttoaap(a<;)) tAXo(^) (u7rtp)7r(u)- 

p(ov) ^v ’ FstipY(t)o(s) ||33 6 BXdtxo(^), fyei Yuva^xa KaX^v, 7ta(S(a) ^^(dlvv^v), a<paxT(t TOVTifjxovTa, 

tAXo(^) 67utp7t(u)p(ov) ev, S6v toAt(o^) |[34 AtpsiXet txetv *f) a6tJ) ptov^xai toA^ ^tvou<; xai tXcuBtpoui; 
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6oou<; c£v Suvy]67| |55 eupsiv xal 7tpoerxa0taai iv Ttji t6tco) «6t?)s, 67tepeu)jQpi(£)v(<ov) tgiv (iovajj(oiv) 

X<ipSv tout(<ov) IIs® miw(m) tou xpawiou xal aytou <xijQ6vtou xal paoiX^to?) xal tou ocu06vtou 

||37 fjpfflv tou fecmfeou x(at) rtepmoB^ou) ai>T«&(X<p)oo t(yj?) Ay(^) p*aiX(st«?) airou + 

||38 + '0 SouXo? tou a(ylou) |aou *60(^v)t(ou) tou 7taveuToxe<n(a)T(ou) SeutoStou (xal) Xoya- 

pt«OT (•))<;) tcSv xtv)|a{<£)t(<ov) 1133 ttji; (Jacr:X(E(«i;) ocutou + NIK0AA02 01110 IIPOMOTNTHNOS + + 

1 22 id’n„11 ‘i 8 B 11 >• 15 P««tXw6v om. B |i 1. 21 lm xc^irret, x^ottovtk B || 

post tfiv B mutil ’ 32 MTr°!Te”’')S B 11 TlScra“p<*?: 8 B 11 L 37 l«Y(<*)XM ante Seomkou add. B || iYt«S om. B || 1. 38 

io. CHRYSOBULLE D’ANDRONIC II PAU&OLOGUE 

XPUffiSouAAos Xoyos 
{1. 50-51, 60-61, 85) 

septeinbre, indiction 10 

a.m. 6820 (1311) 

En consideration de son«fils 8 et genflre Stefan Urog, qui appuie leur demande, et pour remplaoer 
lours titres de propria ddtruits dans un incendie, Andronio II conflrme aux moines russes la possession 

e leurs biens fonciers, soit deox mdtoohia et quatre agridia, exempts de charges, & I’exception des 
Qua tie Impdts universellement per^us. 

Description. - Nous possMons I’original de cet acte offlciel, mais aussi un faux tardif, destine 

peu - re aux autontds turques, qui en est une transposition assez libre et que nous rejetons, pour 
cette raison, en appendice (Appendice I). 

Rouleau de parchemin mince et souple, 4 peine jauni, fait de deux pieces (675+460 mm) collies 

haut sur bas entre les 1. 66 et 67 ; 1135 x310 (haut)/290 mm (has). Encre noire ; belle Venture de 

c ance ene, un type bien connu pour Andronio II; iota souscrits ou adscrits aux I. 19, 28, 29, 46 ; 

es accen et esprits sont g6n6ralement reports sur la lettre suivant celle qui devrait les porter. 

Tdde sur certains noms (Ste^vic 1. 30, >AvSP6vtxoe 1. 92, ’'AyyEXo, 1. 94). Nombreux trdmas sur les 

toia et sur les hypsilon. Une barre de liaison sous touvuv 1. 36, 59, T<m«pdb«v 1. 83, iWfc 1. 52 

(mais id accent et esprit sent conserves) indique que 1'expression est intentionnellement 

taHeV11 ? r T1' A ^ L 41 ’ 16 parc,lemin a 6td SratW, et le scribe, en tassant les 
lettres, a r6cnt un toponyme d’abord mal interpret* par lui, que Ki» lisait (p. 164) tou^oc- 

6op , et flue J. Lefert Ut tou,a6« B6p6(ou), et non (tou) (,6«6oP6 (lecture du texte trans¬ 

pose). Les mots X6yov, A6you, X6yo<; (1. 51, 61, 85), le nom du mois (1. 88) le ehiffre de 

• TfT/1, 89> 6t C6lUi dCS Unit6S deI’an dU m°nde (1< 9°)sont k !’encre rouge, de mSme que la croix 
lmtiale et la souscnption imP6riale. Selon Hiabitude. le dernier mot du texte, xp*ro?, est en d6but de 
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ligne (1, 92)* Le sceau a disparu, mais il reste, sur un double pli de 4,5 cm, les cinq trous par ou 

passait le cordon. — Au verso, trois notices modemes en grec. 

Album: pi. XXVI. 

Edition: Kiev, n° 20, p. 162-171. 

Bibliographic: D8lger, Bcgesten, n° 2333, qui donne la bibliographic antdrieure h 1960 (dont 

MoSin, Akllt p. 219-222). 

Analyse. — Pveambule: C’est le propre de l’homme pieux que de rdgler toutes ses pensdes et 

ses actions sur ce qui plait & Dieu, et le propre d’un excellent naturel que de se comporter envers to us, 

jusque dans les plus petites choscs, comme envers soi-m6me, et d’autant plus lorsque interviennent 

un lien de parents et un dtroit attachement: comment alors ne pas accueillir avec bienveillance une 

modeste demande? (1. 1-17). Les moines du monastdre athonite des Russes, honord sous le vocable 

de saint Pantdldemon, ddclarent qu’un inccndie a ddtruit leurs anciens clirysobulles et autres 

documents, demandent que leur soit ddlivrd un autre clirysobulle pour leurs biens fonciers, et 

invoquent & Pappui de leur pridre le concours que leur prdte le krai de Serbie, fils et gendre du 

basileus, Stefan Uro§. L’empereur [Andronic II], en consideration de PafTection paternelle qu’il porte 

h celui-ci, y consent (1. 18-34). Les moines russes disent possdder depuis longtemps les biens suivants, 

garantis par des titres de propridtd : & l’intdrieur de Thessalonique, le mdtochion de Sainte-Zdnafde 

avec ses droits ; hors de la ville, dans la rdgion de Kalamaria, un autre mdtocliion dit Toumba de 

Borbos ; en outre, prds d’Arabdnikeia, quatre agridia nommds Dratzobon, Sklikon, Tim6ta et 

Leska(n) ; ils les ddtenaient en vertu d’un clirysobulle de [Michel VIII], pdre de Pempereur, puis il 

arriva qu’ils leur furent enlevds, et rdeemment [Andronic II] leur en fit de nouveau donation par 

un prostagma (1. 34-49). Par le present chrysobulle, Pempereur ordonne que le monastdre possdde 

les deux mdtochia et les quatre agridia susdits, conformdment aux stipulations de ses titres do 

propridtd et comme il les possddait jusqu’d present (1. 49-59). En vertu de ce chrysobulle, le monastdre 

des Russes aura la pleine propridtd de ces mdtochia et agridia, £ Pabri do toute intervention des 

agents locaux du fisc ou de qui que ce soit, exempts de toute charge et imposition en vigueur dans 

la rdgion, h Pexception des quatre impots universellement pergus, d savoir le phonikon, la partlid- 

nophthoria, la ddcouverte d’un trdsor et Pimp6t sur l’aire on sitarkia : ft car ils doivent absolument 

acquitter ces imp6ts comme le font tous les autres biens fonciers fr (1. 59-84). Conclusion, date, 

signature autographe d’Andronic II (1. 84-95). 

Notes. — Stefan Uro§ II Milutin (1282-1321) avait conclu la paix avec Byzance en 1299 et 

dpousd alors la petite-fille d’Andronic II, Simonis. En 1311, aprds avoir t&td d'une alliance anti- 

byzantine avec Charles de Valois, il s’dtait tournd de nouveau vers Byzance, et les relations entre les 

deux Etats dtaient redevenues dtroites. Les termes dont se sert Andronic II pour parler du krai de 

Serbie en sont un tdmoignage, Mais notre texte nous apprend aussi que celui-ci avait alors, dPAtlios, 

dtendu sa protection au Rossikon. 

A une date inconnue, un incendie avait au Rossikon ddtruit les archives, plus exactement une 

partie des archives (puisqu’une autre partie nous est conservde), notaminent un chrysobulle de 
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Michel VIII conoemant les biens fonciers du couvent. G’est peut-dtre 4 la suite de cela que le Rossikon 

perdit ces biens (octpvjpiOrjciccv, 1, 46), & moins que ce ne soit lors des incursions catalanes, II s’adressa 

alors 4 Andronic II, qui 4 une date inconnue, mais sans doute de peu antdrieure 4 septembre 1311 

(7tp& dXtyou, 1. 47), alia au plus urgent en lui adressant un prostagma (1. 47-48); par une procedure 

bien attestde, au cas oil on ne pouvait pas produire de titres de propridtd, 1’empereur faisait nouvelle 

donation au monastAre de ses propridtds, mais il semble qu’ici il y ait eu non seulement perte des 

documents, mais expropriation effective ; il y a done restitution. Selon un usage courant, les moines 

demanddrent ensuite que le prostagma fOt solennellement confirmd par un chrysobulle. G’est notre 
pidoe. 

Elle donne I’dtat do la fortune fonciAre du Rossikon hors de l’Athos en 1311 : deux mdtochia efc 

quatre agridia, Le mdtochion de Sainte-Zdnaide d l’intdrieur de Thessalonique : nous n'en connaissons 

pas d autre mention, Le mdtochion situd dans la rdgion de Kaiamaria • la seconds partie du nom a dtd 

grattde ou surchargde, et le texte faux n’a plus su l’interprdter ; J. Lefort a reconnu qu’il falla.it lire 

Toup,6a BAp6{oo), forme du nom Bolbos attestde frdquemment dans Zographou (n° 23,1, 27 ; n° 26, 

1. 22, etc.); cf. son dtude « De Bolbos 4 la plaine du Diable, Recherche topographique en Ghalcidique 

byzantinen, TM, 7, 1979, p, 465-489, et la carte p. 477, oil figure 1’omplacement d’un domaine du 

Rossikon. Son existence 4 cet endroit est oonfirmde par d’autres documents plus tardifs. Gf. 

Lefort, Ghalcidique occideniale, s.v. Bolbos (I^panS-Bolbos), et carte 9. 

Quatre agridia, dans la rdgion de Rdbdnikia (ici Arabdnikia): 1) Dratzobon, nom slave : Vasmer, 

Die Slaoen in Griechenland, p. 216, un Dratzovo dans la rdgion de Ziohna ; le mdme sans doute dans 

le chrysobulle de DuSan pour Vatopddi de 1348, sous la forme ^ ApdW;o6« tA X6>P(qv ■ Soloviev- 

MoSin, Diplomala, p. 149, 1. 62 ; Dratzobon de Rdbdnikia, qui est diffdrent, ne sc retrouve pas 

ailleurs dans le dossier du Rossikon. 2) Sklikon : inconnu de nous, ne se retrouve pas ailleurs dans nos 

aotes. 3) Tou Timdta : probablement tou Tim6tou de notre n° 9, 1. 7-8 ; cf. nos Notes 4 cet aote. 

4) Leska(n) : sur les significations de oe nom probablement slave, cf. Vasmer, op, oil, p. 193 ; il se 

rencontre, prdoisdment dans le katdpanikion de Rdbdnikeia, sur le territoire du village de Gomatou, 

circa 1315-1320, dans Xbopotamou, n° 18 D 1,1.16 ; il se retrouve en 1320/21 dans un pdriorismos qui 

est X&ropolamoa, n° 20, b 49, Tfi 68$ rjj <kA tou ’'A0<o <dq Aemcoiv 47WCYo6q), et 1. 53-54, 

eiS t6v X^xxov tAv AemcSv stoxsxXtj(aAvov. Emplacement de Gomatou : of. carte 1 de Lavra IV. 

L’exemption fisoale (I. 72-79) ; elle exdut d’une part les trois impots qu’on trouve si souvenfc 

associds, d’autre part l’aianiatikon ou sitarkia. Ges trois impots (meurtre, viol, ddoouverte d’untrdsor) 

sont amplement attestds : of. exemples et rdfdrences dans X&ropotamou, n° 25,1. 36 ; Esphigm6noui, 

n° 7’ *■ 7-8 ; n° 20>1 12 et 22 i n° 22. •• 34 ; n<> 31, 1. 8 ; Laura II, n° 71,1. 80 j n° 89,1. 180 sq. et 
Notes; n° 104,1, 166-167 ; Lavra III, n° 118, 1. 202-209 ; n° 128, 1. 25 ; n« 130, 1. 23. Importante 

dtude sur la ddoouverte des trdsors, par Gdcile Morrisson, dans TM, 8, 1981, p. 321-343. On notera 

d autre part 1 dquivalence, posde par notre acte, pour sa date au moins, entre l’alAniatikon et la 

sitarkia. Sur oette question et sur le premier terme, dont les attestations ne sont pas nombreuses, 

Of. DaLGER, Gebtthrenwesen, p. 57, n. 88. Sur la sitarkia, of. par ex. Xiropolamou, n° 33, 1. 16 ; 
Esphigminoua, n° 20,1.11 et 21. 

Acles meniionnis: 1) L. 45-46 : chrysobulle de Michel VIII, ooncernant (texte non olair) soit 

ensemble des biens fonciers du Rossikon, soit seulement les quatre agridia de la rdgion d’Arabd- 
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nilria : perdu (dStruit dans 1’incendie) ; enregistr6 dans D5lger-Wirth, Ttegeslent n° 2068, 
2) L, 47-48 : prostagma d’Andronie 11, de peu antSrieur h septembre 1311, faisant nouvelle donation 

au Rossikon des biens qui lui avaient enlev6s : perdu ; DGlgeh, Ftegeslen, n° 2330* 

+ <IhXo04oo (jl£v Apa xal eOffeBou^ SeTYfJta xal TexfXY)**||ap<iOV 7*avT £xeZva xal 

StavostaOai. xal Trparceiv IIs i<pixriv ol< &v ®{ei)« eiapeaTolro xal AvtiSo^slv to65 auT&v ||4 8o?i- 

£ovTa5 iTray^XXotTo, <j>iXoctt6pyoo 8£ YV(*)tJt7)<S rcaXi'v ||6 xal elXExpi,VQ05 xal XP7!0^^ Sia04CTeo)5 t8 7*p85 

TuAvTa^ e3 ||0 8taT(0ecj0at xal 65 oJxeTa (jl^Xt) 7*spi,7roLeta0ai xal ifjYeiaBat; II7 xa^ &Xo)5 x&v t£v 

£Xaj(laTO)V ^ xSv tov (kpav&v 67*epopav ||8 xal dcTta^oov * toGto y&p 7tAvt<*)5 xal ®(s)oi fptXov tg xal 

g6<&pggt(o\), 110 ouj( ^ttov 8£ xal t9) AvGpomela <p6aet rcpoafUig Apta xal ||1(> 6<pei.X6nevov xa0a Syjttou 

xal Api'8^Xo)5 vevo|JLo0frn)Tai • ||n £v0a 8£ xal <rliYY£Ve^ oUv&x& 82^x85 xal y^Gtar&xyi ||13 gx^K 

th xal StaOeai^, TtoXX^ ys &vaYxafa)5 xal *f| 7*p&5 tA ||13 xaXA xal ^pTjal'fxa euTtotta xal 7tapaxX7)crt5 

£7*092 (XeT(ai) 1 ||u el 8£ xal 0elou £pYoo ^Apliv atr*) ct £5 t^5 Pp&Xe*-a 7rap* aoTSv ||16 ^potsOtJ, 8)a7*ep Si) 

7*oXXAxl5 etcoOe YlveoOat, 7*0)5 oox Av ||1G jjlst* e6fJLeve£a5 8tA Ye «lr£a^ rataa^ TrpoffSe^OetT) ||17 xocl 

7t£pa5 afclov Xyjt^atTo J ’AM* el^ t£ TauTa t>) (3a<y1£-||1BXe£a ptoo XSXexTat ; 01 £v ryj xaTA t8 Ay'£ov Opo$ 

8l'«xeL**||10(Ji4v7) CTs6aofJL(a tow *Pd)aow fxovft tr\ ek Svopta Tlfxo)-||2V£vY) too &y£ou riavTeXs^|xovo5 r?jv 

ActxyjctIv 7*oi.o6(jl(sv)oi [[21 (xovaj^ol tA icpoafivTa ty) xaT* aiToi<; towc^tt) <re6acr(xCa ||aa ptovT) 7*aXaiY£v7) 

^pUafiBouXXa xal XowrA STCxatdo^JL(ot)Ta ||23 £yYPacPa s7rtcTU(x6Acn)5 A7*o6aX6vTS5 7*0pxaEa5 ||24 xa06)^ 

o3toi 8lia6e6atouvTa(. xal XfrfouCTlt, xAvtcCOev ^T^pou ||25 oc30t^ 7tp&<; tt)^ ^(xeTlpa^ paertXela^ tO^s'Ev 

XpUao6o6Mou |]2fl SefifJtevot ^9’ ol^ etiptcrxerat p.6^pE too 7rap6vT0^ *f| xar* a6T(oi<;) 1127 totauTT) asBaoptla 

(xov?) xaT^ouaa XTYjptacr^ XP^VTat II28 ^ecr^ l^l toijto) xal oUvspYco ™ ^P^7) IIs0 Scpfila^ 

xal Trepi'TCoO^TO) oloi xal Y«pt0p<p paaEXelfa*;) [Jioo |j80 xop Ste^Avoi tw OfipeclC. *Ii yoov paaiXeta 

fJtou 8^ 7tpi^ ||31 toutov ^(aTjptx^v aTopY^v xal gx^giv x4xTY}Tat slxbq ^.toI(x(6j^) [[3a Apia xal 

*f|846)^ tJ)v a^Too TOLa6TY)v npoaleTai. fJtsCTE-||53Tetav xal aUT7)<rl!v xal suO^oj^ krtEveuei. TeXeaOyjvat TauT(v)v) 

||34 xal eiSoxeT* f/O0ev xal ^Kel Av4<pepov ol Totourot ‘Poiafoi, p.ova^ol ||85 ^ x-«t a&To6<; ^OeTiaa 

<Te6aafJi(a ptov?) x4xTY)Tai av4-|| 3flxa0ev xal H^XP^ SicA SExat6)(xaT6)V £vt6< ttjs OeoooiaTou 1187 7*6X50)5 

0eCTCTaXov(x7)5 [JieT6^0V ek SvofJta TEptdjfJievov ||3fl tr\<; Ay^®^ ZvjvatSo^ 'c^v S^SxaCwv auTou^ 8(xo((o)5) 

[|80 xal ^Tepov pteTfi^i’ov IxtJ^ ty)S auTY)5 7*8X00)5 7tep(7*ou ||40 tJjv KaXajxaptav Sl’axelfxsvov xal 8ttovo" 

p.a£6fJLevov ToBfJt6a B8p6(oo), 7*p85 to6tol5 8^ xal AyptSVa T^aaapa Ttepl tJ)v ||4a Apa6evlxetav 

SlCaxetpLsva xal oCto) 7*0)5 ^7*ovofJtaC6-||43tJieva t8 Apar^o6ov t8 SxXtxov too TY(xo)Ta xal t)]V ||44 AeoxAv, 

<S7tep 7*poxaTelj(ovTo Trap A t5)5 auT?)5 cre6acr-||45fji{a5 p.ov?)5 SyA ^poao6o6XXoo too 7t(aT)p(8)5 T735 

(Jaa^Xet(a5) pioo ||40 too (3acjl!X4o)5) ouv46t) 8^ xal A<p7)p407)(Tav xal 7*aX(iiIv) ||47 7*p8 AX(yoo 

eSo)p^oaTo TauTa *f| paaiXela ptoo 8eA 7*poaTAY-[S^8^®.T05 7tp&5 tJjv TotauTYjY aeBacrptlav (xovJ)V xal xaT^- 

||49j£oVTai 7*ap* aoT>)5, ^x^op^Y^ xa^ ^^0pa0£^et 7rp85 Ta6T(7)v) ||60 *f| (3«CT^Xe£« (xoo TivSe t8v xapivxa 

XpOa66ooXXov ||G1 AOrON aoT7)5T Si1 o5 xal KpoanAuGei xal ||Ba StoplCerai xaT^etv xal el5 t84^5 tJ)v 

TO(,a6TY)v 1168 ae6aa(ilav ptovjjv tA Avo)T^po) 8EaXapi6av6[Jieva ||B4 86o pieTi^a Aca0T0)5 xal tA cEp7)(x4va 

T^aaapa 1165 AYplSi'a, xal v4fjtea0at TaoTa Av«<patp^TO)5 j|6fl A8)!aaet<JTO)5 xal AvsvoxX,/]to)5 xaTA tA< 

7rspE-||57Xil)^et5 8y)Xov6t1£ tow t*pocj6vto)V airyj ^xl to6to*5 [|6B Stxa(,w(juiTO)V xal xa0w5 efipltixeTat 

xaT^ooaa ||60 xal veptofJt^VT) TaoTa nfyp1 TouvSv. f'O0ev xal tyj ||60 fifJt^avela xal SOvApiet too 7*ap6vT05 

XpOao6o6XXoo ||fll AOPOT t$)5 (3aotXe(a5 [Jiou xa06?et xal ve(X7)"[|620V6Tat ^1 TOiaAT>) ceSaa^ta tSv 

*PActo)V II03 (xov*?) tA 8lCaXv)<p0£vTa (JteT6^a xal AypHI04^* Ava9atp^TO)5 65 e?pY)rat AvevoxXT/jr(o)5) t^ 
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11 «* xai iSBocaictoTu^ Ka\ ouSel? <rfiv tA Syrota | j99 Slevepyoiivroev Iv «rij Totair/) xApa i) * Xow(ffly) 

11 otkwmv ero4get, e(<; ta toiaura *tV«™ 1198 auri)? xararp^v xal emfoeiav 5) Xstp« ||" kXeovIkt'Cv 

Xa„ “P^Y* "J] £t6pav olavS-qftva |j70 |ic£0ecrtv xal xaTaSOvaoreiav xal djial-njatv, 117i <jtXXot St«>n)p^CTeT«i 

Tauira 7i«fcvT« (xal) pevouoiv ||7» Avev6XXv]t« rowe)^ xal dfttttasurac <fo6 TtdcoYje ||78 xal wvrofae 

WQpeta^ x«l oOtyrfcnus tt); x«tA 1174 X^poov iTOpxopilvv)?, &vsu p6vcov rav xa0oX-£x(<3<;) j |78 TSTaypIvtov 

Teaaapwv Toiktov xecp«A«£cov, ^yoov 1179 ipovtxou Jtap0svo<p0op£a<; eupforeco^ Ovjaaupou j |77 x«l (JXcovtaTtxoO 

Jtoi ai-capxCa; ■ tkoto yelp ||78 6<psiXouci£v dmcpeu^w; dbittmToOai lg airrfiv ||78 <Wp xal anb twv 

omcov TtdvTcov x-n^Ttov. II80 ’Ext8? Bh t<ov Tstmapciv toutcov xe<paXa(cov 6<pe£-j 1"Xoixrf StaTyjpetoOat 

It., VT“ XT^(a)TO II82 a&tavfai |*ovv)? xal (pUXdloaeoOat dcvevfyXyj™ 1188Ttmapdhav xal 

faasioTa xal •ivenyiplaffTC ||81 xal Avanipo elpvjrat. Tou-rou yap Xaptv ||86 xal 6 Ttapdiv XPl)cr6- 

ouXXos AOrOS ||88 rfjc (3aalXe(a<; pou yeyovdx; lxexop>)y^0v, xal 47t6-||876p«6eM>] <rfj Toia^ 

cre6aapUa toov ||88 ‘Pciocev (xovyj, (JuoXoQel? xkto p)va SEITTfiBPlON ||80 Marais AEKA- 

T<HS) IvSixTiaivo^ [I90 tou ^axt'cXlX‘toaTou ixTaxocrtoaTou EIKOSTOY ||91 groin;, h> & xal t8 

YljA^Tepov efiae64^ xai 0eo7rp66Av)i:ov 67U£ff7)^v((x)'ro \\n xpAro 

+ *ANAP0NIKOS ’EN X(PIST)0 TO 0(E)Q nl-irSTOS BASiAEYS KAI AYTO- 

KPATQP 'PDMAl(QN) II" AOYKAS "AITEA02 KOMNHN0S '0 IIAAAIOA6-||»rOS + 

ii. CHRYSOBULLE DE JEAN Y PALEOLOGUE 

XpuaigouAXos Xiyos (J, il( go, 31) 
septembre, indiction 7 

a.m. 6863 (1363) 

L*empereur fait donation au monast&re de Saint-PantdlMmfin dit des Busses d’une sArie de 
biens dans la idgion du Strymon, et lui confirms la possession de oeux qu’il ddtenait auparavant. 

Description, Ce document nous est connu par I’original; aucune copie n’cst conserv6e dans 

es archives du couvent, contrairement k une information rapportde avec hesitation dans l’ddition 

de Kiev (p. 107). Papier colle sur toilc ; 345 x 290 mm ; endommagd en bas, mais complet et lisible ; 

assez bon 6tat de conservation; pliures anciennes (une verticale et mSdiane, neuf horizontales). 

Encre brune. Le texte prdsente quelques difficult de lecture, notamment 1. 14 pour le nom du 

village AEvVSopiorav, 1. 20 pour le sumom du parfeque donnd au couvent, Aouxlpfv, qui est dcrit 

sur un pli. A noter la double incurvation de certains hypsilon incluant l’accent circonflexe, surtout en 

fin de mot, 1 abrdviation pour co? (par exemple 1.25 et 26), les trdmas sur de nombreux iola et hypsilon, 

des iota souscnts, la graphic de Particle «ov (par exemple 1. 8), diff6rente des finales identiques (par 
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exemple 1. 1). Les principals remarques sont d’ordre diplomatique : 7\6yav (pour A6you exig£ par 

la phrase 1. 11), X6you (l 20), X6yo$ (1. 31) sont Merits en rouge; la souscription imp^riale est 

6galement en rouge, et apparemment de la m6me main (l* 35-37) ; en rouge encore, mats d’une main 

qui semble n’Stre ni celle du scribe, ni celle du signataire, les indications du mois et de l'annSc 

de Tindiction (l 32), tandis que le cliillfre des unites de l’an du monde est 6crit par le scribe et k Fencrc 

brune comme le reste du texte (1. 33). Le mot ycp&voq (1. 34) n’est pas en d£but de ligne. Le sceau 

n’est pas conserve, et les trous pour le cordonnet, s’ils ont exists, ne sont plus visibles au bas du 

document, endommagS et peut-Stre retail^ lors de sa consolidation. Ces particularity, un peu trop 

vite appelSes anomalies, ont fait douter de 1’authenticity du chrysobulle (MoSin, Ferjaniid) : aucun 

des arguments invoquSs ne nous semble determinant; le fait qu’une mSmc main a sans doute dcrit 

les trois formes du mot la souscription impSriale ne sufTit pas k 6tablir qu’il y a copie ou faux, 

et il convient de rappeler que le signataire, Jean V, est en 1353 k peine de 13 ans. Get acte a servi 

de module au faux 6dit6 en appendice (App. III). 

Album : pi. XXVII. 

Sdilion: Kiev, n° 21, p. 170-177. 

Bibliographic : P. Wirth, Begeslen} n° 3011 (qui donne la bibliographic ant6rieure k 1965, 

notamment MoSin, Aklit p. 247-251) ; B. FERJANfii6, Notes de diplomatique byzantinc & propos du 

cinqui^me tome des Regestes des diplbmes impfinaux, ZB VI} 10, 1967, p. 274. 

Analyse. — Priambule: il convient au pieux empereur de prendre soin des yglises, mais 

davantage encore des communaut6s monastiques, car e’est Ik surtout que Dieu aujourd’liui est 

honors (b 1-6). C’est pourquoi l’auteur de l’acte se pr6occupe du monast6re athonite de Saint- 

Pant6166m6n, dit des Russes, qui a grand besoin d’aide, et veut ddlivrer ses moines des soucis 

mat6riels, afln qu’ils consacrent leur temps k prier pour lui (1. 6-10). Par le present chrysobulle il leur 

fait les donations suivantes : dans la region du Strymon, le village Antzista ; N^bosyiou avec le 

mylokopeion ; le village B6nikeia avec les trois zeugfclateia qui sont k Fentour, le poros de ce village 

et les mylokopeia environnants ; le village Aigidomista ; le village Dobnikeia avec P6glise voisine de 

Sainte-Kyriaky, sa terre et son amp61opakton ; le village de Dragosta, bien patrimonial de feu 

Jean Masgidas ; un autre zeugMateion pr^s de Bafmy ; le monydrion de Saint-Georges k Sompros ; 

dans la ville de Serrfcs, Phomme (par6que) Georges Loukdris (1. 10-20). Bn vertu du present chryso¬ 

bulle le monastyre des Russes poss6dera k perpetuity les mStochia susdits, sans qu*aucun kiphalh 

de la region ou agent du fisc y apporte g£ne ou entrave (1. 20-24). To us ces biens seront exempts 

de I’impdt de la sitarkeia ou zeugaratikion, du mitaton, de la kastroktisia, et de toute autre charge et 

imposition en vigueur dans Pempire ou k venir (1. 24-28). Le monast6re continuera de poss6der dans 

les mSmes conditions les m6tochia qu’il poss^dait <Wjfe en vertu d'anciens chrysobulles et autres 

titres de propri6ty, k PintSrieur de Thessalonique ainsi que dans les regions de Kalamaria et 

Arab6nikeia (1. 28-31). Conclusion, adresse, date, signature autographe do Jean V Pal6ologue 

(1. 31-37). 

Notes. — Ce document donne l’ytat du domaine foncier du Rossikon hors de PAthos au milieu 

du xive s. : d’une part ce qui ytait contenu dans le chrysobulle d*Andronic II de 1311 qui est notre 
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n° 10 (rappelS icl 1,28-31 sous la denomination g6nEralep,eT6xta)>d’autre part les nouvelles donations 

fonciSres au nombre de liuit, bizarrement complies par un (thommeJ), c’est-4-dire un parEque, 

rSsidant 4 SerrEs. Comma nous n'avons pas le ou les praktika correspondants, qu’avaient dCi 

Stablir les recenseurs, nous ne connaissons pas Pimportance, en superficie ni en rente, de ces 

donations. Cf. ci-dessus, Introduction, p. 12. 

Toponytnes, II est vraisemblable que la localisation «dans la rEgion du Strymon», placEe en 

t&te (1, 11), vaut .pour tous les biens. L* 12, ’AvT^tcrcoc ; village du katEpanilrion de Zabaltia 

(ou Parastrymonon), rEfErences in Th^qcharxd^s, Kalipanikiat p. 88 ; c’est le village actuel Angista, 

Cf., pour son histoire, l'acte n° 15, ainsi que notre acte serbe n° 2 (JanEiSte), L, 12, tqC NeSoaEXou : 

nous n’en connaissons qu’une mention sous la forme tJjv N£6ocrEX(ou$)> en 1316, dans DSlger, 

Seeks Praklikat p. 106,1. 328 ; mais Vasmer, Die Slaven (qui connait un NoSqctEXtcn dans la rEgion 

de Pella et No6ocEXt dans celles de Jannina et de Kastoria), signale (p. 220) la mention de NefSoceXi/cou 

et NoBocreXtETet;, dans la rEgion de Series, dans un acte de 1640. Pour la localisation cf. notre acte 

serbe n° 1, Notes. L. 13, Bevbtstoc'. mentions dans Chilandari n° 37,1, 17 et n° 39,1. 57 ; J. Lefort 

pense que BEnikeia 6tait situE au bord de 1'Angitis, 4 PO.-N.-O, de Zdrabikion, aujourd’hui 

Drabeskos. Cf. notre acte serbe n° 2 (Venik). L, 14, AiyiBoiiicnra : mentionnE en 1316 dans 

D&lger, Sechs Praktikat p. 100, 1, 188 et p, 101, 1, 201 ; e’est Pancien Zidomista, dont la premiEre 

mention connue est en 1098 dans D6lger, Schalzkammet\ n° 65, 1, 3, too xe>p£ou ZvjSoptcrTou, et 

dont une forme rEcente serait 'ESBopiora, sans doute aujourd’hui Pr6tE, au N.~N,-E. de Radolibos, 

Cf. notre acte serbe n° 2> ZidomiSta. L, 15, Ao6v£xeta avec PEglise de Sainte-Kyriake : Dobnikeia 

est enregistrE par Vasmer, Die Slaveni p* 204, dans la region du Strymon, et figure en 1341 dans 

Dolger, Seeks Praktika, p. 107, 1. 17 ; p. 109, 1. 56 ; p. 114, 1. 140 ; d’autre part la mention de 

Sainte-KyriakE, et Pexistence aujourd’hui au N.-O, de Radolibos des ruines d’une Eglise de Sainte- 

KyriakE, permettent 4 J, Lefort, qui en traitera ailleurs, de supposer que Dobnikeia est 4 identifier 

avec lej£tap(ov Ag|jw(xou qui figure en 1098 dans D6lger, Schaizkammert n° 65, 1. 7. Cf, notre acte 

serbe n° 2 : Dubnica, L, 18, ApAyocrra : cf. notre aete serbe n° 1 et les notes du n° 2 (rEgion 

de Zichna); Vasmer, Sfauen, Index, conrtait plusieurs toponymes commengantpar Apocyo, mais pas 

exacteinent le n6tre. L, 19, 'rijv Botfpjjv : cf. notre acte serbe n° 1 avec ses notes (Boimia, 

Bojmija), 

Institutions, L, 13 et 14, [AuXoxoTCtov ((c milokopije & dans Pacte serbe n° 1) : nous ne 

connaissons qu’une autre mention, sous cette forme, d’un droit sur le travail d’un moulin, 

si e’est bien ainsi qu’il faut interpreter les textes : dans Lavra III, n° 146, 1, 32, en 

1375, donation est faite d'un village proche de VodEna p,era (...) xal tou p,uXoxo7r£ou, II exists 

un nom propre MuXox67tO(; : cl. Lavra II, n° 112, 1, 13. L, 14, guE, puis droit 

de pEage pour le passage d*une riviEre (et aussi nom propre dEsignant le lieu oft se fait 

le passage). L. 16, A^toXAtoxtov : cf, Soloviev~Mo§in, Diplomaia, p. 390-391 ; Dionysioix, 

^ 2, p. 45 et 1. 37; Lavra II, n° 89, 1. 147-148, et III, n° 118, 1. 150, 151. L. 22, ol xe<paX«T- 

TtxeiovTct;: cf. Soloviev-MqSxn, Diplomaia, p, 456-457 (s,v. xe<paX^j) ; Kullumus, n° 10, 1, 55 ; 

Xbropoiamou, n° 10,1. 64 ; Esphigm&nou*, n° 22,1, 40; n° 23,1. 33; Appendice A, 1, 64 ; une dizaine de 

fois dans Laura II et III, cf. Index de Laora IV. L, 25-26, 'rijt; atTapx£a<; ^youv tou ^euyapotTtxtou : 

ce passage, unique 4 notre connaissance, qui paralt Atablir une Equivalence entre les deux charges, 

a fait Pobjet d’une discussion sur laquelle cf. D5lger, Gebiihrenwesenf p. 57, n, 88 ; pour JJeoyapa- 
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xfxtov, of. Soloviev-Mo§in, Diplomala} p, 452-453 ; X&ropoiamoiiy n° 25, 1. 33 ; E$phigm4nou2t 

no 22,1. 32 ; n° 23,1. 20 ; Lavra III, n° 128,1, 25 ; n° 166,1. 24, 

Prosopographie. L, 17, Jean Masgidas (« le Masgide Kaloian )> de nos actes serbes 1 et 2) : 

dans Laura II, n<> 108, 1, 351-353, les biens d'un Masgidas (sans prdnom indiqud) flgurent comme 

repfcres dans un p6riorismos de 1321, qui intdresso la rdgion de Sigilou (sur la localisation, cf. 

Lavra IV, p, 105 et carte IV). Lavra III, n° 145, est un accord pass6 avec Lavra, en 1374, par 

Alexis Comn&ne Masgidas, & propos de son oncle feu N Masgidas, qui avait autrefois vendu des 

grains k Lavra ; l’acte est signd aussi par la veuve d'un Constantin Masgidas. La famille est bien 

implantde en Macedoine, entre Thessalonique et Serr6s : cf, les Notes & Lavra III, p, 98 ; ajouter 

P. Lemerle, Un praktikon inddit des archives de Karakala (janvier 1342), XaQionjQtov elq *A*IC 

'OgXdvdov I, Athfcnes 1964 (repr, Le monde byzantint htsloire et inslilulions} Londres, Variorum, 

1978, n<> XVIII), p, 285,1, 40, feu N Masgidas poss6dait un bien k Kalamaria, et p. 289, n, 15. 

Actes menlionnis : L, 29-30,« chrysobulles et titres de propridtd & : notre acte n° 10 est Tun d’eux. 

+ BaotXeT mejxcp xal OeoqxXet xal rcAvxa p,4v xA 7cpi<; So^oXoyEav © (eo}u xal tcov aixou 0epa7r6vx<ov 

dcveY^YePP^va wepUTcotetffOat ||2 Tepivy) xal xaSv Tcpi<; atidxaxtv aixcov <ppovxt£eiv ap|i.6Stov (xal) 

7rpoo7)xov, tcoXXgo S4 tuX£gv Ta et<; tj/uxcov <ppovTEaxi^| 13pfa A<piepco0£vTa xal xa<; npix; xb t^yjv A<popp.a<; 

Tots airots Trpoaxapxepoucrt p,ova^oi<; £m6paf)e6ovTa, £v ol<; ptaXSaxa ||4 ©(s6)s OepctTcetiexat x>)vE- 

xauxa, x(al) t?jv 7cept xauxa Sl!a[jLov^v xal rcpivotav Sta 7rXe£ovo<; ^eiv ' x6 xe yAp ou 7rpocn)xov pdvov 

||6 (iXXA xal (ivaywatov, xal Saco [xei^ov els iperJjv xoaoixco xal 0au[jLaaici)T(e)p(ov) ' otixco xAvxeuOev 

jiaaUl'x*}) e6cr£6eia xal tb xaiixv^ ||6 <jrtX6xE|j(.ov Sl'aSetxvOxat. Al'A S$) xauxa xal f) £x ©(eo)u (3«cnX(ela) 

jjLou, TYjs x(a)x(a) tb dylov 6po<; tou ’A0co Sl!axei(jL6vy)<; cre6aap,t(a<;) (JLovSfc [|7 x(yfc) in &v6pL(a)^ tou 

IJLeydiXou (xapTucn xal JocijuxtI'xgu navTeXe^)|j(.ovo<; xal £mxexXy)|j(ivy)<; tcov 'PAacov, 7roXXy}<; 47rl!p.eXe£a^ 

|js xal a6yxpoT^)ae(co<;) SeoiJiivy)^ 7cpdvotav raXX'Jjv xE0e|ji,£vy), xal Tcov £v air?) [jiovax&v xi AvevSe^s 

7cepE7cotGup£vy) xal atixapxe^, ||9 cb<; Av xdtxetvot nd<rf\<; dt7ty]XXocyji,^vot cppovTtSo<; xal 47Tepl‘a7raaTco<; 

StdtyovTes p6vco 0(e)ca 7rpocrav^co<rli xal tA<; So^oXo-||10yta<; aircav xa0«pa<; iva^^pcoat xal ^xTev^arTepov 

tou xpdtToix; afiryj<; 67repe6xcoVTalj ScopeiTat Stot tou 7rap6vro<; «6t% efi<ye-| | 1^PoC<; xpUcro6o6XXou AO TON 
7upi<; T('f)v) TotatJTy)V cre6a<r(jLtav [jlov^v xb Tiept Tiv STpOp.cava SUaxei^evov oCtco 7tco<; 

1112 4TTovo[jux^6[jLevov tJjv ’AvT^tciTQtv [jletA n<k<rf\<; tyjs vop.(y)<;) xai 7repi:ox?)<; a^>ryj<;f frd£ t^ tou Ne6oa4Xou 

[xerot Tticry)<; vop,yJ<; a^Tou j|13 xal tb p.UXoxo7retov, ^Tt xb Bevtxsiixv p,ex& t?}^ vop,y}s 

(x«i) 7repUoxy}<; oc6t^<; ^youv xcav Tcept auxJjv xp^cov ^euyeXaTetcov, |j14 xou ev xcjS xotoixco x^pta ^ipou, 

xoiv TOpl afixcav [xOXoxoTrfcov xai Xot7ucov 7tdtvxcov Stxalcov, diff«.6T(co<;) xb yayptov rJ)v AtytSop.toT(jty 

||16 [X£T& n<k(rri<z xr\<; vo^ (xal) 7teplox?K SJ) xal xb x^ptov x(^)v) Ao6vtxeiav [jlstA ttAvtcov 

tcov SUxalcov xal 7rpovo[jL(cov od)rfi<; ||16 too xe 7repl aixJjv 6elau vaou xou 6v6(jwct1’ xt)<; ay£a<; [xApxupo^ 

K0pt‘ax?)<; p,exA t?)<; dtvy]xoicry)<; aixdi y?)^j AfjtTucXoTraxxou ||i7 xat xr\<; mploxr\<; auxou * 

Aaa6x(co<;) eiepyeTct xal ScopeTxat *?) patnX(e£ot) p.ou xb Ayui yovl!x6xy)xo<; x^P^0^ *Ico(Avv)ou ixcivou xou 

MacyE&a |j18 xb Xeyi^evov Apiyocrav [xexa n&cy\<; rfc vopiy}^ (xal) mpltaxfc a6xy}<; Kpi(<;) x(^v) 

Avcox(£)pco elpy][jL4vy]V p.ov^v, S'}) xcd CeuyeXaxctov Sxepov j|u rrept rJ)v Bctffxifjv, p,oviiSp(tov) xb st<; 

6vop.a Xey^M-evov tou. Ay tou recop(ylou) zl$ xbv £6p.7rpov, Sxl xb lvxb<; x9)<; OeoaAcrxou 7r6Xe:(co<;) Seppcov 

(Sv(6pco7r)ov reApy(tov) ||20 XeySp-evov xiv Apux^pUv ' S0ev xal xyj Ip-tpavcta xal 80vA[jLet xou 7rap6vxos 

Xpuao6odXXou AOrOT t?)? paaiXstas p.ou | |al xaO^st xal veptyjO^crsxat *f) xoiatixy) cre6acr[jLta xcov 'Pcoacov 
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(jlov*?) Tot etp7](A^va xOptcoj; xal SeaTOTtx&s h'i £va<pai-||22p£TCij<; dcStaasloTCiis xal dcvsvo- 

lavrasx«l Styvexsts XP^V(0U(S)> xal ofiSsl*; t&v XEcpaXarrixeuivTuv ev t?) TOtaCrT) 

||28 $ipa ^ ™v SvijJiidta StevepyoiivTcov ^ tgSv &XXwv &7rdtVTwv ^7tdc^et 6Xu<; sl$ tA TotauTa XT^(a)ra 

xaTaTplSfy xal dTrijpetav \\u ?) xetpa rcXeov£xT7)v xal fiprcay« ?) ET^pav olavS^Ttva drctSeotv xal xaTa- 

SUvaaTetav x(otl) dbtatTTjtnv, AXXA Si!aT7]p7)0TfjcreTat ||2B Taura rcivTa xal (Aevoucrtv &vev<fyX7)Ta 7tavTsX&<; 

xal ASt'AceidTa &n6 te tvjs aOCY)Tf)ae(<oc) tod xe<paXa(ou t% crtTapxelas, ||2fl %ouv tou £euyapaTl!xeloUj 

jaItAtou, xaaTpoxT7)<rt(a<;) xal 6T&p«<; n<k<rf\<; xal rcavTofas dmipetocs xal aO£7)TTf]cre(<o<;) rf\q x(a)T(A) 

t(’)jv) 6Xt]v ||27 X^Pav p«oriX(eta<;) (aou £7tspxo|A£v^<; ^ t% [Aera Taura E7Uvo7)07)ao|A£v7)<; 

Trapaftvoiv ToxaSiXou &vev<fyX7)Ta ||28 xal <££7)[AtciJTa * 7tpi<; toCtois Stopt^eraL f) (3acuX(eta) (aou xaT^etv 

t6v (gov xal S[Aotov Tpircov t(’J)v) ToiatiTTjv ae6(acr|Atav) [aov^v xal #7Cep ||20 TtpoxaTefye [AeTi^a 8’ia 

raXatyev&v ^pOaoSoiiXXcov x(al) XotTu&v 8txxua(A(a)T(Gav) evr8<; t% Oeoaciarou tc<5Xe(g}<;) 0e<TcraXov[x7)<; 

xal fact&c ||30 Tieptrcou rJjv KaXajAaptav xal t(t)v) ’ApaSevtxetav 8taxet[Aeva 4vevoxM|T(uc) TcavrATcacrt 

xal ASHadElaTwt; xa0<5)<; xarsfye Taura ||31 xal [A^pl tou vuv. ToCtou y&P X^P^v xa^ & rcapijv xpUai- 

SouXXos AOFOE t% (3adi,X(e[a<;) jxou ysyov&x; ^EXopTiy^Ov] xal S7te6pa-||826e607) tv} 8EaX7)<p0eta7] 

oc([3a(T[A)ta tSv Triowv [aovt) arcoXuOel^ x«tA (Avjva SEI1TI5BPION t5)S £vtcn*a|A£v7)s ei)8<5|A7)<; 

1133 Ev8txTt&vo<; tou &;axLGrx&toffTou ixTaxooCoGTou e^Tjxocrrou Seut^ou £t(ou<;)j £v Si xal t8 ■f)jA^Tepov 

stiffens (xal) 0eo7tp86X7]T(ov) |[84 Ira o>) [Alvaro xp£To$. 

||»6 + 'IQtANNJHS ’BN X(PI2T)Q TO 0(E)Q FUSTCS BAZl-||aoAETS KAI 

AYTOKPATGP ’P£2MAl(£iN) 'O nAAAI-||SJOA0rO2 + 

L. U AOrON : lege AOPOT. 

12. DONATION DE LA PINKERNISSA ANNA TORNIKINA 

ypd^a (1. 11, 23) aoOt, indiction 11 

tyypa$o<$ ex8ocn$ (L 30) a.m. 6866 (1368) 

La pinkermssa, avec l’aooord de son marl et de ses enlants, Sait don au grand stratopfidarigtue 

Alexis et au grand primioier Jean, pour le couvent du Pantokratfir (lu’ils ont fond6 k l’Athos, de la 

moitifi de son Wen dotal de Beltzistha k Zabaltia sur le Panax (Angitds), s’ils parviennent k le 
reoonqufrir sur les Serbes. 

Description, — Original, Parcherain trfes mince et hruni, mutild en bas k droite, colld sur toile, 

consolidS en liaut et en bas ; 470x330 mm. fitat de conservation tr6s mddiocre ; le document semble 

avoir beaucoup soufTert depuis que G. Millet Ya vu et photographic ; le parchemin eat fripC (naturelle- 
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ment ou en raison du collage?) sur la partie droite et en bas ; trou et ddchirure 6 la 1, 13 ; pliures 

horizontales aux 1, 7 et 22, qui rendent difficile la lecture ; surtout, l’usure ne laisse plus quo quelques 

traces de lettres vers le milieu des 1, 1 k 13. Encre brune, un peu p&lie. Plu&ieurs ioia sont points, 

d'autres portent un tr6ma (par ex* 1. 1), de m6me que certains hypsilon (par ex. 1. 10), L'emploi 

(1. 20 et 25), du double tau en finale, pour marquer le pluriel tow, est rare. Dans la profatfis, k la 1, 3, 

c'est Anna Tornildna elle-m&me qui signe de son nom et de son litre, tandis que c’cst le scribe qui 

6crit le nom de D&m&trios Tornik&s, la signature autograplie de ce dernier se rdduisant 6 son titre 

6 mYx4pV7)$ (de mfime pour les signatures des 1. 26-27); les signa et signatures des quatre enfants 

(1. 3) sont de la main du scribe. La prolaxis est s6par6e du texte par un espace blanc ; k noter aussi 

un vacal assess important 1, 5 avant Les signatures de t^moins sont disposes en lignes 

r6guli6re& au bas du document \ la derni6re, eelle de Nicolas, clerc dc Sainte-Sopliie et taboullarios, 

tr&s mani6r6e et s6par6e des autres par un espace blanc, est peut-6tre celle du scribe. 

Album: pi, XXVIII, 

jEditions: Kiev, n° 22, p, 176-183 ; Porphyre Uspenskij, Istorija Afonat IIP, Saint-P6tersbourg 

1892, p, 648-650 ; Louis Petit, in Panlocralor, n° 3, p. 4-7 ; cette Edition n’est pas faite sur Toriginal, 

mais sur les deux Editions ant6rieurcs dont les lemons sont donn^cs en apparat; nous donnons & notre 

tour les leQOns de T6dition Petit (P)* 

Analyse, — Prolaxis sign6e de la main de la pinkernissa Anna Tornikina (1* 1-2), Signature, 

autograplie pour le titre, du pinceme D£m6trios Tornik&s (1. 2-3), Signa des deux fils et des deux fllles 

du couple (1, 3). La pinkernissa Anna Tornikina agit en plein accord avee son 6poux et avec ses 

enfants (1, 4-5). II y a bien des ann6es, le parakoimom&ne p&re de la pinkernissa avait regu par 

chrysobulle, k titre h6r6ditaire, entre autres biens celui nomm6 Belizistlm, k Zabaltia, sur le Panax, 

et ces biens 6taient devenus la propri6t6 de la pinkernissa k titre dotal (L 5-7). Le malheur des temps 

voulut quails tombassent entre les mains des Serbes, oil ils sont encore ; mais Dieu a suscit6 contre 

ceux-ci le grand stratop6darque Alexis et le grand primicier Jean, qui ont fait merveille, et la pinker¬ 

nissa a confiance que bient&t ils se rendront maltres aussi de Beltzistha (1, 7-11). C’est pourquoi 

elle 6tablit en faveur du grand stratop6darque et du grand primicier le present acte, stipulant que s'il 

plait k Dieu, en l’lionneur de qui ils ont fond6 un monastfere, que par leurs propres et seules forces 

ils recouvrent Beltzistha, avant que Dieu ne fasse revenir la region sous l’autorit^ du basileus, la 

moiti6 de ce bien avec ses d6pendances redeviendra propri6t6 de ses anciens maltres dans les m£mes 

conditions qu’elle l’6tait auparavant en vertu du chrysobulle, mais que de Tautre moiti6, avec la 

moitte des d6pendances, Alexis et Jean aurontla pleine et enti&re propri6t6, afln qu*ils la consacrent 

au monast&re du Christ Sauveur Pantokratdr, eomme ils en ont le ddsir (1. 7-17). La pinkernissa, 

non plus que son 6poux ou Tun de leurs enfants ou parents par le sang, ne pourra pas revendiquer 

cette moitte [de Beltzistha] sous le pr^texte qu’il s’agit d'un bien dotal, car elle renonce en cette 

mati&re au b6n6fice de la loi ; la porte de la justice serait ferm6e k qui voudrait intenter une action 

contre Alexis et Jean (1, 17-20) ; ceux-ci en revanche ne devront d’aucune fagon chercher 4soustraire 

la moiti6 [de Beltzistha] qui reste aux donateurs k quiconque il plairait k ceux-ci de la transmettre, de 

leur vivant ou apr&s leur mort (1, 20-22) ; maledictions (1,22^24), L*acte a 6t6 dress& par le taboullarios 

k la requSte de la pinkernissa, et remis pour leur shret6 au grand atratop6darque et au grand 

s 



102 ACTE8 DE SAINT-PANTlilLlilfcM&N 

primicier ; date (1. 25-26). Signatures en partie autographes de la pinkernissa et de son mari (1. 26-27). 

« A la requSte du patriarche, la pinkernissa ayant dtd interrogde par nous et instruite du secours 

que lui offre la loi pour ses biens dotaux, attendu qu’elle a sans reserve renoncd 4 son droit et promis 

d'honorer 4 l’avenir la prdsente donation dcrite, nous avons nous aussi signd pour confirmation » ; 

signature autographe du mdtropolite de Ghristoupolis, Makarios (1. 28-31). Signatures autographes 

d’archontes de la Grande figlise [de Constantinople] et de deux tdmoins (1. 32-35). 

Notes. — II n’est pas possible de savoir pourquoi cet acte, qui est adressd aux fondateurs du 

Pantokratdr et concerne 1 dtablissement qu’ils viennent de fonder & I’Athos, se trouve en original au 

Rossikon. La raison ne doit pas dtre que le domaine de Beltzistha aurait change de main : du moins 

n’en retrouvons-nous la mention ailleurs ni dans le dossier du Rossikon, ni dans ce qui est public des 

archives du Pantokratdr ; ce qui d’ailleurs conduit 4 supposer que les dispositions de notre acte n’ont 

jamais regu effet. Gependant, l’authenticitd en est incontestable i en plus des preuves qui se tirent, on 

va le.voir, de I’histoire et de la prosopographie, {’exactitude du formulaire juridique en est garante ; 

les prdcautions accompagnant l’alidnation par une femme d’un bien dotal, que nous connaissons par 

maints autres exemples, sont ici exactement respectdes. 

Lb conlexle historians. L activity des deux frdres Alexis et Jean sur la cdte de la Pidric pangdenne 

depuis 1 embouchure du Strymon jusqu’4 Ghristoupolis, et leurs efforts pour libdrer aussi l’arridre- 

pays de 1 occupation serbe, sont maintenant bien connus, Les documents qui s’y rapportent ont dtd 

rdunis par Lemerle, Philippes, p. 206-213 (cf. p. 207-208 pour le pfdscnt acte), et compldtds par lui, 

d aprds les publications rdcentes, dans les Notes 4 Lavra III, n° 137, p. 68-70. On s’y reportera (seul 

le probldme de I’identitd d’Alexis et Jean n’a pas progressd, la tentative de G. Ostrogorskij, aprds 

d autres, pour en faire des Paldologuos ne semblant pas concluante), Notre acte prouve qu’4 sa date, 

aodt 1358, on pouvait espdrer que les deux frdres reprendraient aux Serbes — ce 4 quoi d’ailleurs ils 

dchoudrent certainement — un domaine ou un bourg nommd Beltzistha, situd si? d)v Za6aVrt<xv Trepl 

-riv Ilivaxa. Le Panax est l’Angitds, affluent de rive gauche du Strymon, qui coule au N.-N.-O. 

du massif pangden, et se jette dans le Strymon 4 environ 15 km de son embouchure, Zabaltia ou 

Zabalta, ddj4 mentionnde comme bandon du thdrne de Serrds au xi® sidcle (dans le Typikon de 

Pakourianos), est ensnite un katdpanikion, qui a en gros pour liinites au nord le Panax, au sud le 

Pangde, 4 l’ouest le cours infdrieur et les marais du Strymon, et qui s’dtendait vers Test jusqu’aux 

marais de Philippes: cf. St. KyriakidSs, Butavwnd Me*fou II-V, Thessalonique 1937, p. 263-270 ; 

Theocharid£s, KaUpanikia, p. 37 sq. Quant 4Beltzistha, toponyine bien attestd sous diverses formes 

{KymAKiDfis, op. oil., Index s.v. ; ThiSocharidi^s, op. cil., p. 61, 88 ; pour d’autres que le n6tre, 

Vasmeu, Die Slaoen, p. 23 et 81), il est admis que c’est l’actuel Domdros, 4 une douzaine de km 4 Test 

de la pointe orientale du lac Tachinos, 4 quelque trois ou quatre km au sud du Panax. Au moment 

oh Anna Tornikina concevait l’espoir que les frdres Alexis et Jean le reprendraient bientfit aux 

Serbes, il est probable que, partant de leurs positions cdtidres, ils tentaient de remonter vers le nord 

en se glissant entre le Strymon et le Pangde. Ils durent dtre vite arrdtds, et c'est peut-6tre la raison 

pour laquelle la donation conditionnelle de la pinkernissa ne fut pas suivie d’effet, du moins 4 ce 

qu’il semble d'aprds les documents actuellement connus. On notera le soin que met la donatrice 4 

prdciser qu’Alexis et Jean recevront la moitid de Beltzistha s’ils s'en emparent par leurs propres et 

seules forces, avant que la rdgion ne revienne par d’autres voies dans le sein de 1’empire (1. 13-14). 
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Prosopographie, La famille directe de la donatrice se compose en 1358, en plus d'elle-m&me, la 

pinkernissa Anna Tornikina, de son mari, le pinceme Dfem&trios Tornikfss, et de leur quatre enfants, 

dont seul fain6, Jean, ajoute k son prdnom un patronyme : Cantacuzfene. On apprend en outre 

(1, 5-6) que feu son pfcre 6tait parakoimom&ne, Aucun de ces personnages n*est connu historiquement 

de fa§on certaine, et deux questions se posent : le nom Tornikina que porte la pinkernissa Anna lui 

vient-il seulement de son mari, ou bien 6tait-cc aussi son propre patronyme? lorsque son fils Jean se 

dit Cantacuz6ne, fest-il par mariage, ou bien parce que sa m&re 6tait une Cantacuzhne? Les 

nombreux essais de prosopographie des Tornikioi sont, en ce qui concerne notre 6poque, rendus 

caducs par celui de Gudrun Schmalzbauer, Die Tornikioi in der Palaiologenzeit, 18, 1969, 

p. 115-135 ; de m6me, pour les Cantacuz&ne, on conaulte main tenant D. M. Nicol, The Byzantine 

Family of Kantakouzenos ca. 1100-1460 (Dumbarton Oaks Studies, 11), Washington 1968. Nicol 

(p. 154, n° 44) 6crit h propos de notre Jean Cantacuz&ne que «puisque sa m6re Anne so dit fille 

d'un parakoimom&ne d6funt, Jean peut avoir 6t6 le petit-flls du parakoimomhne Andronic Paldologue 

Tornikios *>, connu d*ailleurs (cf, Papadopulos, Genealogiei p, 8, n° 9 ; Nicol, op, cibt p. 152, n, 44). 

Mais on obscrvera que cela n’explique pas qu'il soit dit Gantacuzfene, et implique en revanche que 

sa mbvQ soit Tornik&s de naissance, et pas seulement par mariage. Aussi est-ce avec raison que 

Schmalzbauer fait observer (p. 129, n° 16) que cette dcmifere peut aussi Stre fille du parakoimomhne 

Andronic Cantacuz&ne, assez bien connu, et qui fut probablement gouverneur de Boldron-Mosyno- 

polis-Serr&s-Strymon (cf. Nicol, op, eft., p, 152-153, n° 42). C'est ce que nous croirions plus volontiers, 

et qui conduit au stemma suivant: 

Andronic Cantacuz&ne parakoimomfene, 6p, N 

Anna, 6p. D&mfctrios Tomik^s pincernc 

Jean Cantacuz&ne Andronic Irfrne Marie 

Sur une 7T«paxot[Aoi^vv) Topvtxlva, sceur d’Ars^nios Tzamplak&n qui, sans donner son prdnom, parle 

d'elle en 1356 comme d^funte (ce qui 6carte toute identification avec notre Anna), cf. G. Tin^ocha¬ 

riots, 01 Ti^a[A7cX<ixaive^, dans Mctxedovix&t 5, 1961-1963, p. 173 : il considfcre qu'ellepouvait avoir 

616 f 6pouse du parakoimom&ne Andronic Gomnfene Doukas P apologue Tornikds, 

Les signatures autographes au bas de notre acte prGsentent aussi des difficulties. Non la premiere, 

celle de Makahios, m^tropolite de Christoupolls (actuelle Kabala), qui est attests en 1350, 1354, 

1355 (MM, I, p. 300,1, 27 ; p. 338, 1, 12 sans le nom, p, 433,1, 22). Encore n’est-elle pas suffisante 

pour attester que facte a 616 dress6 6 Ghristoupolis : il a pu f litre & Constantinople & une iSpoque oh 

Makarios, en raison de la situation dans sa m^tropole, y nSsidait, et sign6 par le pr^lat dans le ressort 

duquel le domaine de Beltzistha se trouvait. Cela explique mieux la mention, k deux reprises, de la 

TTpoTporir?) SecTTCoTix1}) 7t«TpLapx^ 0* 1 et 28). Le patriarche est alors Kallistos I (pour la seconde fois), 

Les autres signatures sont done celles d’archontes de la Grande iSglise de Constantinople, du moins 

le grand skeuophylax ThTodobe PerdikTs, dont J, Darrouzfcs pense qu’il pourrait Gtre le p6re ou 

fatnfi d’un Georges Perdik&s connu (cf, PG 151, 763 ; A, Failler, 31, 1973, p. 111-112, avec 

d'autres r6f6rences ; Dolger, Schatzkammer, 115, 1. 45), et le taboullarios Nicolas N, qui a dh 

dresser facte. Quant au prfttre Manuel Kaloeidas et 6 ThTodobe PabdolTOn, ils paraissent n'Stre 
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que des t&noins; leurs patronymes sont connus, eux-m6mes ne paraissent pas l’etre encore, du inoins 

par les documents athonites. Pour divers Kaloeidas, cf, Chilandar, n° 12 ; Zographou} n° 41, 1, 21 et 

n° 42, 1. 23 ; ZographoUy n° 48, 1. 107, pour un Michel Kaloeidas de Serr&s, en 1378 ; DOlger, 

Schalzkammer} Index s,v. KaXoeiSwq, habifcante de Constantinople au milieu du xive si&cle ; 

Darrouz^q, Bege$te$} nos 3061, 3063, 3111 ; Loknertz, Correspoiidance de Manuel Calecas} p, 78- 

79; Hunger, Hoohsprachliche Profane Lileraiuvy II, p, 312, etc. Un Manuel IC. est pr6tre b 

Constantinople en 1400 : MM, II, p. 298, 

Acle menlionn6; L, 5 sq., un chrysobulle [d’Andronic III plut6t que de Jean V : izgb xp^vcov oux 

AXEycov] donnant b titre hArAditaire, au parakoimom6ne p6re de 1’auteur, divers biens dontBeltzistha : 

perdu (paralt absent de Dolger, Regesten). 

+’AvaSiSaxOeTca 75p6x(s)p(ov) TtpoTpoTT?) SscmoTtXYj 7t(aT)piapx^7) xiv |3o7]0ouvtA p.oi vfiptov 

lid tcoSs tco xpotxcoco ptou xTvjpcaxi! (xal) Ano6«too[jL(£v)i] t$)v AttA tou v6(aou cdvapc(Lv) xai (3o^0et (av) 

7Cpo-||34Ta^a oExeioxs£p(co<;) + +ANA TOPNIKINA H IIHTEPNISA + + *0 SouX(oc) xouxpaxatou 

xai Ayl(ou) */)[x(tov) a604vxou xal §acrfX4(cos) Av)(i,^Tpt(o^) Topv£x(Y]s) |[8 *0 IIirKfiPNHS + 

S£yv(ov) Ito(Avvou) Kavxa- SEyv(ov) ,AvSpov(£x)ou 

K0U^Y|V(ou) TOU Utou «6t(Sv) xou £t£- pou uEou auT(cov) 

SIyv(ov) M«pt{a?) a6- S£yv(ov) EEp^VT)? 

xaSeX- 9(7)^) TOliTCOV eT4p(a^) a6- xa84X<p(Y]^) Toixcpy + 

||4 + ^AwamYX^pvtaaa^Topvtxtva*?) Avco0(ev) TtpcoTOTiirccos ftpoxA^aca olxetoxe£p(cos) cUvatvAaei 

xal 8Xv)yvA[jiv) xal tou afiflivrou [xou tou aU^uyou piou xal tSv <p&xAx(cov) ||B 'fjpccov rcalScov ’Ico(Avvou) 

*Av8pov£xou Mapt(a^) (xal) EEp^v7)$, rapWjWk npb xp^vcov oux tgo AoiSEjaco xal (jiaxapEx?) 

au04vr>) xal 7t(aT)pl (xou [|fl tco 7rapaxot(xo)[jL^vco StA 0e£ou (xal) obtttou xpOao6oiiXXou x(a)xA Xfiyov 

yoypffixvjxos [jlstA xcov AXX(cov) zl$ 'rijv Za6aXx£av Tuspl xiv IIAvaxa •?) BeXxCEcOa Xsyo[jl(4v)y], ||7 lixcc- 

vvjXSov 8 A xauxa (xai) Trpfis p.e 7upoixa, slxa vt\ tou x^poy qty<py,aX£a xal tcoXX?) cUyxucst xaxexpA- 

TYjoav (xai) xauxa oi SAp6ot xal {mb xstpa airots TsXoOctv e(cp^) 118 Seupo, 8 8A m&vxa rcpAs xA cUptcpApov 

otxovo[x(£ov) ©(eA)s xp([[xacrtv ca 8] oT^ o$iev A^aTtAcxeiXe xoA^ 8auxoG SoiiXou^, xAv ts (xAyav cxpaxo- 

TtsSApx^v xup *AX8-||D^ov xal xAv piyav 7ipi[x^xi/]ptov xup *Ico(dtvvigv), xy) Avco0(ev) A[jlAx<o P97)Q?^a 

x(a)TtffxfovTas 875ep6aXA6vT(co<;) t£5v 8x0p^v ^(^v) (xal) £pyaCopivous (xal) Sta7CpdcTTovTa^ ||10 8c(ov) 

®(e)& tpEXov (xai) Tot<; yvvjctoK; a6xou 0spa7roucfy, 8xco 8^ 0dtppp^ ^al jis6a[av T:XY]poq)optav eE^ aor&v 

t8v ©(s8)v 6t)l (xal) ^xerA oExet(a^) auTcov tcx^0^ (>wd) c0vSpo[x(?]^) [x^XXouci, ||u TtrspHysv4c0ai 

o&tol (xal) TOO tolo8tou XTi/|[xaT6^ [XOU Tfis BsXTCtcOa^ * Sia touto, exouata tyJ yvcipcY] (xal) A[xst«- 

[xsXyjtco tco TpfiTcco, t& 7uapiv 8xTt0sjxai ypc4[xpia t(oiu^) ||12 S)!aXY]<p08vT(a^) t6v ts (x£yav cxpaxo- 

TceSApx^ ^^l |x£yav 7tpl![Xfxtx^ptov, ^av eiSoxeEcnj 6 7ravxoxp(4x£op @(e6)^, sl^ 8v 7uac(av) tJjv 

XV &VY)p-||13xY)cav xal cppovxKrrfjptov Oeiov &vsSs([xavxo {mlp aixou, (xai) 8^ x(^) xoiixaiv 

xal fx6v(cov) taxio^ (xal) cUv8po|XTK 7tepl!y4vcovT(aO xou sEpY][x(4v)ou xx^[xax^ [xou x(^) BsXxCEc0(a^) 

Trpi xou ||14 fra efiSox^cn) 8 ®(s8}^ xal ^av4X0coci xA ^xeiae {mb x&9<* ^ (3a^Xs£a^ x8iv cPco|xaE(£ov), 

fra x8 |xiv %tcu ^xexA (xal) x(^) Y)^T!ceE(a^) vo[xvj^ xal 7reptox% aiixou xax^-||1Bxco[xsv aixol 
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ot 7rpox^Toxot SscteTca 6v TpBrcov (xai) 7rpoxaTs(x°[Jt'(ev) x(cc)T<3t t$)v £ax&v (xotl) StSvapuv t(ou) 0s£ou 

(xai) ctstctou xpOaoSoiXXoOj t& 8& Xoi7t(6v) %iau xaT^||10xo)otv oStgl x(a)Tot (iva^atpsTov Ss<77tOTe£(av) 

(xal) mpi6xr\xoi (astA (xat) x{9\<;) npoaoba(y\q) auTto ^[Alast (as) vo[A(vj<;) (xal) rceptox?K> e£<; Atp^pcoa^v) 

xat av^Oyjpia tou ccutou 0e£ou <ppovTt-||17aTY]p(ou too TtocvTOxpiTQpos ct(cott))p(o<;) X(ptOT)ou, xa0A 

oXotj^X0^ yipeTiaavTo (xal) ^x0UCT^ £<p£a(ecos)< (Kal) [AYjSttEAou |AY]88X(ti}s) feewa (3ouXy]0eIv)v 

{(3guXy]0e£y]v} air?) £yci, 6 au0£vT(y]s) |Aou 6 Av/jp (aoo ||18 ^ tIs xtov ■JjpLeT^ptov 7ra(S(cov) (xocl) t&v xa0* 

alfxoc [Loi 7CpoacoxetcofA(ivwv), avaxaX£aaa0ai (xal) rJjv ToiaiiTYjv ^piteiav [Aep£8a tJjv 7tspLeXeucro[A(£vYiv) 

qcutoZs &s 7cpotxciav plot • ||13 a7Co6aXXo(Aat yotp x6v poY]0ouvTdt [aol v8[aov £v toiSto^ x«l &izp6a$ey.xoi 

Ea6(Jte0a £v 7cavTt u7cep£x0TO Ttpoadmoi (xal) xptT7)p£o>j (xat) dtexXeLaO’/jaeTfaL) y][aZv TCaaa 06pa 

Stxat-||20oXoy£(as) step xtv/jcropiev fy/TEvaouv aycoy^jv xar1 aurav els £^y£xy]ff(tv) ^[a(cov) T(vjs) Tot- 

qciSt (yjs) Svsxot ■J)puCTel(as) piEptSos • 6<petX8vT (cov) (xai) ocutcov (A7)Sa(Jtoo |AY]S6X(o)s) aTO£nc£a(eiv) ||21 xal 

atpatp’/jcrfetv) (xal) t’Jjv ■JjjAST^potv TaiiT(yjv) ,J]|AtaeLav (Jtep£Sa tou toio6tou xt^iaoctBs [Aou, xoc0* o[ovSV)tVvoc 

t&v &7cotvT(o>v) Tp67rov ^ 7tp6(paCT(tv) etiXoyBv ts (xal) Stxod(av) ev |[S2 ptipst ?) xaOiXou* a<p* oSrtsp 

^GeX’/jcrop^ev) TtapK^iA^stv aur/jv* sZts Iv toTs £coer(tv) £qA&v el/ce (xal) [Ast& tJjv TsXeuWjv ^[a(cov) # 

otos y&p deep* -^fx(cov) t&v |Aep(&v) pouXyjOetyj 7rap& | |23 Tct <ru[A7T:ecpo)vy][A(4v)(x T&Se Tto yp£{A[A(<x)Tt x^P7)00^ 

els x(a)TdcXucr(tv) [xeptx’Jjv ^ xa08Xou, xal 6 SiaBe^BpLsvos r})v Xa/oDafav) aiT(ot<;) ^[J,(ast(av) [AeplSa, 

6 TOtouTo<; xfiv 671:0to<; (xai) ||24 eKyj Uva iTriarcaToa t((5c<;) apot<; toiv xirf 0so<3p6p(cov) 7r(aT6)pcov xal ^ 

[Aspl^ xat 6 xXvjpo^ auTou ^ piSTct tou 7cpoS6Tou ^o^Sa xal 67^6 t6 ajciviov AvA0e(Jt« |[ae T<xut« 

eypdttpyj TrpoTpoTcyj ^[AST^pa Ta6ouXX(a)pt(ou) ^vdiTUtov (xal) tcov uTroypa^ivTfoiv), xod 67tsS60y] rot<; 

StaXyjtpOeTcrt tco ts [Aey^Xco crcpaT07ceS4px>) xat t& [AsydlXco 7rpt-||ao(A(Atxy]p£co eJ^ aaip^Xstav, x(oc)t« 

[A7]Vffi ocfiyouaTov t(5i<;) ta' Ev(Somcovo<;) tou ^tou<;. 

+ ANA II TOPNIKINA H nirrEPNISA + 

||27 + *0 SouXos tou xpaT(aiou) (xal) ayt(ou) ^(oiv) au0£vTou (xat) §amX6(co<;) Ay](A^Tp(to<;) 

Topv£x(y]<;) + ‘0 niPKfiPNHS + 

||28 + npoTpo7c(vj) Sea7TOT(tx)5i 7r(aT)ptapxtx5i 6pcoT7]0sTcra 7rap* ^(cov) ^ Trty-11®*x£pvTC<r<x (xal) 

(iva&t&ocxSsurtt t6v poyjOouvTa ocutt] v6[aov £tcI t(ol^) 7rpotx<iot^ 7rp<iy[Aoccrlivt stoiS'J) Ato6(4Xsto 

t6 otetov ocut(5i<;) Stxatov oXo^uxox; (xal) tepyeiv ||80 ^7r7]^ystX<XTo &<; to Bfrjvex&s rJ)v Totoc^TVjv 

SyYpatp(ov) SxBocr(tv), uTceyp^tpyj pe6atia(eox;) Svexa xal Trap* ^|a(Sv) + 

||31 + *0 Ta7teiv6(<;) [A(yjT)p07CoX£T7]<; X(pujto)u7c6Xeg>c Max^plio<; + 

||32 + *0 ptiyas axeuo(p6X[a^ T7)<; &ytcoT(itT7]<; tou ©eou] (Asy(A)X(y]<;) exxX7)at(«<;) (xotl) (ipx^Bta^O'* 

vo<; ®?6S(co)p(os) 6 IIspB^yjs ^(lyp^a) + 

1183 + *0 euteX*J)s Eeps^s Mavou^jX 6 KaXoEiS&s [67u(6ypot^a) ■+*] 

||84 + 0$o$<pp9<; 6 rtapBoX^wv (AapT(upfiiv) 67t(6ypa^a) + 

||8B + NteXaos xXyjptxis t(tis) &yitoT(<jc)T(7)s) [Asy^X(y]s) tou 0(eo)u ExxXyjatas (*«&) TaSouX- 

X(iptos 6[ ]. 

L, 1 twSs x& : tw Sot$ P || I* 2 otxeta ysipl P || Topvixtos P II1- 4 f) Topvixtv« om, P || awctwimi i Ixouata ts P 
II1. 8 dteatv post xpttiacHV add, P || oT<; oci&Tbs otSev P || L 17 pouX7j07jvat P || 1, 20 ^x8tx7j<rtv P II ^vexev P II K 20-21 
dtrcooTUticrat xal d^oapTjaat P II I, 22 £9’ &v7rsp P || OeX^eroEAev P jj TuapotTriti^at P || h P El 1, 23 P II X 24 
dtytcov ante tcxj' add. P || 1, 25 57roypai(j(ivT(ov P || 1. 27 Topv£xto<; P || l. 29 ot^TTis1 : P 11 1. 32 6 ti£y«s (Jxeuo- 
(piiXoc^ - • - jisyiiXTjs ^xxX7)tr£a<; ... P || 1. 33 om, P |[ 1. 35 om. P* 
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13. ACTE DU PROTOS DOROTHEE 

Yp&ppa (1. 16) 

[emicupoGpcv, 1, 8-9] 
avril, in diction 1 

a.m. 6871 (1863) 

Le prfltos Dorothye efc le Conseil confirment la donation qui avait dtd faite, par le dd£unt prfltos 
Antoine, au monastflre de Saint-Pantflldflmfln dit des Russes, du monydrion de Katzarfl ruind par 
les AgarJues, oontre redevance annuelle d*un hyperpre au prfltos* 

Description. — Le document nous est connu par un original (A) et par un texte interpold (B), 

A) Parchemin d’une seule peau, consolidd au verso par deux bandes de papier, 4 gauche et en 

bas > 675 x220 mm. ]3tat de conservation mediocre ; le document semble avoir dtd pli6 en haut et non 

en bas ; cassures correspondant & ces plis anciens liorizontaux ; ddchirures 4 gauche au niveau des 

L 34, 38-39 ; trou au milieu de la 1, 40 ; le parchemin est 4 cet endroit indgal et fripd, ce qui rend 

difficile la lecture de deux signatures, L’encre brune a beaucoup p&li, particulidrement sur la partie 

gauche, oh les premiers mots des 18 premieres lignes ont 6td repassds 4 l'encre noire 4 l’dpoque 

moderne (de mdme certaines lettres de fin de ligne et le nom de Daniel dans les signatures, 1. 38). 

Nous soulignons dans Pddition les lettres repassdes, qui correspondent parfois 4 des lectures 

douteuses : 1. 2 fAY«pwSv semble un peu court (dfcO^cov Toiipxow B); 1. 6 on attendrait yepdvTOiv 

ou iraT^pcov, mais on trouve superposes t<5v et tou (l’ddition de Kiev, antdrieure sans doute 4 la 

consolidation du document, lit 7rccTdpo)v) } 1. 10 un vacat entre et atciva (sic) s’explique par une 

irregularity de la peau. Des trdmas sont mis 4 peu prds toujours sur les iola ; lorsque cette lettre 

est peu visible ou absente, mais qu'un trdma en suppose l’existence, ce qui arrive trois fois dans 

ac6acFp.ta, nous 1 avons considdrde comme dcrite (1.10,15,17), Les signatures paraissent authentiques, 

et celle de Dorothde Test assurdment; la demise, sdparde des autres par un blanc, est peut-fltre celle 

du scribe, comme dans notre n° 12. Au verso, une signature ancienne dont les dernidres lettres, 

cachdes par 1c papier de consolidation, ont dtd repassdes ; + *0 irpffiTO^ Tfiv dv t& 'Aytw ’'Opel 

as6«op,l(tov) x(«l) Paartaxftv p,ov&v | Tep^cnpo^ pova/6^ +. II s'agit du Gdrasimos connu comme 

prfltos de juin 1374 4 janvier 1375 (Pvdlalon, p. 139, n° 64); la titulature n'est pas banale, la proeddure 

non plus, Les moines de Saint-Pantdlddmfln, aprfls la ddfaite des princes serbes sur la Maritsa en 1371 

et le rdtabhssement d’une administration grecque sur TAtlios, ont sans doute jugd plus prudent de 

faire confirmer par un prfltos grec la donation de 1363, Autre notice de verso, moderne, en grec, 
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B) Parchemin souple, 620x340 (haut)/300 mm (bas). Trds bon 6tat de conservation malgrd 

quelques taches d'humiditS et un pli vertical au quart droit. Encre noire, dcriture trds lisible. L’encre 

utilises pour les signatures ne semble pas la m&me que celle du texte. La cinquidme signature 

(gdorgienne) est repassSe ; il semble que le copiste, lorsqu’il a imitd les signatures, se soit servi d'un 

caique. Sur la non-authenticitd de ce document, voir plus bas : Prosopographie des signatures et 

Diplomatique, Au verso, notices modemes, deux en grec, une en slave. 

Album : pi. XXIX-XXX. 

Mlion: Kiev, n° 9, p. 98-103 (= B); n° 10, p. 104-III {= A). 

Analyse, — Les ruines causdes 4 PAthos par les Agar&nes ont conduit 4 sa perte le monydrion 

de Katzard, car ils en ont incendid la tour et jet6 bas le reste (1. 1-3). C'est pourquoi, il y a des anndes, 

feu le prdtos Antoine a donnd, d'un comraun accord avec les Pdres du katliisma de la laure de Karyds, 

le monydrion de Katzard au monastdre de Saint-Pantdlddmdn dit des Russes, afinqu’il on prennesoin 

(1. 3-7), L’espoir qu’il avait congu s’est rdalisd, la tour a dtd reconstruito, trds belle et trds forte, et 

tout le reste a 616 aindliord (1. 7-8). C’est pourquoi nous aussi nous confirmons ces dispositions, et 

ordonnons qu'elles demeurent 4 perpdtuitd : le monastdre des Russes aura la pleine propridtd du 

monydrion de Katzard, sans etre inquldtd par le prdtos ou par qui que ee soit, comma il en est pour 

lea autres monydria qui ont fait l’objet de donations 4 des grands monastdres, d’autant qu’il n'est 

gudre de cas oh on ait ddpensd tant d'argent et de peine (1. 8-14). Le inonastdre doit verser au prdtos 

un hyperpre [de redevance annuelle] le jour dc la fdte de saint Ddnidtrius (1. 15-16), Conclusion, 

an nonce des signatures, adrcsse, date (1. 16-19). Signatures autograplies du pr6tos, d’un ancien 

prdtos, de onze higoumdnes et d’un dikaid (1, 20-35), suivies de six signatures de moines, dont un 

prosmonarios, Pdpitdrdte de PAthos, et 4 la fin le liidrodiacre Damianos qui a probablement dressd 

l'acte (1, 36-42), Cf. l’apparat pour les additions (pdriorismos) et variantes de la version interpolde B. 

Notes, —Prosopographie des signatures. Nous commengons par elles, parce que c'est d’elles que 

depend principalement revaluation de la valeur du texte B, 

Aucune signature de A ne fait difficult^, L, 20, prdtos Doroth&e (de Chilandar) : il est connu de 

ddcembre 1356 4 novembre 1366 par une sdrie de signatures qui sont toutes en slave, sauf une, celle 

de Chilandar, n° 145, dont on souhaiterait verifier que nous avons bien Poriginal ; cf. Prdlaionf 

n° 61, p, 138-139, L. 21, Jacob, higoumdne de Lavra : c’cst Jacob Trikanas, attests 4 partir de 

janvier 1351, mort avant avril 1368; cf. Lavra IV, Clironologie, p. 34. L. 23, signature gdorgienne, 

en denture dechancellerie: moi, Phigoumdne Jean, j’ai dcrit. Ce Jean ne nous est pas connu. L. 24, 

Th^ophile de Vatopddi: ilsigneenoctobrel362JCasfamom7oti,n°5,1. 37. L, 25, Th^odose, ancien 

prdtos : e’est Thdodose d'Aldpou, prdtos une premidre fois en avril 1353, uneseconde foisentrejanvier 

1355 et ddcembre 1356 ; cf. Pr6talon} p. 138, nos 56 et 60. L. 27, Kalist de Chilandar : il signe 

en octobre 1362 Kastamonitoui n° 5, 1, 39 ; il est pro higoumdne en fdvricr 1369 d'aprds Zographottj 

n° 43,1.17 et Kullamas^ n° 25,1. 24. L. 28, Niph6n de Xdropotamou : cf. X&ropotamou} p. 18, qui 

ne connatt pas d'autre mention, mais croit que Niphdn est mort avant ca 1370 ; cf. aussi Darrouzds, 

Begeslest nos 2388 et 2389. L. 29, Dorothi&e de Xdnophon : higoumdne en novembre 1366 dans 

Chilandar} n° 152, 1. 45 ; en fdvrier 1369 dans Zogvaphou, n° 43, 1. 13 ; en ddcembre 1370 dans 
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Chilandar, n° 153, 1. 35; en janvier 1371 dans un inddit de Xdnoplion, L, 30, Chaeut6n, 

prohigoumfene de Docheiariou : nous n*en connaissons pas d’autre mention. L, 31, Sabas de 

Karakalou : nous n’en connaissons pas d’autre mention. L, 32, Abbakoum de Philo thdou : une 

mention considdrde comme douteuse, mais confirmde parnotre acte, en octobre 1362, dans la copie B 

(apparat k L 42) de Kasiamonitou, n° 5. L, 33, NiIiophytos d’Esphigmdnou : n'est connu 

(Esphigmenoit, p. 31) que parnotre acte. L, 34, Gabriel d’Alypiou : il est connu en 1353, 1356, 

1364; of. Kutlumus, p. 17 et notes 52 (p. 8) et 101, L. 35, Karpos, dikai6 de Kutlumus : non 

attestd ailleurs, cf, Kuihtmus, p. 7 et p. 8, n. 52 ; il est dikaid probablementparcequerhigoumdne,qui 

dtait alors Charit6n, dtait en voyage, L, 36, Ionas (t prosmonarios des saints pdres» : ne nous 

est pas connu ; la mention d’un prosmonarios (cf. Ducange s.v. : mansionavius, ecclesiae cuslos) est 

exceptionnelle dans les documents athonites ; cf. la «fegende» de Kaslamonitou, Appendice II, 

p, 99 ; sur la fonotion, considdrde comme la mdme que celle du Ttapajxovdcptos (Ducange, s.v,), cf. 

Beck, Kirche und iheotog, Literalur, p. 105, 114, L, 37, Thi^ophile, ancien liigoumdne de Plaka : 

c’est celui que nous avons mentionnd, en 1364, dans les notes prosopographiques k notre n° 8,1. 67, 

et que nous retrouverons en janvier 1366 dans notre n° 14 ; en revanche il doit 6tre different de 

celui qui signs «ho Plakas», en juillet 1377, MoSin-Sovre, Supplement^ n° 9, 1, 31 ; cf. d’autres 

indications dans Kaslamonitoii, p, 53. L. 38, Daniel, moine : non reparable avec certitude sous 

cette forme, il est pourtant probablement le meme que celui qui est connu en octobre 1362 par 

Kaslamonitou, n° 5,1, 12. L. 39, Joseph Pseudakds : nous le retrouverons en janvier 1366 dans 

notre n° 14 ; il signe en novembre 1366, Chilandai\ n° 152, 1. 55 ; en fevrier 1369, Kutlumus, n° 25, 

1. 30 ; en novembre 1369, Kutlumus, n° 27,1. 36 ; en ddcembre 1369, ibidem, n<> 28,1, 26, et Zographou, 

n° 45,1, 28 ; en ddcembre 1370, Chilandav, n° 153,1, 50. L. 40, [IdANNiiaosj, dpitdrete de I'Athos : 

nous en avons restitud le nom d’apres notre n<> 14, qu’il signe ; cf. Pr6lalont p. 158. L, 41, 

Damianos. liidrodiacre : c’est peut-dtre le Damianos, eccldsiarque de Karyds, sur lequel cf. Pvdtaton, 

p. 160. 

Les signatures de B, au contraire de celles de A, prdsentent une sdrie de difllcultds. En premier 

lieu celle du prdtos Dorotiii^e, qui veut se presenter comme originale, est en grec, alors que les 

nombreuses autres signatures connues de Dorothde sont en slave, sauf celle de Chitandar, n° 145, 

qu’on aimerait vdrifter, comme on Pa dit ci-dessus. La signature de Jacob de Lavra, et celle qui la 

suit immddiatement de TutioPHiLE de Vatopddi, sont paldographiquement sans rapport avec celles 

de A, et k leur ddsavantage. La signature slave de Kalist de Glnlandar, et celle gdorgienne de Jean , 

higoumdne dJIviron, rdfcrograddes par rapport k A, semblent assez fidelement reproduites en ce qui 

concerne la seconde, mais la premidre est manifestement d’une autre main. La signature de l’ancien 

protos Th^odose manque, Les signatures de Niph6n de Xdropotamou, de Dorothde de Xdnophon, 

de Chaiut6n de Docheiariou sont paldographiquement sans rapport avec les mdmes signatures de A, 

et & leur ddsavantage. Demdme pour celles de Sabas de Karakala, d’ABBAKouM de Pliilothdou, de 

NjSophytos d Esphigmdnou. Le reprdsentant d’Alypiou n’est plus, comme dans A, Gabriel, attcndu k 

cette date, mais Abericios, inconnu et manifestement intrus. Celui de Kutlumusn’est plus Karpos, 

mais N£ophytos, inconnu k cette date, La signature slave de Joasaph de Zographou estuneaddi^ 

tion, et le pcrsonnage nous est inconnu, La signature du prosmonarios I6nas est omise, et dans celle 

de ThjSophile de Plaka, paldographiquement toute diifdrente et comme toujours & son ddsavantage, 

7tOTi est omis. Daniel, moine, est qualifld par B d’dpitdrdte, alors qu’on n*en connalt pas de ce nom 
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en 1363 (mais seulement en 1395 : cf. PrStaion, p. 158), et qu’on attend, comme on l’a vu, I6annikios, 

B ajoute ensuite un eccl6siarque de Karyes nomm6 David, qui est inconnu. En revanche Joseph 

Pseudakfcj est omis. Enfm la derni&re signature, cclle de l’hterodiacre Damianos, est mamfcstement 

maladroitement imit^e (avec une faute d’accent sur le nom propre), dc la m£me main qui a tente 

au d6but de simuler une signature originale en grec du pr6tos Doroth6e. 

Diplomatique. De cette comparaison des signatures de A et B, il ressort k notre avis avec 

evidence que B n’est pas authentique. C’est probablement la meme main, d’ailleurs habile, qui s est 

appliqu^e k donner une apparence de signatures originales k la premiere et k la derni&re, ainsi qu aux 

signatures slaves et g^orgienne, et pour le reste a simplement tent6 de diversifier ses ductus, sans 

pouvoir d6guiser de sensibles ressemblances pal^ographicjues d’un bout k 1 autre. On ne compi end pas, 

dans ces conditions, les cliangements introduits (signatures omises ou ajout^es, substitutions de 

noms) : pour aucun nous ne pouvons presenter une explication verifiable. Quant au corps du texte, 

il est manifeste que A et B sont de deux mains diffdrentes, mais pas ndcessairement trfcs dloigndes 

dans le temps, 
Pour comprendre la raison d’etre de B, il faut done en comparer le contenu avec celui de A. 

La difference principale, et qui donne probablement P explication, est que B donne un pdrioiismos 

precis et details (texte en apparat, 1. 10-21), qui manque dans A : quelque contestation de homage 

en aura fait apparattre aprds coup 1’utilitA Cela n'implique done pas queB salt exactement un faux : 

c’est une version compldtde de A, mais qui veut se faire passer pour un original remplagant A (quo 

cependant on n’a pas ddtruit 1). Toutefois on en a profits, et ici 1 intention dolosive est manifeste, 

pour faire disparaitre la clause (1, 15-16) d’apr&s laquelle le Rossikon devait au Pr6taton une 

redevance d'un hyperpre par an (ce qui prouve que B a dt6 dtabli au Rossikon, et non au Prdtaton). 

Enfin l’auteur de la version B n'a pas toujours compris le texte qu’il recopiait, comme le montrent 

(cf. notre apparat) les variantes des 1, 6 et 7, et surtout l’addition incomprdhensible Ha fin de la 1,14 : 

jointes k la langue peu correcte du p^riorismos, elles traliissent un moine peu instruit, plut6t qu un 

non-grec (car l’ficriture et l’orthographe ne sont pas celles d’un slave). 

L'affaire, Un raid de pirates turcs avait incendifi, k une date dfijfi anciennepar rapport & notre 

texte (itpii xp^veiv, 1. 3), le monydrion de Katzarfi : sur la piraterie turque & l’Atlios, cf. en dernier 

lieu, avec la bibliographic, Mirjana ZrvoJiNOvifi, 0 napadima Turalia na svetu goru na osnovom 

vizantijskij izvora (rfis. anglais ; Concerning Turkish Assaults on Mt Athos based on Byzantine 

Sources), Jugoslouenski Istorijslci Gasopis, 1-2,1979, p. 5-19. Sur le monastfire athonite du Sauveur de 

Katzarfi, qu'un texte rapproche de celui dit de ZfilianoB, cf. notre acte n° 2, Notes (p. 33) et 1. 3 et 40. 

Il est encore indfipendant en 1142, d’aprfis notre acte n° 7,1. 39-40. Il a fitfi ruinfe, et sans doute alors 

r6duit & l’fitat de monydrion, par un raid turc antfirieur au (ou contemporain du) protat d Antoine, 

attests en 1348 (Pr6talon, p. 137, n° 54). Comme il est arrivfi frfiquemment (cf. 1. 13), le prfitos 

Antoine en a alors fait don k un monastfire florissant, en l'espfice le Rossikon, pour qu’il le restaure : 

en effet, les travaux ont fitfi executes, k grands frais (1. 14), en commengant par la tour-refuge, 

reconstruite «trfis belle et trfis forte». Le prfitos Dorothfie confirme cette donation de aon prfidfices- 

seur : le Rossikon aura k perpfituitfi la pleine proprifitfi du monydrion de Katzarfi, contre redevance 

d'un hyperpre versfie au prfitos. Cette dernifire clause, ainsi que la precaution prise contre toute 

revendication future d’un prfitos (1. 11-12), indiquent qu’un monastfire ruinfi et abandonnfi devient 
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normaiement bien du Prdtaton. Celt pounqnoi on prfcise (1. 5-6) que le prttos Antoine avail (nit 

donation d. Katwrt an Hoa.ikon . aveo b conaentement nnanime da. Ptrea du kathi.nl. do 1. lauro 

d. Kaayda,. «te eapreaiion additionne deux donation, du cento adminiatratif d. I'Athoa, 

xdfcopa tiov Kopeaiv et tape mi K«pt»v, anp lesquellea cl. Melon, p. 120-121 • et Laera no 154 
note i 1,4. ’ ’ 

L. 15-16 : nous ne savons pas pourquoi il est priScisd que la redevance au Pr 6 tat on doit Abe 

versfie le jour de la fete de samt D^trius (Kataarfe dtait sous le vocable du Sauveur); dans le 

p6nonsmos de la version B 1. 13, on trouve 6 too Ayiou AWp{0u : survivance d>une 

vot.on ou un vocable local? ou bien le monastic de Saint-D6m6trios? On pourrait aussi penser 

::7pZiiTme **desaintD“us(2e°ctobre)- d°nt°n — 

(of. id«) : plL'3_4' d0nall0n '“"r6 “ R0*”t0" P" 16 Antoina, an 1348 

tQv) Yevo(x(£vviv) <p0opav (xal) dmSXslav ei? xi w0’ dJYi(ov) 6poS W rffiv 

(xal) LoTouatouSr ^-P ^ ™ “I~ 11 * ^Y(aXo)^gTW^ *gt V«rtxou IlimeXdjuovo? 

_£ „ ;? “V ^ ^ too x«0bu«TQC ^ fGp«, 

l7rtSoff(w) m) 6,* ip ^(W, *po^(v\t 
(xal) rii <gXXa mb ^ x°* 1 *VSXT£tr0r) (Kal) k<*XXioto<; M) otepp<5t(«)to<; ||8 arrqprlaQff 

<ic7cavTa (KJ\vJiL ^ ™ ^VSl (xat) axa-rAXo™? ||i° ei<; alma t(6v) 
KAry' \ ’ J^5 ^ TOiaUT^ ffe6a<^(«) (aovJ) tGv ‘Pcoocov tb Mh I [“ aovlSpiov TOo 

iS50,„„ „pjs ilZTr ■*><««»«, x«6(i5) II- (xaipriSUv ^Spi* tea 

P‘«M W||U fc «L T„1 

xaT’ «T0C TU xotA m ? °5 Xa, J ^^£Xeia ’ jl” (84) StSivai •}) touwJty) arfaoptfa) piovA) 

^7teS60« rfi StaXvKDBef / +}T,^ *' "“P^YP^R^Y^0^ (xal) Tat? IP^Tcoypaipaic 7tl!aTco6(£v) 

W* {X{ I 7 *Y<H II” M 
Wp^T(>JS) gT0US t~? , + ^ P eE? dff9^StaV a{“v£^00<T«V [|» fAY)vt 4wp(XXt(«) JvStxTlfiV0S 

I !u t ?n erT“ pr0t’S(Vja)tyie gory Af6na iorominah kir’ Dorofei • :• — 

r Hi -iSZitSlSta i“yA’’5 ... + 
ii;;te°.2;^ ♦ 

" q“tlna8° ‘ C(‘)"ik"!° ",0n“tiri“ igoumen’ kyr Keliif i v.e br.titvo 
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||ae + *0 xa6Y]Yoii|j.(ev)o<; t9)<; CTs6aqjL((a<;) (3aaiX{iK%) |Aov(y)<;) tou Ev)poTtoT(<fc)n(oo) N(<pcov 

£epo|i«lvaxo? + 
||a8 + *0 xa0Y)yo6|jievo<; tt)<; <js(6aqji.(a<;) paaiX(tX7)?) ^ov?j<; too Esvo<p3\iT0<; Awp60eo$ Upo(x6- 

v*x°? + 
||so +*0 jtpof)Y°'Woi; t(%) CTe(6a<7|j.(a?) poccrU (»«)<;) |Ao(vt)<;) tou Aoxsiapt(ou) Xapk(<uv) 

(spojJiAvaxoi; + 
||31 + '0 xa0Y)YoV(ev)os «re(6acr(j.Coc<s) P«cnXi«(?)?) [Aov^i; tou Kapax«X(ou) SA6«^. 

£epo|Ji6v«xoS + 
|[8» + '0 xa0*)Yo'i|JLevo<; t(t)?) ae(6aa[iia<;) pa<nX(ix^<;) |Aovy)? tou <IhXoO{£ou) ’ ASSaxoup. £spo- 

[ai5v(«)xo? : — 
[|38 [+ '0] xa07)YoijJisvo(; Tvj<; cre6acr(Ji((a<;) paatXixTji; (xovvjc tou ,Eo(ptY^v(<JU) Ne6<puTo$ 

tlpo|A6vaxoc; + 
|l31[+*0] xa0^Yo'i|Ji.(ev)o<; t(%) oE(6ao|J.)t(a?) pacriX(tx%) |Aov(9}<;) tou ’AXunt(ou) Ta6p^X 

Upo[Ji6vaxo? + 
1135 4. q £v [epojJLovAxot^ ^X^xetaTO? Kdtpjto^ x{al) Sweat <o tv]? as6ajjt((a<;) [Aov^ tou KoutXou- 

|JtO\l<n) + 

j|36 + *0 TtpoajJLovipto^ t&v &yt(6iv) 7r(aT4)pcov ’Icov&s ^ 

|j a? ^ <q jjLovax(o^) £XAxictto? ©^9^°? ^ (*at) tcot! FIXaxA<; + 

1198 + A«vtj]X jjLovaxi^ + 

||3* 4* *0 Iv SspojjLovAx0^ £X£xicrr0^ ’leoafyp 6 YeuSAx^) + 

||40 [+ ’Ieoawtxio? tspojJLivaxo^ xal £mT7)pY)]T*))S tou 'Ay.ttou) *Opou<; + 

II*1 + *0 Av lepoStaxfivo^ AX^xtaTo? il42 Aajjuav&s [Aovax<te + 

L. 1 ’ExeiS^i rescrlptum : Ittci B || t£5v ’Ayapiv&v : t&v vacaL vol raeurn (lege <*G£wv) TgGpxcov B II l 6 itat^wv 
(vel Ttov, vel vep6vTC0V ?) toG xaOlopiaTo? : toGtwv xaGtapat# B II I. 7 a$T(T)?)! «Gt&v B II I, 14 x{otl) <*yop * nJPj ™1™T0V 
t6ttov t£v xoup&v a&T&v rcpeoTetiovTe? add* B in op to ; aoquitur haoo d dim ilalio quae tota deal dor a ur n • « aTt 
t4 6po0^oi« oGtco? ’ tfpxeTai el?T& pafl- | nvap(ov) <Skou x(al) ^pxerai t<> |«viffl*r{w) fcrt tgG K^apq xal 
xaT£pYST(at) uovo7r^T{tv) pixp&v x^TCO0ev> arp^eT(«i) Se5t(i repbs pipeiov p^poc;, xa-I^T^^opa op S e ^ ^ v pueexa 
6£ovt« cctto to5 ZeXiavoQ x(al) Maxpuy£vou<; ml xat£pxeT(cct) t6v koth^v X^twQsv x(al) Anaxamvia; ek w ra- 
toO K^^apvf, xal xat*pX*T(«0 t6v ttotoe^v xdlTcoOev Skou x(at) cr^tysT(ai) 6 toO Ayiou AWPlM J w 
ttot«|i6v toG KdlT^apT) &TCtH14x<fcTeo0(ev) B«pva6ltlla<;, x(al) i^PXeT(at) tk>to£H(^v) toG K ^^P^ ej Jf j 
t6 faxAv(tv) t b XtOGSe^ 6p6Ge *k ^feyoev f^xwv(«) Ttp^c tA |» BuowA ^t^p>) x(«l) irA 
ji£y(«v) x(al) el<; t6v KaXaiiv 8p6ptov rcp&s Su?^( BpxeT(«t) t6v TiotXaiiv Sp6[iov el? I P ^ 
(JLeyAX(T)v) n£rpm tywam x(oeI) oTj^eta, x(oel) Att6 t*jv nirpow ^pxeT{ai} t6 Wxwv(iv) eI?tA? xopuqt*? pXnto*o«« 
?rp6? e^l^Xaooav, xat fat6 tA? xoputptfe xaT^pX^ort) 6p0£S? el? tiv TrctXoaiv Xinevot xop Aav^X» x(al) xpaTt^v t<* [ttpr^ 
*M ^v0a 6 7toTtt|ifc tou Kii^apY) I1* xaTipx«(«0 O^Xotooav, x(«l) ^ airroG Avcofl(ev) 67iAyet t^v ttowuAvifico? tou 

tcoeXouou paiXcovo? ^Sttou rcepva [iovoK(iT(tv) Att6 t6 <£Xcov(iv) t6v KoT0tn(6v) ju tou K<AtC«P>1 e ^ t^o^v 
t£5v To>ctwv, Ak1 a^ToC oflv Ava6alvet t6v 7TOTa[i(6v) ^vco0(ev) SvOot ptcryewi 6 ^cov fatb t^JV jAOV^v) tWv 
Tw^v I1* el? t&v 7coTa[i{6v) toG KAtfepnj, An1 afrtoO o^v Avafialv(wv) t^v tcot«|a(6v) ^vcoO(ev) to? Tftv fiiaxa x«t<x- 

PalvovTa t6v Ak^vou IWt^pt) Ava6alvei fGaxw |" et? tA Av«ToXtx<i n^pvj AvcoO(ev) SvOa wxl 6 
a^rou oGv 6p0w? el? aMv t6v floGvapov ^v0« x(al) fa^eOa* || L 15-16 dqpelXet — fot*piiupw ^ om, B |1 [Soujcrfp- 
:] 1, ^0 + f0 Ta7reiv&? ttp^to? toG fAylou "Opou? AeopdGeo? lepofi^votx0^ + ® ^ line am 23 post ^°8 ?°rLiP 

B || 1* 24 ueyAXTj? ante ^ovt)? add. B || 1.26-26 om. B || 1.28 SuportoT^ou B || 1. 30 Aoxtaptou BIIK 31, 3a^3»34 P*f 
am. B || 1* 31 Sdl66a? B || 1. 34 Ta6p^X; ’A6*pxio? B [| 1. 36 + *0 xccOTiy^evo? Trj? novfa ™ 
Ne6tpuT0? lepopt6vaxo? B || Post aubeoriptionem hegoumeni KuLlumud B add, : + S(vja}S6onnia i^e(a)r&klo 6biteu 
Izografa igoumon I6asaf’ ioromonah || L 36 om, B H 1, 37 x(«l) -nort om, B |[ 1. 38 xat ^tutupTJtt}? N 
om. B i| 1. 40 om, B (sed vide supra 1. 38) || Ante uitimam aub&crlptionem B add. : + '0 bcxXYjouftpXW TcovKapewv 

Act(6l)S povax6? + 
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14. ACTE DU PHOTOS DOROTHfiE 

VP^K-H-a (!• 14) janvier, indiction 4 

[4x8(8o|*v, 1. 9] a.m. 6874 (1306) 

Le prfltos et 16S gdrontes de la laure do Karyds donnent au monastdre des Russes le kellion du 
papas Komdlios aveo son olivaie, contre redevanoe de six litres d’huile au Prdtaton. 

Description. — L’acte nous est parvenu en deux exemplaires : 

A) L original. Papier colld suf toils, 445x300 min. Sept plis horizontaux anciens et quelques 

ddchirures latdrales, mais qui ne rendent difllcile que la lecture des lignes 12 et 22. Encre brun foncd ; 

l’dcriture est tris proohe de celle du n° 13 A et surtout 13 B, mais le scribe n’est pas le meme ; les 

signatures sont autographes, celle du prdtos Dorothde prdsente de grandes analogies avec notre 

n° 13 A (*• 20). mais la titulature est un peu diffdrente. Trdmas sur de nombreux iota. A la 1. 6, la 

forme adTTjcavTO a dtd corrigde, sans doute de la memo main et apres relecture, par l’adjonction d’un 

vj (^tovto) dans 1’interligne ; maisB n’a pas compris et a recopid fj aE-rijaavro (1, 6). L. 12 : le nombre 

des mesures de vin que le monastere de Saint-Panteleimon devradonnerannuellementauProtaton 

s il transforme 1 olivaie on vignoble est laissd en blanc ; ce vacat, qui n’est pas un grattage, porte sur 

une clause secondaire, puisque 1 essentiel est le montant de la redevanoe en liuile. Au verso, sur la 
toile de consolidation, notice mo dome en grec, 

B) Gopie. Papier colld sur toile, 395x295 mm. Cinq plis anciens, ddchirures sur la partie droite. 

L’examen des signatures (Unites reproduces, sauf celle de la 1. 20 de A) montre avec Evidence que B 

est une copie : elles sont de la mOme main, imitdes plutbt par fantaisie que par ddsir d’abuser ; seule 

celle de Dorothde, en slave, cherche un air d’autlienticitd. A la 1. 11, B laisse en blanc le nombre des 

mesures dues parle couvent non seulement en vin (comme A), mais aussi en liuile (6 d’aprds A, 1. 11). 
On trouvera les variantes deB dans l’apparat critique, 

Album: pi. XXXI. 

Edition: Kiev, n° 11, p. 112-117. 

_ Analyse. — Le monastdre des Russes, afln d’assurer le luminaire de l’dglise de saint 

Fantdlddmdn, a demand* que lui soient dounds quelquesoliviers. Le prdtos et les gdrontes de la laure 

aryes, considdrant les bons sentiments, le zdle et les bonnes dispositions que les Russes montrent 

ft leur endroit, et d’autre part le petit nombre de kellia de la Mdsd qu’ils ddtiennent, ont jugd qu’il 

ai juste de leur procurer l'olivaie qu’ils pourraient trouver (1, 1-5). Ils ont cherclid en vain, et les 
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Russes, poussds par la ndcessitd, ont alors deinandd l’olivaie du papas Korndlios, sur l’einplacament 

de la sliite voisine enclavde dans [les terras] du monastdre de Vatopddi (1. 5-8). Par une decision 

unanime du prdtos et des gdrontes de la laure de Karyds, le kellion du papas Korndlioscstdonndaux 

moinesrusses avec son olivaie et toutes ses ancienncs ddpendances, contre redevance annuelle do six 

litres d’huile au Pr6taton (1. 8-11). Si les Russes y plantent une vigne, au bout de six ans ils verseront 

[au Pr&taton une redevance annuelle de] N mesures de vin par stremma (1. 11-12). Appel aux futurs 

prdtoi pour qu’ils respectent ces dispositions, qui devront demeurer dternellement en vigueur (1. 12- 

14). Conclusion, annonce des signatures, adresse, date (1. 14-16). Signatures autographes du prfitos 

et de huit moines ou hidromoines de la laure de Karyds (1.17-25). 

Notes._Los 1. 4-7 comportenl deux ruptures de construction, mais le sens est dvident . le 

participe au nominatif xpKTouvxet; (1. 4-5) dquivaut & une relative xpaToum,, sur le mfinic. moddle que 

■S)v 0- 4), et il a pour sujet les moines russes, bien que le verbe principal ixptv«(j.sv ait pour sujet 

le prdtos et les moines de la laure de Karyds; inversement 8iacrxe(J>dpevot xat K?) edpowe? (1. 5-6) 

renvoie au prdtos et aux moines de Karyds, tandis que atTT)<TCCVTO ddsigne les Russes. On dcvine que I 

cette donation au Rossikon d’un kellion de la Mdsd, qui avait dtd la skite d un papas Korndlios et, 

qui dtait englobd dans les biens do Vatopddi, n’allait pas de soi. On Bait que les cessions abusives de 1 

kellia faites au temps des pr&toi serbes devaient 6tre ensuite annuldes. On pouvait prdvoir que ce | 

kellion-ci passerait un jour d Vatopddi, et c’est bien ce qui eut lieu, si 1 on en croit une information 

donnde par 1’ddition do Kiev (p. 114, n. 2), conflrinde par un inddit de Vatopddi (acte du prdtos 

Ndophytos de fdvrier 1438) qui montre le Rossikon cddant & ce couvent la vigne (cf. les 1. 11-13 de 

notre acte) de Korndlios. 

Prosopographie des signatures. Pour le protos Dorothee, I’cpitdrcte I6annikios, Theophii.e 

Plakas et Joseph Pseudakds, cf. notre n° 13 et ses Notes. L. 18, Kyrillos, cccldsiarque de 

Karyds : il est connu en 1364-1366, puis comme ancien eccldsiarque k partir de mai 1369 ; cf. 

Prdlalon, p. 160. L. 22, Paisios, higoumdne de Ghana : monastdre attestd pour la premidre fois 

cn 1001 {Prdlalon, p. 87 et n. 254); son liigoumdne Paisios ne paratt pas encore connu par les 

documents publids. L. 23, Jacob, domestikos du chmur de droite : fonction eccldsiastique dans 

l’dglise du Prdtaton ; elle est k rapprocher de la charge de t&v Kapetov attestde en Jura 

1395 par Lavra III, n° 154,1. 40. L. 24, Damianos, higoumfene de Stdphanou : il doit dtre diffdrent 

du dernier signataire de notre n° 13, qui se dit seulement hidrodiacre ; est-ce celui qui deviendra, 

eccldsiarque de Karyds aprds Kyrillos en 1366 et qui est ancien eccldsiarque en 1370? Cf. Prdlalon 

p 160. Le monastfere tou xupou SrexpAvou est attestd par Lavraa I, n° 62,1. 45, en 1153, qui ne 

doit pas dtre une date trds dloignde de sa fondation ; au xiv° sidcle sont bien connus les higoum&nes 

too STs<poivou Mfenas ca 1322 (Xdnophon, dd. Kurtz, p. 98, 1. 82), Thdodosios cn 1369, et surtout 

Thdodoulos de 1375 k 1400, sur lesquels cf. Prdlalon, p. 161, n. 466 et 468. L, 25, Job cr hovnik 

prdloo» : ce serait la premifere signature actuellement connue d’un dxxXY)ai«<mxdS du PrOtaton, c’est-d- 

dire d’un moine ddtachd par un monastdre, k ses frais, auprds de l’dglise du Prdtaton, pour y exercer 

une fonction dont la nature exacte nous dchappe (simple service du oulte?) ; cf. Prdlalon, p. 123, 

n. 127. 
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+ ’Eral o£ b tv) oeSowjifa (3aCTa(£x)v) (xovv) tuv 'Pwcrav tI>^t(«)toi y^ovts? ^Etoa(av) ^(a?) 

l!v« l7rt‘86uw(j.(ev) vrp8<; oAt(o60 pcplx*' *W(a?), ||> &< fo t8 dbt* «At8v SXaiov Sxsl <J>coTayay£*v 

■J) faaftqafo tou ay£ou bU^ou (leyaXofxapxupo? (xal) fepiaTixou navreXs^lIVvo?, T(ty) afri)otv 

airtov Se^^voi 4yt& te (xal) ol yipovTe,; t(%) ^P«S Ad-6pa<; rav Kapaiffiv Sud te tA xaXiyvupi(ov) 

||* mStSv (xal) t(-)|v) &mv (xal) aydx(v)v) (xal) S^0e<t(lv) Jfe gX£off(lv) (xal) SeixvtW vtpi? %(«?), 

***“« te (xal) M t8 8X£y« xeXXta rife xpa-| |‘touvte?, Sfxaiov ixplvapsv Cva xugspvfaco^ev) 

&t>x(°k) iXai&vav 6cov Av EioSAatopM • 8woxn|>A|MVoi o5v (xal) ^ ||« efipfivrec ip^Stov xp6« 

t(V) (xal) t{o45) t^Wt^,;) yipovrta), % AvdcyxY)? alrfaavTo t6v tou vravra 

Kop-||VtoU bMtom t6v Av tv) TO7to0e<r£a rife m^nmc tv)? vtXvjffiov Staxeipivv],; b rij ae6aqxta 

pacxXNv) (Aovvj too ||« BaTOwSeou • (xal) ^Syj xoivvj yvci^ dcvtoSop) (xal) 0sX^ ^ou tA (xal) 

T(fiv) irpofaOivrav t'£(xVci)T(£tcov yspciiVTCOv T(vfe) xa0’ ^-|| ^pa? twv Kapaicov, ixStSo^v a*To 

t& ^0lv xeXX(ov Touravta Kopvv)X£ou (xet^ (xal) mmi? tou IXaifivos ||» (xal) mimic «Wttjc rife vo^Sfe 

(xal) itEploXvfe auTou tap (xal) xpcivjv ixixTvjTo ■ 6<ps£X(si) o5v ol oegaCTfjita |3a(riX(fx)v) (xovv) ||u tcov 

•Ptoouv 8l86vai xaT’ Sto? el? tA TtpcoTaTov IXaiov Xfopac % • el (84) xaTatpuTe^awatv A|m(i)X(iv) 

^ % xpMouc) ||» Iva 8t8cpa(iv) el? tA aTp^av olvov pkpa vocal • Sv0ev toi (xal) xapatvti^Qa 

b Ayb itv(eV«T)i nta toi? peG’ ¥(f) ||13 ivaSsl-apivoi? ri,v xpocrraalav tou *pW«lou A? Av 

oTipyoxn t(-J)v) Toia6TV|v wap’ %cov yeyovutav npagtv, (xal) pivei ||14 AvtapdhrptoTO? (xal) axapacrA- 

Xeuto? el?r8v alfiva t8v feaVTa • to^tou y(Ap) XApiv (xal) t8 xapiv ypA(xp.a yeyovu? (xal) ||16 Ta^ 

uxoypa«par? tuotwO^v ke860v) vtp8? t(V) 8taXv)«p0ei:<jav oeSaffjxtav peunX(tk4)v) (xovjjv tm ‘Pcoatov 

sic ||16 pE6a£coa(w) (xal) AocpaXetav ■ fxvjvl lavvouap£to IvSSxtIuvoi; T£TapT(v)i;) tou ,?wo8ou frout; + 

II” + pr6t’ 3(vja]tye gory Afdna smerenii Dor6fej ieromonah 

II1' + lEpopi6vaXoc (xal) 4xxXv)trtApXv)<; tuv Kapuuv + 
II1" + ©eicpiXos FvaXic A IlXaxa? + 

11" + ’^wvijfloc l£po(j.6vaXo? xal 4tc£tv)pv)t(^) tou 'Ay£ou ''Opou<; + 
|[81 + ’IwcrJ)(p (xovaXi? xal ^yoii^vo? tou xKeu8A¥) 

||M + Ilavfeioi; povaXAc xal vjYoiipievot; tou Xava + 

HM + ’Wk“6°? P°v«X8? xal Sopiiarixo? tou Se^ou Xopou + 

IIs1 + Aapuavi? iepop^o? (xal) ^Yoti(x(ev)o? tou Ste^Avou + 

II*8 + I6vm6nn(h) or’kovnik prAtov" + 

11. uX—S:S£SU.P?1 S,1 tiTr, ® "• ’ “*«< *■■->«•• = «*• <111. 11 « : —l B 
p p> V |xeu u IfflPlS?) • WW B II1. 14 yeyovi; B rede || 1. 20 om. B || 1, 21 TcuSaxtou B, 
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15. ACTE D’ALEXIS PALEOLOGUE 
Ypdjipa (1. 12, 15) 

[iiriSCSu, 1. 11, 15] 

aoOb, Indiction 13 

n.in. 6883 (1875) 

Alexis PaMoIogue, fils du grand hetairiaique Michel Kabalaris, ayant perdu du fait de la domina¬ 

tion serbe son Wen d’Atzista ainsi aue, du fait des Turos, ses titres de propriety ahandonne oe bien au 
monastftre des Russes, & aui les Serbes en avaient fait donation confirmee ensuite par Jean V* II jouira, 

en oontrepartie, d5un adelphaton au monast&re des Russes* 

Description. — Ce document nous est connu par V original * Papier coll6 sur toile, 350 X 300 mm ; 

le bas, qui devait £tre endommag6, a ete recoup^ de fagon rectiligne lors de la consolidation, mais les 

signatures sont probablement completes. Sept plis horizontaux ; les deux derniers ont provoque 

trous et dediirures qui ne g£nent pas la lecture. Lc texte, d*une 6crituro assez irr6guli6re, est d une 

main unique, y compris la clause particuli4rc concernantPadelphaton, ajout6e cn icttres plus pctites 

et tassSes apr4s la date. Tilde sur le prSnom Ml%«^ (l 3) ; curieuse forme du deuxi6me epsilon de 

e^peOet (1. 13) ; tr6mas sur de nombreux iota. La longue est assez populaire : 4 noter t6 relatif ou 

pronom (t6 efys, 1. 5 ; &<pe{x«piv to, 1. 7); v<£ pour marquer l'imp6ratif (r6p6t6 aux 1. 13, 14, 17) ; 

les formes vorbales en —07jv et -0otv des 1, 1 et 6 j les substantifs en -^otv des 1, 10, 11, 12 J 1 expression 

TCOtai tou^, 1.12. Sur les signatures, de la m6me encre que le texfce et autographes, cf. Notes, Signatures, 

Album: pi. XXXII. 

Edition; Kiev, n° 23, p. 184-187. 

Analyse. — Un liorismos de Pempereur [Jean V] a stipule que « celui qui poss^dait un bien, et 

il lui a 6te vol6, en pr6sentant un titre de propri6t6 il recouvre son bien fr (L 1-2). Alexis Pal6ologue, 

fils du grand h6tairiarque Michel Kabalaris, a done recherche les biens de son p6re, et notamment 

le village Atzista aveo le palaiokastron de B6nikiou et le mylokopeion (I. 3-5), Son pfcre le possfidait en 

verhu d'une donation imp6riale, et apr&s sa mort Alexis Pa poss6de ; mais les Serbes s’en emparfcrent, 

il no put le conserver et il Pabandonna \ les Serbes le donn4rent au monast&re des Russes, parce qu il 

avait 14 auparavant quelque bien ; et les Russes obtinrent de Pempcreur [Jean V] des chrysobulles 

pour leurs m6tochia, dont Atzista (1. 5-9), Les Russes presentment lc chrysobulle de Jean [V] Paleo¬ 

logue 4 Alexis, qui n’avait aucun chrysobulle ou titre de propriety 4 leur opposer, parce qu*il avait etd 

prisonnier des Turcs (1. 9-11). Il reconnait done le chrysobulle des Russes, et leur remet son bien avec 

ses dependences ; il etablit pour leur sfirete le present acte, qui les garantit contre toute reclamation 

4 venir de la part de sa famille paternelle ou maternelle (1. 11-13). Le contrevenant ne trouvera acc4s 

4 aucun tribunal, et subira la malediction des 318 P4res (1. 13-14). Le present acte est 6tabli et dMivre 

en presence des g6rontes de la grande laure imperials de Kary4s ; annonce des signatures et date 
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(1, 14-17). Clause additionnelle : Alexis jouira au monastfcre des Russes, quand il y viendra, du service 

d’un adelphaton plain, fixe par Phigoum&ne et les g6rontes (1. 17-18). Signatures autographes 

d1 Alexis Pal6ologue et de quatre membres de la laure de KaryGs (1. 19-24), 

Notes. — Get acte est un bon exemple des tribulations de la population grecque de Macedoine, 

causes par la conquete serbe et aggravees par les raids turcs, et de Phabilet6 des monastics 4 en 

tirer parti. Son auteur, Alexis Paleologue, fils du grand h6tairiarque Michel Kabalaris, n’est connu 

de Papadopulos, Genealogie} n° 130, que par notre acte : il suppose qu’il pouvait 6tre apparentd 4 

Alexis Pal6ologue TzampIaUAn Kaballarios (ibid,} n° 125), lui-meme assez mal connu, et qui n’est pas 

enregistr6 dans Prosopographisches Lexikon dev Palaiologenzeit. Si le p6re ou le fils avait 6t6 dit 

Tzamplak6n, on aurait sans doute pu leur trouver place dans cette puissante et nombreuse famille, 

oO les alliances avec des Kaballarioi ne sont pas rares : cf. G. I. Th^ocharidSs, Ot T^a^'rcXdbteiwe^ 

dans ManedoviH&i 5, 1961-1963, p. 125-183, et notamment p. 141 sq. (acte d'un Michel Kaballarios 

Tzamplak6n, aoilt 1370, dont un frfcre se nommait Alexis et qui a un fils nomm6 Alexis), p. 174 sq, 

(Michel Kaballarios Tzamplak6n), p. 176 (les deux Alexis Kaballarios Tzamplak6n). Mais le fait que 

les personnages de notre actene sont pas dits Tzamplak6n, et que d’autre part, parmiles Tzamplakdn 

connus du xive siScle, nous ne trouvions ni un Pal6ologue (4 P exception de celui signal^ plus haut) 

ni un grand hGtairiarque, invite k n'envisager cette hypothese qu’avec la plus grande reserve. 

L. 1-2 : il est possible que nous ayons affaire k une citation textuelle de Phorismos de Jean V, 

L, 4-5 : T6 xwpfov ... ’At^cftoc ^sTot toG Bsvextou toG TrotXoctoxaaTpou x&X toG (juXoxo7ttou : 

cf, notre acte n° 11 et ses Notes ; on y retrouve ’Av^tarra, Bevima et le jxuXoxoTretov. On y trouve 

aussi d'autres biens, dont certains au moins doivent correspondre au Tt de notre 1. 8, 

L. 9-10 : le chrysobulle de Jean V est notre acte n° 11. 

L, 17-18 : les mots flrocv S4 £X0w sont impr6cis, mais peuvent indiquer qu’Alexis Paleologue 

a Pintention de se retirer au Rossikon et qu’il y est d&s maintenant admis. 

Signatures, Les quatre signatures qui suivent celle, fort incorrecte, d'Alexis Papologue (lequel 

n'a peut-Stre 6crit que son nom) sont celles, annoncGes dans le texte, de reprtisentants de la laure de 

K ary 6s, 

Nous avons d6j4 rencontr6 deux de ces signataires au bas de notre acte n° 14, auquel nous 

renvoyons : Peccl6siarque Kyrillos, et P6pit6r6te IOannikios, qui est maintenant ancien 6pil6r&le, 

On doit seulement observer que, du n° 14 qui est de 1366 k notre acte qui est de 1375, la pal6ographie 

des deux signatures a beaucoup chang6, dans le ductus et dans Porthographe, qui sont devenus 

malhabiles et incorrects. C'est un fait surprenant, mais qu'on constate dans les signatures athonites, 

et qui attend encore d’Stre 6tudi6 sur la base d'exeinples plus nombreux, 

Les deux signatures nouvelles sont celles de P6pit6r6te en fonction, Kallistos, bien connu 4 cette 

date et comme ancien 6pit6r6te en 1377 (cf. Prdiafon, p. 158) ; et celle, la premifere, de Theodosios, 

dikaios de l'Athos, qui ne paratt pas attests ailleurs ; sur le rOle, auprfes du pr&tos, du dikaios, qui 

n^est attests 4 P6poque byzantine qu'entre 1316 et 1394, cf, Prdiaitm, p, 161 sq, 

Acles meniionnte : 1) L, 1-2, horismos de Jean V sur la restitution 4 leurs propri6taires des biens 

usurps, sans doute pendant la domination serbe : D5lger-Wirth, Pegeslen, n° 3146 (ca 1375) : 
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perdu. 2) L, 4-5 : donation par un empereur (Andronic III? Jean V?), au grand hdtairiarque 

Michel Kabalaris, dAtzista et autres biens : perdue. 3) L, 8-9 : chrysobnlles de Jean V pour les 

metochia du Rossikon, dont Tun concernant, entre autres biens, ceux qui font Pobjet du present acte : 

c’est notre n° 11. 

+ *EmS$] <i7reXf)07)v 0sto<; x(al) Trpooxuvv]^ 6purpi>s tou xpaTatou x(al) &y£ou «60£vt(ou) 

(xal) paotXito^ ||2 6p[^tov 6tV, fiatu; et!xsv ^ x(al) ^pTr<£x^ TcotpA tlvo<;, tpipwv Stxatapa £7t<ip7) 

XTtpa auTou, j|8 iX0&v (xal) iydi 6 IlaXatoMyo^ 6 u£&<; tou pey<£Xou iT£p^px(0U) xup 

Mtx«*J)X tou KaSaXdcpi, (xal) ava-| |4^v)T^<j(a^) Ta XTtpaTa too 7c(ar)p(4)<; pou, (xal) cuptov rb x°9t°v 
£7covopaJJ6p(sv)ov ATiJt<TTa psTa x(al) tou Bevixtou ||b too TuaXaLoxaaTpou (xal) too p'iXoxoTrtou, 

t6 efysv ^ 7c(aT)^p pou ££ euepysaia^ paatXtxvjs, aTcoStka^as) Si t6 ||8 xolv&v XP^0<* ixpaToupev (xal) 

ivspd)p£0a *?)peL£ TodT(o) * aiQevTsiiaavTes Si ol Sip6ot, oux 7)Sv]v<£pE0(av) [j7 xpaTsxv to5to, (xal) 

&pstxap£v to, IStiBv] Si irapa t((5v) SepSdw sl<; t(*V) cre(6aojxl)av (xal) tepav poW)V t(&v) Ttiaatuv, 

St6n [|* eXyov ixsi pipoc; rl irpoT^Tcpov, (xal) iX0&VT£<; sl^ t(Sv) <£yiov f)p(o>v) ai&ivTtv x(at) paortXala, 

xal 7C0L^aavT£<; ||° ^pto66ooXa st<s Ta perix^* aittov, ircotvjoav (xal) el<; to^to * tS&v Si iyto xb XPta^" 

SouXov too xpaTatoo x(al) Ay tou fjpi(cov) ||10 auOivrou (xal) pacnXiax; sI<o<£vvou too EEaXaLoXSyou, (xal) 

p.^) ^x^ £y<b XPtcr^®0U^0^ ^ Stxalopav, St* Stl j]11 ^xp^^t ta0Y]V 7tap« Ttov ToupxoW, aripyoi (xal) 

Trpoaxuvto ai™, (xal) imStSai xb xTtpav pou perct raa7)<; xfy ||12 Treptox^ «utoo el$ afiroii^ • Tcmto 

t(ouO Si xal YP<£pp(av) Stot acr<pdcXi(av), p^(^) eupE0Et rcoTi t(6v) xaipiv xk ?) anb xb ||13 pipos tou 

rc(aT)p(6)<; pou ^ t^ p(t)t)p(6)^ pou, (xal) eX0(ov ivo^Xtaet a6r(o5^ - el Si tk; eipeDct drci t6 pipo^ 

p(ou) vdt t(o0)<;) ™ AiroSt(i-||14x£Tat kto TtavT^ StxacT^ptou ii7CpaxT0<;, va iTUOTr^rat Si x(ai) 

Ti^ dlpa^ t((Sv) <&y(M ^ M) V 0=oip6p(<ov) 7t(aTi)ptov * Sti youv xi> P«Hllfi6flaov (Kat) £Y^ 
ri Trap6v pou yp^ppa (xal) ETttSJSto oAxob^ xaTevSTUov T(tov) 6vt(oiv) t(v]^) afi6aopi(a^) (xal) 

tep^ paaiX^x^ ||10 pEy^Xv)^ Xaiip(a^) t(oiv) Kapl&v tSv x(al) peXXAvT(cuv) ftTrSyp^ai, faoypacpiv 

(xal) Trap1 epou olxetoxetpoi^ pv]vl ||17 auyodcTTto (EvStxntovo^) ty^^ tou c™ wou 7t0u you ^t(ou^) + 

"OT(av) Si iX0to tS povaonfjptv va ix^ Stvjxovtfav) ^SsXcpaTOU ^xspatou \\iQ Taxfiiv Trapi tou 

7?(aT)p(6)^ pou tou *f|Youp(iv)ou (xal) t&v ysp6vT(a>v) + 

||10 +*0 SodX(o^) too xpaTaiou (xal) Aytou fjptov auOivTou (xal) pacnXito^ + AXalJ-eux; <b 

IJaXe"[|aoo<X6 >yo<; (3at6aLiv (hratypatj/a : — 

| j21 + ©soSocni^ povaxo^ xat Stxalot; tou *AyEou t;Opo<u>^ 

||2a + KvjpLXos ^spaiptivaxot; xat exXvjatapxv]^ tov Kape6v i — 

[|23 + KaXv)(TTO^ pa><va>xi<; £7r7)T7)pLT^ tou Aytou *Gpou<; 

||24 + Ito&vtxtit; povaxo^ xal Tcpo^jv iTttTirptT^^ 

9 
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16. PROSTAGMA DE MANUEL II PALfiOLOGUE 

Trp^aTayjia (1. 6, 9) 20 octobre, indiction 15 

a.m, 6915 (1406) 

A la demande de l’impfiratrlce, ainsl qiue de son cousin, Stefan [Lazarevid], Manuel II ordonne 

& troisfonctionnaires de Lemnos de donner au monastdre des Russes une terre de trois zeugaria* 

Description. L’acte nous est connu par 1 'original. Papier coll6 sur toile, 220x290 mm* 

Bon dtat de conservation ; deux plis verticaux, six plis horizontaux ; taches d’humiditd sur le bord 

gauche, trou en bas b gauche, vacai correspondent au prdnom de Tarchanei6tds (1. 1). L’encre a 

beaucoup pdli et certains accents sont diflficilement visibles, Trds beau m^nologe en rouge, On 

notera quo, bien qu’il s’agisse d'un prostagma et selon l’usage do la chancellerie de Manuel II, la 

date n est pas seulement donn^e par le mois et l’indiction, mais comporte aussi le jour du mois et 

l’ann6e du monde* 

Album: pi* XXXIII. 

Edition: Kiev, n° 24, p, 188-190, 

Bibliogvctphie: DOlger-Wirth, Begeslen^ n° 3314 (dat6 par erreur du 8 octobre). 

Analyse, — Adresse aux oikeioi Georges Iagoupds, Antoine Kalothdtos et N Tarchancidtds 

Padiatiss (1.1). Le monast6re des Russes dit de saint Pantdldfemdn a joui de la protection des parents 

de l’augousta et des parents de Vexadclphos de l’empereur le despote St6plianos ; aussi l’un et l’autre 

ont-ils demands i 1 empereur qu il lui fasse donation d’une terre de trois zeugaria sise ici, 6 Lemnos 

(1. 2-5). L empereur ordonne par le present prostagma que soit donnde au susdit monastdre, sur la 

terre impdriale libre et de qualitd supdrieure, mais en dehors des domaines impdriaux, une terre de 

trois zeugaria (1. 5-8). Que cette terre soit donnde au monastdre, k qui sera retournd le prdsent 

prostagma, pour $a sdretd [1,8-10). Date comportant l’an du monde et le quantidme du mois (1. 10). 
M6nologe (1, 11). 

Notes. — L'augousta (1. 3) est Hdldne, dpouse de Manuel II, fille du prince serbe Constantin 

raga§ (Dragasds), qm mourut en 1395. Le despote Stdphanos (1. 4) est Stefan Lazarevid, fait despote 

par Jean VII (of. J. Barker, Manuel II Palaeologus, New Brunswick 1969, p. 282, n. 146), et qui 

dtait Ills du prince Lazar, oapturd et mis k mort lors de la bataille de Kossovo en 1389. Les parents 

o augusta et du despote, qui ont transmis k leurs enfants leur disposition bienveillante pour le 

ssi on, avaient done manifests eette bienveillance avant 1395 pour les premiers, avant 1389 pour 

es secon s. Sur des actes dmis en faveur du Rossikon par ia famille de Constantin DragaS (il n’y en a 

pas qui soit dmis par cehu-ci seul, sauf le oas particulier de notre acte serbe n° 11), of. dans nos Acles 

Z l n° ?) qUi 6St dat6 de 1376/1377 (6mis la carioa Eudokia avec sea fils Jean et 
ns antm), et celui (no 6) que l*on date d’environ 1372-1375, et qui est dmis par Jean et 
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Constantin DragaS. Sur des actes tmis on favour du Rossikon par les parents du despote 

Stefan Lazarevit (il n’en existe pas do ce dernier), of. parmi les documents serbes deux actes du 

prince Lazar de 1380/1381 (nos 8 et 9), et un acte de la moniale Eugenie avec ses fils Stefan et Vuk, 

datt de 1400 et confirm^ par le patriarche Danilo II (n° 13). Sur le lien de parentt qui fait du despote 

Stefan un exadetphos de Manuel II, il faut noter d*une part que Stefan a tpousG en septembre 1405 

une Rile de Frangois II Gattilusi, Htl&ne, dont la soeur Eugtnie avait tpoust Jean VII (mais Lavra 

III, n° 159, 1. 42, nomme Irfene l’tpouse de Jean VII) ; et d’autre part que la mfere de Frangois II 

6tait une soeur de Jean V (communication de S, Cirkovit), 

En ce qui concerne les possessions du Rossikon k Lemnos, cf. ci-dessous notre acte n° 17 avec 

ses Notes. 
L’empereur s’adresse & trois oikeioi en charge & Lemnos, mais sans leur donner de titre ; de 

meme, en janvier 1396 (-Penhocrafor, n° 10), le m6me Manuel II, conflrmant au Panfcokrat6r ses 

possessions de Lemnos, fait 6tat du praktikon ttabli, cette fois aussi, par trois oikeioi, qui sont 

Alexis Iagoupts, parent et prtdtcesseur de notre Georges Iagoup&s, Pliokas Stbastopoulos et 

Georges Thtologit&s, 
Le patronyme Iagoup^s est connu meme en dehors de Lemnos : il se rencontre dans les grands 

ptriorismoi de Lavra que sont nos actes Lavva II, n° 90 (1. 90, 91, 92, 93, 95) et n° 108 (1. 38, 39, 41, 

44) ; un Constantin Iagoupts est ttmoin & une vente en 1335 (Chilandai■, n° 125, 1. 46) ; un 

Theodore Iagoup^s (sous la forme Diagoup^s) est un notable de Thessalonique en 1421 (DOlger, 

Schatzkammei'i n° 102, 1. 14) ; etc. 
Antoine Kaloth^tos ne nous est pas connu, mais le patronyme se rencontre frtquemment : 

sur Joseph K,, auteur notainmeut d’une Vie du patriarche Athanase, cf. D, Tsamfis, I<ocri)<p 

K«Xo06tou ouYVp<i[ApaTa, Thessalonique, 1980 ; un Kalothttos est parfcque en 1321 dans la region 

de Kalamaria (Lavra II, no 109, 1. 186), un autre se trouve en 1324 dans la rtgion d'PIerm&leia 

(Lavra II, n° 114,1. 43), un Kyriakos K. est jardinier h Thessalonique en 1421 (Ddlger, Schalzhammer, 

n° 102, 1. 16) ; sur plusieurs personnages de ce noin, et notamment Fhitromoine Ignace, cf. DOlger, 

ibid*t n° 94 avec ses notes et n° 101 ; & Lemnos, un Kalothttos est par&que en 1284 (Lavra II, n° 73, 

1.74; no 74,1.56; n° 77, 1.83); etc. 
La famille TARCHANEitTfcs, qui a donnt un pr&tos 4 FAthos (PrdJaton, p. 132, n° 23), est des 

plus connues : indications bibliographiques dans les Notes de Kullumust n° 32 et de Lavra III, 

n° 149 ; mais un Tarchanei6t6s Padiatts ne paralt pas encore attests. 

L. 5, aw£0i &k Atj^vov ne doit pas etre coinpris comme in diquant qu'en octobre 1406 

Manuel II se trouve 4 Lemnos (ou il avait autrefois rteidt comme exilt), mais plut6t au sens de 

xovTtx ai achzy ot}) 7tepiox7) eras (les fonctionnaires 4 qui Tacte s’adresse), Belon B. Katsaros, 

Bv£avTiva> 10, 1980, p, 28-29. 
L. 7, noter la distinction entre la terre imptriale libre de charges et probablement non cultivte, 

d'une part, et de l’autre les terres constitutes en domaines imperiaux et ayant le statul de pamXixa 

^suyTjXaTsta, mis en exploitation. 

Actes meniionnh: 1) L. 3-4 : pour les actes auxquels a donnt lieu la gtntrositt de Constantin 

DragaS et du prince Lazar envers le Rossikon, dont il n*y a pas trace dans le dossier grec, cf. ci-d^ssous 

Ades serbeSi nos 6 4 9 et 11. 2) L. 8 : le praktikon des fonctionnaires de Lemnos est notre n° 17. 
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+ Owsioi tv) paoiX(e£«) piou ml re xup rs(t&)p(Yte) ’Iayodroj xal xup *AvT<ov(ie) K«X60ere xal 

xupuacat T«pX«vadn7, TlaMrr,, ||" t8 iwomfflpM t<ov 'Pou^v t6 * i5voj,« Tip^evov too 

AY£(ou) (wv (iaprupo? n«eVTs^[Aovo? Ave86Xovro xal [|3 licpo^Osdovro xai oi Yovei? t% iwpunOfrou 

^ou ai/foutrn^xoct ol yovett; rou 7repino0fyn)u i£a8£X<p(ou) ||4 rqq (laaiX(etas) jj,ou sutuxsot^tou 

Ssotcotou too xup SrcfAvou, xal ^toxrav xal napeAUaaw /pie/ xal ol 8<io ha euepYs-|| ^ato wp4(«) 

aoti ml fyy «ur66t el<; ri)v A%vov YS}v Seuyxptwv tpifiv ■ 60ev xal Siopt&Tai ■?/ pamXel(a) piou 81* 

|[ too mpovTo, afi-riic 7Tpoa^Y(AaTo? b« SoOvj xpifc) t8 elp^vov j«,v«<rrtf)p(«v) too «Y(£oo) uou 

(x^pT(u p(o<;) avreta^ovo*;, chci ||7 &eu0£pa<; poccrtXt>cy}<; y7]<; 1% xpeta;ovo<; ttou5tt]To<; xai g£<o otfa>)<; 

TL?a«tl)T Keur?*“T£(o3V’ Y-0 IIs tempi™ TpiSv • 8o0y|tio 84 ^ ToiaiTV) yr, M *paxtixoC npi, 
ri SnXioO^v) (iov«crTV)pSoy, Wpa^™ 11 • W xp&(«) «fl ti xal t4 nph t% (Wet («?) pioo 

7ttV XaT^ auTi ^ ** ™Pl «a9<*M«v) ||*> auTou ■ «tcoXo04v 4v irei e$«xKmWco 
evvaxocriotmo 7ue\iTexatSexaT<o : T?j x' 

If11 MHNi *OKT(QB)Pf(H) IN{AIKTI£2NOS) IE' + 

L. % (iou, 1, 3 ifaS£A<pou, 1. G rov napovTO? post corr. 

17. ACTE DES RECENSEURS DE LEMNOS 

diroYpoij)ntiv IkSott|piov ypappa (1, 41) 

[irapctSufiuKapiiiv, 1. 15] 
juin, indiction 15 

a.m. 6915 (1407) 

Georges Iagoupds et Antoine Kalothdtos, charts du reoensement gdndral de I’ih 
attribuenUn monastdre des Russes, en execution d-un prostagma de Manuel H (noire 
une sdrie de ParceUes de terre nui lent ensemble sept cent duarante-huit modioi. 

de Lemnos, 
aote n° 16), 

DESCRIPTION. 
• L’acte nous eat connu par l’original et par une copie ancienne. 

dix Dlls hor^1^ Papier co116 sur toile ! 310x290 mm, Le document est mutild; il comportait 

dwL. rr tout»r, “ “"S°l“lati'>n' “ 1“ ■ h™* ™ a-ra0hem«,t au-dessous du 
nr,, „n, arg“r (“ da U >• P'-tiquement iUWble; ^.a li», mlna„. 
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avons not£s dans lAdition, Par deux fois (1. 36 et 39) la barre oblique du signe tacliygraphique 

rendant 6(jlo6 traverse les quatre lignes supGrieures, A partir de la 1* 37, les parties que nous restituons 

d’aprfcs la copie B sont entre crochets droits et soulignees ; nous n’y avons pas tenu compte des 

abiAviations de B, dont Pus age est different de celui de A. 

B) La copie. Papier collS sur toile ; 370 X 275 mm. Le texte est entier, mais moins lisible que sur A 

en raison des larges taches d’humidiM qui ont fait p&lir l’encre. Onze pits anciens horizontaux ; 

trous au tiers gauche de la I, 37 et au milieu de la 1. 40. LAcriture est ancienne, peut-ttre conteinpo- 

raine de celle de A, mais les habitudes du scribe different, En outre celui-ci fait de nombreuses fautes, 

que nous n’avons signalfies dans l’apparat que lorsqu’elles pouvaient presenter un int^rGt. Les 

signatures reproduisent grossi&rement celles de Poriginal, sans chercher limitation, Au verso, on 

distingue k travers la toile de consolidation plusieurs notices r6centes, deux en grec et une en slave. 

Album \ ph XXXIII-XXXIV. 

Edition: Kiev, n° 25, p. 190-203. 

Analyse, — La premiere partis de l’acte reprend les donn^es du prostagma de Manuel II qui 

est notre acte n° 16, en ajoutant que les signataires agissent en tant que charges du recensement 

g6n6ral de toute Pile de Lemnos (1. 1-10), 11s ont chercli^ s’ils pouvaient trouver d’un seul tenant les 

trois zeugaria de terre de premiere quality que Pempereur leur enjoint de donner au Rossikon, N y 

parvenant pas, ils ont jet6 leur dfrvolu sur «les kvaUmala des champs que feu Nicolas, fils 

d’Eudoldmos, dStenait k titre gracieux dans le montant de son oikonomia, ainsi quilapparalt dans 

le grand livre cadastralft. Ils en ont fait la mesure g6od6sique, et conformiment & 1 ordre imperial, 

ils les ont remis au Rossikon (1. 1046). Suit (1. 16-38) P6num<$ration des parcelles avec la superflcie 

dc chacune : 

— k Pemporion de Palaiokastron, quatre 6s6thyria de 3, 5, 4 et 4 modioi [soit 16 modioi] 

(1. 1648) ; 

— & ApokSplialistria, trois 6s6ch6raphia de 15,12 et 5 modioi [soit 32 modioi] (1. 18-21) ; 

— & Serroi6tou, un 6s6thyroch6raphion de 40 modioi (1. 21-23), un autre de 5 modioi (1, 23), 

un autre qui avec le champ k Hagia-Marina etle champ deTz616bou fait 70 modioi (1. 23-29), un autre 

pr6s de KAramion de 25 modioi (1. 29-30) [soit 140 modioi]; 

— k Leukos, un 6s6k6pion de 3 modioi, un 6sSch6raphion de 5 modioi, un autre de 6 modioi 

[soit 14 modioi] (1. 30-31) ; 

— k Logarobounin, un ch6raphion de 50 modioi, un autre de 10 modioi, un autre de 110 modioi, 

un autre de 160 modioi, un autre de 6 modioi [soit 336 modioi] (1. 31-35) ; 

— k Rodania, deux champs faisant 160 modioi (1. 35-36). 

Ensemble : 6sothyrochoraphia 107 modioi [et ch6raphia 616 modioi] (1. 36-37) ; 

— k G6nia, un [6s6ch6raphion] de 25 modioi (1. 37-38). 

Ensemble 6s6thyroch6raphia 132 modioi et chOraphia 616 modioi ; en tout 748 modioi (1. 38-39), 

[En r6alit6 le total des parcelles donne 723 modioi.] 
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En vertu du prostagma [et du prdsent p6riorismos?] tous cea biens sont la propri6t6 des moines 

du Rossikon (1. 39-41). Conclusion, adresse, date; signatures, autographes pour les patronymes, de 

Georges Iagoupes et Antoine Kalothetos (1. 42-43). 

Notes. — L'affaire. Lesrecenseurs ddlivrcnt en juin 1407 un acte Atabli on vertu d’un prostagma 

(notre n° 16) du 20 octobre 1406 : ce ddlai peut s’expliquer, au moins en partie, par le fait qu’aprfes 

avoir en vain cherclni un domaine d’un seul tenant, ils ont dfi trouver, delimiter et mesurer 

21 parcelles allant de 3 k 160 modioi. Dans l’intervalle des deux aetes, Tarchaneiotfes Padiates 

(n° 16,1. 1) a cess6 ses fonctions k Lemnos. Selon le prostagma, les reeenseurs devaient attribuer 

& Lemnos trois zeugaria de terre de premiere quality. Ils lui en attribuent, selon leur propre total, 

748 modioi, ce qui donnerait & peu de chose priss 250 modioi par zeugarion. Mais ce n’est pas sans 

intention qu’ils distinguent soigneusement d’une part les 6sdchdraphia (ou 6s6thyroeli6raphia, 

dsdthyria), selon eux 132 modioi, d1 autre part les ch6raphia, selon eux 616 modioi: cette distinction 

intervenait certaincment dans le calcul des zeugaria, dont l’interprdtation devient pour nous difficile. 

E. Schilbach (Melrologie, p. 69) ost arriv6 6 la conclusion quo notre texte 6tablit une 6quivalcnce de 

un zeugarion => 205 1/3 modioi, soit en gros un zeugarion = 19 ha. En r<5alit<5 tout calcul prdcis est 

d6j& rendu hasardeux par le fait que le total rfiel des parcelles ddnombrfos fait 723 modioi, alors que 

les reeenseurs en annoncent 748, genre d’erreur (si e’est bien une erreur) tout k fait habituel. II 

apparait de toute fagon, quand on tente de refairc les calculs, qu’un certain nombre de parcelles 

classfies 6s6eh6raphia sont en r6alit6 des cboraphia : mais lesquelles ? La copie a peut-Stre vu la 

difficult^ quand k deux reprises clle remplace loco^wpacpiov par piov ; 1, 18-19, pour 15 modioi, 

et 1. 30, pour 5 modioi. Mais n’est-ce pas simple distraction de copiste? Pour un autre exemple du 

rapport zeugarion-modioi, of. notre acte n° 18. 

Prosopographie. Pour les deux auteurs de l’acte, Georges Iagoupfis et Antoine Kalothetos, of, 

l’acte n°16 etses Notes. Parmi les habitants de Lemnos nommds dans le cours de l’acte, deux semblent 

des personnages plus importants. 1) L. 13, Nw6X«o? too E&Soxipoo, ddtenteur d’une oikonomia, 

et 1.22 et 28,6 Ei>86xqzo« exsivo; : nous ne le connaissons pas. 2) L. 21-22 (cf. aussi 1. 16, 23, 26, 27), 

6 II^ato^YO? xup Mixa-fo : ne parait pas identifiable avec certitude; d’apres les listes de 

Papadopulos, Genealogie, on ne saurait penser au despote, fils de Jean V (n° 87, p. 57), mais peuUtre 

i> un fils de Manuel II mention^ par Phrantz6s (no 84, p. 55) ou k un homonyme connu en 1401 
(n® 156, p. 86). 

Topographie, Nous avons consults N. Svoronos, & qui nous devons les renseignements suivants : 

« Les biens cit6s se trouvent dans la partie ouest de Lemnos. Le premier groupe (1. 16-30) est autour 

de Palaiokastron, nom de l’ancienne Myrina ; Pdtasos (aujourd’hui Pdtasi) est au nord de Myrina, 

prSs de la mer; Hagia-Marina, qui existe encore aujourd’hui, est plus k Test. Le deuxieme groupe 

(I. 30-35), & proximity de Leukos, doit 6tre proclie des biens de Philothdou, mais il n’est pas encore 

possible de proposer une localisation precise. Le troisi6me groupe (1. 37 sq.), pres de la riviere Auldn, 

est au sud du torrent qui porte aujourd’hui le meme nom, et qui s’appelle Amb6n ou Ab6n dans 

Laura II, n 73, 1. 8 , 74, 1. 5 ; 77, 1. 10 ; 99, 1. 9 ; III, 139, l, 12. » Cf. l’ouvrage en preparation 

de N. Svoronos sur Lemnos, troisi6me partie, chap. VI A et VIIB. 
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L, 12-13, xpar^paTa: ce terrae rare se rencontre en 1448, et encore & Lemnos, dans Laura III, 

n° 172,1. 2, xty)P<£to)v xal xpaTYjpdtwv ; cf. les Notes k cet acte. 

L, 17, nous Scrivons BXaT(£w<;) parce que N. Oikonomidfcs nous a signal^, dans un in6dit de 

Docheiariou du d6but du xvc si8cle, un noinnuS BXaTii<; voisin d’un bien du couvent k Lemnos. 

L. 18, ve6<pUTov dfisignant une vigne : cf. Lavra II, n° 104,1. 46, 77 ; n° 109,1, 241 ; III, n° 122, 

1. 25. 

L. 19, <5)ctel poSorcouXlou YjptcrEOK;, pour ^valuer la superflcie d’une vigne : cf. Schilbach, Metro- 

logie} p. 59 et n. 9, qui ne cite pas d'autre example que le n6tre ; Id., Quelten} p. 47, I. 5b, note du 

Pori's, gr. 2671 (xve s.), t6 poSinouXov XTicmx&<; Xe' 6X6yupa. 

Acte menlionnt: L. 8, 10, 41, prostagma de Manuel II : c*est notre acte n° 16. 

-f ’EtceI ol £v tS x(oc.)t(3t) t8 Ayiov Spot; tou ,;A0ai povocrTYjpto) t&v ePtitraiv eupiaxdpevoi Tiptd>T(a)- 

Tot pova^ol t& sic 8vopa 'rl(AOi(A^vcti tou i&ylou lvS6i;ou p£yaXo-| [2pdpT0po<; xal iapaTfttou naVTeXe^pcivo*; 

dv£8papov s 1$ t4v xpaTaiiv xat #yiov 'JjpSv a6Q(£v)T(Yjv) xal pacriX^a, xal dv&pspov xal 7tapexdX£crav 

xal ^^T7]aav 113 <fi<; £X£YjpocnivY}S xal euepyscrE^) a^ToO, Sid t6 bn&px&lv ^oioutov pova- 

CTT^ptov olxciov Tvj xparaia x(al) dyta xUpla fjpSv ty] SearcofrvY} xal a8T0-|[btpaTap^craY} 'Pwpaloiv 

T?j xupd *Ex6vy} ty) naXatoXoy(£)v(Y}), dXXd 8^ x(al) t&v yov&ev tou TtspHTtoO^ou) ££aS6X(pou tou 

xpaTatou xal dylou YjpSv au0(6v)T(ou) (xal) f3acriX£(o)<;) tqG e6r0^eCTTdtT(ou) SscmATou ||6 tou xupou 

STscpdtvou, xal XdSoiaiv £v tyjSe ty) 0£oct4hjto) Wjctoy ty) A^pvto yvjv eE^ l^oidpxetav (xal) <£v&7taua(iv) 

aiT&v • 8 84 xpaTat8<; xal &yio<; ^(acdv «60(^v)t(y)^) xal ||® pacriXsus ty} ctuv^Osi «6tou yaXYpMTYjTT! 

x(al) ty) <p£Xav(0po)7c)£a x(al) cfispycata xpYjcrdpsvQ*; TTpi<; t4 e5 notetv del ecptepevo^ ou p6vov toi<; 

^pstav ^ouctl 7cp£7c6vTO<; [|7 xal f3acr£Xtxfi<; xs^Pa Sa<|nXecrTdTY)v Tcap^aiv d<p06voi<; dXXd xal toi<; xatA 

0(e8)v pdcXtcrra TtoXUsuop^vo^ x(al) t?)v cvdtpcrov TtoXiTetav xal #axYjcrtv 7TpooapoU“||8p6voi^, r))v 

S^yjctlv aiirav xal r>)V a?TY]alv cipapw^ (xal) tcXouctIox; ^X7fXY)pwv, fipVaev ani ty)<; £XsY)poff6vY}£ «6tou 

7tp6<; f)p(a^) 81£ 0e£ou xai aeirroB 7upO(rray-|| ^aTot;, 8tA t8 e6p(crxscr0at f)pS^ eE<; nacrav t^v inoypaipixYjv 

£i;icr6TY}Tot (xal) ATtoxaTAaTaa^v tou vyjctIou touSc TtavTfi^, Av 7rapaSdKTaip(ev) 7rp8^ toG<; elpYjp^vout; 

||10 pova^oit; t£v ‘Pdiaoiv ev TY]8e rf) vyjctoi yvjv 7to^6T7)To^ xaX^ ActsI ^cuyaptav Tptwv. eHpst^ o3v 

t8 sipYjp^vov 0stov xal TupoaxuVYjriv Tupficrraypa I)11 Se^apevot xal dtvayvdvTe^ xal TtpocrxOv^aavTe^, x(al) 

TY]pYjCTavTe^ dtxpt6co<; xal per £7tipeXel(ou;) cfipeTv yvjv xal TotaiiTY]V (xal) toct«6tyjv xal [|ia IStorce- 

pioploTO tfine), o38i y&p ^jv SOvariv c6p£0YivaL tcS &pa x(al) TOcraiTYjv y5}v xal 7toi6TY)To^ &pa 8pou 

xal &p£cro]<;, £ttpop£V 8i Tot xpaTY]-||13paTa t&v ^<epa9t<ev £7t£p exp^tT£t 8 A7toir^opsvo^ NixdXaot; tou 

EiSoxtpou X6yoi £t5£py£cr£(a<;) Svri*; ty)<; tcoct6ty]to^ tyj^ otxovopl(a<;) airou^ Iv ||14 t?j p£y<iXY) ty) 

aTtoypa^ixY) 0^aet SYjXouTai ’ xal £6p6vT£<; Taura Trivra tuoAttjto^ Ap£crn}^ xal 7Tp4iTY]^j xal yatwSsTl’xfi*; 

IxpeTpYjoaVT^, ||15 7uapa8£8tixap£V ^8yj Taura Tcivra &nb ty]^ 7tpi^ ■fjpas ^XeYjpocrdvYj^ tou xpaT(ai)oG 

(xal) ayt(ou) fjpwv aii)0(^v)T(ou) (xal) paCTtX(8oi<;) ?rp8<; to6<; jEEpYjp^vout; TtpiaiTATOUt; ||ifl pova^oix; tt]^ 

o£6aap£(a(;) x(al) ayt(a^) povY}<; Tfiiv ePoxrSv, & 8'?) (xal) x(oc)t(&) p^po<; fe/oua-iv o6t(o>(;) * -rrspl t8 

SpTcopstov tou naXatoxdtcrTp(ou) lCTOi0(ii)pi:(ov) ttXvjc^ov) tou IIaX«ioX(6)y(ou) ||17 (xal) t(t)?) ix£ta£ 

8Sou po8l(o)v) Tp'ioiv • It(s)p(ov) t?Xy)ct£(ov) toiStoo (xal) tou ®<exa IStonepifiplcrTov poS(£oiv) 7t^VT(c) ' 

It(s)p(ov) &voi0(ev) toGtou tuXy}ct£(ov) tou Kou^o67t(y}) (xal) tou BXaT(£ox;) po8£(oiv) Teao-dtp(cev) 1 

4t(e)p(ov) 7tXY}at(ov) ||18 tou SdtXayou poS£(oiv) Tco-aidtp(o)v) ^ SCT(o))x(wp<i)<p(tov) elq r))v ‘Anoxe^a- 
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Xlurptav piera Tpox^Xou E8ioxepl6picrTOV, el; 6nzp e&ptqxeT(ai) 4vt6; ve6<p0Tov Y)pieXY)|jivov KavTiiMtacri 

(xal) <5>; [4 ||19 6v 6ael [jloSokouXIou -f)fji£creo^, 6nsp Si) ecr(w)x(wpi%(iov) Slot tou elpvjpivou TpoxdlXou 

£vap£vou ffi) Ixeicre ptovoKaTlw euplcrxei t6 KapaX'iov (xal) xuxXwTepeiTai, Sia | [20 -tou toioutou TuapaXlou 

ptoSt(wv) Sexa7t6vT(e) • ^T(e)p(ov) Kepi t$|\i aur?)v xXy)cyl(ov) t(v};) ’ApvjpaX^gffY); (j,oS{(wv) 8<i8exa ■ 

£r(e)p(ov) el; t6 trTaupoKYjylv (xal) evouTai Ta; exetcre Siio 68(06;) ||21 ptoSl(wv) k4vt(e) ■ eow0Upo- 

X(upa)<p(iov) ei; tou EeppoiWTOu jxetk twv exetcre olxoxaXacrp,(<ic)T(cov) pteTa x(al) t(%) ^vwO(ev) 

toAt(wv) vop(9j;) j)vcopi6vov tco exetoe (Maxi 7tXv)cr{(ov) tou naXatoX(6)y(ou) ||22 xupou Mtx(a'JjX) (xal) 

xarspx^pievov 81& tou toioutou puaxop, Ksp'iXapi6avov 4vt6; (xal) t6 avoixo8o(j.v)0(6v) 6ficoxy|x(tov) 

Kapoi t(ou) E6Soxl(j.(ou) exelvou (xal) xaTepx6ptev(ov) ft^xpi (xal) tou (jiovoTc(a)Ttou ||23 pioSt(uv) 

TsoaapaxovTa • st(s)p(ov) el; t(6v) auTiv kXv)ctI(ov) tou auT(ou) naXawX(6)y(ou) (xal) tou KouxoA- 

XaVTOu |Jto8l(wv) e^vt(s) ‘ eT(e)p(ov) el; t(6v) afrr(6v) <xpx6[tev(ov) M t(y};) AxtIvo; tou alylaXoti, 

Sv0a 6aTTf|pv)XTai j|24 Tterpa [taupoei8f|; (xal) xaptapoetS^;, (xal) And TauT(v);) SUpxsT(ai) 8t6Xou t6 

xapdcXl(ov) (xal) Av6pxer(at) el; t(6v) (3ouv6v t(6v) niracrov pt^xpi (xal) twv exetcre xet|t£v(cov) KeTpuv 

1138 ffopv)86v, SvTiva 8-)) rUracrov tA pt(6v) Kp6; avaToX^v Unocvm toutou piipvj Ayopoma xpi; t6 xapdl- 

Xl(ov) 8e8c&xap,(ev) toT; elpy)(t6vot; ptovaxot; Sta xpelav j|20 auT&iv (xal) voji^v, vb 86 Kpi; Suaiv ft£py) 

tou toioAt(ou) n^raaou avfycouq(iv) tco elpvjptAvw naXaioX6y(tt), (xal) xaTEpxiptsvov t6 toioutov 

X(&3pd)<p(tov) Apurrepa £6v tu ||27 x^poc<p£to tou auT(ou) IlaXaioX6y(ou) avipxeT(ai) AvTtxpA xepl 

t(6v) fSouviv t6v *0<pi86TpuKov (xal) An’ exetcre KepiXaptSavet (xal) -djv vopL^v $)v zlyz'* ||2e 6 Eu86xipto; 

Axetvo; 81A A\iaxau<7(iv) t£v t$uv aur(ou) Ttepl ts t(6v) 6£6v |3ouv6v (xal) t6 xpepivApiv pteTa t(oC) 

el; t(-))v) 'Aylav Maplwjv 6t(6)p(ou) x(wpa)<p(lou) ||a0 pteTcc (xal) tou x(wpa)<p(l)ou toC T^eXeSou 

Ixelv(ou) poSt(&3v) 668ojA^xov.Tas-_ST(e)p(ov) Kepi t(6v) vaiv t6v Xey6|iev(ov) Kepdtplov kXy)ctI(ov) 

tou nan (a) Katriav^T(ou) (xal) tou *AKo-||3°0v)xeiavou jio8(ltov) elxoam£vT(e) • Kepi t6 Aeuxo; 

fewxijKiv 6k6kot(ov) kXy)<t£(ov) tou Kpaaa (io8l(uv) Tpitov • 6er(u)x(wpdc)<p(tov) 'el; t(6v) auT(iv) 

kXt)(<jIov) tou XetXa po8((<ov) k£vte • |j81 £t(e)p(ov) KX>)ff((ov) tou Xpuooxou pioSE(wv) £% • x(wpA)<p(iov) 

$1; t(6) Aoyapo6oijvl'v kXy)<j£(ov) tou KaXoC (xal) t(9};) ixetoe 88ou t9); <&xayoiScrY); el; toc @6pp.a 

KsplXapiSiivov j|82 6vt8; (xal) t6 Aoyapo6ouvi:(v) p,o8l(cov) KevT^xovTa • St(s)p(ov) el; t(6v) «ut(6v) 

kXv)oI(ov) tou XetXa (xal) tou xax(a)K.ap6o6vY| p,oSt(wv) 86xa ■ 6t(e)P(ov) el; t(6v) Kut(4v) apx6ptev(ov) 

Ak6 t(ou) x&)pa<p(lou) tou IIopT<ip(n) 1133 oxep ivourai SifiXou ti) 6xet<ye 6S<3 (xal) &vw0ev tw x“P«<P(l“) 

tou 0eo86o(y)) KepiXap6Avov $vt6; (xal) t6v "AXufXKov pioSl(tov) IxaT(iv) 8£xa ■ ^T(e)p(ov) el; t(6v) 

auTiv Kept t6v j|34 (3otjvapov feep ^pxeT(ai) &vw0(ev) ani xm Ixetae e6picxop,6vtov pi^lptaiwv Xeuxffiv 

KsTpfiv KXY|ot(ov) TOU 0eoS6o7) (xal) TOU K«K(a) Kap6o6vvj KeplXapgdlvov ||3B 6vt6; (xal) pteplxa; 

Tiva; Xi0ooopal(a;) [J.o8((wv) 6xaT(6v) 6^xovTa • £t(e)p(ov) 6xep xpaTet ApieT6xw; 6 Aix£<paXo; 

(Xo8l(uv) e? ' Kepi Ta ToSavia x(o)p(£)<p(iov) tou K6t>) ||se (J.STa t«v otxoxaXaajiarfwv) (xal) x(cop<£)~ 

9(iov) Kepi t(V) Tpaiav t?.Kep pspl^ei (j.eTa t(ou) Toupxouo(dlv)v(ou) 6vt« p.o8l(wv) 6xaT(6v) 6^xovTa • 

(6piou) 6owQupoeo(w)x(cop(4)9(ia) (J.o8t(wv) exaT(6v) eKTa j|” [xal x“P^<P4« no8l<ov, S^axooltov 

8exa6g • 6g<o0upox{opclq>tov] Xeyfipievov r<pvl<y Ttepl t(6v) Koraptiv t(6v) AuXwvk fixep Siaipet 6 toiouto; 

KoTajxi; 8i6Xou -ri) ^^o-||38[T6pa toutou KXeupa xr, 84 GaT^pa to6tou KXeupal IvouTai 8i6X(ou) Ta 

Kp6xo8a tou pouvAp(ou) tou n6pou jj.o8l(wv) elxooiK6vT(e) • 8ptou (xal) a50i; eow0upox(upa)9(ia) 

I!3" sxcniy TptaxovTa84o xal x^pfopta poSltov] l^axoolwv 8exa4^ • (xal) (6piou) t« UXa pioSl(wv) 

6xTaxoal(wv) TeaoapaxovraoxTw • ^Tiva 8f)nbvm ||40 [69elXouqtxaT^xetv ol 8taXv)y06vTe;] Ti(J.iwT(a)Toi 

povaxol T(5j;) qe6aqp,C(a;) (xal) &yt(a;) povyj; twv ‘Ptiotov y.(a)T(a) tJjv tou elpY)pi£vou 0elou (xal) 

OT7CT0° II41 [^poq^yiAaTo; KsplX-^tv xal tAv Keptop1tg(jL(6v). ToAtou y<3tp xdlplv 6y6veTo (xal) 
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t6 mxpiv ^piTep(ov) dcTcoypoccptH&v ixSoT^ptfov) ypApi(i,a xat ||4* [&Tig8<567) tv) elp7)|A£v7) ge6ag(A{g (i.ovyj 

t&v ^P^g6)v sl<; dtcydtXeiav pjvt fcuvUo ivSpm&vo^ is' tqu Stqu^ : — Ot SouXqi tou ttpgTcaou 

xocl &yiou ||43 jjpi&v au6£vTou xoct PocctA^o)*; redapyio^ *0 ’IArOTlIHS ’AvTiimo^ *0 KAAOQETOS 4-] 

L, 1 nrai ’'AQovi B H ^ova/ol : iv ^ovaxofc B || 1, 3 p&v post oIkclov add, B || 1, 6 ifcel : otix B || 1, 7 tol^ ; xot B 
|| 1, 8 eUmXyjpetv B || xal KpoaxuV7)Tou post $l& Oetou add, B H1. 9 fj|i6a; om. B || 1, 13 xpaTSL B || 1, 14 &rjXouT«i : SY]Xouv 
BUI, 15 ^Sy) om, B || 1, 16 ixx<5piov B || 1, 16-17 tepov kXtjctIov kou IlaXaioX^You xal Tijs ixetae 6§ ou [ioStcav nfpwSv 
repetit B U1, 18 loaix^pdopiav : xwp&piov B j| 1, 19 flv : B || ia^x^pdtqpiov: x^p^iov B || 1, *4 xapapoei&ifc : xopoeiSiji; 

B || kq6 IleT^cou B || 1, 26 Ilikaoou ; XXepdcTrC ) B || dMjxoucuv om, B ]| Mv ttS x^P«<l>ta : £vl x^p<kyt.m B lege i&v 
x^pdapiov || 1, 28 Kepi — pouvdv : Kepi toiWou 6^6ouvov B || 1, 30 l<ra>x<op&piov : x^p^f w>v B || el<; t£>v atitfcv om, B || 

1, 31 xpuooxooC B |i xal -rife — dmaya^q om, B || 1, 34 dnb : st<; B || 1, 35 XtOoSopla? B || eE<; t&v post frepov 
add, B || 1, 35 Kepi *PoS4via — 1, 36 IxaT^v £ttt& post I, 38 p.oStaa'y etxoaiK^VTe transposult B || 1. 36 tiVTOt om, B 

|| 1, 41 xal t6v f)pLaW xeptopujptdv nos : xal t ca 4 li It, B || x«l post £K0Y(><Kqux4v add, B, 

18. ACTE DU K£PHALE DE KASSANDREIA, 

STEPHANOS DOUKAS RADENOS 

irpaKTtKiv ?YYpa<j)ov (1. 17) mai, indiction 12 

[irapaSiSco^v, 1, 3] a.m. 6927 (1419) 

Sur ordre du despote [de Thessalonique Andronio Paldologue], le kdphalfe de la preaqu'He de 
Kassandreia, Sfcdphanos Doukas Radios, iemet au monastdre des Russes le palaioohflrion de 

Saint-D6m6trios avec trente zeugaria de terre. 

Description. — L’acte nous est connu par Voriginal. Parchemin tres fin, non consolid6 ; 

450x310 mm. Le texte n’occupe que les deux tiers sup6rieurs. Bon 6tat de conservation ; deux trous 

dans le parchemin en dessous de la signature. Cette dernifere semble authentique, bien qu’assez 

grossiere ] elle a peut-etre 6t6 repass^e J en tout cas, elle est d’une encrc beauooup plus noire que celle 

du texte, et sans doute d’une autre main que lui, de roeme que les mots qui pr6c6dent h partir de 

(xal) xecpaX^ (I. 21). Abondants tr&nas sur les iota et quolques hypsilon 1 1. 5, tilde au-dessus de 

Mavou^X. 

Album; pi. XXXV. 

Edition; Kiev, n°26, p. 202-209. 



126 ACTES DE SA1NT-PANTELE£m6n 

Analyse. — Ayant regu du despote [do Thessalonique, Andronic Palhologue] Pordre de 

remettre au monastere dcs R6s, k Pint6rieur de la [presqu’Jilc de Kasandreia, le palaioclidrion de 

Saint-Dhm&trios avec autour trente zeugaria de terre, afin qu’il on ait la pleinc propriht<5 on vertu de 

scs titres et de la donation gracicuse [du despote], Pauteur do Pactc remet au monasthre cette terre 

avec Vindication de sa situation cadastralc ct de son periorismos, telle qu’elle a 6t6 inesurhe par 

lepr6tonotaire de Thessalonique, le diacre Manuel Chbneiatcs (1. 1-5). Description, dcla mcr k la mcr, 

du pourtour du domainc (partiellement contigu k des biens de Vatopddi), en six sections mesurant 

rcspcctivement 66, 47.5, 82.5, 36, 52*5 et 128.5 schoinia, soit au total un phrimhtre de 413 schoinia 

(1. 5-15). Gc qui, aprhs abattement du dixifcme (apodekalismos)t car & Pinthrieur de ce periorismos 

il y a de la rocaille impropre k la culture, et en calculant par sommet et base, reprhsentc unc terre de 

4039,5 modioi imphriaux, dont le monosUre doit 6tre le paisible proprihtaire en vertu de la donation 

du despote (1, 15-17). Conclusion, adresse, date (1. 17-19). Signature autographe du khphalh dc la 

[presqu']lle de Kasandreia, Stephanos Doukas Radhnos (1. 20-22). 

Notes* — L*affaire, Dans la presqu’lle de Pallhnh-Kassandrcia, dont on sait la grande importance 

6conomique k cette hpoque pour Thessalonique et pour les monastics de PAtlios cn raison des 

mesures prises pour sa defense contre les Turcs, le despote dc Thessalonique Andronic ordonne de 

remettre au Rossikon le palaioclidrion (1, 2) Saint-Dhmdtrios, e’est-h-dire ce qui avec P^glisc subsiste 

du village proprement dit, appeld kath6dra (1. 14), et tout autour 30 zeugaria de terre : image precise 

de la constitution, h cette 6poquo, d*un mdtochion. Le palaioclidrion Saint-Ddmdtrios est mentionnd 

en fdvrier 1407, dans le chrysobulle sextuple de Jean VII, si intdressant pour Phistoirc de la region, 

qui attribue k divers monastics une part dcs revenus de Kassandreia : Lavra II, n® 159, l 34. 

Jean VII le ddsigne alors ainsi : 7raXau>xtt>fHov too 'Aytou AvjixvjTptoo. Son succcsseur, 

Andronic, en est devenu maltre & son tour, ct maintenant le donne au Rossikon, On trouvelafxeyAXv) 

allant du kastron de Kassandreia k Saint-Ddind trios dans un pdriorismos dc Saint-Paul, 

dont un fragment est editd ct comments par N. OikonomidSs, dans Dionysian, p, 118; cf, encore 

Dionysiout p, 37-38 et n° 20, 1. 19, et surtout notre actc n° 3, La relation ne nous est pas clairc entre 

lc present acte et notre n° 3, antdrieur de prds de quatre sidcles. S’agit-il du mdme bien, comme nous 

tendons k le croire, ot qu’en est-il advenu entre temps? La carte n° 5 de Lavra IV ne conn ait k 

PaII6n& qu’un seul toponyme Saint-Ddmdtrios, tout au nord de la presqu’tle. 

Le periorismos, qui est remarquablement clair, ddfinit un trapeze, appuyd k Test sur la mer, qui 

a les mesures suivantes (dtant entendu que les points cardinaux sont approximates): est, 66 schoinia ; 

nord, 47,5+82,5 “ 130 sell. ; ouest, 36+52,5 — 88,5 soli. ; sud, 128,5, Lc pdrimdtre, 413 schoinia, 

donnd 1. 15, est exact. On proedde ensuitc, pour le calcul de la superficie, k Vapoddkalistnos ou 

abattement de 1/10®, non en raistm d’irrdgularitds du tracd, comme il arrive souvent, mais parce 

qu'une partic de la terre est impropre k la culture (1. 15-16). Pour ce faire, on emploie le proeddd 

par sommet et base », xe<paM)V xai 7c6Sa, dont un bon oxemple a dtd donnd dans los Notes 

k Dionysiot^ n° 20 (1421), p. 119 : on prend les moyennes des cdtds opposes, soit 129,25 pour le nord 

ct le slid, 77,25 pour est ct ouest; on retranclie de chacune 1/10*, et on les multiplie Pune par Pautrc, 

ce qui donne avec unc approximation insignifiantc un total de 8 079 schoinia carrds, soit (un modios 

“ 2 schoinia carrds) 4 039,5 modioi (1. 16). Le calcul est remarquablement prdcis et exact. 

Une incertitude rdsulte ponrtant du fait que les modioi sont qualifies de basilikoi (1, 16), comme 

dans Pacte Dionysiout n° 20, ddjk cite (1. 31), oh pour cette raison Pdditeur, N, Oikonomidds, avait 
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admis que le sclioinion employE pour mesurer le pErimEtre Etait le schoinion de 12 orgyes efc non 

de 10 orgyes (pour ces deux valeurs du schoinion, cf, Schilbach, Melrologie, p, 29-30). D’autre part, 

nous consfcatons, mais nous ne savons pas l’interprEter, Inequivalence 4 039,5 modioi = 30 zeugaria, 

qui correspond & 134,65 modioi impEriaux pour un zeugarion. Certes, le zeugarion a connu bien des 

valeurs difTErentes, oti la qualitE de la terre, mais pas seulement elle, joue un r&le : cf. Schilbach, 

Melrologie, p, 67-70. Mais dans notre document n° 17, en 1407, nous avions [’Equivalence 1 zeug, ™ 
250 mod., s’agissant il est vrai de modioi simples et de terre de premiere quality. Et dans Dionysiou 

n° 20, presque conlemporain du n6tre, concemant aussi Kassandreia et signE en premier par 

StEplianos Doukas Radbnos, nous avons Inequivalence 1 zeugarion “ 213,5 modioi impEriaux, Ce 

probleme, pour lequel notre acte apporte une donnEe precise, n’a pas encore trouve sa solution 

dEAnitive, 

Prosopographie, Sur le despote de Thessalonique Andronic Paleologue, Tils de Manuel II, 

cf. Papadopulos, Genealogie, n° 93, p. 61, les Notes k Lavra III, n° 162, et ci-dessus les Notes k notre 

acte n° 9. 

Stephanos Doukas Rad^nos : sur ce personnage, qui d’ordinairc figure dans un college de 

recenseurs (en compagnie d’un Jean RadEnos et d’autres) de 1415 k 1421 f mais qui ici exerce seul et 

porte le tit re de kdphalfr de Kassandreia, cf. les Notes & Dionysiou, n° 20 et & Lavra III, n° 165. La 

famille RadEnos est bien attests en Macedoine et k Thessalonique au xive siEcle, 

Le diacre Manuel Ch6neiat£s, pr6tonotaire de Thessalonique : le patronyme est frequent, 

mEme dans les families de parEques, On trouve aussi un prEtre Basile ChEneiatEs k la mEtropole de 

SerrEs en 1308-1309 {Lavra II, n° 102, 1. 26), un pretre Manuel ChEniatEs, arclionte des Eglises de 

ia mEme inEtropole en 1365 {Lavra III, n° 143,1. 12), etc. Pour Thessalonique, cf. G. ThEocharidEs, 

Maxedovwa, 4, 1955-1960, p. 339. Notre Manuel signe en 1415, comme TupoycexSweEuv deTliessa- 

lonique, Dionysiou, n° 14 (cf. les Notes & cet acte), et se retrouve comme prEtonotaire en mai 1432 . 

il signe alors comme tEmoin I'acte Lavra III, n° 168. Sur le prEtonotaire en gEnEral, cf. Darrouz.es, 

Offikia, p. 355-359, etrIndex analytique s.v, 

L. 4, OEoseftc xz xal 7rspi.Gpi,fipou : cf. Dionysiou, n° 20, 1. 13, xaOaiG 0£aeaiG xe xai 

Tujjiou xori AvocpeTpvjae^. Sur le terme 0*aic, cf. ibid., p. 142-143. Le recenseur veut dire : d’aprEs le 

registre cadastral efc la situation rEelle du bien constatEe sur place. 

L. 11, tGv E^oaoTTpEvoiv : sur ce compost du nom de l’olivier efc de TCpZvoc (yeuse, chEne verfc), 

donfc la forme vulgaire est cf. Ducange s.v. &abrptvo<; : il traduit alalermts (nerprun), et 

renvoie avec raison k P. Belon, Les observations de plusieurs singulaviiez..., Paris 1553t p. 40. Les 

dictionnaires modernes (Pr6ia, Dimitrakos) donnenfc comme Equivalent E£u(puXXoG. 

Acle menlionnd: L. 3, un horismos du despote Andronic PalEologue adressE au kEphalE de 

Kassandreia en mai 1419 ou un peu avant: perdu. 

+ AptoOTjv rcapa rou Aytou ^0(Ev)tou tou TraveuTOxe^Tou SsottEtou &a<re 

racpocSouvat 7Tp6<; T7)V aeSaapfav Aytopemxfy y.o{vty) ||2 wv cPd>^ ^ vV0U K*ffavSpeE(a<;) 

r6 wotawat&piov xkv "Ayltov A^TpVov (xal) yfy ^ept aErE Seuyapfwv TplcixovTa, Ac Av ^ ^onoxX- 

{*&<;) ocx(oc)tA j|3 Tfy (xal) SEvapav twv TTpoaEvTaw afivT) SixaiaipATaiv (xal) xa0coc 
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c3epySTY]07|, vSv ^Syj x(a)xa xiv 6sTav (xal) 7rpooxOvir)Tiv auxou ip£a|Jiiv TrapaStScopi ||4 d)v xaia6xr)v 

y^v 7ipi<; r)jv s£p7)(ji4vv)v (j.ovJ)v ^ouaaM ofixto O^tietix; te (xal) TOptopicpLou, xa0A><; £|j.sTp^0Y) rcapA xou 

OsotpiXsaxAxou TCpuxovoxaplou 0(eatra)X(o)vi(xv)<;) ||5 xtipou Mavou'fjX SUax6vou too Xoiveiaxau • Ap^exat 

A7ii tou pflaxos tou (x^XP4 t0<Z 8aXdff<r/]<; xaxepxapivou (xal) xoti xs06vxo<; 7rap’ ■Jjp.tov £v aixco 7rXv)otov 

||a toC aty'iaXou alWipou, TOpeiexai 7tpi(<;) Apxxov £x“v Se&S xfy 7rapa0aAaeratav (xal) xiv AvaxoXlxiv 

A6pa apfaxepa xi neptopH^pievov, (xal) 'ipycxai xax’ eiGsiav Ttpip Ap-||7xxov (a-^xpi xoti ixeias e6ps0(£v)- 

toc M0foou Xsuxou (jiey(dl)Xou ctivipou, crxoi(v(a) e^xovxa^ * stxa axp^Exai 7rpi(s) 86 mv xpaxaw Ss&a 

Tiv ApxxJxiv AApa dptoxspd xi 7tepl-opl£6|Jtevov, ||* (xal) TCOpEiisxai (X^xpt x&v |AExa£tS tou (Axpoti £t)axtou 

E&pe0£vx(tov) 6(j.oloiv Xeux(Sv) 8t)o aliviptov, oxoi(vta) xeaaapaxavrae7ixA 7)|i.'S<iU ’ aSO'iq ip0oi 7tpi(<;) 

Sdcriv Sx“v AfJiot (<■>$) Ss^'Ca xiv Apxx'ixiv A6pa ||9 Aptaxepa xi Ttep'CopV^p.evov, (xal) xaxavxa (i.4xpV 

tt)<; 8'tocipaio (?)<;) xa paxonsS'Cvd Stxaia (JteydXv)? a|^£iyY)<; (xal) trSvopov ixiOv) map’ V“v> W-Mx) 

6ySoV)xavxaSdo V^° • xXhei ||40 nppi? (AscrY)(j.6ptav, xpaxsi xV xo(,a6xr]V d(Aa^VyY)v xaOtix; xtixXeisi 

Se^'ta xd paxoTTsXVvd Stxata Ap'isxepa xi Tispiopl^fxevov, (xal) Spxsxai xal dxoup,6t^st st<; xi xs0(iv) 

XtOtvov <aiivopov> H11 tx6veyyU<; r&v XvxKuOa 6poi|ji(4v)oi(v) iXaiOTcptvoi(v), oxoi,(v(a) xpl'axoMxa^ • slxa 

r))M a(jia^'y)>v xal nopedsxai rcAXliv 7tpi(<;) |iscj7)|j(.6ptav xpaxtov 8e£ta xiv SuTl(xiv) A6pa Aptaxspa 

||12 xi Ttep’Eopi^ip.svov, 7repix6xxst x&v ^V)poxet(Ji.apov, TtapaXa(Ji6Avei xiv (A^yav £fiaxa (xal) Avlpxexai 

lAsx’ auxou |j.Axp£ ty)<; £v t<3 x£Xei xotixou paj/tfap), &v0a (xal) ouvopov XtGlvov ||13 ex^Oy), oxoi(v£a) 

7TSvxr)xovxaS0o 1 veviei 7tpi<; AvaxoXde xpaxfiv xiv (j.scn)(ji6p£viv Alpa (xal) xa Stxaia Ss^ta xoti 

SoiX^vo^ Aptaxepa x8 EEpVopl^jAsvov, <iuvet-||14oAyei ivtbq xif\v te xa0£Spav xal x-?)V b/ aix?} aytav 

IxxXvjtxtav xou aytou Av)(j.v}Tptou, (xal) HpyexM (xal) AtcoSIScoct'Sv et<; xi map’ V^v xs0(iv) advopov 

xXTjotov xvje OaXAacrfjs Iv xu ^axt, S0(ev) ||1B (xal) ^axo, tix0l(vla) sxaxiv sExoaVoxxdj %ltr(5 • (xal) 

6|iou tA 6Xcc (txo<.(v£oc) xexpaxicna Sexaxpta, axl'va |a(e)tA xiv Arco8exaxl’cr(A6v, Ansi Avxi<; xoti 7xept'o- 

p£<i(Jiou eipttxxexai (xal) pipoq ||18 Axpv}at(Jteuxov xa06Xou (xal) xpaxdxaxov, crU(a.4»>ltpX^6(a.(ev)« x(a)xA 

xeipaX^v (xal) 7168a AreoxeXoutr£ yt)v (Ao8t(uv) (iaalXtxtov xsxpaxttxx^^^ xpl-axovxaew6a VicU ‘ V 

(xal) 6{ps£Xsi 1117 xax^xecv yj SvjXtoOsicra txs6atx(ji£a p.o(v)’l| (xal) v6(jiso0ai xauxrjv axu>1ux(up) (xal) 

Avs|jl7to8£otoi<; x(a)xA tAjv eispysotav xou aytou ’/jjauv auOAvxou • sjiI xoiixu yap (xal) xi 7tapiv Tcpaxxlxiv 

Syypa^ov Axi ||1B xi\c, xpi^ 6pi sXe7}|Jiociiivv)<; xou Aytou ^(Jitov ai06vxou xoti rcaveuxUxecrxaTou SsotcAtou 

yeyoviq ArceSAQir) xTj cre6a«i(j.ta patriXixyj (xal) Aylopstxix^ povrj xfiv ‘Ptlx; St* accpaXeiav pr(vt | |lc ptatto 

(ivSixxtaivop) t(3' xoti ,5ou>;ouxou<;' sx(ou<;). 

11i0 + 'O SouXoc; xou xpax(aiou) (xal) aytou ^(Atliv au0(6v)xou (xal) Paol'XAoi^ (xal) xoti nep£- 

7roGr)xou ulou auxou xou Aytou •/jp.uv auGAvxou xou 7taveu-||aixuxstxxAxou Sstnxixou (xal) xetpaXT) x(%) 

v/|«jou KaaavSps£(a<;) + STEOANOS AOTKAS 0 ||2S PAAHNOS + 
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19. ACTE DE L’HIGOUMfiNE EUTHYMIOS 

ET DBS MOINES D’ALYPIOU 

TTpciT^ptov Kai SiKaionfaiov ypAppa (1, 30) 

€yypacj)os Kai 6VuTr6ypacJ)Os Trp&$is (1. 22) 

Ypififia Kai ATroypacj)^ (1. 24) 

ypifipa (1. 1) 

[StSopev, 1. 8, 11] 

24 avrii, indiction 15 

a.m. 6930 (1422) 

Leg moines d’AIypiou* qui sont dans le ddnuement, donnent & oeux du monast&re des Russes, 
oontre versement de douze litres cl’argent et leur btenveiilante protection, I’usage de leur mouillage 

de KaI6 Agra avec ia faoulte d’y construire un entrepdt, et un terrain 4 fe&tir pr&j de la tour* 

Description* — Get acte nous est conserve par une copie (cf. Notes, Diplomatique)* Papier 

coll6 sur toile ; 300x300 mm. Mauvais 6tat de conservation, qui s’est encore aggravd depuis ia 

photographie prise par Sebastianov. L'humiditd ou une exposition & ia pluie a laiss6 de larges 

trainees sur tout ie document et rendu iilisible ia moitiiS droite des i. 5-9, 16-20 et 26-30, ce qui 

correspond aux plis anciens (un vertical et midian, sept horizon taux)t Nous avons soulign6 dans 

i*6dition ce que notre photographie ne permet pas de lire et que nous empruntons, sans changements 

ni corrections, aux Gditeurs de Kiev : ils ont utilisd le document lui-m&me, & un moment oO it dev ait 

6tre en meilieur 6tat qu’aujourd’ui, Encre brun fonciS pour ies parties bien conserves, tendant vers 

le noir pour ies signatures qui, h F exception peut-6tre de la signature slave, sont traces par une m&me 

main et peuvent avoir 6U ajouttes ulUrieurement pour donner k la copie 1*aspect d’un original. 

Album: pi* XXXVI-XXXVII 

Edition: Kiev, n° 12, p. 116-125. 

Bibliographic : P. Lemerle, Kutlumu$} p. 19. 

Analyse. — L'higoum&ne Euthymios et tous les moines du monast6re d’Alypiou 6tablissent 

le present acte pour Fhigoum&ne du monastere des Russes, Chariton, et toutela confr6rie (1. 1-2). Tous 

les monastfcres athonites ne font qu’un et n’ont qu’un seul maltre, Jdsus-Ghrist, tous ies moines 

doivent s’aimer mutuellement pour 6tre les vrais disciples du Christ, puisque les Scritures enseignent 

que sans amour tout n’est que mort, mais que 1& oil est Pamour est aussi le Christ, source de tout bien 

(1, 3-5). Les moines d’Aiypiou savent que les moines russes ont un pressant besoin d’un port pour 

abriter ieurs bateaux et d^charger ieurs cargaisons j tandis qu^ux-mdmes sont dans un extreme 
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d^nuement, et souhaitent avoir les moines russes, qui sont puissants, pour amis capables de les 

secourir (1. 7-8), Ils ont d6cidd d'un avis unanime et plein d’cmpressemcnt de donner aux Russes, 

k Kal6 Agra qu’Alypiou possfide depuis longtemps en vertu de chrysobulles et autres titres dc 

propridtS, le mouillage (xocp<x6Q5Ta<n.ov) qui est tout proelie de la vignc, mouillage oil ils auront la 

faculty de eonstruire aussi un entrep6t pour y d6charger la cargaison de leur bateau (1. 8-10), Ils 

leur donnent en outre un emplacement h bfitir (tmqTOTiTUov) pr6s de la tour, afln qu’ils y construiscnt 

un b&timent h leur convenance, grand ou petit, pour y abritcr les agr&s et tout l’Squipement du 

bateau, en temps de paix (1, 11-12), En eas de raids de corsaires turcs ou de tout autre pdril, lcs 

Russes auront la faculty de mettre & Tabri 6 l’int6rieur de la tour leur dquipement et leurs marchan- 

dises, sans que personne puisse s'y opposer (1,12-15). Ils auront aussi la faculty, et ceci est important, 

alors que dans le cas oil le bateau d’Alypiou est au mouillage les moines de ce couvent en leur quality 

de propri^taircs du lieu ont la priority dans le libre usage du chcnal (atjXaxtov) et de Pcnsemble du 

port, si au contraire le bateau d’Alypiou est au loin et celui des Russes au mouillage, ccux-ci auront 

toute faculU d'entrer et sortir par le chenal et dans le reste du port sans aucun empfcclicment 

(1,15-18), Si un bateau quel qu’il soit occupe le premier,,, les Russes permettront... sans contestation 

(1,18-19)* En contrepartic de tout cel a, h savoir le mouillage et le lieu & b&tir et le libre et souverain 

usage du port, les Russes ont remis k Alypiou, h titre d’achat-vcntc, douze litres d’argent, versement 

dont Atypiou ne discutc pas le trop ou le trop peu, mais qu’il tient pour le signe de l’amour et de 

I’attachcment spirituel des Russes h son endroit (1. 19-20). Formules de garantie pour les Russes et 

de malediction pour lcs contrevenants (1. 21-23), Alypiou s’engage 6 observer ces accords; les Russes 

de leur cdt6 doivent accueillir ceux d’Alypiou comme a un meinbre malade et infirmc d, se garder 

de tout trouble ou dommage envers eux, et «ne pas subir de la part de ceux qui montent ou 

deseendent un dommage ou scandale quclconque» (1. 23-26). Si le diable inspire k quelque sot ct 

grossler personnage de provoquer le scandale, les deux parties rechcrclicront l’auteur du dommageh 

et de quelque monastere qu’il soit, [Alypiou ou le Rossikon], le chasseront impitoyablement jusqu’i 

ceque l’autre monast&re,., (1. 26-28). Les moines d’Alypiou doivent se comportcr paciflquement et 

[imiter?] le Christ qui est v6rit6 et paix (1. 29), Conclusion, annonce des signatures de «tous* les 

moines d’Alypiou, date (t 30-31), Signatures d’Euthymios, higoumfcne d’Alypiou, de cinq moines 

d’Alypiou, et d'un « hidromoine moine (?) d, qui conflrnie (1. 31-33), 

Notes. — Diplomatique, L'acte est-il un original ou une copie ? Le corps du texte est 6crit par 

un scribe qui, tout en commettant de nombreuses fautes de langue, a l’habitude d’Scrire le grec, 

Mais les signatures surprennent, Celle, en slave, de l’higoum&ne Euthymios pourrait 6tre autograplie 

ou imit^e. Mais les cinq qui suivent paraissent toutes de la meme main : meme forme de la lettre y, 

mGme dcriture de [jtova^ avec la liaison des deux premieres lettres, etc. Surtout la dcrnifcre signature 

eontient une faute 6vldente : apr&s ou & la place de Upop6vaxo^ on attend un nom propre, tnais 

notrescribe n’a pas su le ddcliiffrer — 6tait-il en monocondyle? — et l’a remplac6 par tepop/Ya^QS : 

d6j& lcs 6diteurs de Kiev avaient suppos6 qu’un nom, peut-£tre assez rare (ils proposaient MavdcacYft 

ou M«v6Xt)«;: p. 122, n, 3), se cachait li-dessous. Nous proposerions plut6t, 4 la place de lepop,6v«XQ^j 

un nom comme 'Iepspice^. Nous consid^rerons done que notre pi&ce est une copic. 

L'affaive, Notre acte est inUressant pour la situation g6n6rale & l'Athos en 1422 (cf+ 1,. 12-14), 

pour celle du Rossikon, qualify dc puissant (of. Jcj^opoii^, 1. 8), et pour celle d’Alypiou, qualifld de 
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malade ct infirme (1. 25) et manifestement dans lc dSnucment. Lc Rossikon, qui n’avait pas de bon 

mouillagc pour son (1. 10) ou ses (1. 6) bateaux, a pu cn proflter pour s’installer dans la marine 

d’Alypiou, 4 moins que l’offre ne soit venue de celui-ei, II scmble bien que les moines d’Alypiou 

n’aient pas tant chereh6 4 ce moment te profit materiel — la somme de douze litres d’argent est 

modeste — que l’appui moral, le soutien, l’amitii des moines russes (1. 7-8, 20, 24-25), 

II est probable que leurs espoirs ont 6t<5 d6gus. Nous renvoyons, pour l’histoire d'Aldpou- 

Alypiou, k ce que nous en avons dit dans I1 Introduction de Kullufniist p. 15-19, II est exact qu*Alypiou 

possddait, et depuis longtemps, la marine dite iei Kal& Agra : cf, Kutiumust n° 9, et ses Notes. 

Alypiou, k la fin du xiv° si6cle, scmble avoir 6t6 encore tr6s prosp&re : il oeeupe alors la septi4me place 

dans la hierarchic athonite. Les causes de sa rapide d6cadence ne nous sont pas connues, mais on 

est surpris de le voir, en 1422, r6duit 4 une demi-douzaine de moines et entre les mains d’un 

liigoumfcne slave. Cette dcrni&re circonstancc r6vMe probablement la raison pour laquelle il cherclie 

alors l’appui du couvent russe. Mais six ans seulemcnt plus tard, en 1428, un acte du patriarche 

Joseph II, confirm^ par un prostagma de Jean VIII, proclame la fusion d’Alypiou, non avec le 

Rossikon, mais avee Kutlumus (ou se trouve cn effet aujourd’hui ee qui subsiste des archives 

d’Alypiou) : ef. Kutlumus, nos 44 et 45, avee leurs Notes. L’aete de Joseph II (n° 44) est des plus 

inUressants pour l’histoire d’Alypiou, tomb6 alors, nous dit-on, dq £ctx<£ty)v dm&Xeww mi spv]p(av, 

au point que tout le monde s’en partageait les dSpouilles (le Rossikon 6tait-il du nombre?) et qu il 

courait le risque de disparaitre compl&tement. LMnstallation du Rossikon k Kal6 Agra ne fut done 

pas de longue dur<5e : cette marine devint le port, ou eoinme on dit & l’Athos Farsanas, de Kutlumus 

(sur son histoire, cf. Kuilumus^ p. 55). Nous ne savons pas si cepcndant le Rossikon put en garder 

l’usage. 

L, 9-10, n'kqaiov too ApTteXlou : ef. Kullumus, n° 2, 1. 10, ApiraX&v* too ’AXcotou H-ovSjc; xal 

tv) KaXrj *Aypa SiaxeEpevov. 
L( 23 ; 1’accord est plac6 sous la protection des saints Apdtres (Pierre ct Paul) et de saint 

PanL6164m6n paree qu'ils sont respcctivement les patrons d’Alypiou et du Rossikon, 

L. 25, 7T«p& tGv AvuSvtov ml xoctiAvtwv : on ne peut com prendre que « de la part de ceux qui 

sortent (du port pour gagner la mer) el qui entrent (dans le port) & ; e’est ce que confirment 4 la 1. 17 

les mots eitn^vai ts ml 

jYcles meiiliotvi&s ! L, 9, les chrysobulles et autres titres de propn4t6 en vertu desqucls Alypiou 

poss&de Kal4 Agra : cf. Kiillamus, n° 9 (p rot os Thdophane, 1313 ou 1314). 

+ *Eyd> E56t5(Jito^ UpQ[i6mxoq x(oci) nv(eupaT)ix6<; A x(al) xa0v]voiip(ev)o<; t(^) tfe(6aa[Ka<;) 

x(al) Espa^ PaaUix(%) pov(%) tou ’AXOtcIou x(od) oE XoittoI dcrcavTct; iv X(picrr)& aSe(X<p)ol iepetc; tc 

x(al) yipovre^ t& Ttapiv ypAppa ||a TOLoii[Ji(e)0(oc) npb{q) ah t(Av) 7tavocnciT(a)T(ov) xa07)yoiltA(ev)ov 

t(%) ae(6aa(jiEa^) x(al) Eepa$ PaatMxflfc) HQv(%) twv Tdxrtov xop Xapfrrwvot x(at) tq4$ Xowto&s 

6mtoT(A)TOU$ Tt(aT£)pa<; x(al) ykpovmq hnl aup^tovU ToiaiTrp *Etoi-|| 8S*>) x(a)-r(A) t(6v) -rift AX7)0ct(a<;) 

A6y(ov) £v dal t<5c ^(Jtfrcepa (JLovacrWjp(ta), x(ai) £va TCiv) x(al) StSAoxaXov t(6v) 

x(6pto)v *?)[JLtov *I(v]cyou)v X(pUtt4)v, x(od) Ti a^Ti lvSeS6pt(e)0(a) ax%a ^ o(petXopev 

||4 x(ai) dcXXVjXou^ deyatov, o(Stco yAp x(al) X(ptoro)i> txa07)Tat Si,xai(co<;) xaXoEp(c)0(a), x(al) auTiv 
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(BoTjOiv x(al) ffUX'/)7CT6)pa l'i-M[j,(ev) ev drawn, Iral dxoiiop,(ev) x(al) dxpi6&? lx xSv Oe£(a>v) ypatpuv 

TOTC«L-||6Seii[j,(s)0(«) Sx'i ratvxa x«pk dyeing? vexpel sEa'Cv, Srcou yap dydrcv) Ixei x(al) X(pioTi)? x(al) 

Iv0a X(piox&)? Ixsi xd radvxa xaXa Xtav. "O0{sv x(al) -Jjfjisi? etS6xe? i5pt(a?) xoi>? Iv ty} oe^aapilja 

x(ai) Espy (jlovtj ||® twv *Pt&erei)v lvaaxoup,(lv)ou? x'fpiou? 7c(axl)pa? x(al) dSe^foi?) 7}fj,fiv dvayxY^v 

Sxovxa? x(al) xpe£<*v x(al) uerxepY)pilvou? 8vx«? Xtptlvo? el? xl SiavarotiSsiv xd tipixepa xXofa xal Ajco- 

<popxt£eq0ai xauxa, ||7 x(a.l) raoM^v SxowE? ^ touxo x^v (jiptptvav, ■qp.ei? SI Svxe? uejxepY)p,(lv)oi x(al) 

dSuvdxeo? x(al) ey-[^xov're<;] sv tocti, xat (3ouX6pievol 6fi.a? lxEtv oExetoug eptXoug xat dSeXyoiig, 

dvSpa? IIs 8vx«? Ivaplxou? x(al) lerxupoS? x(«l) Suvap,(lv)ou? (JoYjGYjerai x(a)xa xaip(Sv) ^(a?), ^Syj 

xotvY) pouXv} TCavx(cov) V“v x«E SXt) efmxv) x(al) rapoSuptEa StSopiev upuv Iv xy) j|pisxlpa xoxo6sgE« rp 

Itcovo-I | ®p,at!ojj,(lv)Y) KaMj “Aypa, -f)v exo(j,{ev) ^piei? dvw0(ev) x(al) xpl raoWiou Sid ts (JaerttoxSiv 

XpucooouX[(cov) x(al) exlpeov SixaioxY)p(eov ypajj.ii.dTUv, xapa6ocrxa<nov Syyicrxa tcou x(al) 7tXY)-|10ffEov 

tou d|i,7reXlou, eE? fiirep xapaSoerxdmov jtXyjcEov 6<petXY}xai x(al) dSsiav g&rcci xaxacrxsudaai x(at) 

draofl^xYjv el? xl draofpopxE^eaQai x(iv) ye&ptov tou fipsxlpou xoepa6£ou 1 ||11 Sxi SI SESop.{ev) ipiiv x(al) 

arevjToxSmov lyyi? x(al) tcXyjcEov tou rcupyou, Eva xaxagxeudcniixai x(al) dvoixoSoprqoY)x(ai) 6<j7iYjx(iov) 

ol(ov) 6pisi? (3oiiXea0ai |iiya ts ij p,ixp(6v), el? xt> lvaTto-||li!T£0eerfi«i x(al) SiaepUXdxxeiv xd tou xapaSlou 

oxeiiv) x(al) -rfjv Xoi7xf|v auxou dxacrav xpEf«v tI x(al) ura/jpeertav, eEpY}VEu6vx(uv) tI x(al) xaAw? 

IxdvT(euv) tuv Tepayjj.«T(6iv) ■ ei SI aujj.6^ Sid [|13 xd? ^ptwv dp,apxE(a?) x(al) ItcIxGy} 9660? rcapd xeov 

d0leuv xoupxoxapd6eov 1) Trap’ #XXv)i; xwl? l7eeX0oiioY)e 7tapax<op^cei 0(eo)u avdyx'e)?, vd lx7)™1 

dSeiav lva-||147Tox£0eCT0ai x(al) StacpOXdxxeiv xd dxavxa ^y(ouv) gxeiiv) xe x(al) <p6pxov x(al) x}jv Xoi7ri)V 

i5(ifiiv XPE*«v evtI? tou xtipy(ou) x^pk xwl? X6y(ou) x(al) dpupiSoXtfa?) x(«l) p,-?) 8vxo? xou xeuXii- 

||16oovxo{<;) • Iti tI dSeiav I^y)t«i xAv touto x(al) xupL6x(v))x(a) Eva, eE pi(lv) IvS-ejp^v ^ xl ^(ilxepov 

7eXo?ov, lxop.(EW %ste xd xpuxeia xal r}jv Xoirrf|v dSetav u? yv/jgiot x(at) xiipioi oExoxupol ||18 ’iamadcn 

x(at) SuxvanaiieaGaL x(al} ty)v xpetav -f]p5)v dxo7tXY)peiv Ivxl? xou ^pexlpou aiXaxEou xal xou Xomou 

^tp.lvog dxgpdxeJi; xcet dvevoxVQTug ■ eE SI dTroS^Siv x6 d]puv ||17 xuyxdvet tiXoiov x(«l) x6 uplxepov 

lvSY)[j,r)CTei, vd ^x£t PE0’ ^poiv dSetav x(al) Siivapiv Ivxie xou auXaxEou xal xou Xiptlvo? eEoilvat xe 

xal l^tlvoci xal xd)v dvdyxTjv u[J.uv d-||187eo7tXy)psrv dvepTtoSEgxeo^ x(al) dSl'aoiigxct)? Ttapd TtavxS? ‘ 

el SI TCpoxaxaXdSif). lx sure tcXoTov xdv oxofov xal laxi tw. xapaxupT)gexe.uptv ||10 X“P^ 

xivl? Xoy(ou) x(al) avxiXoyta^. “00(ev) x(al) xdpiv xoilxtuv, ^y(ouv) xou xapaSograalou x(al) xou 

oExotottEou x(al) xv)? xou Xeptlvog aSetag xs xal SeCTitoxslag, SsSeixapev ixplg 6pag Tipdaseog Ivsxa 

||3® x(al) dyoipa^ acn]p.iv Xtxpa^ SOoxa£Ssxa( x(al) ou tocjouxov Xoyei^6u(ev)ol 9j neptepyal|6pi(ev)oi x6 

Sedp,a eo? TtoX^i x (al) SXaxxov Serov x)jv uuuv wpl? T)pdi; dya7r/]v x(al) oExstuotv rtv(eupax)ix^v ' 11 21 p.lX- 

Xexe SI ^xeiv xauxa x(al) xaxlxeiv dvaepatplxu^ x(al) dvevoxX^xeo? napd 7tavxl? dv(6pei>)xou ^youv 

d<p* djpuv xQv Svxeov x(al) xtjv rcpd^iv 7coioi5vt(o)v) x(al) xeov piexlxeexa x(al) p,e0’ ^[A(ct<;)f|22 Ipxo- 

pi(lveov) el SI tic, [3e>oXo lOeEtj dvaxplijrai x))v xoiauxTjv eyypaepov x(al) lvu7t6ypa<pov djjjuv icpd^Jv 

uoxl tSv xe Svxcov x(al) xeov laco^lvuv), vd SxE‘ dvxtSVxov x^jv 67tepaytav |j23 TpidSa p£0’ x(al) 

x(oi?) dylou? x(al) Eepou^ dTxooxIXou^ x(al) x(i>v) dy(iov) pieyaXopdpxOpa xou X(piaxo)u IIavTeX£y)jj.uva. 

K(al) xauxa p.(!v) ^eT? axlpy<opi(ev)’ x(al) pe6atoup.(ev) x(al) 6xeaxvoiipi{e)0(a) Sid xou Ttaplvxos 

IIs1 WVV Y.wmwr°<; dTOyp«ep% el? upwv ye x(al) -^pexlpav daepaXeiav • 6pei? SI ye S<pelXY)x(ai) 

dv(0pux)oi fivxe? dXY)0et? x(al) Ivdpexot dyaredv x(al) dvaSlxeo0at d|pa? Sid xv)v IvxoXdjv j|2S [xou 

Xpicxou] eb? [ilpo? da0evl? x(al) aSuvoexov • exl xl 6<peEXexai xijpeTv x6 dvevlx^xov x(al) dS^pttov x(al) 

dxdpaxov el? ^p.(a?), x(al) (ayj sxetv xl napa xeov dvoilvx(euv) i) xaxoieivx(euv) xpaiijia ^ axdv-||20^py 

^(Atav x^v olaetouv Vet SI ouji6>) ixoxe 7xapd xEvo? piopou x(al) aTcaiSelxou x(al) ylvyjxai axdvSaXov, 
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7rpocr6oX7j x(al) touto tou fjtfcroxaXou Soctfxovo^, i<psfXo[xev A|*.{p6Tspa t« ||27 ipeuvav K{ai) (AavOavetv 

x(iv) t6 Tpaufxa 7re7roi,7)x6Tal x(al) otou &v ^TtAp^et [xovaffTYjptou 6 t& Tpocufxoc touto k&I gKAvSaXoy 

npoieviaaq vA Su^Tai tou [xovag^ptou X<*9k tlv^ &no^\o^q au[KnaQztaq &o<5 oB na?& too 

^T^pou [xovaangptou T’Jjv cruYX^(?T)?tV 8e57]Tat [34 linea Ttol-]112°o\>vts^ K(al) piXXofj,(ev) eEp7)veu£tv 

X(puJTo)u x(al) t(£>v) X(ptax6)v t^v a6ToaX*/)0etocv x(al) eipi/jv[7)v 34 linea] |j80 tcov (Aep&v 

bfivexo x(al) t& Trapbv ja^tspov TcpaT^ptoy x(al) S'CxatoTTjptov Yp&p.p,ot ^7CeS607) 67roYpa<p^y 

xal reap* ■frfjifiv 7tolvT6)v fJiv)vfc &TrpiXXtco x8' tvS. is' \ |81 tou ^ou>\ouXou £tou<; + + 

+ Igoumen* S(vja)tih Apostol aloup’ski iertomonah Eufimie. 

|ja2 *H Yfyovws Aapt.oiAvS^ (fjiov)axo(<;). StfJiov [Jiovax6(<;) + Al'ov^asios (aovocx^U) + Acoaei6eo<; 

piovax^-1188 + rspAoei|Jio$ \wwx6q. + *Iepo|ji6vaxo<; pLova^i^ t& &voOev Y&'fpay.lw ctt^yov miypwjt* + 

L. 7 tvovTBC1 : lege lWa<; ? II touto : lege tu*tu l! 1. 10 lege U 1. 19 intolHgo tetoxom npfc 4P*C II 1- 20 

Uge SiSpot |[ 1. 25 pipo<; : lege p.^Xoq ? II lege &Vbv6xXt)tov II l- 26 lege olctvo&v II 1. 33 (xovotx^1 : an ncmien ProPrlum 
simile legendum ? 

20. ACTE DU PROTOS DANIEL ET DU CONSEIL 

Ypippa (1. 42, 45) 
27 janvier, indiotion 8 

a.m. 6938 (1430) 

Une commission envoyde par le Conseil met fin sur le terrain ft un conflit de homage qui oppose 

le monastftre des Russes ft Kutlumus, propridtaire du mdtoobion d’Anapausa. 

Description. — Notre pifece est I’oripiW de l'acte, dont deux copies existent ft Kutlumus 

{G. Millet en a eu connaissance et a photographic Tune d’elles) et deux autres ft Xftropotamou. Toutes 

ces copies sont faites postdrieurement sur le document original conservd ft Saint-Pantdlddmdn, et ne 

prdsentent pas de variantes dignes d’dtre notdes. Parchemin ; 705 x 285 mm. Quinze plis anciens 

horizontaux ; taclies d’humiditd, notammenten haut ft droite. Encre brune trds pftlie. Les signatures, 

autographes, sont tracdcs avec des encres diffdrentes : la premiftre et la quatriftme plus pftles (1. 46 

et50), la cinquidme plus foncde et tendantvers le bleu (1. 51) ; la derniftre, celledu scribe, estsdparde 

des autres par un grand espace blanc, ce qui rappelle la disposition de nos n°« 12 et 13. Au verso, 

notices r^centes, trois en grec, deux en slave. 

Album: pi. XXXVIII-XXXIX. 

io 
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Edition: Kiev*n° 13, p. 124-133, 

Bibliographic: J. Bompaire* dans X&ropotamoih Appendicc HI, p. 241-243, 

Analyse, — Attendu que le monastAre des Russes esfc en continual conflifc avec celui de 

Kutlumus au sujet des frontiAres entre le Rossikon ct Anapausa, que ce difTArend s’cst envenimA 

jusqu’A provoquer des querelles presque quotidiennes efc des dAsordres, sans qu’aucune des deux 

parties* qui invoquent des documents Merits, se montre disposAc au redressement, il a AtA dAcidA par 

le Gonseil qu’on procAderait A un transport sur place, car la fixation d’une frontiAre ne se fait pas par 

ouLdirc (1. 1-6), En consequence* selon l’avis unanime des PAres alors rAunis en conseil, avec le plein 

assentiment des deux parties, on a envoys sur place une commission d’hommes de bien et de grande 

piAtA* pour rAtablir la paix et attribuer A chacun son dti (I, 6-7), Elle comprenait nofcre pArc le pr6tos 

Daniel en quality de notre exarque et de defens6rt le moine de Lavra Malcarios MAlachrAnos, le moine 

de VatopAdi Daniel PAgonitAs aecompagnA de l’infirmier Moi'sAs, 1’higoumAne de Chilandar 

Theodosios* celui de PliilotliAou Jacob et celui de Zographou Basileios, avec beaucoup d’autres 

assistants (1, 7-12). S’Atant transports sur le lieu du diffArend, ils demandArent si les parties avaient 

des titres de propriAtA A produire, Les Russes produisirenfc de vieux documents qui n’avaient rien A 

voir avec I’afTaire* et qui pour cette raison furenfc AcartAs par les commissaircs, attaches A la voie de 

la vAritA et A la craintc de Dieu. Puis l’autre partie prAsenta un acte montrant que Kutlumus possA- 

dait depuis longtemps par donation Anapausa comme mAtochion, mais qui n’en fixaifc pas les 

frontiAres (1, 12-17), Comme la commission se trouvait dans un grand embarras, et que les querelles 

des deux parties ne faisaient que s’aigrir, on consider a qu’il fallait en venir A un accord de conciliation 

pour rAtablir la paix et la Concorde, avec une entire impartiality et en ne tenant eompte que de la 

justice (I, 17-20), La commission Aloigna done les deux parties et, dAlibArant seule, dAeida que 

le lieu dispute, que ceux d’Anapausa rAclamaient sans preuves Aerites efc que les Russes occupaient 

et revendiquaient comme leur, serait partagA entre les deux parties, puisqu’on ne savait laquelle 

avaifc le plus de droits (1, 20-22), Geci ay ant paru juste A fcous, et ay ant AtA accepts, quoique A 

contrc-cceur, par les deux parties, on proeAda au partage, on afcfcribua aux Russes, comme on le verra 

par la delimitation ci-dessous* la plus petite partie, et le reste fut laissA au mAtochion d’Anapausa, 

qui ne pouvait invoquer ni pieces Aerites ni borncs (1, 22-24), PAriorismos Atabli par les eommissaires : 

ony voit que le bien esfc limitrophe du territoire de XAropotamou (1, 24-32), Quant au ehamp qui est 

A la rencontre de la triple frontiere de XAropotamou, des Russes et d’Anapausa, eomme les deux 

parties le revendiquaient — les Russes disant que depuis longtemps ils y ensemengaient et 

rAcoltaient—* et produisaienfc des tAmoignagcs qu’il n’y avait pas moyen d’aecorder, on jugea qu’il 

fallaifc recourir A la procAdurc du serment, que les lois sacrAes autorisent dans les cas douteux (1, 32- 

36), L’higoumAne de Kutlumus, Karpos, fut invitA A prAter serment le premier, mais il n’aceepta pas 

et demanda que les Russes le .flssont, Ceux-ci acceptArent volontiers, et dAsignArent un vieillard 

vAnArable d’environ quatre-vingt-dix ans, leur ancien higoumAne Neilos : ayant rcvAtu le pAritra- 

chAlion, debout devant 1’icAne du Christ Dieu, il jura que le champ appartenait de tout temps aux 

Russes* devant les assistants saisis de respect et de erainte (h 36-40), La commission, ayant ainsi 

dAcidA justement ct impartialemenfc, fit rapport au Conseil, qui accepta et confirma les dAcisions 

prises, ct a Atabli lc prAsent aetc revetu de ses signatures (1, 40-42). Le monastAre des Russes doit 
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jouir & I’avenir de la paisible possession de ces biens : menaces contre celui A qui le dAmon inspirerait 

d'Alever une contestation (1. 42-45). Conclusion et date (1. 45). Signatures autographes du pr6tos 

Daniel, des repr6sentants de Lavra, Chilandar, Iviron et Zograpliou, et du moine Makarios qui a Acrit 

l’acte (1. 46-52). 

Notes. — L’affaive. Qu’Anapausa, en 1430, ait appartenu & Kutlumus est certain, et abon- 

damment Atabli par le dossier de ce monastAre. Cela aurait pu Atre parce que l’anoienne p.ovf| tou 

’AvaxaAovTo? ou Anapausa avait AtA, en 1257, donnAe A 1’higoumAne d’Alypiou, ThAophane (Kui- 

litmus, n° 2), et que tous les biens d’Alypiou passArent ensuite 4 Kutlumus avec cet Atablissement 

lui-mAme : mais cette donation de 1257 n’Atait encore que viagAre. Ge sont, en fait, les actes 

Kutlumus n° 15 (1329) et n° 16 (1330), qui fondent l’appartenance d’Anapausa 4 Kutlumus. G’est 

l’un de ces deux-14 que les moines de Kutlumus prAsentArent 4 la commission envoyAe sur place par 

le Conseil (1. 15-17), et tr6s probablement celui de 1330, plus solonnel, et auquel oonvient l’expression 

in Ttpoacvi&tx; nv6<; (1. 17). II est exact qu’il ne donne pas la dAlimitation de la frontiArc d’Anapausa. 

II est vrai que l'aote de 1329 comporte, lui, au verso une dAlimitation qui lui a AtA ajoutAe aprAs coup, 

et qui montre que sur certains points Anapausa Atait limitrophe du Rossikon et do XAropotamou, 

comine le dit notre texte. On aurait done attendu que Kutlumus prAsentdt, en 1430, cet acte et non 

le n° 16. Mais ce n° 15 ne paralt pas donner des indications de bornage assez prAcises pour permettre 

de rAsoudre la question posAc, un siAcle plus tard, 4 la commission du Conseil. D’autre part nous nous 

dcmandons maintenant si la date de 1333 que porte la dAlimitation Acrite au verso du n° 15, qui n’a 

pas de earact6re offlciel, m6rite toute conflance. 
Quoi qu’il en soit, il n’est done pas surprenant qu’il y ait eu conflit, on 1430, entre Kutlumus ot 

lo Rossikon 4 propos des limites d’Anapausa. Mais la commission procAde 4 deux operations 

distinctes. En premier lieu elle trace une frontiAre entre Kutlumus-Anapausa d une pait, le Rossikon 

de l’autre, et la dAcrit avec precision (1. 25-32), frontiAre qui laisse 4 Kutlumus-Anapausa la plus 

grande partie du terrain contests (1. 23). G’Atait probablement justice. 11 faut pourtant croire que celn 

ne rAglait pas tout, puisqu’elle s'occupe ensuite d’un champ, sans doute de dimensions fort modestes, 

qui se trouvait au point de rencontre des fronti&res de XAropotamou, du Rossikon et de Kutlumus- 

Anapausa, et en l’absence de documents et de tAmoignages concordants, recourt 4 la procAdure du 

serment, qui laisse cette fois le champ au Rossikon. 
II est k remarquer que, de notre document, qui est en original au Rossikon, 1 autre partie 

int6ress6e, Kutlumus, n’avait pas dfl de son cdt6 recevoir selon l’usage un exemplaire : quand elle en 

eut besoin, presque stirement k l’occasion de sa querelle s6culaire avec Xferopotamou pour Anapausa 

dont il est si souvent question dans les Acfes de Kutlumus, elle dut faire ex^cuter une copie sur la 

pifece du Rossikon : cf. ci-dessus Description, 

Prosopogvaphie, L’afTaire est conduite par le Conseil (et non par le pr6tos) et suppose deux 

reunions, Pune au cours de laquelle fut d£cid£ Penvoi sur place d une commission (1, 6), 1 autre au 

cours de laquelle la commission vint rendre compte de aes travaux et le present acte fut dress6 

(U 41 sq,), Le pr6tos Daniel, connu de 1427 k 1430 (Prtffaion, p. 141, n° 82), fait partie de la 

commission et signe notre acte ; mais on remarquera qu'en tant que membre de la commission, il est 

d6sign£ comme reprfisentant du Conseil et envoys par lui, avec les titres singuliers 
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8s<p£v(icop (li 8), dont nous ne connaissons pas d’autre example. Nous sommes & l’fepoque oil le mandat 

du prdtos so raccourcit beaucoup, pour se rapprocher de l’annuehtfe (cf. D. Papachryssanthou, 

Prdlaton, p. 128), et cela n’a pas pu ne pas entrainer un changement dans les r61es respectifs du 

prStos et du Conseil. Nous en avons probablement ici un example. 

Les deux listes, celle des commissaires et celle des membres du Conseil signataires, ne concordant 

pas, ce qui n*a rien que de normal. Mais lour comparaison fait apparaitre qu’entre les deux operations 

un certain temps s’est 4coul4 : 14 oil les couvents repr4sent4s sont les mfemes, leurs reprfesentants ont 

change, 4 Pexception de Basileios de Zographou, qui 4tait dans la commission comme higoum4ne 

et qui signe prohigoumfene. Membves de la commission: Makarios M41achrfenos, lavriote : il ne parait 

pas qu’il ait 4t4 higoumfene de Lavra, etil n’est pas mentionn4 dans le dossier de ce couvent; 1’hU 

goumfene de Lavra en 1429-1430 doit fetre Malachias (cf. Lavra IV, Chronologic, liste deshigoumfenes, 

pf 62, no 39). Les autres membres de la commission ne nous sont pas connus. Signataires: IsaUs 

occupe dans la hiferarchie lavriote le rang 41ev4 d’occlfesiarque, et est en outre repr4sentant (dikaid) de 

l'higoumfene : il ne semble pourtant pas qu’il soit devenu ensuite higoumfene. Les autres signataires 

ne nous sont pas connus. 

Actes mentionnds: 1) L. 13-14, les documents anciens, mais fetrangers h Taffaire, que produitle 

Rossikon : ce peut 6tre n’importe quelle pifece de notre dossier. 2) L. 15-17, le gramma pr4sent4 par 

Kutlumus : nous avons supposfe ci-dessus (L*affaire) que ce pouvait fitrc Kuilumus, n° 16. 

+ ’EireCmp ^ cre6aff|xt« x(al) EspA paffUExvj povyj t£v 'PAaoiv Xfeyou^ Scpepov ?roXXAxV<; x(ai) 

elxov dt(x<pl£6oXt (a^) petA t(t}<;) ae6aapta<; ||2 xal Eepa<; pacrUftajc x(al) 7r(aT)pLapxVxy)<; 

pov% too KoutXoujxo4ch) Slot t&v auvfepoiv too tg *Ava7rauaa x(al) tGv ‘Pc&aoiv, x(al) 7rpOExAjpv]er(ev) 

•f) 67v60e{Tb'€ att-||3T7) &£<; rcoXfe x(at) iy&vovxo (pUovlSxstat ofex oX£yat x(ai) aTaaet<; #TaxToi x(al) a^eSiv 

straw xaOyjpspyjvat xptosu; x(al) Xoyopaxetou, x(al) rcpix; 8i6p0oiatv ofex fe-[ 14cf>pov fcxaTepa tA p£py) 

AMA paXXov st<; afi^irjcT^v tt^ &xX^a(e<oc), ^po6aXX6[x(ev)ot Ap96Tspoi x(al) ^yYPa<Pa Sixa*Ap(a)T(a), 

S6ov exptQv) ratpA Tvfc lepas tot6ts ||e mjva^soi<; x(ai) Tomx7fc £xsZae yev£a0at 4wtcTao{(a^) st<; l&div 

x(«l) SiApOoicrtv x&v Ap9ia6>)Toup(£v)cov, &<; pi*?) Ixaveov Svtgiv t&v op£oiv £!; Axo(%) ||° r))v 8t6p0oial!v 

Xa6sw. "00 (ev) x(ocl) xoivt^ yvekpy) x(al) AraBox?) tgSv ouveLXEyp(£v)cov TC(aT£)pGiv ev T7) auvdc^et, 

atpiaei x(al) 7tpoxp£crei x(al) AtcoSox?} tgSv ||7 84o pep&v, A7reaTaX7)ciav £xstas &v8pe<; ^vipsTot x(«l) 

OeocrsSeii; et^ eipTjvoTcotTiaat x(al) £x<£otgi xb nphatpopov ATCoveZpat Stxatov, Sv ||8 eT<; 

?)V x(al) ^pxo<5 x(al) Secpivaoip Trap* 'Jjpoiv «7cocrraXe^, 6 7ravoal!ciT(a)To<; ^(aTj'Jjp fjpt&Jv x(al) 7cpoiTO<; 

xup Aavi^X, 6 AttI as6«apta<; x(ai) Jepa<; paaUVx^^) ||° Aaiipa<; Maxapto<; povaxfe<; 

6 x(a)T(a) xfeapov MeXaxpvjv6<;, 6 dcrri tou Jepou BaT07re8(ou Aavt^X Jepop6v«xo<5 ^ ^ e7r£0eTov 

auveTrijxsvov [|10 ^xoiv x(at) T(iv) Tl*pl!AT(a)T(ov) povaxoK xup Moiuo'fjv T(iv) voaoxfepov, 

6 Att£> tou XeXavTaplou xup 0eo86cno^, 6 790 ObXoOSou oatdiT(a)T(o^) £v UpopovAxo^ II11 k(«1) 

x«07]Y&'i|x(ev)o<; xup *Iaxco@o<; x(al) 6 to\3 Zoiyp^^00 oatAT(a)T(o<;) cv lepopovAxou; x(ai) xa0v)Yo1ip(eV)0^ 

xup Baa£Xeto<;, x(at) ^repot oux iihlyoi 0eaT«l tOv y^vop^v^v |[12 5v8ps<; £vApsTot x(al) a(coTV))p£(a<;) 

47rK|xeXA|x(ev)ou OStoi 7ravTe<; £xeZas 7rapaY£v6p(ev)ot x(al) tgi tfeTroi ^ncxav^c, gv0a Ap<pl!6oXla, 

£!J'/jT7)cTotv et tV Slxatoipa ||18 7rp6as<rrt'v exaT^poi toi p^pst sp9avv)a0v)Vat aiiro^. IIpo^Teivov 8fe ol 
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Twaot x(al) ^9aV7]aav TuaXatYevvi YP<W(ah(oc) sit; Sixatapta aiTuv, ptaxpiv ||14 Avtoc TTjt; A7to0Aaeo3t; 

x(ai) t&v Trap f)ptEv ^7|toupi (£v 03 v) eEt; StSp0o3aiIv, &Ttva it; pi*}) tt) 6rco0Aaet aupt6aXXovTa a7uefjTpd<p7]aav) 

p,7]S&v #XXo TTjpouvTst; jj1B 5) t^v TTjt; dX7)0st(at;) o8Av x(al) t(Av) <p66ov Av 6<p0aXpLott; AxoVT£S tou 0(eo)u, 

EE^ra 7upoaexSpt7]crav x(al) ol tou exApout; ptipout; Ypdptpta sit; SExaEcjpta auTciv, ||la Sttsp Ypdptpia 7rep‘istxs 

pt^v x(al) 7uepEeXdp(,6ave 4m gxet tou KouTXouptoiicng gxTraXat t&v xpAvosv tA tou ’AvaTrauaa sEt; 

PletA^ov &auTou ex ||17 7upoaevA!;so3t; TlvSt;, ou ptdjv opo/aTa/{a}TouvTa x(al) Siax^pt^ovTa Ta toutou 

6po06tiEa, *Ev0a x(al) Av aptv)xav£a Ysvfy(ev)ot K(aty «^op£a T7)t; aaa(pe((a^) x(al) f>7U03t; tJjv jj18 stpTfj-VTjv 

7cpaYp.aTs6aovT(at), &<; TpaxuvoptAv(o3v) dXXTjXoit; x(oci) dvT‘£XeYAvT(o3v) x(al) aTda(eo3t;) ofl t9j<; Tuxoicngt; 

Yevvopiiv^t;), SAov AxpE07] sit; auptSdaeit; xup?)aat x(od) xaTa-||10XaYat; x(at) sEt; eEp^vvjv x(al) optAvotav 

iyayzlv a&roAt;, ou 7upAt; SAptaTa ^ TtpSaoTra pxArcovTSt; dXXd npAfc) ataAv tAv «X<£0v]tov 6<p6aXptAv x(al) 

t?)v 7tdtVTa s<popo3-||20aav SExtjv, t'O0(ev) x(al) Tot ptApT] aiT&v dTtofrojaavTSt; x(al) xaTaptAvat; 

Ysvv6pt(sv)ot x(ai) ESEa pouXsuadpLfsvJot, aTrscpTjvaVTo ofirat; Eva tAv dpKptSoXEfat;) ||21 tAtcov, 8v 

dtYP^^t; AStxatouvTo pt(Av) o£ tou ‘AvaTtocuaa, AvApiovTo SA x(ai) st^Touv cit; EStov ol T&aot, Stavsp,7i07j 

x(al) elt; ptotpat; a7toSo07j t& ptipT], ||32 AttsI ou/ etfptoxov t£v‘C tA 7tXA(9Y) Slxatov aTEovAptcdcrt. A0 x(ai) 

Tott; Axstae ream 7tapaYsvvo[JL(Av)ott; SExatov dvacpavAv, x(al) dpt,<p6TSpa Ta ptipT] sE x(al) pta xaTaSsi#- 

||aV(ev)ot) StsptApEaav oStco<; t(Av) Av dpt,<pE6oX£att; tAttov • x(al) t8 p,(&v) i7iyov} cit; Tuapaxaxii&v 8 

X6yo^ t(8v) p,eptop,8v SpoOenfjast, r/j tuv ^ciaoivdlTteSciOT] p.ov?)} 1124 t8 SeXowr&v A<pE0v) T^Tou'AvaTtaucra 

pteT6xtov As SLxato6p,(sv)ot touto dtYpatpw^ x(al) 8po0eff(ow xwP^' *0 ^ ™v <™v6pow 7ueplCopl£ffp,0{; 8v 

SOevTO ||25 vuv ol <e>xetae dtusoTaXp[,(4v)oL 7tepl‘4xst 0,rApxsT(aL) Atu8 tov ouv6pcjv tou SigpOTto- 

Tocpiou dt7t(8) t&v (Jttxp6v pouv8v ^v0a x(ai) Tceiixot elal x(ai) 7C^Tpa 7tX7]ff(ov ||aa V 

cfT(au)p8{; eYKeKC^a7CTOti 8xeT0(ev) xaT1 eu0i StaTtsp&v ^pxeT(ai) stt; t-J|V (ivTlTuepa (xeY(a)X(7]v) 

TrXaxav 7iT^eYKSK03^atJL(^v)0V ^Xouaa K(a0 ^(au)p8v j|a7x(al) x&pos effTlv67r&pTa8T7){;(ix(iv0y)VO{;} 

sIt1 4xsT0(sv) otvspxsTai xar1 eu08 7topeu6p[,(ev)o(; o5 sEs t*})V 8S8v xaTavufjcreL sit; ^v x(al) Sput; 

EoTaT(ai) o(!to 7ccj<; ||28 XsYopt(iv)T) ept,6povTtap(,(4v)7), elTa sxst0(sv) AvipxeTat t)jv 8S8v 08 sit; 

t^v Srlpav xaTavT^aT) TT^Tpav ^Tllt; x(ai) Se^tA EoTaT(aO dvspxop.(4v)7)t; TTjt; 68ou YX0-|ja%Tiv £xouaa 

x(al) alST>) aT(au)p6v, slV £xeE0(sv) pt,txp(8v) xaTspx8p-(^v)Qt; Spx^Tat sit; £uaxa p,l£xp8v Sttou p,Vxp8v 

dvTtirspa Spit; EcnraT(aL) xsx«paYP'(4v)ov houaa aT(au)p6v, 6-||307c8 U Tairvjv x(al) Ttirpa xstTat 

^7](Aata y^U7C^v ^Xouaa K(a0 ff^(au)p6v, ^TtstTa p,txp(8v) tcX(4y^v avepx8p-(ev)ot; TtdX(iv) 

xaTipxeaat ck fiaxa pitxpiv, £xsT0(sv) [&) ||31 «p^ dvspx6[x(sv)ot; pXlnuv x(a)Ta avaToXd^ 

Apat; ^v Tott; Sc^to^ piipeai SpAat; aT(au)poit; ^ ^fvvjt; xsxo^vout;, gait; ou dv4X07)t; sv ||32 tt; 

xoputpv) tou pouvou iv ^ x(al) Tt^Tpa ccttI pt,eY(d)X(7]) aT(au)piv fexoiJcra K(a^) «Ejtt) £YK£K03^aP('(^v)ov* 

*ETtel S& x (al) Sid tA x“P^tov «iwp dvapisTa^i twv TpiSv 1138 xstTai auvApov, lir(aov) tou STjpoTtoTtiptou 

toW 'Pcicrcjv x(at) tou iAva7tauaa1 TtoXX^) t 1$ ?)V xdv touto ^ ApicpifloXla x(at) ^TTjott;, &c twv v.{b) 

XsyAvtcjv, ^y(ouv) T03V II34 'PcicTCJV, frri xaTetxov aW fexitaXat x(al) Wjiovro cmeEpovTst; a^Ti x(al) 

OepiCovTet;, twv S& opLo((o3t;) dvTLXsYovT(o3v), x(al) ptdpTUpat; x(al) ofirot xdxetvoi TtposSdXovTo ||®ft xal 

Eat oix om aupt,6dXoua« t&v AptcpoTipcjv at ptapTUplat, dXXs SSTjXat x(al) df^ESoXat, 84ov exp(07] 

Xup9)aat toAtou^ tk Upxoui; oEa qrtMj xaTd ||8a Toit; £spo^ vA^out; Av toT^ AWt6AXo^ ,;O0(sv) x(al) 

t6v tou KoutXouploActt] ^yoi^)ov xup Kdprcov tAv Apxov TupATspov dTuat^aaVTSt;, oA xaTsS^a(To) 

toutov, dxv^-ll 37T7]a(sv) sx TOU ixApout; ptApout; tAv Apxov Y^AcrOat - ot x(al) xaTaSsCd^(cv)ot 

7*00^, Ttpo^ov A^i tA Aptciaat dvSpa ttptlov x(al) ^ ™ Avsv^xovtcc fate* 

g™ x{«l) sit; tA gax«Tov &da«<, t(Av) EspoptAvaXov xup NstXov x(al) 7rpo7)Yoi^(ev)ov ^ Piacv 

ec((a«) ptov^t 8t; x(ai) 7repKp«x^ov 9opio«c ![33 x<ai) g^poa0(sv) ar^ ^ &y(l*t) x(at) *XP*wu 
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eWvoi; X(purro)u too 0(eo)u, feo^aaTo t6v 8pxov As 6rX 9)V T>js tAv 'PAgwv (aovv)<; gxmxXat t6 

SvjXofiev xwP*<P?0V) II40 *(a0 9^6g) Xvj<pO£vTas tous £xeTae 7cepl’T0x4vT(as) AmcvTas- Tauxa tcAvtoc 

6tt4 tov £xaas a7usaTocX(jt(£v)wv xocXAs x(at) A7upoato7ToXVi7TTOS StaTa-H^OivTa, £vecpavv)aav gc50'E<; 

tA TtAvia evAmov Tvjs tspas rf)(rov auvA&ws, dtciva As A<p£XS(Jta x(ai) sJp^vvjs rcpifcsva x(ai) ai:£pYW(Jt(ev) 

x(ai) dcTuoSe-l [Jlsx6^{e)0(oc), x(al) t6 rcapiv £7cot7)aa(Jt(e)0(a) YP^P*® £^6e6aiwaot(Jt(ev)ot touto x(at) 

tat;; tSIais e7tfYpa<pous< *0<pstXsi 84 £xetv *?) 6s(a (jlovJ) tov * PA chav ||43 ets t(4v) AvravTa alAvoc 

Ava^pep&ros AvevoxXf)TOS x(ai) ASlSaaiaTO*; ’ ei 84 tIs SaifJtovtASv) 90 pa TceipaaaiTo AvaTp£t|j«t rJ)V 

TOtaiTY)V Tcpa^tv, ||44 va eTrt’aTcaTai tA<; ApAs tov Ay£uv («t4)pcov tov ev <N >Sxa£a Tpiaxoal(o)v) B£xoc 

x(al) oxtA x(al) tcAvt(wv) tov Atc1 altovos &yluv X(pigt)A s6apeaT7)aAvT(o)v), £3^™ k(ocI) t6 ||46 AvA- 

0£(jta Arci too xX/jpou S^xoctou. EU Y°®v AccpaXeiav sy^™ x(«0 t& rcapbv Yp<fy^« (JtTjvt Javvouapt(w} 

xC tou frr(ou<;) (JvSlxtiAvos) y{ > 

||48 + cO Ttp&Tos too ‘Ay^ou ’'Opous AawJjX £epo(Jt6vax°S 

|[47+*0 sxxXT)GtApx(Y)s) x(at) SUxccta ttjs Ge6aafji(tas) xal tep(Si;) (xeyaX(7]«;) Aaipa*; 

||4S *HGat(as) fepofjtdvaxos- 

||40 + Igoum”n’ s(vja)36eniei cjajr’skye velikye 6biteli Hilandara ieromonah Grigorie + 

1160 + *0 xa0uYoti(Jt(ev)os t4s cefSacrpdas) x(al) {spa;; (3aGt<Xi>xis M-(c)y(^)A(tj£;) (Jtovis tov 

*T6tpov ’OvoiS^pios Upofjt6vaxos + 

|j51 + Proigoumen* Iz’ougraPski ieromonah Vasilii 

j|&a + KAyA MaxAptos [jtovax&<; 4 xal YPa<psis rcapAv xai 0eA[jt(ev)o<; x(a£) GUfjt7CpaTTOv tou; 

Ytvofjt(£v)ois uTc^Ypa^a : — 

L* 15, 37 lege Wpou II 1. 18, 20, 22 lege Y&vop£v7]s, -pevoi, »|jl£vols || 1, 33 lege to^to |l J, 35 lege ten) pro tcai 
II lege ou|ji6^XXouao(t H lege <piXei |j 1. 42 lege 6TTOYpoc9ai<; II1. 45 lege Sixatav, 
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APPENDICE I 

REDACTION MODERNISfiE (FAUX ORIGINAL) DU CHRYSOBULLE D’ANDRONIC II 

DE SEPTEMBRE 1311 (n* 10) 

Ce document, qui est Dalger, Begeslen, n° 2334, et qui a reproduit, comments et SditS par 

MoSin (Akli, p. 250-251 et 257-258), est pour nous inexplicable. Nous ne comprenons pas pour 

quelle raison on a fabriquS & PSpoque modeme (au xviuG s. ?), en lui donnant Tapparence d un 

original (cf. la signature), une transposition en langue moderne, avec prSambule profondSment 

modifiS, du chrysobulle authentique d’Andronic II qui est notre n° 10. En effet, le document n a subi 

aucun changement quant au fond, la date est la mGme, ainsi que la liste des biens fonciers poss6d<$s 

par le Rossikon, et les clauses relatives aux exemptions : nous n’avons done pas affaire k un faux 

fabriquG par raison d'intdrGt* Cette version rajeunie aurait-elle &t6 6tablie k Pintention des autorit6s 

turques? C’est ce que pourraient laisser supposer le d6veloppement consacr6 au m^tochion de Saintc- 

Zfinalde k Thessalonique (L 21-22), Pemploi de fxouXxia au lieu de xTTjpccTot (L 33), et surtout les mots 

vicro)p£ pacnXtxfiv au lieu de cmapxfaO. 37)* Sur Phmpi (turc i§tira, « achat»), qui cqnsistait 

en l’obligation de vendre k l'fitat, k un prix tr6s inferieur h celui du march6, une partie de la i^colte 

de blS, cf. F61ix de Beau jour, Tableau du commerce de la Gr&ce depuis 1787 jusqu'en 1797, Paris, 

an VIII, I, p. 116 ; et surtout Girardin, MSmoire sur Vempire ottoman (1687), Min. des AIT. fitr., 

MSmoires et documents sur la Turquie, vol. I, fT. 60v-61v (communication de N* Svoronos). Pour une 

autre pi^cede notre dossier comparable ft celle-ci, cf. ci-dessous, Appendice III, texte E. 

Description. — Papier coll6 sur toile ; 625 x 460 mm. La majuscule initiale et la signature 

impGriale (imit6e) sont traedes & Pencre rouge. Au verso, la toile de consolidation a d6coup6e 

pour laisser apparaltre une notice modeme en grec. Le document est conserve avec un soin tr£s 

special, dans un Stui et k part. Notre Edition repose sur notre photographic, et mentionne en apparat 

quelques lectures diffdrentes de MoSin (M). 

Album: pL XL. 

Edition: Mo&in, Aklii p. 257-258, 

Bibliographie: Dblger, Begesleny n° 2334. 

'0 aTfyavo^ *f) xopfiva xal toUtiov tou merrou xocl n3.a& $ xat t) ^ouertot auTou 

elvat M X{(na^6)v} U6wv a6 i!Sio$ a6i;oxp<htop eW mavis I]* xal 
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eEpYjvixi&xaxos, xal x4 xpdtxos auxou elvat e6ae64s xal &Ya7T^ xaTA x4v Aa(6l)S 4Xev)poauvy)V xal xptmv 

Kal xtpa x4v crraupSv, ||3 xal &s cxaupo<p6po^ xal max4s ev paatXeuai S£Ssi S6£av Tip 0(e)tp xal crtOTYjpt 

aftxou, xal xtipvei exeiva els Ta 6raia So^dl^sT(at) 6 0(e4)s xal ofixo Soi;a£et xouq aux4v So£<££ovTas ■ 
||4 xal ^ cptA6<FTopvo<; xal eXsv)p,(uv) ™5 P«^ws 4*4 'rouxa 9alvex(at) eiXoY^vv) xal 

mar}) (xal) Sixala raat xPtanavo^j 4*4xav elvat 6 aixoxpaTup cE<s ^4 ||6 7rp4ao)7cov lXap4s xal 

^apiiataxos xal x4v x6ap,ov too t4v 7uept7roLetT(ou)1 xal 8Xous to 4s fc^et Acav Ta p£Xv) xou t4 I8wc xal 

xois axoiei xal Mxex(ai) e&YeV&C 7t4vxa ||fl #v0pu7rov vrXvjatov tou, paxdcpt xal t4v nXiov 7*tgix4v xal 

t4v tcX£ov &7X«tov xal x4v 7tX4gv TOxaroSv, xal dt7r6^pExvet o4S4va otfxe xtva *£p*et fepaxTov els xi 

67r£aw, |f7 xal elvai i?) paatXeta tou xa0As 0£Xet o eXs^p(uv) @(e4)s xal xa0o>s 8tS4axet 'J) civOpcoTxCvv) 

xal 'J)pex£pa xal <p4crts pJ) bnoioL pias Xoyvis %0e (xal) 7n)Y«tvet sis xouxov x4v x6opov ||8 xal £Seii;ev 

els rcdcvxas x('f)v) xdc^iv xal x('f)v) 8S4v xou xSapou, (xal) ^ouv 8Xot o£ &v0pomot p4 £va <pucrtx4v v6pov ta a 

6 xaOivas &v0pomos xal &v0pomos xal xa0As | [0 opt^ouv ol 0eTot (xal) lepot v6pot ' SrcSxav 84 slvat 

4vaxaxup£vov Avipetra zlc, xauxa (xal) x4 paatXix4v Y^V0(Si >ca0(j3^ elvat #pa xaX^ <£pa x4 aU[A7K;0Epi4 

ttjs pamXetas pou p4 t6v ||10 A^XAxaxov kp4Xv) Sep6ta^, Kal etipeQyj eEt; x4 [A^aov Silo ^ey4X(wv) 

XptcrTtav(wv) paat^£(o)v) auYYevela{S 4y47H)c; kc& axa05j xItcote^ ^if)xv)pia ^ atT^a-t*; Sui 

7rpaY[A« ^Ya 4^tov, I)11 t6ts t4 paatXtwSv a^twpia x^ xou ©(eo)B x^ptTt 6ipw04v Y^x(at) 

tcX£ov Xapi7rp6x6p6v xe ko& eBxux^axepov, silae64axep6v xe (wal) 'J)XtoXapi7i:£aTepov, 4av S4 i?) atxy)at{; 

^Kctvvj YffX xb ^r/)|jLa slvat ||13 TOpl 0etou ^pyou, Ka0w^ aupdbus tA xotauxa ^vjxifjpiaxa x4 ^ 

paatXe£a piou a7r8 SXa x4 (x^pv) x(^) oExoupilvv)^, repast x6xe t(%) paatXsta^ piou 4£a7eavTos xb atxvjpia 

^xelvo &$ etiXoYov |j13 v4 xi (iTCotpaatqf) xai vi x6 xeXetiay) 7Tapeu04^ xal vot tpavepway) p.4 xouxo 8xt 

4v X(ptax)^ xal ev 0(e)cp ^v) xaE paatXeiiet. 'AXXa xtvos 8vexev x4 auvxuxottvst 4xouxa pJ] potatXeEa piou; 

||14 Ol ptova^oi xal Ttax^pe^ x(5)^) aeSacpita^ piov% t(^) in* 6v6ptaxt Ttpiw^vy)^ xou 4yEou evSS^ou 

(jiEYa^0M4pTUpO{; AvapY^pou xat Eap,axtxou rtavxeXe^piovo^ x(vj^) xaxot x4 &Yt0V T0^ wA0co t(%) 

47Tovo[Aa^opi£vv){; 1115 x-tov ^i&awv <iv£<pspav x(*?)v) pacnXstav piou 7C&s x4 xpucr66ouXXa xal x4 y pa[J.pi«xa 

xal ol paatXtxol optaptol t(^) piov5j<; ailxolv Svaipav xal 4x<4y)xav 8X« avxApia dcrci pteY^v ||lfl 7rupxaUv 

(xal) xEttoxe S4v iy'k&xuiGev ■ x4 (xapxupouat S4 xouxo ol auxol xal x4 peSativouat pieO’ 8pxou, SeSpievot 

xal 7rapaxaXouvTec t(*?]v) paatXEEav (jlou v4 xoBc xapiy) Sxepov xpuff66ouXXov [|17 va YP^^fl to6^ x67rou^ 

xal t4 ptex6xta oaa (xa0 ^Xel pJ) ae6aapi£« piovi/), x4 67ma 4<ptepci0v)a(av) 

7caXa(o0(sv) 6^6 xwv aotS£(Jt(wv) xxtx6p(o)v) xSv eBae6eaxAx(o)v) paatXe(o)v) (xai) xv^wv ' ||ia zl$ ^4 

67^0tov ^ouat xal (xeatxyjv x4v 6ipv)X4xaxov xpaXv) x% SspSta^ xiv 7rept7r60v)xov ul4v xal Ya^®p4v xt)s 

PaatXetoc^ (xou xiiptov Sx^avov x4v OBpecrt, Aui xouxo xal 1?) paoiXeta [jlou ||10 rapist xal elvat tt)^ 

xt(x% TV)*;, ^xt S4 xal St& x^v) 7rocTptx^)V axopYV xal AyA7n)v xou TToOetvoxixou xpdcXy) xou ya^Spou xai 

u£ou a^xvj^, AaTcA^ex(at) xal S^ex(aL) x(pJ)v) atx^ctv xou piexA xaP&S xal ||ao StSet x4 ^pua,66ouXXov 

xouxo et<; xfijv) ae6aap-(av x5v ^Actoiv (xovi/)V * xal ^Ttslrcep o£ ‘PSaot pova^ol Av^tpepav vlq x(^)v) 

PaatXetocv (aou StA xS pexi^tov 6tou $xe1 $ «4xo4(; ||31 aeSaapta pov^) p4aa CE^ x(pJ)v) 0e6awaxov 

0eaaaXovtx>)v els $vopa xcpwpevov x(>]s) 4y£w(S Zy)vatSos p4 Stxalupa (xal) auxoSeaTToxetav (3aaiXwif)v> 

x6 bnoTov xal elaSSyjpa TtXoiaiov 4xeTae ||2a xai elvai Ttpwxov i9t£pwpa (xal) itaXat6v * 6polos 

xal StA bXh 0 8va pexi^tov Ax6pt 8^0) a?r4 x(*?)v) 0saaaAov£x7)v els x(*))v) KaXapaptA XeySp^vov pi6a66p6 ' 

Ax6pa xal | j93 Sta dlXX« xiaaapa pixp4 XWP&4 otcou elvat e£s x4 ^eSewtxeta xal 6voptii^ex(at) x6 7rpolxov 

Apix?o6ov xal xo Seiixepov SxXtxov xal x4 xplxov xou Ttpuxa xal jj24 xi x^xapxov ^ Aeaxav, xdt 87rota 

x4 4StxA xy)s (xal) xA l^ouaJa^ev 1?) asSaapta pot)) p4 x4 ^pua66ouXXov xou 7raxp6s ptou (xal) 

paaiX£<0Si p^Xtaxa iTtou £va xaipiv ||26 xal auxa xA aTO^vcoaav a7r4 x(pJ)v) 4^oua£av xvjs pov5js xal 
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rcAXtv tA eptexaiScoaev pacnXeta piou els auxirjv ' ano9aivex(ai) x&pa tcX^ov Kal efapyexeT (Kal) xaP^et 

||afl Kal tjptXoSoipeT (kocI) StSeL -Jj (JacuXela piou els t(t)v) cxeSaqUav xuv 'PtScxuv [xov^v xb rapiv xpucrfi- 

SouXXov Kal XAyov a£>XT]Si Kal TTpoaxa^ei Kal SioplCexat pi ApiexaGexov An6<pacnv Kal Kpaxativ [|27 6pujpiv 

6tl tA S6o [jicTfi/ia orau otV7)<pspev avoixipw 6 X6yos fipiolus Kal tA xiffcxapa puKpA x^piA V(^ Apl£y) 

Kal vA tA SecmACfl Kal vA ||28 tA ^x7) x(V) 4£ouerfav xv]s *f) creBaa^la piovr), Kal vA cxx^kouv Sltjvek&s 

Ava(ptttpcTa Avevfi^^a Avei^xaaxa (Kal) avaTififfTraaxa, Kal vA rcipvy) >u£0e SiKalupia [|2D Kal etafiSvjfjja 

Trap* airfiv K(a)x(a) t(V) Kal KaxA x^v) 7ceplXv)<]Hv x&v ypap^Ax^v) 6nou Sxi cx<&£ovx(ai) 

Kal eip£cTKOVx(aL) etc aut(i)v) Kal <5>s Ka0As etcxl x('})v) a^pepov (Kal) xvjs eiplcxKovT(at) * [[30 Kal pi 

x(i)v) ^vSet^LV Kal x(*}jv) rcaaav lax^v rcapfivxos XPUCT0®°^01J ^You T(ijs) paaiXelas piou vA xA ^XT) 

too Xomou (Kal) vA tA 6pE^y) alcovlois Kal va xpciyy) (j/upil Kal ||31 va £ij dTui xauxa Kal vA tA 

eEs xo£>s Ka0ei;7)s StvjveKets XP^V0US K0^ va elvat els x(*J)v) BTtoxayvjv xtjs Ava^aipexa Avevfix^Ta Kal 

ASiAcxeLcrxa, 1182 Kal ouSircoxe vA piV elvat xtvAs Ai;tos ?) ani> xois au0evxLKOiI>s Kal rcptSxous ?) paatXiK&s 

SpX&>vxas 3) 8o6xas ?) ££oucnaax)]s too t6ttou vA rcpoi;ev7)C7) ^vjpilav ||33 els xA (AoiXKta xauxa tA 

A<ptepti3(jiva els x(*}]v) ceSacxpLlav ptov))v ?) vA ^ [voxXt)]ctv) twAs toct&s pi ..^ va 

tA &;oucri&<rjf) ||84 ?) vA tA x£aXa7raxl<rfl ttoa&s v) yupeiicy) SAcnpiov noXi t) 6Xlyov Atu^ xauta) AXXA fxAvov 

vA etvat Kal vA §LatpuX«TT6m(at) Acr^paXws avevfix^xa AcrAXeuxA ts ||36 Kal AveTCYjpiaoTa xwP^ 

Ayyaplats atiOevtiKats XWP^ ^oSa Kal TCXvjpoi^aTs otcou SISet Kal TCXvjptivei 6 Xout&s k6ct(aos, 7tApe^ 

Ati^ exoGta (a6vov tA j|8e x^oraapa auGevxtKA i^njpiaTa Atc^ ^wvris (Kal) Kpauy^s afyatos (Kal) (poviKOU 

7rap0evo(p0op£av Att6 efipeaw Georaupou Kpupip-ivou KaxA y9]s Kal ||37 Att& xb AXomAttKov %ouv 

Atc6 xiv vLaTTjpa x6v |3acrLXw6v1 6xt a6ra tA x^ercrapa xwP^ ^XXo i^elXouv vA yupeuOouv KaOAs Kal 

&nb xiv XotTriv t6ttov ||88 t(t)s) paatXeEas piou • X“P1^ & ^ x4crcrapa xauxa ^x^ata Kal Ke?AXaia 

vA StaxvjpouvT(ai) xA KXifjpLaxa x(%) [xovt]S A7?elpaoxa jj33 ave^xaaxa Kal aouvSoxa oBxe xcXvjpoi^ 

oBxe S6atpiov toct&s. To6xou yap X^Ptv syivexo Kal 6 xcapAv fiptajxis Kal xpua66ouXXos ||40 X6yos x(9]s) 

paaiXetas pu>u Kal £7TeS60yj xy) ae6acrpil(y x&v Ticroiv piovyj KaxA (xijva creTtxfySpiov x(?)s) ivujxa^vvjs 

SeKaxryjc; EvSlkxioSvos ||41 xou l^aKLcrx^toofTou iKxaKocnocrxou eEKoaxou £tous ^ Kal xi 'fjpixspov 

eicreSfec; Kal 0eQ7tp66X7)xov uTxiypa^e Kpaxos : — 

\\™ + *AvSp6vtxos iv X(piax)(p xtp 0(e)$ marks pacnXeis II43 k(al) aOxoKpAxup Tw^aEwv 

Ao^Kas ^AyyeXos Kopivvjvis II44 A IlaXatoXfiyos + 

L. 6 aocxapet M || 1, 15 IwkqwM III. 19 x«P^ M II1. W ^a66P6 tie ot M : lege 
I 41, cum^noiis || A>Jw M ]| 1 U ISixAt^ M H1. A(W$tocev M ft l & lege pactXtKO^ ? 111. 34 M 

|{ 1, 37 vtaxupS M )| x^pl? : XtopEa ^ 
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APPENDICE II 

COPIE D'UN ACTE DU PROTOS THBOPHANE GONGERNANT LA FRONTlERE 

DU DOMAINS ATHONITE DE VATOPEDI ET DE GELUI DE BERROlOTOU (1312) 

Ge document n'intSrcsse que les monast&res de Vatop6di et de Berroi6tou, cc dernier ayant 6t6 

flnalement abaorb6 par le premier : cf. ci-dcssus lea Notes k notre acte n° 4,1. 44. II n’est pas possible 

de savoir pour quelle raison une copie, qui parait etre du xv° si6clc, est conserve au Rossikon. 

Les Sditeursde Kiev Font rctenue dans leur collection, etpubli6e souslcn°8, p. 90-97. Nous pr6(6rons 

la sortir d'un dossier d'archivca auquol elle est manifestement 6trang6re, et pour qu’elle soit n6an- 

moins consumable, en attendant la publication des archives de VatopSdi oil l'original se trouvera 

peut-Stre, nous l'6ditons ici en appen dice. 

Description. — Get unique exemplaire conserve dans les archives du Rossikon est une copie 

ancienne. Papier coll6 sur toile ; 420 X 310 mm. Asscz bon 6tat de conservation ; cinq plis horizontaux 

qui ont provoquS des dSchirurcs aux 1. 2 et 11-12, un pli vertical qui a rendu nGcessairo une consolida¬ 

tion par papier collfi au bas de l’acte. Taclic au tiers gauche des h 30-36 , aussi une main moderne 

a-t-elle reproduit dans la marge de gauche certains mots difftciles & lire : ae6ao|juoTaT6)V xaOvjy 

(1. 31) etT«t(; to)V (1. 32). Le textc et les signatures sont de la m6me main (xv° s. ?) et de la mSine 

encre noire, sauf la date, r£p6t£e k la fin de la 1. 34, qui parait rajoutee. Les signatures sont disposes 

en colonnes k Texception de la premiere (celle du prfttos ThSophane, 1. 34) et de la demise (cello 

du scribe? 1. 41). Se pose done le problfcme de leur ordre hi6rarchique sur l’original : il est probable, 

mais non certain, qu'il taut lire, dans l'ordre, la premifcrc colonne puis la secondc. Rares tr6mas sur 

les iota et hypsilon. La toile de consolidation du verso cinpSche de voir si cette copie est authentifi6e. 

Album: plXLI. 

Edition: Kiev, n° 8, p. 90-97 (= K). 

Analyse* — Le monastic de Berroi6tou, autrefois prospfcrc et possesseur d'un vastc domaine, 

est tomb6 avee le temps dans une si profonde indigence quo la plupart de ses biens lui ont 6t6 enlcvfis 

par le prfttos Hilariftn pour Strc donn6s k Vatop6di, ce qui provoqua conflit et scandales entre les deux 

parties (1. 1-4), Dans un souci d’apaisement, le pr6tos Loukas se transporta sur place avec les higou- 

m&nes et autres personnages notables qui Pentouraient, dont beaucoup sont encore en vie (liste) : 

il flxa la fronttere entre Vatopddi et Berroi6tou, et il se disposait k en donner acte par Scrit k 

Berroifttou pour sa sfiret6, lorsqu’il en fut emp6ch6 par une soudaine invasion des Turcs; d'oii le 

risque de voir renaitre les anciens scandales (1, 4-11), Pour l’6viter, le prdtos actuel [Th6ophane] 
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fait ce que Loukas u’avait pas pu faire (1. 11-12). Periorismos du domaine athonite do Berroi&tou : 

mention de la route impdriale, du monastdre tou Kourtalophotou, dcla rividre du Grand Chrysorarfes, 

de Tzimiskd, du Bathys Ryax, de la vieille route de Ddrothdou, de la rividre de Saint-Nicolas dite 

de la Grande Toumba, de la vigne de Berroi&tou, d’une petite toumba (1. 12-25). Clause epdciale 

relative h un espace de soixante pas sur trente, qui sdpare les frontidres et lea cldtures de Vatopddi 

et de Berroi&tou, et qui devait rester en l’dtat, le pr6tos Loukas ayant prononcd les maledictions 

contre celle des deux parties qui entreprendrait de le cultiver ; ce que firent cependant les moines 

de Vatopddi, et les scandalos reprirent; le pr&tos prononce que la partie contrevcnante tombera sous 

le coup des malddictions dc Loukas (I. 25-29). Le prdsent acte est ddlivrd au monastdrc de 

Berroidtou, revdtu dc la signature du pr&tos et dos liigounidnes qui l’entourent; le contrevonant 

cncourra la malddiction des 318 Pdres de Nicde ; date (1. 29-33). Signatures du pr&tos Tlidophane, 

et des reprdscntants de sept couvents, dont un soul so qualifie d'higoumdnc (1. 34-41). 

Notes. — Pvosopographie el monaslbres. Trois pr&toi sont inentionn&s. L auteur de 1 acte, 

Thi&ophane, est en fonction en 1310-1312 et peut-&tro un peu aprds : Prdlalon, p. 135, n° 51. II 

conflrme les dispositions prises par le pr&tos Loukas, qui n’eBt pas son prdddccsseur immddiat 

(Athnnase s’intercalo entre oux), et qui n’est encore connu avec certitude qu en 1306 . ibid., n 49, 

Hilam6n, dont la partialitd pour Vatopddi fait supposer qu’il dtait de ce couvcnt, n est probableinent 

pas beaucoup antdrieur, inais n’est encore connu que par des mentions qui no permettcnt pas de le 

datcr sfl remen t; ibid., n° 48. En tout cas, toutc l’affaire doit se ddrouler dans les premises anndes du 

xiv° s., et 1’invasion turque qui a pcut-6tre mis fin au protat de Loukas doit 6ttc d environ 1306, 

On liotcra que Loukas, quand il se transportait sur le lieu du litige, et Thdopliane, en 6tablissant 

le present acte, agissont« avec les higoumdnes qui les entourent f> (1. 5 et 31) . il s agit d higoumdnes 

de monastdres dc rang inodeste, ou encore proehes do Karyds, ddtnchds & Karyds pour occuper 

diverses charges du gouvernement central. 
Parmi ceux qui accompagnaient Loukas pour dtablir la ddlimitation, trois sont encore vivants 

on avril 1312. L. 5-6, l’higoumdne Th£odose de Rabdouchou : il est attestd en 1310-1316 ; cf. 

ci-dcssus les notes prosopograpliiques d notre n° 7, 1. 2. L- 6, Ignatios, ex-higoumdne 

d’Auxentiou, dtait du temps de Loukas et est encore on avril 1312 dpitdrdte de 1 Athos . sur le 

personnage, cf. Prdlalon, p. 157 et n. 432 ; il est mentionnd par Kaslamonilou, n° 2, 1. 15 et il signe 

Kullumus, n» 9,1. 48. Vlachos (Alhos, p. 226) cite le monastdre parmi ceux qui ont dtd absorbds par 

lo Pantokratdr & la fin du xive s. : ef. en effet Panlocralor, n° 13,1. 26 et n° 14,1. 22 , on connalt un 

autre moine d’Auxentiou qui fut dpitdrdte de l'Athos, Thdodoulos, en aofit 1287 (Laura II, n° 79, 

1. 38), L. 7, Germanos, liigoumdne de Ndakitou, dtait dpitdrdte de l’Athos sous le pr&tos Loukas 

et en est depuis peu grand dconome en avril 1312 : sur le personnage, cf. Prdlalon, p. 154 et p. 157 

avec la note 434 ; sur le monastdrc, cf. ci-dessus Notes k notre n° 4,1. 46. 
Les sept personnages qui assistaient le pr&tos Thdophane et signent apr&s lui n indiquent 

maibeureusement quo leur couvent d’origine {dont un seul, Hyokinthos, sc declare liigoumdne), et 

point leur fonction & Karyds. L. 35, Hyaicinthos de Karakalou ! cf, Kaslamonilou, p. 32 et 

Index s.v. ; il signe en 1313 Kullumus, n° 9, 1. 47 ; on 1314, Xiropolamou, n° 17, 1. 45 ; en 1325, 

Kullumus, u° 12, 1. 30 ; etc. L. 36, Joseph d’Al&pou : cf. Kullumus, p. 16 et n° 9 ; ajouter 

Kaslamonilou, n° 2, 1. 60, qu’il signe comme moine, inais le texte 1. 9 le dit bien higoum&ne ; 
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Xiropotamou, n° 17,1.46, qu’il aigne comme higoumfme en 1314. L. 37, Malachias de Kutlumus : 

cf. Kuilumus, p. 7 et n° 9, 1. 61. L. 38, Theodose de Rabdoucliou : of. oi-dessus. L. 39-40, 

Gregorios du Grand Chrysourard et Jacob du Petit GhrysSrard ne nous sont pas connus; 0f! 

Lavra11, n° 62, Notes p. 321 et. 1. 46, ponr un higoumfme too peydXou Sewcroupdpv) qu’il faut corriger 

en Xpuaoupdpvj. L. 41, Gerontios de Kochliara est ddjfi higoumfme en novembre 1310 dans 

Kaslamonitou, n° 2, qu’il signe (1. 62-63); le monastdre est mentionnd & propos d’un diffdrend aveo 

Doeheiariou en 1195, cf. Prdtalon, p. 133, n. 219 ; son plus ancien reprdsentant oonnu de nous est 

Antoine, qui signe en 1076 Mo&in-Sovrc, Supplement, n° 1, 1. 61; l’liigoumfene Thdodose signe, en 

1198, Chilandar, n° 3,1. 72 ; Maximos, en 1294, Chilandar, n° 9,1. 157 ; l’higoumdne Daniel signe en 

1316 Esphigmenou*, n° 12, 1. 158, et en 1325 Kuilumus, n<> 12, 1. 34 ; le monastdre existe peut-etre 
encore au xvi6 sifecle : cf. Espkigmdnou2, p. 27. 

L, 13 : le monast&re too KoupTaXoq>6TOu ne nous est pas connu. 

L. 16 : sur le monastSre de Tzimiskfe, cf. ci-dessus n° 8,1. 55, et les Notes (prosopographie). 

L. 17 : l’ancienne route tou A<upo0dou : probablement le monastfere de Saint-Nicdphore dit de 

Dorothde, sur lequel cf. ci-dessus n° 4,1. 43, et les Notes (signatures). 

L, 19, Saint-Nicolas : probablement 1’ancien monastdre de ce nom, sur lequel cf. nos actes 
n° 1,1. 23 ; n° 2,1. 50 ; n° 6,1.12, avec les Notes. 

+ H tou BsppoiuTGO as(^affp,()« povi] tor; 7tptfiT(oi?) Xp6voi<; suTtopwTdpa o5aa 7ts7rXaTuop(dv)a 

TJr6/8 X(WI) ™ ' *P6v“ Ss W™) II2 ^ a7top£(av) aXeSiv xaTavT^a 
t(tjv) e«x TTjv^UTtECTTaaO'/) jtal «<p7)peQ'/) to, TtXsiata t£v op£(ov) auT/)<; Ttapa too t6ts 7tpoTedovTo<; 

ai»T(d)Tou xup IIs HXapEcov, drop xal 7tpoasTd07) t?) tou BaToxeStou oe(6a<yp£a) povst{v},xavTsuDsv 

TOXXO^axov t(V) <piXovetx£(av) x(«l) xXeiara t« axdvS(a)Xa x(at) ||< Td pdpi ■ &nep ^X(tov) 

KaTacriYacrai x(at) t^Xsov dmmauoai 6 t<3 t6ts xptoTedtov iv tepopov&xoi<; x8{p) Aouxas, s7UOtoo£(«v) 

v r& ToiouTu [| rina 7ue7co(rjxe p(s)T(d) twv Tcepl ccutGv '<Ts6aopKOT(d)T(tov) xa07)You|i,(dvo)v) 

xat Xont(tov) d£ioX6y(mv) dvSpwv, IS, £oSctiv 6 te t% too Pa68odyou ||« pov(5j?) xa0Y)Yodp(ev)o«; 

v lepojxov xu? ®soS6«no<;, kccI 6 x(al) vuv &v £7UT7)p7)T7j<; xUp ’lyvdtTicx; 6 ttj<; too 

u&vt£ou pov(%) s^7)Yoiip(ev)o<;, ||7 x(«t) 6 ty)« tou NeaxtT(ou) p0v{%) xpooraTSv TipiwT(a)T0^ 

x p eppav8(?) 6 x(al) {x(at)} y.iya.c, olxovdpo? dpTton; w^dvco imTrjpr)^ Av tu t6ts. Tt)<; yow 

|| TouxU'njs emamatfa) yevopiv^ mxpi too 6ffi£OT(d)Tou xup Aouxa, x(«l) tSv 6p£(<uv) dp^X^a)™ 
S^pepHaOfivTM toO ts BaToxsStou ||» (x«l) tou Bcppo^ou, ^eXX(sv) 6 prjQek xUp Aoux(S?) im 

touto) xal Swa£Wpa EolTjcrat tv) tou BWol4)t(ou) pov(5)) et? (3e6«£{«v) do<pdXei(av) ||« too ToiouSe 

uepioptopou XX /?) l<poSo<; tcov Ia-paXiT(cov) mxpa 7tpoa8ox£{ocv) l7ti7teoouoa t8 toioutov en£a%ev 

Py(°V II XP>)ffT6v, gpeXXov 8^ (xal) «30i« tb« t8 dx6<; toc Tcpdrepa dva<pdecr0ai crxdvSaXa. MIva Y°uv 

^ T0UT° \ V7),TOt 0 TY)vixd-||128e TcpoiTcd (oiv) lyh t8 uoTdpvjpa dvsTrX^poiaa tou fitnuT^py xup Aouxa. 
ApxeT(«t) rotvuv ^ tSv 6p£(iov) dpX^) ^6 t(^) p«ot(Xlx%) ||«-6Sou xat xaT^aO t6v 

Mx«va x(at) t6 Sv p&pos rou to^tou 96yw(os) dyopdfa tr, tou KoupTaXo^drou (aov(y)) t6 8fe 

r°V 11 I°r B;pP°l“T0U 84 toi TdXst TOU toioiI)t(ou) vrXaY^^ ptxp(8v) 
iwpiopiapAfe) & & (xat) orpo6Y)Xa£a ||» 4gt1 x(al) tpdX«Xo, naXa^, oSnep eX6p.(ev)o? xaTtad^Ta 

^pXcT{aO !«« tou ™t«ha«£oo ^axoc tou f.(S)Y(d)X(ou) Xpuaopdpv), |J« M 84 to5tou tou ftac* 
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XOCTipxeT(al) x«tsu0& tiv £<iaxa ^tiaxa &0? tou Tft|M<ixvj, ani tou T£ip,iaxvj tou ||17 (3a06o<; 

^axo? >t(al) av^pxe't(at) t&v toioutov (3a0ilv £uaxa tfa 7taXaia? tou AwpoQ^ou 6Sou sv & x(at) 

iSpeoi elol x(al) TtXaravo? ||18 piaov tou toioiStou (3a06o<; £uaxo? dXXa Si) x(al) 7t^Tp«i pi&piaiai, b> 

aic nfepai? xal h otc SSvSpoi? dxou^si x(al) 6 dcTti ||1S tou 'Aylou NixoXdooT^? pxydXYKTo,^ 

£7tovopia£6ji,(ev)o? £iio£, ditb 8fc t&v toiout(uv) totp(wv) ts xal B6vSp<ov veiiei 6 TtepiopiauMs) *P*>(«) 

Siiaiv xal AvlpxeT(ai) ||ao t&v frix“<va> PAX“va- *(«0 ^oupmt^st ek t6v tou BsppoioWou dpiTOXuva 

ev <5 x(al) Tt^Tpa rteTiy)Y[J.(ev)^ eotI £v ij x(al) cT(au)p{S)<; £yxex6Xa7tTai, ev & x(al) Tinoc, eoTfcv avBp&a 

||21 p^p,(a)T(a) X' t6 tcXoIto? t6 8£ pujxo? ^vjxovTa Siaip(fiv) &p.ou rb x(al) 8i«x“P^“v Ta gPl<£ Te 

x(at) Toil? cppaypiou? tou to BaTovreSlou x(al) tou Bsppoi^Tou, ||as wepaiT^poi /Sfe/ )«xp6v Tvj?stp7)n(6v)v)<; 

Ttirpac sT^pa «fepa nb)xmi Ttojplv o«to wo? ^ovo(xaCop(£v)v) h 9) x(al) «0tt) <rr(au)p(i)? ^yxsx6- 

Xanrai, |l2S efoa x«tsu0u rcpol’Av dv£pxsT(at) st? Toupntav jJ-ixp(dv) b> $ x(al) aiiTvj x(al) k^pa TtiTpa 

KdTaT(ai) vrs7Tyjy|a(^v)y) <rr(au)p6v gxouaa k(«1) aM> *5 TOU dv6Kps-||2,pou? ixM"»)°C t67IOU 6 

ncpiopiO|i&c St)Xov6tI' dxoupwl&t a50i? el? t0|v) 6S6v T<ty) P«<hX(ix» xflwivotvn tou xpiiou tt«ro?, 

^ ijoittp (JaoiX(ixvj?) ||BB fiSou St)Xov6ti: x(at) tou toioutou Tiepioptoptou a7n)pSdpte0a. ’AXX’ ina- 

vaXvjTTT^ov x(al) SiijyETisov fiitep avioT^pto puxp(&v) uapsXlTropt.(sv), || o dvoiTlpoi pyjQet? T<S7to? ^7ti 

avTto iva7CoXet(p0y)vat (Sots Siaip(eiv) to6? <pp«y[J.ou? (xal) Ta cnivopa tou re BaTOTisSlou x(«t) tou 

Beppo«J>Tou ETOt e-||S7TOXe(P4CTav Tiv toioutov oE BaTOTteS^voE vea^eiv t^ x(al) apouv, x(al)^aS0i? Sia 

touto oxiivSaXa avepplKi^ov, (ppixoiSear^Tat? dpai? tS [|2S toioutov Enkayz'j eyxe£pv))X« xup Aouxa, 

<S>cre WT? Apeiv TauTai? olvai t6v k\ apupoT^pojv piepSv T(j|») y>)v TaiT(v)v) pouXv)0^Ta xa^eiv) 

||29 x(al) dpwcrai, ■ ^Sei? youv Ttov «7idvT(«v) t(^jv) yvjv T«iiTY)v xaXXiepy^tn) si R pouXotTo fiuSSwo? 

etvai twv toiout(wv) (ppixoiSeaTdT(oiv) ap(oiv). Aid yap ||sft touto x(al) Ta 7tpoElpY))x(^v)a wdvTa t 

7tap(Av) CTuveT^0y] xaTY)a9aXiafx(^vov) Sixalwjia x(ai) StoS60t) tou Beppotoitou (aov(t)), ^ 

u7toyiypawT(ai) ||« icap’ipiou t& x(al) toSv Ttepi z\ib cre8«qiW>T{A)T(aiv) xc%you(i-(tvcav). ‘0 youv 

pouXv)0ei? ditoxuptSaai touto % d0ST^aai ^ts pi(V) ToaivoXov «apa-| | "oaXeuaai {)7to6e6Xlo0M Tai? tmv 

Tpiaxoal(oiv) Slxa x(al) 6xtA 0so<p6pM x(a^)pcov dp(ak). “Brou? ^axio^XiooTou ax ||8a Rvl 

d7tpiXX(lo)) lv(SixTioivo?) t'. 

||84 + ©eo<pdv7)?lepo)x6vaxo?x(al)'rcpATo?Tou ‘Aylou"Opou? : ItcI^tou? ,?ojx 

II86 + '0 T7j? TOU KapaxdXou ae^aopilas) (jwv(5)?) xa07)yo6pi(sv)o? 'TdxivGo? piovax^?. 

[|as + *0 t^? tou ’AAom(ou) piov(^?) lv piov«xoT? tliyiato? JIoia-/)<p piapTop(oiv) 0n^ypai|>a 

[|87 + *0 tv)? tou KouTXoujJ-odffsi p*ov>)? MaXax^a?) (‘4po(i6vaxo?. 

||3s + tou ^PaSSoii^ou [aqv(t]^) 0eo86ato^ Sepo(^6v)a^(o^) 

||30 + *Q tt]cj tou fxeY(^)^0U Xpuooupipv] rpy]Y(^)p(0°^ 
||4o + *0 t?)^ tou jxtxpou XpuooipAvet 5Iax6i6o^ tspo(jj<6v)ax(6^) 

|j41 + *0 T% TOO K{x}oxXiapa (Jtov% P^povTto^ tepop^vaxo^ xal TtV£u(^a)TLx6^, 

L. 3 lege ‘iXaptwvo; || 1. 6 bItOv : Uge aWv 111. 7 lege tuyX^vwv 111. 10 
<pe?ivoa : 4nl 4v ^ ^0^^ K jl 1, lege Aouxw; || ^pctv iUg* *9. * 

,^wx' altera manu scrlptum videtur \\ 1, 40 lege XpuocopiipT) vel XpuaoupAp^. 

1. 110 Ini a£Jrci> IvaTcoXet- 
xApivetv K || 1. 34 ItcI Ktou^ 
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APPENDICE III 

SIX EXEMPLAIRES D’UN PRETENDU CHRYSOBULLE DE DUSAN 

FABRIQUE SUR LE CHRYSOBULLE DE JEAN V DE SEPTEMBRE 1353 (n° 11) 

On ne pourra tirer au clair IeB problfimes, et d’abord celui de l’authenticite, pos6s par les actes 

de DuSan en langue grecque conserves dans les archives de l’Athos, que lorsqu’on aura fait une 6tude 

systematique de la chancelleris de DuSan d’aprfss I’ensemble de la documentation. A cette 6tude 

encore & venir, le dossier du Rossikon apporte une contribution notable. S’il ne contient aucun acte 

authentique en langue grecque, il en conserve plusicurs en langue serbo (cf. ci-dessous, Acles serbes, 

par S. Cirkovid) qui fournissent d’utiles elements de comparaison. D’autre part il conserve six 

exemplaires, d'dpoque byzantine et post-byzantine, d’un intone chrysobulle grec de DuSan, prdten- 

dument date de janvier, indiction 1, a.m. 6855 (1347 : mais elements non concordants), qui sont tous, 

avec d iraportantes variantes de l’un k l’autre, fabriqu6s sur le chrysobulle authentique de Jean V, 

de septembre 1353, ddit6 ci-dessus (n» 11). Nous ddsignons ces six exemplaires par les lettres A h F. 

A 

« . ,A‘ pflpier non conaolldft j 680x470 mm, Deux fouilles ont 6tft nftcessaires, collfles haut sur bns entro los 1. 43 
at 44 avftnt la aopla de 1 acta, comma la montre l’Ccrituro One at tassCc du scribe ft la 1. 44. La premlftre feuillo ost 
enUei’O, la seconde a 6t6 coupfic en bas, aux dimensions da Vaote rftdlgft. Bon ftlat do conservation, sauf dftcliirures 
ot Irons aux 1. 48 et 65 ; laches d luimldild sur Lout le bord gauehe; nouf piis horizontaux. Le texle est d'uno seulo main 
e d une memo encre brun-noir. Orlliogi-apha assez correeto. Vacat correspondanl aux mots liablluols de recognition ; 
Xdyou 1. 10, Adyov 1. 36, Uyoq I. 64, nom du mois 1. 66, chiffro de l’indiction 1. 67, mais los ohiffras dos dizaines et dcs 
unites dans 1 an du monde sent lncllqufts {nevvrptoeToO rcipjmio 1. 68). NI signature, ni trou pour le seoau aprfts le mot 
xpdtoe (qui n ost pas en dSbut de ligne) et la cfoix On ale. Dans la marge de gauehe, ft la hauteur des lignes 36-36, une 
mention a 61A rajout^e, tl'une autro main, * 

Bibliographic, Soiovlev-Mo&iu, Diplomat#, p( 132-137, 
Af(lit p. 233-238, n° 4 (sans Edition ; reproduction p. 234), Cf, 

n° XVlIft (avee Edition; pas do reproduction) • MoSin, 
. en g6n6rol Soules, Du$ant p. 91, n. 1. 

L'6criture de ce document est d'6poque byzantine, et le papier, d’aprfes le flligrane vu par Soloviev- 

MoSin (arc et fliche : Briquet, n° 780), serait du xiv« stecle et plut6t du milieu de ce si6ele. Il n’est 

pftB dquteux qu’on avait eu l’intention de le presenter comme un original authentique, sur lequei 

on aurait port6 en grandes lettres et en rouge les termes de recognition et la signature. On ne saurait 

dire pour quelle raison ceei n’a pas §t6 fait, en sorte que la pi6ce, d6pourvue de validation, de date 

(sauf Tan du monde : 6855 = 1346/7) et de signature, 6tait sans utility L’intention du copiste 

peut-elle nous Stre r6v616e par des changements apportes h son module, o’est-k-dire au chrysobulle 
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de Jean V qui est notre n° 11 ? Voici les variantes autrcs que simplament orthographiques (les lignes 

sont cellcs de notre edition du n° 11 ; le present texte eat appcl6 A) : 

L. 12 vo^a : K0d TKptotffc add. A || 1. 14 ottirSv : A rede || 1. 10 Ttepl : rr^pav 
ndcvotKO? tb KorCdbuv A |[ 1. 20 Uy6y.&QV ante Tz&pyiov A rede II t 33 tou ^xiax^acnroO WtxocuocrroiS TreVTtjxoaToO 

n^fXTTTOU Itouc; A, 

Ainsi deux chnngements notables seulement par rapport au n° 11. D’unc part 1 an du monde 

n’est plus 6862 mais 6855, c’est-Mivc oelui des chrysobulles pr6tendumcnt de Dugan, ce qui nous 

assure que c’dtait bien aussi pour un chrysobulle de DuSan que le faussaire voulait ffurc passer celui-ci. 

D’autre part le domains de Baim6 et le monydrion de Saint-Georges 5 Sompros disparaissent, et sont 

rem places par un bien dit Kotzakin au-deUi du Panax (Angites), qui no nous est connu que par le 

dossier serbe (of, Thdocharid6s, KaUpanikia, p. 88 : aujourd’hui Myrinfi). Est-ce cette modesto 

substitution qui expiique la fabrication de notre faux? Le motif parait mince. Un moine 

s’est d’ailleurs apcr$u qu'il inanquait quelque chose, et a port6 dans la marge une rectification 

qui n’apparatt pas clairement sur notre photographic, mais quo l’6dition Solovicv-MoSin transcrit 

ainsi : ttepl t^v Bocip^v poviSpLOV t6 zl$ fivojxa ’keyi^zvov T0^ *Y^0U Pe^PY^00) e’est-^-dire le texte 

m&me de notre n° 11, moins les derniers mots eh; t6v S6(XTcpov. 

Bref la seule chose sflrc est que le faussaire, dont la t5chc est restive inachev6e, avait bien pi6- 

tendu faire du chrysobulle de Jean V un chrysobulle de Dugan, sans que ses motifs nous apparaissent 

clairement. L’interpretation de Soloviev et de Mogin, qu’il s’agit d’un projet de chrysobulle, 

n’explique rien. 

B et G 

En revanche deux documents, datant aussi de T6poque byzantine et trfes proches Pun de l’autrc, 

nc prdtent 6 aucune Equivoque .’ ils sont pourvus des termes do recognition en grandes lettres rouges, 

de la date, j anvier indiction premiere a.m. 6855, dans les formes habituelles & la chancellerie imp6riale, 

et de la signature « autographe ft de Stephanos basilcus et autokrat6r de Serbia et de Romanie, Ce 

sont done de faux originaux, dont l’inauthcnticitdnc serait pas immddiatemcnt d^celable si nousne 

connaissions leur module authentique, notre acte n° 11, et si d’ailleurs le soup^on n^tait 6veill6 par 

le fait que, dans la date, Pin diction et Pan du inonde ne concordent pas {janvier 1347 est dans une 

quinzi&ine indiction), La seule question, quant i la forme, qui se pose, et reste sans reponse, est de 

savoir pourquoi on a 6prouv6 le besoin d’en fabriquer deux, car ils sont tellementsemblables qu on ne 

trouve aucun motif & ce doublement. Nous en donnons P^dition diplomatique, en prenant pour base 

Pun d’eux, qualify B, et en notant en apparat trois variantes insignifiantes (mais qui suivent le texte 

de notre n° 11) de Pautre, qualify G. 

B, — Document portent dans los archives du couvont la mention moderne, on I'uase, * 33, clcuxifcmo exem- 
plaire Parchomin fait do deux poauxcoll6os haut sur has 1. 56 (la ligno oat 6crite par-dcssus le collage, d’une 6crlture 

plus large) ; 1340X220 mm. Douse trous pour lo cordormet du scoau. Bello 6crituro ct disposition adr6e. Uno seule 
main et une m6mo oncre brun-noiv, sauf pour la signature encadr^e de deux crolx et pour les mots habituels do rftoognl- 
tton, qui sont on rouge : Myov 1. 30 ot 1. 50, Uyo; ). 82, nom du mois 'Iavvoudptov 1. 86, chiffro de l indlctfon npw'W 
1. 8Q, dizaines ot unit6s dans l'an du mondo TTevTYjxoatou ■' 1. 88. Le mot xp<ko<; vlont en d6but de ligne (1. 91). Au 

verso, notices modernos : une en slave, deux on grec. — Aibunit pi. XLII. 

G. — Document portent dans los archives du couvent la mention moderne, on russo, * N<> 33, premier exem¬ 
pts] re Parchomin fait de deux peaux collies haut sur has entro les 1.63 ct 04 ,* 1060 x 215 mm. Excell en to conservation 
malgrfi quelques taches d’humidtta. Dix trous pour le cordon du aceau. Belle 6crtture d'una seule main et dfune mftmo 
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encre brune, aauf la signature oncadrde do deux croix ot lea mots habitude do recognition, qui sonton rouge : Xdyov 
(au lieu de Xdyou) I* 30, Xdyou 1* 49, X6yo<; L 78, nom du moia ’lavvoudlp(iov) 1. 82, chiitre do l’indiction 7rpeta7)s I. 83, 
dlzaines et unitea dansl'an du monde 7uevTy)xocrTo0 e' 1.85. Le dernier mot du toxic, xpdeTO?, oat on d6but dc ligne (lt 88), 
Notice moderno on slave sur 1c recto en baa 6 gauche; au verso, deux notices modernos cn groc. — Album, pi. XLlllt 

Bibliographic. Kiev n* 33, pt 288-295 (qui connalt los deux exempt air os) t Solo vie v-Mogin, Diplomalat p. 124- 
131, n° XVH A ot B (6dition ; lo document est donn6 pour authentiquo). MoSIn, Aktt, pt 225 aq. (avec reproduction de 
la photographie S6bastianov des deux pi6eca, dont Tune cat arbitrairement qualiflGe d’orlginal et l’autro do copic; 

pas d’fidition). 

+ BaotXeZ tucitw xal OeoqxXeT (xal) raivTa f/,Av t& |j2 7tpA<; So^oXoytav 0(eo)u xal t&v auTou 

0ep«7r4vTtov ||3 Aveyv)Yep^4va?rept7uoteta0atTef/ivv) xal twv [|4 7cpA<; otioTacriv auT&v <ppovT££eiv apjjiABiov 

||6 (xal) TCpoaTjxov, tcoXXw BA ttXAgv to els N° <ppovTtoT^pia a<pisp630£vTa xal Ta<; 7rpA<; tA £vjv 

||7 (fyoppias tots ev aims TTpAaxapTepouot (Jtovax(ot<;) |[8 e7u6pa6sAovTO, sv ole, pidcXurFa 0(eA)s 0epa7ts- 

||9AeTai tt)v‘£xauTa, (xal) t)jv rcept TaCka Sta|jtov('J)v) ||10 (xal) rcpAvotav Biot 7eXs£ovo<; S^stv 1 tA ts yip 

ofl H11 TrpocFvjxov (jiAvov (xal) dtvayxaiov, (xal) 6a<& ||12 ftei^ov st<; dcperJjv tActoAtco (xal) Oaufjum- 

||13tJ)Tepov ■ oCtco xdlvreu0ev paotXtx'?] eu-||14G£6eia xal tA TaDTY)<; 8ta8e£-||16xvuTai* AU 

TaOra xal *f) Ax 0(eo)u paotXe£a ftou ||lfl tt)<; xaxi tA (Stytov Spo<; too "AQco BtaxsiftAvy^ ||17 Gs6aqt£a<; 

ftovY)<; ty)<; Arc ovApum tou ftey(A)X(ou) ||18 ev puipTutn xal Ea^aTixoB IlavTsXe^-ll19^0^ xal Am- 

xexXv)fJiAvy)(; tgW 'PtiatoVj [|30 rtoXMjs Am|Jie^s£a<; xal auyxpo^aetof; 8so-||21|ji£v7)<;, 7tpAvotav 7toXM]V 

(xal) tgw ||22 ev auTY) ftovaxtov tA avsvBeAs 7rspt7cotou-||28|Ji£v7) (xal) aBxapxe^ db^olv xaxeivot 

tcioyfi ||21 dtTCTjUaYfJtAvT) 9povt£Bo<; xal a7tepiGTO&-||a6<TTG3<; SUyovTe<; piAvto 0(s)&7rpOGav£-||a°xw<uxal 

tA<; So?oXoy£a<; aurav xa0api<; |[27 avaq^pwfft (xal) AxTevAarspov too xpdkous |[28 ata% ArcepsAxuvrai, 

Stopet^rat Bta tou [j29 TtapAvTos afrrijs e6as6ou<; xp0ao6o6XXou ||ao A6rOT TCpi<; rJjv TotauTyjv aeSaffpifav 

||81 fxovJ)v xb Tuepl tiv Stpu^Ava Btaxe£(Ji(ev)ov ||3a x^p£ov xb oBtco iTOVOfta^AjJievov |[33 r?)V 

AvT^arav (ierA tUgyjs xv\<; voft5)<; ||31 xal ra£piox% grt xb xb xcoptov ||36 t^v Bevtxetav p.zx& 

r7\q xal 7cept-||B6ox% aiiT^ %ouv twv Trept auT^v TptAov||37 ^euyTjXa'rtcov, xou ev tw toioAtw 

Xtop£to ||38 rcApou tAiv rcepl «utA (jiOXoxo7u£tov ||aD xal Xot^Aiv ttAvtcov 8ixa£wv> <bcraA-||40tcoc; xb x^ptov 

t^)V AlytSofttaTOV (wtA ||41 rcxay\c, ty)<; vopi7)<; xal nsptox% auT(^), [|42 aXXA xal tA xwP£ov 

AoSvtxvstav |j43 ti^vtwv ^rSv SUxattov (xal) 7Tpovo-||44(Ji£tov aATY)<; tou Te7ueptaiiT?]V0e£ou ||46vaou 

TOO fet* AvAftaTt TT}C ayloc^ (jUpt(u)po^ ||46 KuplCax^ pteTti tt)<; av7)xoAcn)<; a&Tw ||47 yvj^, tou Api7TsXo- 

TtaxTou xal 7Ua(v)<;) ||48 tv)<; Tteptox^ aiTou, f/O0ev xal t5) ||49 £{Jt<pave£a Kal SuvdljJiet tou 7capAvTo<; 

II50 XPuao®°^ou A6TOY ty}<; pao?-||61Xe£a<; ptou xa0A^et xal vept7)0^aerat ||6a TotaArv) ae6aopi£a 

Ttov P63063V ||fiS ftovi) tA e£pv)ft£va fteTAxw x0-||64p£63<; xal SeoTCOTixcct; ^Tt tA &va<pai-|[66p£T<o<; ASta- 

acJarue xal dvevoxX^w? ||»« dc, tobc, |[« (xal) SiTjvexet.; Xp6vou?, xal ouSsl? ||“tmv 

xsq>aXa'mxeu6vTuv b) xvj Totaiirr) ||80X^pai) twv t« Svjfjiiffta SievepyoiivT (cov) 11t0 ?) tuv fiXXcov axdvTMV 

In^ei fiXui; ||61 el? ra Totauw xr^j^aTa xaTaTpl6)|V ||fla xal i7tv]peiav ?) Xeip« 7tXeov£xTiv 1188 xal 

ipxaya ?) ETipav olavS^Tiva ||84 IxlOeaiv xal xaTaSuvacrrelav (xal) a7i:al-| [8 6tt]{ji,v, dcXXoc SiaTT(p7]0y]aE'va!, 

TaiS-ra ||86m£vTa xal pievoualv Avev6xXv]Ta xav-||<7TeXu? (xal) aSiiasiaTa axi xiai)? xal H08 mavTota? 

Inppela? xal au^aeu? ||« r/j? xaT« tt]v SXvjv x«ip«v xvj? paaiXet(ae) piou ||»« exspxofiivv)?. npi? 

toutoi? Si-[171opt^eraitj |3aa(Xela |aou xaxeXetv | |,a xbv lgov xal o|j,ot,ov xponov -rljv tolcojttjv [|78 aeSaapilav 

fiov^v xal (StTcep xpo-||74xaxeTXe piex6Xia 8ia -reaXaiyevuv ||7S XpUcfo6oiiXXuv xal Xowkov 8txatojpi(dl)T(uv) 

||7S Ivt6? i% GsoawffTou xiXsw? ©euaXovtxfv)?) ||77 (xal) |xt8? xeplxou rfjv KaXapiaplav xal ||TS -ri)V 

ApaSevtxeiav 8taxe([ieva ave-|[7BvoXX^T£o<; ixaVT<i«afft (xal) dcSiaaelarfo? 1180 xa08i? xaTeiXe ratjxa 

(xal) (J.%t tou vOv. ||87 Toijtou yap xApiv (xal) 6 xapwv Xpua6-||826ouXXo(; AOrOS rf)? Paadel-||sSa? 
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(JLOU yzyov&z ^TOXOpYj^Q*] (>tod) £7Ts6pa-| I a46s60Y] TV) StaXYJfp^^ OE^ttOP-tot) TtOV PtO-| | 3BfftOV j-tOVYJ 

ATtoXuGck x«t& (jtfjva ||ao IANNOTAPION rfc hwaplvw IIPfi^THS ||37 EvSiom>fflvoc ™5 ^<x- 
xlLax^XioorTou |[a8 6>tTaxo(ji,o(jTo5 I1ENTHKOSTOT E' £tous [|b0 £v & (xat) ‘fjp.sTepov E&ceSkt; 

(>tal) 1100 0eo7rp66Xv]Tov u7reav](Ji^vaTo 1101 xpaTo 

+ ETfifcANOS ||“a ’EN X(PI£T)ft Tft ©(E)Q Ill-||0S2TOE BASIAEtS ||M KAi 

AlTOKPATOP ||0B SEPBlAS KAl 'Pfl-[I0#MANIAS + + 

L, 15 post 8<A add. C H1. 24 dbnqXXaY^voi C rede || 1. 30 AOrON C. 

Si Ton compare le texte qu’on vient de lire & notre actc n° 11 qui lui a servi de module, on 

constate que, en dehors d*un tr£s petit nombre de variantes orthographiques et, bien entendu, de 

la date et de la signature, les changements n’affectent que trois passages, et consistent toujours en 

suppressions: 1) la mention de NAbosAlou et du mylolcopeion (n° 11,1. 12-13) a disparu , 2) les 1. 17 

&m&w$ k 20 Aoux£pw ont disparu, c’esW-dire la mention du village patrimonial de feu 

Jean Masgidas, Dragosta, ainsi que d’un domaine k Ba'imfe, du monydrion de Saint-Geoiges & 

Sompros, et du parfeque Georges Loukfiris k SerrSs ; 3) dans le n° 11, h 25-27, les principles charges 

donfc les biens du Rossikon sont exempts sont nommSment dAsignAes, et suivies de la precision 

typiquement byzantine que l’exemption s’applique k toute charge presents ou a oenii\ tandis que 

B + G se bornent k dire : «de toute charge ou imposition en vigueur dans l’etendue de lJompire». On 

peut comprendre cette dernifere omission, portant sur desimpots on charges n existant pas, ou pas sous 

cette denomination, dans l’empire de DuSan. Mais on no peut interpreter les deux piemikrea qu en 

suppoaant que les <fdonations» de Jean V n’avaientpas regu effet, et que N6bos61ou, Dragosta, Balm6, 

Saint-Georges de Sompros ainsi que le parfeque Louk6rist n*6taient plus dans la possession du 

Rossikon au moment oil le faux chrysobulle de DuSan a At6 fitabli. On se souviendra qu’ila ne se 

retrouvent pas ailleurs dans le dossier grec (mais cf. ci-dessous 1 index des actes serbes), et aussi 

que A remplagait d6j& Balmfc et Saint-Georges de Sompros par le bien dit Kotzakin au-del& du Panax, 

dont nous ne savons gufcre plus. II est probable que la propriety foncifcre du Rossikon dans cette 

region a subi alors de graves vicissitudes. 
En revanche, il est remarquable que si notre acte supprime beaucoup, il n'ajoute rien. C’est done 

& peine un faux ; en tout cas, si e’est bien un faux diplomatique, ee n’est pas un faux & intention 

malhonn&te, plut6t une raise k jour. Il taut admettre que, pendant la pfriode de la domination serbe 

au moins, le Rossikon avait intSret k fonder ses litres de propridtS et d'exemption sur un chrysobulle 

de Du§an plut6t que de Jean V. 

D 

D. — Parcliemin tr6s Un et un pan jauni, fait da deux peaux coll&os haul sur bas ontre les 1. ® et “ f 1®JS0?{ 
260 mm. Encre brune ; ni signature, ni trous pour la aordon d'un sooau. Vacai eorrespondant aux mots habituels do 
recognition : Xiyou 1. 17 et 1. 26, X6YoS 1. 41, UniouJpuv 1. 43 ; A la m6mo ligno, lo scribe a 
mais laiesi un blanc eorrespondant 4 IvSix-rifivo?; l'an du monde, y compris les chiffres des dteaines et des un Ws, 
figure en touteB lettres (L 44), Le dernier mot, kpAtos, quin'est pas en d6but de ligne, est suivi d un dessin de plume. 

Rasura do toute la 1. 38, 

Bibliographic. Solovlov-Mo&jn, Dtplomata, p. 126, n° C, 

il 
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Ce document d’Apoque moderne (xvn<> si^cle ?) se prAsente comme un faux original inachevA, 

oil l’on avait l’intention de porter en rouge les termes de recognition avec certains elements de la date 

et sans doute la signature, mais oil les espaces laiss^s blancs n’ont pas ete remplis. La piAce Atait done 

sans valour. Elle rAvAle d’ailleurs une grande inexperience diplomatique : le second Myou a ete Acrit 

en noir, et est cependant suivi d’un blanc pour la transcription en rouge ; dans I’indiction, repci-nj? 

est Acrit en noir, et o’est done tvSijmfivoi; que lo copiste voulait ecrire en rouge dans l’espace blanc 
qui suit. 

Quant au fond, e’est le texte B+C qui a AtA suivi, avec quelques variantes formelles sans significa¬ 

tion, mais deux changements dignes d’etre notes : 1) 4 la 1. 31 de B, au lieu de nepl riv 2tPuW6v«, 

D Acrit <Mi7w(cav) MaxsScovlocq, qui temoigne d’une erudition mal A propos ; 2) surtout, les 1. de b| 

77 ml cxt&s jusqu’A 78 Stctxdpeva, sont remplacees dans D par un texte sensiblement plus longi 

6 savoir : Tiv “Ayiov Mtjvw ps-cA r}jv icepwxV «6tou, puis une ligne entire effacee volontairement, 

puis xal ck tiv "Aytov MAp«vx« Xtoplov ^z6Xm yrjv poS((cov) u' &nsp elXw % On a done’ 

voulu supprimer Indication vague de B, Tuspteou K^«p«pl«v ’ApaSevlxeiav, pour 

la remplacer par une enumeration plus precise, dont on a d’ailleurs ensuite supprime une partie. 

Notre dossier grec ne mentionne pas, & l’epoque byzantine, de biens du Rossikon sous le vocable 
de Saint-MAnas ou Saint-Mamas. 

E et P 

Ces deux exemplaires s’opposent A tous les precedents par le caractAre, qu’ils ont en commun 

de donner un prAambule entiArement different et, pour le reste, sans presque rien changer quant au 

fond, une transposition de leur modAle en langue moderne, peut-Stre du xvnie siAcle. Ilssont done, 

par rapport au faux original d’Apoque byzantine qu’est le chrysobulle attribue A DuSan (car e’est 

sa signature qu’ils reproduisent, et non celle de Jean V), dans la meme relation que notre Appendice I 

avec le chrysobulle d’Andronic II de septembre 1311 (notre n° 10). Bien plus, 1’un de ces deux 

exemplaires, non seulement prAsente les mSmes caractAres extArieurs (initiale ornAe, signature 

enjohvAe), mais est de la m&mc main que notre Appendice I, avec lequel il a aussi en commun de 

nombreux tours de phrase. On aimerait savoir quel moine, assez lettrA, a jugA bon, A une Apoque 

or oign e e celle des onginaux, de donner une version moderne des deux chrysobulles jug^s sans 

doute les plus importants pour les intArAts du couvent, celui d’Andronic II, et le prAtendu acte de 
DuSan substituA A celui de Jean V. 

II convient de prAciser dans quel rapport les deux exemplaires sont entre eux, et quelle relation 

lls ont ensemble avec (d’original » de Dusan. En void d’abord la description : 

Ta c 11 e^a uTl ^1*9-20 * a u1 tiers m uohe .^i810 “l onIumin6°' ol * >’^oro rouge, comme la signature. 
Le “r"1' 9®' , P 18 V“ti0aUX 01 Un Pli horizo“tal PtrlieuHAromont marquA. 
eties mots habiluols do recognition sont Acrita m ir.nl'ns'i h ^ 8 108 P0int,S’ maIs *• n’y a dans lo texte aueun vaeat, 

*■ “• D <* ” •'"«»» » - F). Molln, 

ftiBurintcnnuUonnoUmmonML ia-1438^37) Loitt6P|t*ilalcZOI?taUiX.flt d°UK plto verUoauKi 1,0118 8t diohirdros, 

Bibliographies Kiev, p, 294 ; Mogin, AkU, p. 263 sq* et reproduction p, 264, 
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La comparaison dea deux textes raontre qu'ils sont idontiques, sauf que, aprfes la mention des 

viotoires sur les barbares (... xod Tp67rat« xaia (3ap6aptov, 1. 21 de 1 Edition ci-dessous), B passe 

direetement & 6pl£ei Xowibv •?) PaoiXeta [wu (1. 23), tandis que F ins&re une clause relative k la 

relique du chef de saint Pantdlddm&n, tenue par consequent pour un don de Du§an au jnonastdre, 

et qu'on pretend avoir pour gar ants des tdmoignages ddsignds de fa§on fantaisiste : xpeiTov Xourtv 

Pamela pou dbpwptbm d|v Ayfav xAp«v too Aytou A0Xo<p6poo Avapydpou x«l EapaTWoo 

IlavTeXs^ovot;, iarl ^gt<x rlfi [ai'rtx ? ou ^vov U7r^ tou waTp jxou 

xal p««tfcdc dm xoct 6*8 TUV Tipi auTOu P««nU«v TOXTPiapx«v re xal SXkm t% ouyxXvjTou AStov ■ 
Sedrepov, etc. (1. 21-23 de l’6dition ci-dessous). II est possible que l’aequisition par 1c monastfere de 

cette relique de son saint patron soit intervene entre l’dtablissement de E et celui de F, et que F 

s’explique par le ddsir de lui donner un garant en l’introduisant dans un document rfiputd officiel 

Nous ne connaissons pas l’liistoire vraie du chef de saint Pantdld&m&n, mais l’fidition de Kiev (p. 294) 

dit qu’il est mentionnd en 1705 par l’archimandrite Barlaam : faut-il done placer avant cette date 

la version E, alors un peu plus ancienne peuWtre que nous ne tendions h le croire, et apr6s cette ate 

la version F? Mais cela mdine demeure tr&s incertain. Nous admettrons seulement, et comme une 

simple hypoth&se, que F, qui ajoute cette clause notable, est postdrieur fi E, auquel pour 

il est identique, , , , 
Duquel des exemplaires A B C D s’est servi l’auteur de la version E F? La comparaison des 

listes des biens du Rossikon ne laisse pas douter que ce soit de B+C, e’est-h-dire d’un texte S01'cIiaa" 

signd par DuSan. On remarquera seulement que Dobnikia est devenue Dobmtza, et aussi in i 

des indications donndes, notamment sur les moulins, & propos du bien dit ici Banmkeia, et dans 

Bdnikeia. 
Voici enfln Edition diplomatique, d'aprds notre photographic, du texte F, qui est identique, 

nous l’avons dit, i E, sauf l’addition relative au chef de saint Pantd!ddm6n. 

■O etootita (xcd) mart* P«a«X«6« 6*ou P«t***« ^ Pov etc to&c XPmTtocvoiu; ev Tfl too 

®(eo)0 iliAou 06 pdvov Skx tb f3cccrtXeiov x(al) 8iA -ri]v «6Toxpa-||2Toplav x(al) Sia t^v «poax vr>aiv tou 

XaoCS x(«l) M x(«l> vtxv)v rfvou x(«l) xoAs&wei *(«*) <^oxPAt<op, t6tc eTvai 

xuptu? IIs xpaTouix; iv xoUpou; pocaAric 6tt6t«v xptvei x(al) taopKitCei tA dpOci 6^oui * 

eMfl* x(«l) rifat«» tA OeTa xaXfo,, x(al) t^eWI* 4* too .ftaYYtXfooPWv.xtjlJxxAoue*^ 

packet afWou x(al) ©(e)<p Tip auTvjpt X(pwr)$, x(«t) pwnAeiSev 8iA to0 cTaupou^ X»vtoc<; 

xpiToc x(al) ctspHI ' *a0oX^ x<al> P*®*80* Tov 7°rU 7 U 
P«cn7TPlim too vA xptvp x(od) vA 0e-||“<opT) h np&xou; x(ai) vA ^Ta ima elvai ^VDV x(a J 

So^oXoytav ©(»)«, x(cd) ^ tocutoc vA iwPiwx«|wi X«^^6t«t« wAw* || ^ 

x(al) IxxXvjatav .(< 6Avjv tV pamXrfow x(al) vA ippoVT^r, .Ipr^v x(cd) 8»Adjv 

«6twv ■ Ti IIs fcn XapTrpdTcpov x«T6p06ipa x(«t) 4) 86^« too ToiodTou paa^^ x(al) ^ 

hZotos «6tou elvat tA ^p^txA Tiov pov«X^ vA eTvai ^ 4 x(«l) 

frxtTVjpYj'rfis TWV leptov povaaTTipiwv x(al) TOCTTix; olxovipo? x(«l) tppdvipoc, x(al) <; ^ tt yto<; 

AyveXo? ||M vA tA exeni^ <«As x^puyA? too, x(«l) 6aa zhm. Aqnepw^va etc cppowaTV)pia 

x(«t) etvat xpic xuttpv^V ^ ^«-1|-8SotAt61v (,ov«x«v vA t« o xovo^a 

vA tA ZlV oxixoc tyjc paqtXetac tou ■ t6t, yAP TtpAy^ ytveTai «W<nov *(“») 00 ti6voV ' I ^loV 
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x(otl) aXXot cr<p6Spa AvayKatAraTov, 4otv dcXXvjOco^ tA 7cv(supuxT)txa eZvat tA rcXAov avayxaiArepa 

x(al) tA Ayuirspa too SAyptaTot; x(al) ||13 xv\q TriffTSUC, x(al) Aaov eZvat tA 7tpaypta [ptAya xal] Ayye- 

Xtxiv StAr))v ApeT^v, tAoov eZva(. xal OauptacruiTSpov, x[al oCto] XAptrat yj suaA6etax(al)acjTpA“'|[147iTeL 

T^Xtoc Av t$ xAcptfp. Taura rcAvTa yLvierxcutra xaX&s x(al) •$) 0eo(piX% Ax ® (eo)u |3a<ytXeEa ptou xeXeiist 

[xal] AmcpacEfct x(al) SESet AptoptAv ||15 xal xpucr66ouXXov dq rf)v ae6aa(Jt(av ptov^v tuv Tucuv r?}V 

xaTa xb Aytov Spot; too "A0u StaxtptAvyjv r?]V [Tt]pto)ptAvv)V Att1 AvAptart too aytou [|10 AvSAS;ou A0Xo(popou 

Avapyiipou x(al) EaptaTtxou IIavTeXs%ovo£;, ^ Arcota ptA xb vA ?jX0ev dq toAs xatpoAs toAtous elt; 

hax&Tf\v AvSetav xal 7?TO-||17xstav x(al) xps^CsTcu 7cavrapASa xal aAr?) paatXtx'fjv Trpopr/jOetav x(al) 

auvTtpvicrtv, xa0<hs x(al) tA XoltcA too "Opous EepA ptovaaT^pta, (3acrt-| |18Xtxf} pouXyj xal yvipty) Axptve; 

x(al) ara^Aotoev &izb rupa x(al) AptrapocOev vA xu6epv^cfl 7?Xou<jto7cApoxa tt)V ToiaAr>)V ae6a[aptE]av 

(jlov^v, x(al) ||xb AarApyipta 6rco0 £xet ^dvaTcXy)p07) AXov, StA vA eZvat tou Xoitcou ol ptovvjs 

TaArY)<; 7r(aT^)pE£; aptAp<i>pLVoi x(al) A7tepl<j7:a(iTOL x(al) vA £xouv II20 rcacav aATApxetav x(al) euXoytav 

TpaE^v]£;, vA t|/AXXouv t$ 0(e)£p aTreptfjraicFTus x(al) vA Ava<pApvouv xaOapAv rf)v atveciv aArav t# 

K(upt)u, x(al) ||21 va uEepEii^wvraL r7\q (3a<jiXeE(a£;) ptou va &Xf\ TravTore Av 7ToXAptot£; vExas x(al) rpAmxta 

xarA (3ap6Apuv. IIpUTov XotnAv ^ patuXela ptou d^>tepci-| |a2v©t rf)v Aytav xapav tou Ay tou AvSAE;ou 

A0Xo<j>6pou AvapyApou x(al) EaptaTtxou IlavTsXs^pLovos, AotI (mA capxix; [aAr^s ?, pte-]ptapTu- 

pyjpL^vTjv ou ptAvov ||23 6^4 tou 7c(aT)p(6)£; (jlou x(al) patrtX^wt; dtXX& x(al) mb xwv Trpi auToO patnX^ow 

7r(aT)ptapx^v ts x(al) SXXwv r?)*; truyxX^TOu Ac^Tspov opC^et Xoltt4v 1?) j3aaiXc£a (jlou ||24 pii t4v 

Eap6vTa xpuc;66ouXXov X6yov x(al) xaP^et t)|v aeBaapitav twv T(jlov})v Sva x^pfov dq x4v 

STpiptova 6vopLa£6pLsvov ‘AvT^tcrTa pii 6X7)v tou ||25 t^v TtEpiox^v pt4 tobq t67tou£; tou x(al) pii tA pouvdc 

tou 1 etl xapKSL 'rijv ai'rijv ptov^jv x(al) fiXXo £va xwP^v 6vopLaC6pLevov BavvExetav (jl4 t*?|V Trepto- 

[|aoX'^v T0U V& T0^ ^Trout; TOU x(al) (jl4 t^ pouvi tou^ yk Tpta pLeyiXa CeuyaXaTia x(al) T^<j)Xlxsta AtcoO 

eZvat TtXyjatov tou x(al) yb xb xeXXApt tou, fobxi xb x^pEov Ixetvo ||27 7cApvct pipLpta x(al) SAatpiov &nb 

Ea^pia x(al) TrouXyitrraZt; ottou TrpaypLaTeAsTat Ud A xAopLo^, yk tA (jluXoxAtt^ tou 6Xa Ta A^oTa 

AXABst IIs8 6 tAtcoj; x(al) totouv StA pLayydlvou tA ypACa dq xb s^ayiyta twv puiXuv, x(al) tou x^ptov 

tA &6<npLov x(al) auTi tA xaP^et ^ pafftXsIa (jlou dq t^v ce6aoptl(av) ptovV * ||20 t5)^ xap^et axApiot 

x(al) AXXo £va x^ptov AtytSopiAdTav XeyApLevov, x(al) a^Ti yk Toit; xbnouq tou x(al) yk xb pouvti tou ■ 

XaP^et x(al) fiXXo STepov x^ptov, AoSvtT^av ||30 XeyApievov, xa0<l)^ (Sacra 7rApa 7iepou (jl4 rf)v 

IxxXvjctav tou r}jv At?1 AvApuxrt TtpaopiAvyjV TTjt; aOXo^Apou tou X(ptaro)u Kupiax^t; x(al) AXtjv rf)v 

EeptoxV x(al) tA ||31 Apt^AXt x(al) tAv tAt?ov tou GeEou vaou, yk r?)v (SactXtx,})v iXeuOept(av) Attou ^xeL 

tA x^P^0V ^«PX^ ^(al) SAv 7?X7)p(iv£(. (3(ipy]Ta x(al) AyyapEav. IIpit; TauTa [|32 toIvuv 7rpotiT(i^t 

1?) Ax ®(eo)u (3acrtXeEa ptou x(al) StaxeXcAETaL piA tA Trapiv xpy<y^0°uXXov Kva 1?) aeSacptEa afiTTj tojv 

Poctuv ptov^{v}, p^A T'fjv tcrx^v x(al) ||33 ^pavApwctv tou TrapAvTot; xpuao60,5XXou XAyou rvjt; (BacriXelas 

jaou, va Apt^x(al) TATAcoapaTauTapLeTAxtaxalxo)ptax(al)v<iTpAYy)t);opLl dccrA Tau-ra | [84 eEt; ptvvjpLAcuvov 

aiTvji; x(al) twv [yovAwv xal yEVvy]TAp]ojv aiTTjt;, x(al) vot el vat AStxi t>)£; cdmlaq} vdt ptAvouv [7?(ivTa 

AvaJtpatpeTa AvaTrAcrTraora |[86 x(al) Avs^ATatiTa, v^ pt^jv ^xouv tlvA w&7coxe <pA6ov ^ dtTro^Avoxnv, x(al) 

oASAvat; aAOevrtxA^ x(al) np&xoq [xal Spx^v xal] A^ouctaar^ vA ||a0 tw4 ^ A^ouatav yk 

xavAvav TpA7?ov v£ svoxX^q) ^ vb *} vA ouyxtcr) ^ vdt Avaxar(icjY) % [vA rpa6]t^ ^ v£ T^aXo- 

Ear£cr)f) vi ||37 7Tpo^EV^cy| ^Stxwv xaptt(av) !j7)pttav dq rauTa ra acptepoptAva xwp^a osSaaptEat; 

ptovyjt;, ^ vi £7?Xw[<Tfl tA x^pO tou yk TCXeov^Eav vot 7lApy) ||38 xlnoxtq TtoXi ^ AXEyov e^ouataortxfit; * 

TrpocT^ei •}) (3actXsEa ptou vA yty &Xft ^oawt; xwbq A^ouatav vA yupeAy) ^oiXav bnb rauTa dq tAv atwva, 

||39 iXXA vA otAxouv sEt; roAt; k^q Styjvexet^ xp^ouf; TravTt AXeA0epa x(al) AxaraSoAXora x(al) Acu^rtra 
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dmi TcoSaav paoiXwJjv x(al) dnb ||40 xAOe S6oipov 6tou 7rXv)pti)vet 6 Xombs x<Sopo? ' Hn 

nporafcfc *) p«nteta [aou tA t8w x(at) t« 6\mm vA Apll^ V) cre6aapla pov^ x(al) «a* II" AXXoc |a«t6x‘« 

iysi x(al) opE^si picra x(al) ^to 1% 0eoo6crreu ©eaaaXovlxv)? cl? tA 'PeSsvvlxeia cl? KaXapapiA, 

x(al) ataA vA etvai pera t&v ||42 AXXwv AvevdxM™ Avs^raata xal anelpa<roc 6? xaOA? tA slxev Sto? 

tou vuv. ’Etc l yAp toutci) tyivsto x(al) 6 xapiw optcpA? x(«l) xputyASouXXo? II X6yo? [ttc<pA]^ty]? 

(JatriXela? pou, x(al) seeS60y) x(al) S7tc6pa6eil0v) rjj <rs6a<ypl<? Ttov T6erwv povjj, yeYovtn? Jx«t]A p[vjv]a 

iavouApiov vffi £vi<rra-|| >&■>)? xpdm)? IvSixti&vo? tou ^axioycXtoaTou AxiraxocTtocrTou tucv'ciixootou 

istyamv g-rou?, £v £ x(al) tA ^pkepov efias6£? x(at) 0so7tp66Xv)TOV At^yP®^ 1145 XP^°« : ^ 

||« + STg<p«vo? ev X(pwr)$ t<p 0(e)fi> iambs PaoiXsic xal aliTOxpA-mp ||47 Scp6(«? xal 

C PcOfJLOCvl (OC^). 

L. 8 lege »*R || 1. 9 lege II L 12 lege AXv)0S? II 1. 1* lege xroxcto II '• l«ff« ™"tooW 11 '• 26 kge 
Bevlxeiav || 1, 29 lege AlYiBopbwW II1. 37 lege ABtxos ? II1. 39 lege Aau^TTjTW II1. 41 lege Osoooioww. 





ACTES SERBES 

PAR s. dlRKOVltJ 





i. CHRYSOBULLE DE STEFAN DUSAN 

12 juin, indiction 2 

zlatopeoatno slovo (1. 60-61) B m. 6857 (1849) 
hrigiovul’ (1. 64) 

Stelan Dusan, empereur des Serbes et des Greos, lait donation au 

de biena et de revenus annuela. 

monasttoe de Saint-Pantdldtafin 

ii ■ ■ „i/« ronaerv4 dans les archives du Rossikon 
Texte* . - Le document est connu par 1 original ^ minu8Cule de chancellerie, 

(n<> 48) : parchemin, 660 X200 mm ; bon Mat de °™8“™ ' aignature sous le texte, partielle- 

sur 64 lignes. En rouge : la croix au ddbut du texte, 1in^ al ’ * , GRK0M' 1 ZAPADNIM 
- ««*» . + STEFAN’ B^OVERm BRBL,EM^RKOMa ^ ^ ^ 

STRANAM + . Sous la signature, cordon en His de soie g 

trois trous, sans trace de sceau. — Planehe XLV. 
.. arm 04 (1868), 236-237 ; Kiev, n° 48 (serbes A), 

Bibliographie : Stara srpska pisma, Glasni AW, 238-241 (avec fac-simili et 
356-857 ; S. Novakovid, Zakonski spomemci, 507-5 , Pantelejmonovu manastiru, 

commentaire) , V. MoSin, Povelje eara DuSana . Jovana Pa^ ™ mais dans le 
7 j A n mH04953) 402-416. L’acte n’a pas 6t6 publid separem , 

Analyse. - Pfdambule : II est amjje taUtulaUo : Stefan empereur 
tout et source d’innombrables et gran s on (. ■ du 0ccidental et du Grand 

de tous les pays serbes, grecs etmaritimes, savoir e notre fils que Dieu nous a donnd, 
Dia, aveorimptoWc..immtle0h,W,V.„8u.t8^aHa6n., ^ rejeton de 

le roi UroS (1. 14-17). Ayaat reSu la courepae *' et Stvli premier ooeepaat da 

sea ancdtres, Stefan Nemanja, premier mai re rivaliser de zfele avec les saints empereurs 
tr&ne archidpiacepal d. patria, a eu 1. dto « "J^e £ « wnpmu„. Dep»>. .a 

mat ont vdcu aar la terra, avee OenetaaUn, *8.1 af^‘'* pL tee a,eaaaUrea 

jeunease, .'empareer - .«** 
de la Sainte Montagne, oh se trouve le P 

de M. DuSan Sladlk, eollaborateur selentiAque de u» S, (3. 

remorciementfia 
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Pant616em6n, Les martyrs du Christ se sont offerts eux-m6mes en sacrifice 4 Dieu, ayant rejetd 

les chaines corporelles, et ils sont devenus semblables aux anges, Dans les temples 61ev4s en lour 

honneur, on glorifle le Seigneur; par leur intermediate, on rend honneur 4 Dieu ; par leur inter¬ 

cession, on peut atteindre au grand exploit. C’est pourquoi Tempereur invoque leurs prices, et les 

supplie de rendre le Christ mis6ricordieux pour ses actions, II s'incline devant les martyrs du Christ, 

et se recommande au temple.du saint martyr [Pant6144m6n] (1. 17-39). 

S*6tant rendu compte de Tappauvrissement de Teglise de ce saint, Tempereur prit 4 t4che 

delever, deconsolider et de r6atiser ce qui manquait, 11 lui a fait donation de T4glise Saint-Georges 

4 Boimia, 4 Avalandovo, avec le village qui est la propri6t6 de cette 6glise, les vignobles, les moulins 

et tous les droits. 11 a ensuite fait donation du village de Novosel, pr4a de V16i§te, avec son linage 

et le moulin (milokopije), et avec TiSglise de la M4re de Dieu Atiniotissa, II a encore fait donation 

de la propri6t6 h6r£ditaire (patrimoniale) de Masgide Kalojan, de Zichna, qui d6tenait le village 

do' DragoSta, les maisons en ville et le zevg&lation au de!4 du Panakos, Kocak, et tout ce qui s’y 

trouve : terre achet4e ou vignobles, champ, moulins ou hommes, en ville ou hors de la ville. 

L’empereur a aussi fait donation du revenu pergu cliaque ann6e 4 la f4te de saint Georges, 200 

hyperpres v6nitiens de Trlis et 20 paniers (« ruches») de sel (de iner) de Ilrisiopolj, ainsi qu*4 Serr6s 

de Georges Lukeris avec ses enfants, sa maison et toute sa propriety De tout cela il a fait don au 

grand-martyr du Christ Pant41<56mdn, et Tempereur a affranchi de toutes les corv6es, petites et 

grandes, et de tous les tributs tout ce qui a 4t6 inscrit et donn6 : qu’il rfy ait point de sotie, de 

konjusi, de psari, de sokolari, et qu’aucun des serviteurs de Tempereur ne cause de trouble au 

monast&re (1, 39*60). Formules finales : pri4re aux souverains futurs de ne pas violer, mais de 

confirmer, cette lettre 4 sceau d’or (zlatope&atno slovo) ; anathfcme, date, signature (1, 60-64), 

Notes, — Cet acte^ avec un autre qui se donne pour ddlivrA le m6me jour (n° 2) et avec les autres 

actes grecs de Stefan Du&an, est consid6r4 comme un faux, V. Mo&in, Akliy 239-241, d4fendait son 

authenticity M6me si Ton n'accepte pas tout son raisonnement, sa conclusion gGndralequ’iln’y a pas 

de raisons diplomatiques, m de teneur, pour faire douter de cet acte, paralt justifi4e, C’est par lui 

que commence le renouveau du monastfcre, et de ses domaines, vers le milieu du xiv0 sifecle, Ce qui 

faisait douter de son authenticity c’est facte interpol6 sous la meme date (n° 2), et des actes grecs 

dont la fausset<5 est 6tablie, 

L auteur de la charte est le souverain serbe qui porta le titre d’empereur depuia le 16 avril 1346 

jusqu 4 sa mort, le 20 ddceinbre 1355, Sa femme, Timp4ratrice H414ne, soeur de Tempereur bulgare 

Jean Alexandre, a v6cu jusqu’au 7 novembre 1376, et leurs fils Uro$ portait, depuis le couronnement 

de son p&re comme empereur, le titre de roi, avant de devenir empereur lui-mfeme apr4s la mort 

du p4re (20 d<£ceinbre 1355-2 d4cembre 1371), Les proprieties dont il est fait donation peuvent 4tre 

identifies avec certitude, Lenoin de la region de Boimia, riveraine du Vardar, 4 proximity dela fron- 

ti4re gr4co-yougoslave actuelle, s’est maintenu jusqu’4 nos jours, L4 aussi se trouve la petite ville 

de Valandovo. Novosel (1, 44) est un toponyine frequent, mais qui peut 4tre ici Idealist gr4ce au 

fait qu il est dit prSs de « VlfiiSte », qui est Vulcista, prfes de la rivi4re Struma, au sud de Zichna, 

A proximity est 4galement la riviere dite Panakos (Panega dans sa forme slave), Des possessions 

de Kalol'an Masgide, il est dit qu’elles sont situ4es 4 Zichna et, selon toute probability son village 

de DragoSta sc trouvait 4galement dans le voisinage, Trlis (1, 50) est certainement Trilision, ou 
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fitait la douano de l'empereur, et Hrisiopolj serait Chrysopolis, prfis de Pembouchure de la 

Struma. , 
KoSnioe (ruches : I. 51) : probablement traduction du « kalathion 9 grec, mesure qu’on utilisait 

pour le sel, mais on ignore aa valeur : cl. Schilbach, Byz. Metrologie, 101. Sode (1. 57) eat 

lo tribut commun, payfi par chaque proprifitfi hfirfiditaire (patrinioniale). Par les nonis de ^ konjusi 9 

(ficuyers), «psari» (gardes des chiena), tsokolari* (fauconniers), on entend 1 obligation d entretenir 

cea serviteura du souverain. 

2. ACTE FAUX DE STEFAN DUSAN 

zlatopeoatno slovo (1. 51-52) 

hrisiovul’ (1. 64-55) 

12 juin, indiction 2 

a. m. 6857 (1349) 

Stefan. Duian, empereur des Serbes et des drees, acoepte d’etre le proteeteur du monastire 
abandonnfi de Saint-Pant414fim6n, inStitue Impendence et Pautonomie du monastfire, et fait 

donation de m4toohia aveo immunit4 et de revenue annuels. 

Texte. — Le document est connu par la copie conservde aux archives du Rossikon (n° 47, 

r6comment devenu n° 48) : papier en forme de rouleau, 800x300 mm ; bon dtat de conservation. 

Encre noire, minuscule de chancellerie, sur 55 lignes. En rouge : les initiales, et la S1£™fcu™ 
grandes lettres partiellement en ligature : + STEFAN’ V* I-I(RIST)A BL(A)GOVERNI GAR 

SR'BLIEM’ I GRKOM’ +. — Planche XLV. 

Bibliographic : Stara srpska pisina, Glasnik SUD, 24 (1868), 232-236 ; Kiev, n° 47 (serbes 1), 

351-355; S. Novakovid, Zakonskl spomenidi 506-507 ; MoSin, Akli,p. 241-247 (fac-simil6 et comraen- 

taire). 

Analyse. - Pr6ambule : identique 4 celui de Facte n° 1 (1. 1-9); intitulatio aussi dfiveloppfie 

(1. 10-12). L’acte suit mot 4 mot le texte du prudent dans les ddveloppements sur le zfcle de 

l’empereur, son amour des Aglises et l’importance des temples consacrds aux martyrs du Christ 

(1. 13-26). Les divergences n’apparaissent qu’ensuite : 

Les moines de Saint-Pan tfilfifimfin, vue l’extrdme misfire du monastfere qui, privfi de soins et 

« dfefinitivement abandonnfi par la Russie», manque des vivres nficessaires, sont venus trouver 

l’empereur, et Pont prifi de se charger du monastfire et d’en fitre le proteeteur. L'empereur, considfirant 

que o’est 14 une oeuvre profitable 4 l’fime, les reQut cordialement et affectueusement et prit 4 t&che 

d’filever, de bfitir et d’aflermir cette sainte communautfi, et de la combler de toutes ies choses 
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ndcessaires, et de mdtoclua, et de rassembler les moines (1, 26-32). L’empereur ohercha quelqu’un 

pour cette oeuvre pie, et trouva parmi les religieux le bien-aime et fiddle Isaia, qu’il ohargea de veiller 

sur la communautd et d en prendre goin. Gelui-ci ne voulut pas accepter, mais l’empereur avec 

l’impdratrice Hdldne Ie pridrent, et ne pouvant faire fl de leur demande, il obdit et assume cette 

tdche. Le moine Isaia exposa 4 Pempereur que ce monastdre est libre vis-4-vis de tous ceux qui 

gouvement en ce lieu, et que le pr&tos n’a pas le pouvoir de rdvoquer ou nommer 1’higoumdne, ni de 

donner des ordres, sauf en matidre spirituelle. De meme les seigneurs et empereurs hors de 

la Sainte Montagne n’ont-ils pas le pouvoir de nommer ou rdvoquer 1’higoumdne ou l’dconome 

ni qui que ce soit d’autre, pas plus que le fils ou le frdre de l’empereur ni quiconque it qui 

Dieu accorderait d’etre empereur et de rdgner dans le pays ; mais uniquement celui que les 

moines auront choisi parmi eux, suivant leur propre volontd et en pleine liberty, de telle sorte 

que le monastdre soit autonome et inddpendant, de la mdme fagon que les empereurs, de 

mdmoire dternelle, avaient affranchi Chilandar {1. 32-43). 

L empereur a fait don de mdtochia, qui sont nommdment: le village de Jandigte avec son finage, 

ses droits et hameaux; le hameau de ZidomiSta ; l’dglise de Saint-Nicolas dans la montagne ; le 

hameau de Dubnica j le hameau de Novosel; le hameau de Venik ; le village de Dragogta et le reste 

de ee qui constitue le patrimoine du Masgide, les maisons dans la ville, le zevgdlateion au-deI4 du 

Panakos, Kocak, et toutes les autres possessions de celui-ci; I’dglise de Saint-Georges 4 Boimia, aveo 

le village acquis par achat, vignoble, moulins et tous les droits de cette dglise ; des apiculteurs 

(uljarij prds de KrupiSte avec rucher. L'empereur a fait aussi donation de 200 hyperpres vdnitiens 

k percevoir chaque annde 4 la fdte de saint Georges de Trlis, ainsi que 20 paniers de sel de Hrisiopolj 

(1. 43-49). Tout cela, l’empereur l'a affranchi de toutes les corvdes et taxes, petites et grandes : 

gradozidanije (construction de fortifications), soce, konjusi, psari, povoz et ponos (transports 

efTectuds au profit du seigneur), et« de toutes les corvdes qui existent maintenant ou qu'on inventera 

plus tard » (1. 49-50). Formules finales : l’empereur prie que son chrysobulle ne soit pas viold, mais 

plutdt conflrmd ; celui qui s’enhardirait 4 ddtruire ce dont il fait donation, qu’il soit ddtruit par Dieu, 

la Mdre de Dieu, et que saint Pantdlddmdn soit son accusateur dans le si4cle prdsent et le sidde 

futur, et qu’il ne soit pas bdni par l'empereur. Date. Signature (1. 50-55). 

Notes. — L'acte porte la meme date que le prudent, et cela suffit ddj4 pour dveiller le doute, 

augments encore par les dispositions relatives 4 l’inddpendance du monastdre et, surtout, la liste 

des biens, ici plus nombreux que dans l’acte n° 1. Bien qu’il ddfende l’authenticitd de toutes les 

chartes de Dugan pour le Rossikon, V. MoSin (AM, 241-247) est arrivd 4 la conclusion que c’est 

«un acte faux#, plutdt que la copie d’un original dgard. Par les dispositions sur l’autonomie du 

monastdre, on cherchait 4 donner de l’autoritd au moine Isaia, en effet higoumdne du Rossikon 

jusqu en 1366, et qui a joud un r&le important dans le renouveau du monastdre. Dans sa biographie 

(N. Dufiid, Zivotopis starca Isaije, Glasnik SUD, 56 (1884), 63-77), on lui attribue l’initia- 

tive : il s’est rendu chez l’empereur Stefan, et a demandd de 1’aide pour le monastdre ddtruit 

et ddsold, que Dugan avait ddj4 secouru antdrieurement ; cf. V. Mogin, 2itie starca Isaii 

igumena Russkago monastyrja na AfonS, Sbomik Busskogo Arheologideskogo ObMestva i> 

Korolievsloe Jugoslavii, 3 (1940), 125-167; A. Soloviev, Hisloire, 213-38. Il est caractdristique 
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que, dans lea dispositions relatives & l’autonomie de la communaut6, c’est Chilandar, avec les 

franchises octroydes par les empereurs serbes antfirieurB, qui sert de module. 

La partie essentielle des biens dont il est fait don par cet acts se trouvait sur le cours 

interieur de la Struma : elle est constitute par le village de JanfiiSte et les hameaux do 2idomiSta, 

Dubnioa, Novosel, Venilt (1. 43-45). Ces localitts, sous une forme un peu modiflte, figurent dans 

des chartes grecques de l’empereur DuSan qui sont indubitablement des faux, et dans la charte de 

Pempereur Jean V Paltologue de l’annte 1353 (ci-dessus, acte grec n° 11), ou ehaeune est mentionnte 

avec ses limites et droits. Dans un autre acte du Rossikon (ci-dessus, acte grec n° 15), on voit que 

JanCiSte, avec Venilt, Palaiokastro et le moulin, appartenaient h Alexis Paldologue, fils du grand 

litttriarque Michel Kavalari. Pendant la domination serbe, ilfutliors d ttatdes occuper de ces biens . 

les Serbes les donntrentau monastere russe, qui dtji en avait une part depuis une date anttrieure. 

Lorsque les moines du Rossikon vinrent trouver Pempereur avec la demande de leur octroyer des 

biens, il les leur donna sur ces domaines. Alexis Paltologue s’arrangea plus tard avec le monastire 

(ci-dessus, acte grec n<> 15). Dans son acte apparait Palaiokastro avec un moulin, locality que nous 

ne rencontrons pas dans les autres actes serbes et grecs de DuSan, ni dans le chrysobulle de Jean V 

Paldologue. Il est presque certain, pourtant, qu’elle se cache sous le nom slave de Novosel, mentionnt 

tgalement avec moulin. Si cette identification est correcte, on pourrait alors reconstituer 1 origine 

du mttochion sur la Struma de la fagon suivante : en 1349 fut obtenu Novosel avec moulin, et h 

proximitt est aussi Kocalt, qui appartenait & Jean Masgide de Zichna, et peut-6tre aussi son village 

de DragoSta. C’est la «part» qu’ils possddaient, et en 1363, Pempereur Jean V Paltologue y ajouta 

JanfciSte, Venik, Dubnica et ZidomiSta. Le faux serbe a Gt6 fait seulement aprfes la charte de 1 empe- 

reur byzantin, en vue d’assurer au monastfere son autonomie, et peut-6tre quelques autres biens, 

dont on parlera ci-dessous. Le village de DragoSta et le rests, qui 6tait « le patrimoine du Masgide » 

(1. 45), se trouve ddjh dans l’acte n» 1. Ici on ne cite pas le nom de l’ancien propridtaire de DragoSta, 

de Kocak et des maisons en ville, et la ville n’est pas mentionnde non plus. Dans Pacts de Pempereur 

Jean V est nommd Jean Masgidas, mais on ne dit pas qu’il est de Zichna, donnde que nous connaissons 

uniquement gr&ce h notre acte n° 1. L’dglise de Saint-Georges h Boimia (1. 46) est ici dgalement 

incompldtement citde : on ne dit pas qu’elle dtait & Valandovo, comme dans Pacte n° 1, ou h Sompros 

(Sobra, aujourd’hui encore village prds de Valandovo), comme dans Pacte de Pempereur Jean V 

Pal6ologue. 
Les apiculteurs (uljari) prfes de KrupiSte (l 47-48) ne figurent ni dans Pacte de Pempereur 

DuSan, ni dans celui de Pempereur Jean V Paldologue, mais dans l’acte des frferes DragaS (notre n° 6). 

Se basant sur ce fait, V. MoSin a conclu que le faux a dtd fabriqud vers Pan 1380. 'll faut, pourtant, 

faire remarquer que dans cet acte, le village d’Uljari se trouve mentionnd parmi les possessions 

dont Pempereur Stefan et son fils UroS avaient fait don au Rossikon : il est possible que 

Pempereur UroS ait fait don de ce village, et des autres biens dont on parle dans cet acte, 

vers 1355-1371. 
L^glise de Saint-Nicolaa dans la montagne (1. 44) cr6e de plus grandes difficult^, car 11 est 

impossible de Tidentifier avec certitude, PeuMtre a’agit-il de P6glise de Saint-Nicolas KoleSin, cit6e 

dans la version interpose de Pacte n° 6 ; peut-Stre de l’6glise de Saint-Nicolas sous KoSelj, que 

Pempereur DuSan avait donnee au mdtropollte de Serres Jacob (notre aete n° 4). Cette 6glise, 

d’ailleurs, n’est jamaiB mentionn^e parmi les possessions du Rossikon, bien que cet acte aoit arrivfi 
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dans ses archives. En tout cas, il s’agit d’une 6glise datant d’une Gpoque post^rieure, ce qui confirme 

que notre acte est un faux, ayant entra autres objets celui d’assurer l’inclusion de cette 6glise parmi 

les possessions du monastic. 

Les revenus de la douane et le cadeau annuel en sel coincident entiferement avec les dispositions 

de 1’acte n° 1. Les dispositions relatives 4 rimmunit6 sont un peu plus d6velopp6es : dans cet acte 

apparaissont aussi gradozidanije et ponos (1. 50-51), obligations de prendre part 4 la construction 

des forteresses et d’effectuer des transports pour le seigneur. Insolito est Taffranchissement de toutes 

les corv^es existantes et de celles « qui seront plus tard invent^es» ! on ne le rencontre en aucune 

autre charte serbe, mais on le trouvc dans les chartea grecques. 

3. ACTE DE STEFAN DUS AN 

zapisanije (1. 28) 21 mai 

[1340] 

Sur la demande de Oalinique, fevSque de Velbuzd, l’empereur Stefan Dusan fait donation de terre 
et aeoorde des exemptions & l’dglise de la Mfere de Dieu et des Saints-Arohanges qu’avait fait fcfttir 
Anagnost Dragoje. 

Texte. — Le document est connu par l'original, conservfe aux archives du Rossikon (n° 49) : 

parchemin, 480 X452 mm j endornmagfe par l’humiditfe en deux endroits au milieu, Encre noire, 

minuscule de charicellerie, sur 33 lignes, En rouge : l’initiale et la signature en grandes lettres en 

ligature : + STEFAN' V* H(RI)S(T)A B06A BL(A)GOVERNI C(A)R' +. Sous la signature, sur 

une ligno, la date ; povelenijem gospodina cara Gjurg logofet zapisa meseca maja «ka* Au verso, 

main du xiv° sifecle ; hrisovuli Stefana c(a)ra. — Phnche XLVI. 

Bibliographie : Stara srpska pisma, Glasnile SUD, 24 (1868), 238-241 ; Kiev, n° 49 (sorbes 3), 

358-361 ; S. Novakovid, Zakonski spomenici, 758-760. 

Analyse, — L’acte commence par une brfeve notification (« piSe i povelfeva carstvo mi, da est v' 

svfedfenie vsfekomu »), mais possfede ndanmoins un prfeambule assez complexe, dans lequel on dit qu’« & 

Skoplje, ii la Difete », on a imitfe ce que les saints pferes thfeophores ont institufe et ferigfe en loi, et on a 

suivi leur exemple en adressant aux divines feglises des « chartes et chryaobulles, lettres impferiales i> 

(1.1-7). La motivation gdnferale est exposfee ensuite : l’empereur, ayant espoir et conflance en I’feglise 

dp Rfedempteur et do la Mfere do Dieu, qui est sur la Sainte Montagne de l’Athos, et dans les Incor- 
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porels Michel ct Gabriel, se prosterne devant la Saintc Vierge efc la prie dc jetor un regard miafericor- 

dieux sur son &me, et d’intercfeder auprfes de son fils ; et il glorifiera et cfelfebrcra son nom, et aura 

soin de sa demeure, autant qu’il lui sera possible, dfesireux de combler de tous biens la maison vfenferable 

de sa gloire ; Pcmpereur a daignG souscrire & la sainte et honorable Difete, avec le patriarehe kyr 

Joannikios et PimpGratrice lcyra Hfel&ne (1. 7-14), Le commencement du dispositif se trouve & 

Pendroit endommagfe, et pour eette raison ne peut fetrc reconstitufe avec precision : le dijak Anagnost 

Dragoje « est entrfe ft au-dessus de Gabrovo en Bolasica et a commencfe k bfetir Pfeglise des Puissances 

Incorporelles Michel et Gabriel, et Pfevfeque de Banja, kyr Calinique, sachant que le dijalc Dragoje, 

avec beaucoup de peine et de tout son.ooeur, s’efforce de b&tir le temple divin, s’ost adressfe k 

Pempereur en demandant que l’feglisc soit libre pour toujours, et que le dijak Dragoje avec son 

beau-pfere (<i s tasninom ft) y sfejournc librement (L 14-18). L’empercur a encore ajoutfe des terras 

k celles que Dragoje avail dfefrichfecs autour de Pfeglise et en dessous jusqu’fe Grkovo, On donne 

ensuite la delimitation : de PGgliso jusqu’fe la route du moulin, par le champ de Gudan, vers Pemplaee- 

ment du moulin (vodcnifeiSLe) de Spartinos, devant le moulin 2-3 stromata juaqu’aux noyers et le 

champ k Pud (?), autant quhl sera en fetal d’en dfefricher, ensuite vers Bratosinovska topila sous les 

champs de Spas, 10 stremata, et sous Gabrovo le champ de Berotife. Et Anagnost Dragoje, avec 

son beau-pfere et ses parents, qu’ils soient libres et que cette feglise ct demeure de la Vierge ft (!). De 

mfeme si quclqu’un fait donation k Pfeglise de son patrimoine ou de tcrrc qu’il a achetfee, d*un champ, 

vignoble, moulin ou quoi que ee soit. Les «liommes libres ft peuvent s’installer sur la terre de Pfeglise, 

et effectucront des corvfecs pour Pfeglise et personne d'autre (1. 18-25). L’empcreur les aflrancliit 

de priselica, dimnina, bir, sofee, poklisar, psar, pozob, ponos, inomistro et travnina, de tout« graded » 

et gradozidanije, et qu’ils n’aient pas de <tehaudron ft (kolcto). Gfenferalemcnt ils sont exempts de 

toutes les corvfees, grandes et petites, et personne n’aura autoritfe sur eux, ni le kefalija, ni le knez, 

ni celui qui se trouverait tenir Gabrovo, ear Pempereur a daignfe faire libre cette feglise avec tout 

son territoire (periov) (1, 25-29). L’acte de Pempereur doit fetre inviolable; qui s’enhardirait A 

Penfreindre serait chfitife par la Sainte Vierge et voufe 6 la malediction de la Saintc Trinitfe et des 

318 pferes de Niofee, des quatre fevangfelistes, de saint Simfeon et saint Sava, et de cette Difete ; qu’il ne 

soit pas bfeni par Pempereur, et que Parchange Miehel soit son adversaire au jour du jugement dernier 

(L 29-32). Aprfes les formulas finales : «Et ma Majestfe impferiale envoya le seigneur feolnik Djurica 

et lui ordonna de remettre fe Pfeglise ee qui est fecrit ei-dessus ft ; si une seule clause est violfee, oelui 

qui Paura fait subira colfere et chfetiment, et payera Pamende de 500 hyperpres (1. 32-33), 

Notes. — La charte ne porte que le jour et le mois, et peut dater de Pune quetconque des 

annfees comprises entre 1346 et 1354 (mort du patriarehe Joannikios)* Le logothfete Djuradj est 

connu depuis 1349 jusqu’au rfegne de Urol Les fediteurs antferieurs dataient cet aete « vers 1350 ft* 

Avec R* Grujife (Ruska vlastelinstva po Srbiji u XIV i XV veku, Isioriski dasopist 5 (1954-1955), 61), 

nous pensons quhl doit fetre datfe de 1349, le jour meme oh fut promulgufee la premifere partie du 
Code de Dugan k la Difete de Skoplje. C’est Punique Difete tenue au mois de mai k Skoplje, et dans 

le prfeambule on rencontre aussi des allusions fe une activitfe Ifegislative, 

Dragoje, au quel fut dfelivrfe eet acte, n’estpas autrement connu, S. Stanojevife (Studije o srpskoj 

diplomatic*, GJast 106 (1923), 87) fetaitindfecis si le terme de dijak dfesigne ici un employfe de chancel- 

lerie ou une fonetion ecclfesiastique. Anagnost est probablement un surnom, car danagnosteft se 
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traduit par « Stec». Gabrovo dans la montagne de Belasica existe encore aujourd’hui, & proximity 

immediate de la frontidre entre la Yougoslavie et la Gr4ce. L’4glise et le mdtochion sont entrds plus 

tard dans la possession du monast&re de Saint-Pant414em6n, et on les mentionne dans les actes 

postdrieurs (voir n0B 6 et 7) : c’est alors que cette ordonnance de DuSan est parvenue dans les archives 

du Rossikon. L’dvSque de Banja, Galinique (1. 16), n’a aucun rapport avec le monastdre de Banjska 

en Serbie, mais se rapporte 4 Banja, ancien nom de Velbuid, Kustendil actuel. Plus tard aussi, 

lorsque le Rossikon tut en proems avec Chilandar au sujet de certaines possessions dans cette region, 

sidgeaient au tribunal l’6v§que de Banja, Daniel, et i’dvdque de Vodofia (Strumica), Grdgoire : cf, 

A. Solovjev, Odabrani spomenici srpskog prava od XII do kraja XV ueka, Beograd 1926, 169-171, 

et ci-dessous les notes qui accompagnent l’acte n° 7. 

4. ACTE DE STEFAN DUSAN 

hrisovul (1. 51) indiction 6 

zlatopeSatni hrisovul (1. 108) a.m. 6861 (1« septembre 1352-31 aofit 1353) 

slovo (1. 98, 99, 101) 

zlatopeoatno slovo (1. 106) 

L’empereur Stefan Dusan fait donation au mdtropolite de Sends de l’dglise de Saint-Nicolas 
sur la Poinja sous la forteresse Kozelj, qu’avait fait bfttir le roi Stefan Uros II Milutin, avec sea 
biens joniflsant de 1’immunity. 

Texts. — Le document est connu par un fragment d’une copie, conservd dans les archives 

du Rossikon (n° 50) : parchemin, 1155 x 360 mm ; bon 6tat de conservation. Encre noire, onciale 

calligraphique cyrillique, sur 116 lignes dans la partie conservde, A l'encre rouge ; les deux premieres 

lignes qui appartiennent 4 l’intitulatio, l’initiale, le mot «slovo» aux 1. 98, 99 et 102, et deux signa¬ 

tures en grandes lettres, partiellement en ligature. Devant chaque signature se trouve une croix ornde 

de lettres dans les cantons : IS, HS, NI, KA, ou bien 9X99 (“ 9^5 XPtffT0® <Pcot(^si itdtVTO ?), pour la 

croix infdrieure. Signature de l’empereur : ST(E)F(A)N V' H(RI)S(TA) B(OG)A BLAGOVERNYT 

G(A)R' SRBLIEM’ I GR’KOM’. Sous la ratification du roi UroS ; V’ H(RI)S(T)A B{OG)A 

BLAGOVSRNYI ST{E)F(A)N OURO§” KRAL VSfiM’ SR'BLIEM. Sous la deuxidme signature 

apparaissent dea lettres eflacdes : le parchemin avait dtd ddj4 utilisd et ensuite grattd, ou bien le 

signature a dtd corrigde, car les lettres sont de la mdme grandeur que cellos de la signature. En marge, 

devant la ratification du roi, il y a le nombre *b* (2) dans un cadre ovale. — Planche XLVII. 
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Bibliographic i Stars srpska pisma, Glasnik SUD, 24 (1868), 241-248 ; Kiev, n° 50 (serbes 4), 

361-369 ; S. Novukovic, Zakonski spomenici, 701-705. 

Analyse. — Les deux premieres lignes du fragment conservd reprdsentent la fin de l’intitulatio, 

identique k eelle des 1. 32-33 (avec la mention du roi UroS). Ample prkambule, dans lequel on expose 

l’histoire du genre humain, depuis la crkation, puis l’expulsion du paradis, jusqu k 1 incarnation 

du Christ qui a sauvd les hommes par sa passion. II a aussi envoyd ses disciples et apfttres dclairer 

tous les peuples par leur enseignement et par d’innombrables signes et miracles. Grkce k eux, et avec 

l’aide du Saint-Esprit, sont devenus semblables les bergers et les maitres, les pdres tlidophores, 

les prdtres et les illuminateurs. Parmi ceux-ci, le grand dvdque Nicolas accomplit d innombrables 

miracles et gudrisons, procure un prompt secours sur mer et sur terre, dans les ddtresses, afllictions 

et adversitds, intercddant auprds du Christ: l’empereur demande son assistance dans tous les besoms 

(1. 3-29). Dans l’intitulatio flgurent l’empereur, sa femme Hdldne et leur fils le roi UroS (1. 29-33). 

L’empereur a trouvd l’dglise de Saint-Nicolas sur la Pdinja sous Kokelj, construite par son ancotrc 

le saint roi UroS, en ruines, en butte aux vexations de la noblesse, bref rdduitc k la condition de 

meropah («pomeropSen #). L’empereur avec l’impdratrice et leur fils, enflammds d amour cnvers 

saint Nicolas, et en plein accord, ont ddsird que le temple fftt restaurd, et l’impdratrice en prit soin 

comme second fondateur. Ensuite, avec le consentement de l’empereur et de leur fils, elle en fit 

donation viagfere au mdtropolite de Serrds kyr Iakov, l’dglise devant aprds sa mort revenir au 

monastdre impdrial des saints archistratdges Michel et Gabriel k Prizren, avec tous ses droits, tels 

que l’empereur les a mentionnds dans le chrysobulle pour Saint-Nicolas et dans le chrysobulle pour 

les Saints-Archanges, term et hommes, vignes et moulins, biens acquis par achat ou donnds pour 

le salut de l’kme, terrains de chasse, le mdtropolite devant y trouver asile et retraito s’il tombe 

malade ou doit changer de domicile de grd ou de force, et y jouir d’une cellule jusqu k la fin de sa vie 

(1.33-55). Ddlimitation des terres del’dglise, depuis le gud dela Pdinja sous la forteresse, en descendant 

la Pdinja jusqu’k Ratilac, ensuite dans Velika ; du gud susmentionnd sur la Pdinja, cn suivant le 

cliemin sur la montagne vers la forteresse, par la voie carrossable, jusqu’k Velika loltva ; de lk vers 

le grand chdne, et en descendant jusqu’k Osikovac k Velika (1. 55-60). Lorsque le mdtropolite de 

Serrds dtait en procds au sujet de la terre et des hommes, les tdinoins ont conflrmd que l’dglise 

possddait cette terra au temps du saint roi (1. 60-62). On cite nommdment : Bisren et ses fils, Balin 

Rus, Kosta Momdilov, Nane, Doman, le valaque Njegoslav, Berobraica, Dobretid, Njegovan, 

Balinac, Stanislav Marid, Dobra le forgeron, l’esclave (rob) Podrnja, Todorac, Dragina, Prvoslav 

Taten, l’esclave Cukalja, Prede le musicien (soirac), Stano, Hruse l’aveugle (1. 62-65). Lorsque les 

Turcs pilldrent l’Anatolie, les hommes libras des rdgions grecques (is grk) vinrent s’installer sur la 

terre de l’dglise, k savoir : Gradislav, Rad, Ohreda, Murtat frdre d’Uija, Stanilo et Nikita, Murta 

Prekodel, Borilo, le pope Dobra et le pope Grigorije (1. 65-68). L’dglise possdde par achat (hupemca) 

le hameau Brus, que l’on confirms avec tous ses droits et dont on ddcrit les limites : depuis l’endroit 

ok le ruisseau Cerov potok se jette dans la Pdinja, ensuite en descendant la Pdinja jusqu’k la 

pierre blanche, de lk en suivant le chemin vers l’dglise de Petko, et par la route au-dessus des manses 

armdniennes, et tout droit vers la Pdinja, en descendant la Pdinja jusqu’au milieu du champ de 

BalSa, de lk au-dessus de Grveni mel, puis au-dessus des aires jusqu’au carrefour de la route de 

Brezn'ica jusqu’k la plantation de Stanac (Slaniev sad), de lk en descendant le vallon jusqu’au 

ruisseau Cerov potok et en suivant celui-ci jusqu k la Pdinja (1. 68-75). 
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Personno n'est autorisc it cultivor lcs terres de cette dglise de force, mais uniquemont eelui 

auquel le mdtropolite les edderait contro lo paiement de la dime. Les pardques peuvent cultiver 

seulement leura terros patrimoniales sans payer la dime, mais s’ils oultivent aussi la terre de l’dglise, 

ils sont obliges de payer la dime. Les Valaques qui amdnent leurs troupeaux pour les quartiera 

d’hiver sur la terre de l’dglise doivent payer la taxo do pfiturage Idgalc (Iraonina) ; il en est de mdme 

des Serbes. Porsonne ne doit construire de moulin sur la terre appartenant 4 l’dglise, mais unique- 

ment & l’endroit indiqud par le mdtropolite, et il doit payer la moitid du rapport do ce moulin 6 

l’dglise. Les gens de la £upa qui onfc des vignobles sur la terre de l’dglisc doivent donner la rente 

ldgale, commo on la donne 4 Skoplje. Personne ne doit fairo des essarts (Irebi laze) 4 I’intdrieur des 

limites do la terre do l’dglisc, ni planter des vignes. Sans permission du mdtropolite, im liomme 

d’autrui ne doit pas s’installor dans co village. Qui enfreint cos dispositions payera l’amende de 

100 hyperpres 4 l’emporeur et 100 liyperpres 4 l’dglise (1. 76-87). 

Lcs hommes de l’dglise doivent donner deux seaux (oedre zuondale) par maison, do cette sorte 

de seaux dont quatre font unc cuve flabai’J. Qui possdde des ruohes donne la dime & saint Nicolas. 

Chaque maison doit deux jours dc corv6e par seinaine 4 l’dglise, L’empereur a attribud 4 saint 

Nicolas le sode, pergu sur les gens d’dglise, qui lui appartenait. En outre, l’dglisc est exemptde de 

toutes les corvdes : moisson, fenaison, pozob, iirovnina, travnina, psari, sokolari, priselica, priplata 

de 2upa ; l’dglise est allranoliie de tout et personno n’a autoritd sur elle, ni le kefalija do Skoplje, 

ni cclui de KoJelj, ni le knez, ni aucun autre serviteur du souverain {1. 87-95). 11 l’a exemptde de tout 

cela, car l’impdratrice Hdldne I’avait donnde au mdtropolite Iakov on patrimoine inalidnablo jusqu’6 

la fin de sa vie. Formules finales : « la lettre» doit dtre inviolable ; pridre 4 eelui qui sera 4 la place 

de l’empereur de ne ricn enfreindro, mais de confirmer ; anath&ine, date, signature (1. 95-107). 

Aprds la signature de l’empereur, ratification du roi UroS : puisqu’il a vu le chrysobullo 4 Bceau 

d'or de son pdre et de aa mdre, adressd au mdtropolite de Serrds Iakov, que celui-oi possdde l’dglise 

de Saint-Nicolas sur la Pdinja sous Koiolj jusqu’4 la fin de sa vie. Formules finales : date, signa¬ 

ture (1. 108-116). 

Notes. — Sur l’empereur Stefan, l’impdratrice Hdldne et le roi UroS, voir les notes de l’actc 

n° 1. La confirmation du jeune roi dtait ndeessaire paroe que le bien se trouvait sur la «terre du roi», 

cette partie que l’empereur Stefan Du§an avait formellement eddde 4 son fils. Do ce partage parle 

Nicdphore Grdgoras, et ii est conflrmd par le Code de DuSan et un grand nombre d’actes. 

Jacob, mdtropolite de Serrds 4 l’dpoque de la ddlivrance de cet acte, dtait le premier higoumdne 

de la fondation do DuSan, le monastdre des Saints-Archanges prds de Prizren. En cette qualitd 

il figure dans la charte pour les Saints-Archanges (1348-1353), citde dans notre acte (1. 51-52). Il n’a 

pu devenir mdtropolite de Serrds qu’aprds l’automne 1345, date 4 laquelle DuSan prit possession 

de cette ville. Il est restd higoumdne des Saints-Archanges, et comme mdtropolite de Serrds il est 

mentionnd pour la dernidre fois en 1360, tandis que le mdtropolite suivant apparalt en 1365. Jacob 

dtait dcrivain et « amateur de livresfr, comme lo note une inscription, et il est reprdsentd sur la 

miniature du Tdtradvangile serbe conservd au British Museum : cf. Dj. Sp. Radojidid, Jakob Sorski, 

knjigoljubac i pesnik srpsld XIV veka, Lelopis Malice srpske, 390 (1962), 327-332. 

Lea reBtes de la fortercsse de ICoielj se voient 4 proximitd du village actuel da Koile, prds de 

l’endroit oh la Pfcinja se jette dans lo Vardar. Les toponymea mentionnda dans l’acte ne peuvent 
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pas Hre identifies aujourd’liui, mais il rdsulte de la description qu’il s’agit du territoire situd dans 

Tangle que forme la Pdinja avec le Vardar immddiatement avant le confluent. Velika est le nom 

ancicn du Vardar. Le village ddpeupld de Brus devait 6trc situ6 quelque part dans le voisinage, 

en amont sur la Pfiinja, 

« Lorsque lcs Turc3 pillaient I’Anatolies (1. 66) se rapporte certainemcnt aux grandes conquStes 

du commencement du xiv° sifcele. 

Par ses dispositions relatives aux conditions de la culture ct aux obligations des paysans, cet 

acte met en lumi6re le rdgimc agraire de l’l^tat serbe. Les «vedre zvonfiatefr (1. 88) sont, de toute 

6vidence, les mesures pour le vin, et reprdscntent le quart de la cuve que l’on mentionnc aussi dans 

d’autres documents. Les tributs et corvdes ! moisson, fenaison, pozob, Jirovnina, travnina, psan, 

sokolari, priselica et priplata fcupska (1. 93) n’appellcnt pas duplication ou bicn ont dtd expliquds 

dans les notes des actes prdcddents, 4 l’exoeption de priselica, l’obligation collective de Sparer 

les dommages caus6s par des voleurs ou brigands sur le flnagc d’un village ; et de priplata Supska, 

tribut extraordinaire imposd & la population d’une iupa. 

5. ACTE DU DESPOTE JOVAN UGLJESA 

zapisanije (1. 2) 29 mai, indiction 7 

[1869] 

le despote Jovan tfgljeia oonflrme l’aote du cdsar Vojihna dormant 4 Danilo l’dgliae des 

Saints-Arohanges Miohel et Gabriel, au-dessus de Gabrovo, aveo ses Mens et privileges. 

Texte. — Le document est connu pari’original conserve aux archives du Rossikon (n°51): par- 

chemin, 255 X 250 mm, mauvais dtat dc conservation, le c6td droit dtant endommagd par l’humiditd, 

de sorte que les fins de ligneB sont illisibles. Encre noire, minuscule de cbanccllcrie, sur 13 ligues. 

A l’enore rouge, la signature : DESPOT lO(AN) OUGLESA. Sous la signature sur une ligne, note 

du clero : poveleniem1 g(ospodi)na mi despots Ugleia (1) ja Th6d6r pis ah’ pod (...). Planche XLVIII. 

Bibliographie : Stara srpBka pisma, Glasnik SUD, 24 (1868), 248-249 : Kiev, n° 51 (serbes 5), 

369-370 ; S. Novakovid, Zakonski spomenici, 751. 

Analyse. __La teneur ne peut litre reproduite qu'en traits gdndraux. Le duhovnik lcyr Danilo 

est venu trouver le despote UgljeSa et lui a montrd l'aote du cdsar Vojihna conoernant l’dglise des 
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Saints-Archanges Michel et Gabriel, au-dessus de Gabrovo. Le despote desire que ce qui est contenu 

dans Pacte de son «parent» soit respects, que P6glise soit libre, que personne n’ait pouvoir sur elle, 

ni dvorodrfcica, ni pronijar, ni courtisan (dvovanln)j ni personne d’autre, Personne ne doit inquirer 

le vieillard kyr Danilo k propos de P6glise, sa terre, ses hommes ou quoi que ce soit. Formule finale : 

anath&me, date, signature. 

Notes. — Bien que Pacte porte clairement le jour, le inois et Pindiction, les deux premiers 

dditeurs Pont dat6 «vers 1372*, ce qui est impossible. S. Novakovi6 a adopts, dans son Edition, 

Pann6e 1369, que dSfendait avec raison Lj. Kova£evi6, Nekoliko hronologkih ispravaka u srpskoj 

istoriji, Godignjica Nikole tfuputa, 3 (1879), 442. Le despote UgljeSa est maltre de Serr&s et de sa 

region de 1365 & 1371 : cf. G. Ostrogorski, Serska oblast posle Du§anove smriii Beograd, 1965, 13-19. 

Le c6sar Vojihna 6tait le beau-p&re d’Ugljega, et il est connu comme maitre de la ville de Drama 

apr&s la mort de Du&an. Sous Pinfluence du fait que Vojihna apparalt dans les documents concernant 

Drama, S, Novakovi6 (Zakonski spomenicit 751), et ensuite G. Ostrogorski (op, ciLt 22, note 12), 

identiflent cette 6glise avec une Gglise d6di6e aux mSmes saints pr&s de Drama, Pourtant, dans Pacte 

m6me, il est dit que PGglise est « au-dessus de Gabrovo >>, et on doit Pidentifier avec P6glise dont 

parlent nos actes 3, 6 et 7. G’est P6glise b&tie par Anagnost Dragoje avant 1349. Le c6sar Vojihna 

Pa c6d6e avant 1369 k Danilo, et par notre acte ce don a 6t6 confirm^ par le despote Ugljega, Plus 

tard les fr&res DragaS flrent donation de cette 6glise, avec d’autres biens, au Rossikon, et ainsi les 

documents pass&rent dans les archives de ce monastke. Le c6sar Vojihna, par consequent, 6tait le 

mattre de la region de Strumica avant Ugljega, 

Notre acte, done, ne rend pas t6moignage d’une donation faite au Rossikon par le despote 

UgljeSa lui-meme. Gependant, le despote et son fr&re, le roi Vuka&in, ont bien fait une donation 

au monastic de Saint-Pant6166m6n au mois de janvier 1366, mais leurs actes ne sont pas conserves 

dans les archives du Rossikon, mais dans celles de Ghilandar (n09 55 et 56), 11s ont 6t6 publics par 

S. Novakovtt, Zakonski spomenici} 508-510 ; A. Solovjev, Odabvani spomenici srpskog pram od XII 

do Icraja XV ao/m, Beograd, 1926, 167-169 (seulement Pacte de VukaSin et les variantes de celui 

<PUglje§a, car la teneur est identique)* Par ces chartes, importantes aussi parce qu’elles donnent k 

Vuka§in le titre de roi et k Ugljega celui de despote, est confirm^ le don du seigneur Novak 

Mrasorovid au Rossikon : ce seigneur avait repeuplS le village de Koprivljane et en avait fait donation 

au monast&re de Saini>Pant6166m6n, Le roi VukaSin et le despote UgljeSa, par leurs «hrisovulji &, 

donnent ce village k Novak MrasorovhS ((parce quMl Pa peupl6 lui-m3me>>, et ensuite le conf&rent, 

avec tous ses droits, ((au monast&re russe», afin qu’il en dispose comme des autres villages qu'il 

avait obtenus par les chrysobulles imp6riaux, 
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6. ACTE DU DESPOTE JOVAN DRAGAS 

ET DE KONSTANTIN DRAGAS 

hrisovul (1. 17, 42) [1372-1376] 

zapisanije (1. 40) 

Le despote Jovan Dragas, aveo son frdre Konstantin, confirms les donations ties souverains 

prdoMents, et fait don au monastdre do Saint-Pantdlddmdn de Mens jouissant d’immunity. 

Texte. — Le document est connu par : 

A) L’exemplaire conserve aux archives du Rossikon (n° 63, second ex.) : parchemin, 446 X 

306 mm ; bon dial, de conservation. Encre noire, onciale, sur 46 lignes. En encre noire-brun&tre 

la signature en grandes lettres : + BL(A)GOVfiRNY DESPOT DRAGAS I G(OSPODI)N’ 

KOSTANDIN’, Au-dessous de la signature, restes du cordon de fils de soie rouge non tress6s, qu’on 

a fait passer par quatre petits trous ; pas dc socau. 

B) La copic interpoloe, conservde aux archives du Rossikon (n° 63, premier ex.) : parcliemin, 

653 X306 mm ; bon 6tat de conservation. Encre rouge, onciale, sur 65 lignes. A l’encre plus foncde, 

la signature en grandes lettres tendant & imiter celle de l’exemplaire A. Au-dessous do la signature, 

cordon de fils de soie rouge non tressds, qu’on a fait passer en sautoir par quatre petits trous ; pas 

do sceau, — Planches XLTX-L. 

Bibliographie : Stara srpska pisma, Glasnik SUD, 24 (1868), 253-256 ; Kiev, n° 53 (serbes 7), 

374-377 ; S. Novakovid, Zakonski spomenici, 512-515 ; E. P. Naumov, K voprosu o datirovke 

nekotoryh serbskih gramot vtoroj poloviny XIV v., Slaojanskij Arhiv, 1962, 16-19. 

Analyse. — Prdambule : puisque sont agrdables h Dieu les donations aux dglises oh on le 

cdl&bre dans ses saints, nous nous prosternons devant le grand martyr du Christ, Pant6166m6n, 

qui est sur la montagne de l’Athos, dans la communaute nominee Rusi; et consid6rant les grands 

dons que le Christ fait h toi et i» ceux qui se prosternent devant toi, nous sommes ddsireux d’obtenir 

ton aide et soutien, et que tu nous protfiges de nos ennemis et des adversitds de l'&me et du corps 

(1. 1-10). Les auteurs ont vu ce que l’empereur Stefan et son fils l’empercur UroS ont attribud k 

Saint-Pant,616em6n ; l'figlise de Saint-Georges & Boimia avec hommes, vignobles, moulins, terres 

acquises par achat et hameaux ; les Saints-Thdodores, avec hommes, vignobles, moulins et hameaux ; 

& KrupiSte, le village d’Uljari et le village ddsert (seliSle) Butkovao; le village de Stroislavci et 

l’dglise de l’lmmaculde de Braina avec hommes, vignobles et moulins : & Stip, six hommes avec 

stasis (slasnik). Ces dons de nos seigneurs et empereurs, nous les confirmons et inscrivons dans 
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le present chrysobulle pour que le monasttre les poss&de inaliSnablement jusqu’i la fin des sitcles 

(1. 10-18). 
Le despote DragaS et son fr&rc Konstantin y ajoutent les dons suivants : le village de Mokranc ; 

le village desert de CrkviSta ; le village desert de Makrijevo ; le village de Borisovo ; le village de 

Zubovo; le village de Napodu (rede : na Podu), tous ces villages avec Sglises patrimonialcs; 

rimmacul6c au-dessus de Banjska, avec le mStochion et les hommes qu'elle possSdait au temps 

des premiers seigneurs; P6glise des Saints-Come-et-Damien pr£s de Banja, avec tout le m^tocliion 

(1.18-23). [lex la version B 6numfcre les 6glises :] Et dans les m6tocliia qui ont des Sgliscs patrimoniales 

nous avons donn6 aussi : Saint-Nicolas de DraguS, Saint-Nicolas de KoleSa, Sainte-Paraskevi 

de Prodan, rimmacul6e de Ksenos, TArchange et Saint-Georges k Gabrovo avec tout le mStochion, 

le PrGcurscur de Roban (1. 24-26 de la version B). [Dans les deux versions, continue PSnumdration 

des villages :] le village de Su&ica, le village de Tornjevo que nous avons pris 6 notre noble Todor, 

le village de Robovo 5 Zabrdije, k Strumica P6glise de Saint-Stefan du knez Kirijak avec hommes, 

V vignobles et terres, et k PetriS P6glise de PImmaculde Pandanos (Pantanassa) du religieux Josif, 

TSglisc des Saints-C6me-et-Damien avec hommes, vignobles et moulins, et le village desert de 

Hajcvo (1.23-26). En outre le seigneur Konstantin seul donne P6glise de la M6rc de Dieu de Drenova, 

qu’avaient dStenue les nobles Jakovac et Dragoslav, avec les villages : Drenovo, Robovo (Rolovo 

dans la version B) et le village d6sert de Saint-Nicolas avec tous les droits ; ensuite les villages de 

Pululovo, Halapatovo, le village desert de Djurdjevo avec les hameaux, 11 a donn6 dans la region de 

TikveS le village PeStera avec ses hommes, et les villages de SeMcovo, Gavrilov Kamen et Grbavci, 

le village de Vozarci et au-dessous de la forteresse Saint-Athanase avec hommes, moulins et vigno¬ 

bles ; et sur la riviere de Crna, Saint-Nicolas k Pendroit nomm6 Jufcinovo avec hommes et vignobles, 

etle village de KumaniSevo, etle village d6sert de Sutac avec son flnage (1. 26-32). [Dans la version B, 

une interpolation dit:] au-dessus de la forteresse, P6glise de Saint-Georges PoloSki sur la rivifere de 

Crna, les villages de PoloSko, KoSane, Dra£elja, Obstranica, ZeliSta, avec vignobles et tout le linage 

(1. 35-37 de la version B), [Puis Pune et Pautre version portent les donations suivantes ;] k Vataga, 

P6glise du Saint-Archange avec hommes, vignobles et terres et avec tout le flnage ; le village de 

ZleSovo, qu’il avait pris k son noble Dabifciv, et le village de PlotoreSci, qu’il avaitpris k son noble 

Novak, et Deho avec le patrimoine k Sobra. En outre il a fait donation de P6glisc du Saint-Archange 

de Glavat, k Stip, avec tout le mfitochion, et 6 Zletovo [les 6glises de] Saint-D&mfctrios et de Saint- 

Nicolas avec homines, vignobles, fouleries ; le village de Trstenik avec mStochion et moulins (1,32-35). 

Tout ce qu’ont donn6 Pempereur Stefan DuSan et le roi Uros et DragaS et Konstantin est 

afTranchi de toutcs les corvSes petites et grandes i gradozidanije, gradobljudenije, sode, inomistro, 

travnina, labourage, moisson, fenaison, culture des vignobles, ponos, provod, psari, sokolari, et 

personne n’a autoritd sur ces biens, sauf le monastfere m^me (L 36-40). Formules finales : pritre 

k ceux qui rdgneront aprds, «frtre ou parent)), de confirmer et non d’cnfreindre ce qui est dcrit 

dans Pacte ; anath&me, signature (1. 40-46). 

Notes. — Datation. II n’y a aucune base pour une datation precise de cet acte. L*archimandrite 

Leonide etJ. Safarik Pont datd « vers 1380 *>, et S. Novakovid#vers 1378 *>. Ils Pont tous, et les autres 

auteurs qui s’en sont occupds, placd aprds notre acte n° 7, qui porte Pan 6885 (1376/77). Les villages 

dont fait donation Pacte n° 7 se trouvent aussi dans cet acte, mais & c6td d’eux toute une sdrie 
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d’autres villages et 6glises disperses sur un tr6s vaste territoire. En outre, ioi dans la signature figure, 

k e6t6 du despote Jovan DragaS, son frfere Konstantin, ct on salt que le despote Jo van prit Phabit 

vers 1378 (moine Doroth6e, Jovan Kalivit), On a pens6 que Pacte avail ktk d61ivr6 au temps ou le 

despote Jovan se prGparait dk]k & se retirer, et qufil a associ6 k la gestion du territoire familial son 

frfcre, qui en est rest6 mattre jusqu*& la bataille de Hovine en 1395, ou il perdit la vie. Sur les frfcres 

Dragag, ef, R, Mihaljfiid, Kraj srpskog Garstua, Beograd, 1975, 173-184, avee la litt6rature ant6rieure. 

Cependant, A. Solovjev, Odabrani spomenici srpskog pvava od XII do kraj a XV oeka} Beograd, 

1926, 169-171, a public Paete relatif au proefes des deux 6v6ques Danilo et Grigorije, de Tan 6884 

(1375/76), d’ofi il r^sulte que le Rossikon poss6dait alors d6jA les villages de Makrijevo et de Mokrane, 

dont on fait donation par notre aete n° 7 et par le pr6sent acte ; ce qui signifie que cct acte est 

ant6rieur k la sentence, ou bien que les fr&res DragaS avaient fait donation au Rossikon de ces 

villages par un acte ant6rieur qui n’est pas conserve. En faveur de la datation la plus haute, il faut citer 

aussi le fait que, dans eet aete, on confirme lea donations faites par Pempereur Dugan et Pempereur 

Uro§. Comme preuve sp6eifique, on peut all6guer qu’on y note die village de Mokrane et lc village 

d6sert k Pemplaeement d’une 6glise abandonn6e fcvkuWe) et le village desert de Makrijevo *>, et 

que la sentence susmentionn^e eoneernait la terre du pope Simon, qu’il dytenait avant que Mokrane 

et Makrijevo aient appartenu k P6glise russe : sous le terme de «crkvi&te» se cachait sans doute la 

terre de ee pope, qui 6tait devenue Pobjet du litige, 

En diseutant la date, on ne doit pas perdre de vue la question do Pauthenticit6 de cet aete. 

Elle n’a jamaia 6t6 mise en question. Il est certain que la version plus d6velopp6e cat un faux, fait 

en vue d’englober quelques villages aitues sur la riviere de Crna Reka. Dans la premiere interpolation, 

on pourrait prosumer que lea 6glises 6num6r6ea 6taient eomprises dans les limites des villages, et que 

la version B lea eite express6ment et individuellement. Dana la seconde interpolation, il est clair 

qu’il s’agit de villages en dehora du groups cit£ dans la version A. En outre, P6glise de Saint-Georges 

et les villages de PoloSko, KoSane et DraXelja ont donn6s en 1340 k Chilandar, donation confirmee 

par le roi DuSan (S, Novakovi6, Zakonski spomenici, 409-410), 11 est frappant que Pune et 1’autre 

version aient Paspeet d’un original, en partieulier le cordon pour le sceau. Les deux versions different, 

pourtant, beaueoup de la eliarte, dont Pauthentieit6 est hors de doute, datant de 1376/77 (notre 

aete n° 7), qui eat, k son tour, identique par sea caraet&res diplomafciques k la charte d6Iivr6e k 

Chilandar cette mSme ann6e (les autres actes de la famille des Dr'agaS pour Chilandar sont conserves 

en eopie ou endommag^s, de sorte qu’ils ne peuvenfc pas fctre utilises pour la comparaison). Si la 

version A est auasi un faux, il a 6ty 61abor6 k Paide de quelque acte authentique de 1372-1375 et 

sans porter int^ret aux terras en litige autour de Makrijevo et de Mokrane (cf. Notes & notre n°7), 

Gr&ee & cet acte, nous savons qu’apr&s Pempereur DuSan, son fils Stefan Uro§ a aussi fait des 

donations au monast&re de Saint-Pant616&m6n. Des possessions dont DuSan avait fait donation, 

ne sont cities que eellea qui se trouvent sur le territoire des DragaS, pour leaquelies une confirmation 

avait une importance pratique. Ont 6t6 omises les possessions situ fees prfcs dc Pembouchure de la 

Struma, mais ins6r6 «uljari >> (apieulteurs) pr&s de KrupiSte, qui ne figure que dans Pacte falsify 

de Stefan DuSan (n° 2). Du temps de Pempereur UroS sont, selon toute probability, les villages 

Butkovac, Stroislavci, P^glise de PlmmaeuMe Brainaka et six hommes ayant des propriyUs k 

Stip, comme Pa suppose d6jk R. Gruji6 (Ruska vlastelinsiua po SrbijU GO), N’est pourtant pas fondle 

son hypoth&se que lea Saints-Th6odorea sont cette possession dont DuSan avait fait donation k 
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Iviron on 1343, ni que rimmacul6e Brainasa (?) 6tait situ6e sur le Lab, car le pouvoir des fr&res 

DragaS ne s’6tendait pas jusque 14, Les possessions dont ils avaient fait donation en commun 

comprennenfc en premier lieu les villages suivants : Mokrane, Makrijevo, Borisovo, Zubovo, Gabrovo, 

Pod (na Podu), l’Sglise de l’lmmaculde au-dessus de Banjska et les Saints-Cdme-et-Damien prfcs 

de Banja. La plupart de ces noms sont conserves jusqu’4 present, 4 Test de la ville et au sud de 

la Strumica (cf. Notes 4 notre n° 7). Les Gglisos patrimoniales sont plus difficiles 4 identifier, mais 

une des deux 6glises pr4s de Gabrovo est de toute fa<jon celle de l’acto n° 3, et Saint-Nicolas KoleSin 

est en rapport avec le village de KoleSino, qui existe encore de nos jours. Dans la region de la Strumica, 

mais au nord de la rivi4re et plus pr4s de la ville, se trouvaient les villages de Tornjevo, SuSica et 

Robovo (ces deux derniers existant aujourd’hui encore). Robovo a 6t6 donne en 1343 4 Chilandar 

avec P6glise du seigneur de Strumica, Rudl (S. Novakovi6, Zakonski spomenicii 410-411). 

Les donations propres de Konstantin DragaS 6taient aussi dans cette region, mais plus loin 

vers Test, plus prhs de la ville de Petris, oh Drenovo, Djurdjevo et Robovo (seconde locality de ce 

nom) existent encore aujourd’hui, tandis que Pululovo et Halapatovo ne peuvent pas &tre localises. 

La region qui porte le nom de Tiltvcfc existe encore autour de la ville de Kavadarci, et de m4mc 

est conserve le nom de la rivifcre de Crna Reka, PeStera, sous le nom de PeSternica, SeSkovo, Grbavci, 

Vozarci, PoloSko, Kogane et KumaniEevo existent encore aujourd’hui. La situation approximative 

des autres a 6t6 6Lablie par R. GrujiE, Ruska vlasielinsiva po Srbijit 71-72 et carte II. 

La region de VataS se trouvait au sud de Kavadarci, oh un village de ce nom existe encore, 

Zlesevo et Sobra se trouvent dans la region de Valandovo, et c’est 14, entre Valandovo et le lac 

de Dojran, qu’il faut chercher aussi les villages de PlotoreSci et de Trstenik. Zletovo est la ville 

mini&re connue, et Konstantin Dragas a fait plus tard encore des donations au Rossikon 4 Stip 

(cf. no 11), 

7. ACTE DU DESPOTE JOVAN DRAGAS 

slovo zlatopeoatnoe (1. 28) indiction 15 

hrisovul {1. 29) a.m. 688B (ler septembre 1870-31 aofit 1877) 

Le despote Jovan Dragas, aveo sa mire Evdokija et son frire Konstantin, fait donation au 
monast&re de Saint-Pant4144mdn de Mens situ6s aux environs de Strumica. 

Texte. — Lc document est connu par I’original, conserve aux archives du RoBsikon (n° B2) : 

parchemin, 380x335 mm ; bon 4tat do conservation. Encre noire, minuscule de chancellerie, sur 

33 lignes. A l'encre rouge : la croix au d&but, l’initiale, et la signature : + V' HRISTA BOGA 
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BL(A)GOVERNI lO(A)N DESPOT DRAGA§’ +. Au-deasous de la signature, note du clerc : 

poveleniem gospodina mi despota Dragasa i Kostadinaia Dragoslav’ Alylugia pisah’ sizi lirisovul 

u Strumici gradu. Pas de traces de scellement. Plaitcke XLVIII. 

Bibliogrctphie : Stara srpska pisma, Glasnik SUD, 24 (1868), 249-252 1 Kiev, n° 52 (serbos 6), 

370-373 ; S. Novaltovid, Zakonski spomenici, 510-512. 

Analyse. — [Une partie du prdambule est au singulier, l’autre au pluriel.] Puisque nous avons 

re§u de nombreux et grands dons du Christ et de la Mdre de Dieu, que nous mettons tout notre espoir 

en celle-ci et avons conflance de l’avoir comme assistante jusqu’d la fin de notre vie, nous nous 

sommes effort, autant qu’il est en notre pouvoir, d’offrir dons et lionneurs aux divines dglises, 

particulidrement h celle du saint et glorieux martyr Pantdlddmdn, dont puissent les pn6res rendre 

le Christ cldment envers nous (1. 1-12). Enumeration : le village de Mokrani avec ses ddpendanccs, 

montagne, colline, vignohles, vergers, moulins, jardins (kipurije), champ, hocage, terrain de chasse, 

guds, rividre, et la terre de Lendin, que l’empereur Stefan avait attribude & Mokrani; le village de 

Makrijevo « et la terre de Tutko et de Siderofaj » ; le village de Zubovci avec ses dependences, mon¬ 

tagne, colline, champ et tout le flnage ; le village de Borisovo avec tout ce qui lui appartenait; le 

village de Gabrovo avec toutes ses dependences j l’dglise de la Mdre de Dieu Immaculde au-dessus 

de Gabrovo, avec tout son mdtochion, hommes, vignobles, terre, moulins et tous les droits qu’elle 

possddait autrefois ; l’dglise du Saint-Archange avec le mdtochion ; et les autres dglises, pour autant 

qu’il s’en trouve dans les metochia de ces villages, qn’elles reldvent du monastdre de Saint- 

Pantdlddmdn {1. 12-20). On fait donation de tous ces villages, avec leurs dependences et droits 

« comme ils les possddaient au temps des empereurs grecs », jusqu’i la fin des sidcles, avec 1 espoir 

que saint Pantdlddmon prdtera assistance au jour du jugement dernier et contre tous les ennemis. 

Le tout est exemptd des corvdes et des tributsimpdriaux : gradozidanije (construction des forteresses) 

et gradobljudenije (garde et entretien des forteresses), sode, inomistro, travnina, labourage, moisson, 

battage, fenaison, culture des vignobles, ponos, provod, psari et sokolari ; que personne n’ait autontd 

sur ces biens, sauf le monastdre (1. 20-28). Formules finales : que celui qui rdgnera en empereur ou 

en maltre respecte et confinne le present acte; anathdme, date, signature (1. 28-33). 

Notes. — Evdokija dtait la sceur de I'empereur DuSan et l’dpouse du despote Dejan ; Jovan 

et Konstantin dtaient ses fils. Par le present acte sont attribuds au Rossilcon les villages 

ddjd citds dans l’acte n° 6 et qui, en 1375/76, dtaient certainement dans la possession du 

monastdre, Mais on note quelques dilfdrences. Avec le village de Mokrane a dtd inscrite aussi 

la terre de Lendin, que l’empereur Stefan Dulan avait autrefois attribude d Mokrane; 

avec le village de Makrijevo est citde «la terre de Tutko et de Lascaris Siddrophage 9 i avec 

le village de Gabrovo deux dglises, de la Vierge et du Saint-Archange, dont une est certainement 

celle dont parle notre acte n° 3. Le village de Zubovci est mentionnd dans l’acte prdcddent, sous 

le nom de Zubovo, et Borisovo de mdme. Comme il a dtd dit, tous ceB villages existent encore. Sont 

omis certains villages et dglises de l’acte n° 6, qui se trouvaient immddiatement k proximitd. Encore 

plus dtrange est le fait que la terre de Tutko et de Lascaris Siddrophage a fait, l’annde prdcddente, 

1’objet d’un procds devant les dvdques de Strumica et de VelbuSd, et qu’elle n’dtait pas attribude 
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au Rossikon : c’est que les <t starinici», au fait des terrains et des limites, ont conflrm6 que la terre 

en litige n’avait appartenu, ni «aux jours grecs» ni k l’6poque de l’empereur Stefan DuSan, k 

Makrijevo et & Mokrane. Lorsqu’un brigandage se produisit sur ce territoire, il fut 6tabli qu’il appar- 

tenait k Chilandar, et celui-ci dut payer le dominage (priselica), Dans la sentence, il est dit que 

le cesar Hrelja avait fait donation k Ghilandar de cette terre. Et, en effet, dans l’acte conserve k 

Ghilandar qui a 6t6, k ce qu’il semble, interpolfe, sont cit6es parmi les biens dont Hrelja avait fait 

don au inonastere des Saints-Archanges k Stip, et ensemble avec le inonastere de Ghilandar, les 

terres de Lascaris Kotanica et les terres de Tutko Asan et de Lascaris SidSrophage (Ghilandar, 

Actes slaves, p. 460). 

La terre de Lascaris Kotanica 6tait aussi objet du litige entre Ghilandar et le Rossikon. Le 

moine Makarije Kotanica avait fait donation au Rossikon, avant l’ann6e 1364, de son village de 

Breznica. Le proc&s eut lieu devant le juge gSndral Michalis Yoskulis (MoSin-Sovre, Supplemenlat 

n° 8, p. 33-33 ; P. Lemerle, Recherches sur les institutions judiciaires & l^poque desPal6ologues, I, 

Le tribunal imperial, Mdlanges IL Grdgoiret I, 1949). La terre fut adjug6e en 1371 k Ghilandar, 

et le Gonseil de l’Atlios ordonna l’exGcution de la sentence (Ghilandar, Actes grecs, n° 153). Constantin 

Lascaris demanda ensuite justice au patriarche de Constantinople, et prouva que Breznica avait 

fait partie de la dot de sa m&re, qu’il en avait hkr’M et en avait fait donation au Rossikon (Ghilandar, 

Actes grecs, n° 155), MoSin-Sovre (Supplementa} 31) et G. Ostrogorsld (Serska oblast, 22-23) ont tort 

d’afilrmer que ce litige avait 6t6 jug6 aussi en 1375/76 devant deux 6v&ques : il s’agit Id d’un autre 

terrain et d’un autre Lascaris, En tout cas, par notre acte est prise k bon escientla decision contraire 

k celle adoptee par deux 6veques l’ann6e pr6c<$dente : on peut le conclure de la mention explicite 

de la terre de Tutko et de Lascaris Sid6rophage, Il est probable que le despote DragaS a tranche 

le diflterend d’une fa$on d6flnitive en d6doinmageant Ghilandar, cette m6me ann6e, au moyen de 

la charte qui lui faisait donation de l’6glise de Saint-Blaise k Stip, et de trois villages qu’avait donnfes 

k celle-ci le fcelnik Stanislav (Ghilandar, Aries slaves, n° 60). 

8* ACTE DU PRINCE LAZAR 

hrisovul’ (I, 12, 13) 
zaptaanije (I. 22) 

Le prince Lazar fait donation au monastdre de Saint-Pantdlddrafin de l’dglise du Sauveur 4 
Hvosno, 

indiction 4 

a.m* 6889 (ler septembre 1880-31 aotit 1881) 

Texte. — Le document est connu par : 

A) L’original, conserve aux archives du Rossikon (n° 54, second ex,) : parchemin, 327 X 

235 mm ; bon 6tat de conservation, Encre noire, minuscule de chancellerie, sur 27 lignes, A l’encre 
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brun fonc6, la signature en partie en ligature : + V H(RIST) A B(0)GA BLAGOVERNI ST(E)F(A)N 

KNEZ LAZAR’ SR’BLEM I PODUNAVIJU. Au milieu de la signature, deux fentes liorizontales 

paralldles servant k fixer le sceau de eii’e. 

B) La copie interpolde conserveo aux archives du Rossikon (n° 54, premier ex.) : parchemin, 

505x260 mm ; bon dtat de conservation. Encre plus fonc6e, onciale, sur 50 lignes. A1 encre rouge, 

la signature, en grandes lettres, en partie en ligature, tend k imiter 1 original. Au milieu de la signature 

est fixd le sceau, probablement enlevd & I’exeinplaire A : sceau de cire, diametre 45-55 mm, briad, 

inais on voit qu'il est idcntique ft celui de l’actc n° 9. — Planche LI. 

Bibliographic : Stara srpska pisma, Glasnik SUD, 24 (1868), 256-258 ; Kieu, n° 54 (serbes 8), 

378-380 S. Novakovid, Zahomhi spomenici, 515. 

Analyse. — Prdambule : si vous m'aimez, dit le Seigneur, observez mes commandeihents. 

Ceux qui sont guidds par l’esprit divin sont les fils de Dieu. C’est d’eux qu’a parld David, grand 

parmi les proplidtes : heureux ceux qui craignentle Seigneur ct qui marchent dans sos voies (1. 1-7). 

Ddsirant hdriter de leur beatitude et gloire, ce qu'il espcre obtenir avec 1 assistance du grand martyr 

Pantdlddmdn qui est d la Sainte Montagne de l’Athos au monastdre qu’on appelle Rusi, Lazar lui 

fait donation de l’dglise du Sauveur & Hvosno, prds de la mdtropole de I-Ivosno, avec tout ce qui 

est dcrit dans les chrysobulles des rois antdrieurs. Que les Russes (Rusi) possfedent cette dglise et 

les villages qui sont inscrits dans les chrysobulles, avec hoinmes, vignobles, arbres fruitiers, moulins, 

colline, champ, prds, avec tous les finages grands et petits de ces villages (1. 7-15). [La version B 

insdre d cet endroit, en interpolation, la ddlimitation :] au-dessus de Pilopali jusqu au pont de bois, 

de Id par les collines comme on fait rouler les pierres d Grvena stcna, de Id en suivant la crdte du 

rocher dans l’eau de Koritnik, de Koritnik par le vallon sur Skokdor, et en partie comme on fait 

rouler les pierres d Piskupova glava, et de Id vers l’autre cfitd du monastdre au-dessus de Pdopalc, 

sous le monastdre et de nouveau sur le pont de bois (1. 26-30 de B). 
L’dglise du Sauveur et les villages sont exemptds de toutes les corvdes et taxes, petites et 

grandes : priselica, gradozidanije, sodc, psari, sokolari; que personne parmi les gouvernants n’y 

exerco de pouvoir, mais seulement celui qui sera nommd par l’dglise de Saint-Pantdldfem&n ; que 

soient effectudes les corvdes pour l’dglise seion la loi du monastdre, et qu’il n’y ait point de jugement 

devant d’autres, mais uniquement devant le supdrieur du monastdre, comme c’est la rdglc aussi 

pour les autres mdtocliia de la Sainte Montagne (1. 15-19). Formules finales : que celui qui rdgnera 

aprds Lazar n’enfreigne pas cet acte, mais le confirme j anathdme, date, signature (1. 19-27). 

Notes. — Le prince Lazar est souverain d’une importante partie deB pays serbes. Dans les 

sources, il apparalt d partir de 1362 ; il a pdri le 15 juin 1389 dans la bataille de Kosovo. Cf. C. Jirefiek, 

Geschichte der Serben, I, 435-442; R. Mihaljdid, Kraj srpskog Garslva, Beograd, 1975, p. 50-55, 

111-124, 180-185, 190-200, 208-225. 
L’dglise du Sauveur, dont il est fait donation par cet acte, n’existe plus et n’est pas mentionnde 

dans les sources. Cependant, la mdtropole de Hvosno avait son sidge prds du monastdre de Mala 

Studenica, dont les restes ont dtd dtudids : cf. V. Korad, Sludenica hvostanska, Beograd, 1976. Grfice 

k cela, on peut dtablir que ce mdtoohion du Rossikon dtait situd au nord de la ville de Ped. Crvena 
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stena, que Ton mentionne dans la delimitation, se trouve encore de nos jours, dans la montagne, 

au-dessus des ruincs de Tancienne m6fcropole de Hvosno. 

La delimitation interpose ne fait probahlement que reproduce ce qui se trouvait dans les 

chrysobulles precedents, et que la chancellerie du prince Lazar n'avait pas jug6 necessaire d’insGrer 

dans la charte* 

9. ACTE DU PRINCE LAZAR 

p indiction 4 

a.m. 6889 (l6r septembre 1380-31 aoAt 1881) 

Le prinoe Lazar oonflrme les donations du Celnik Musa et de sa famille au monastdre de 
Saint-Pantdld dm&n. 

Texte. — Le document cst connu par l’original conserve aux archives du Rossikon (n° 55) : 

parchemin, 327 x 235 min; bon dtat de conservation. Encre ddcolordc, minuscule de chancelloric, 

9ur 27 lignes. Encre brun foncd pour la signature, qui suit le meme formulaire, avec ligatures prcsque 

identiques, que la signature de l’acte 8 A. Au milieu de la signature, h un cordon court dc soie noire 

non tressde, qui passe par deux fentes horizontales, est appendu le sceau de cire avee le casque 

hdraldique et la ldgende : + PO MILOSTI BOZl(EI) STEFAN’ V’ HRISTA BOGA VERN ICNEZ 

LAZAR. Avant le commencement du texte, au-dessus de la eroix, on voit les traces d’un texte 
plus anoien. — Planche LI I. 

Bibliographic : Stara srpska pisma, Glasnik SUD, 24 (1868), 259-260 ; Kiev, n° 55 (serbes 9), 

380-382 ; S. Novakovid, Zahonshi spomenici, 516-517. 

Analyse. — L’acte n’a pas de prdambule, mais une intitulatio plus ddveloppde, qui rcmplace 

1 arenga . # Par 1 amour indicible de mon seigneur le Christ pour les hommes, et par son inexprimablo 

condescend anee envers ma seigneurie, comma envers les premiers saints cmpereurs, a dtd rdpandue 

sur nia seigneurie la grdce divine de son trds saint Esprit, et il m’a institud mattre du pays serbc 

et des rdgions danubiennes » (1. 1-5). S’dtant adressd au prince, son frdre bien-aimd, ledelnikMusa, 

avec ses fils Stefan et Lazar, lui a demandd la permission d’attribuer au monastic de Saint- 

Pantdlddmdn, dit Rusi, certains de ses biens. Le prince a exaucd leur demande. Avec sa permission, 

il® ont fait donation du village d’apiculteurs nommd Gomji Zakut, avec le hameau de Tmava, et 

l’dglise de Saint-Nicolas avec le hameau, etle hameau au-delk du Lab dit Lukovak, avec ddpcndanees 



177 SERBE 10. ACTE DU MOINE DOROTH^E (1382) 

et privileges, et avec moulins et gu6s, et le champ que ces villages avaient poss6d6 sous le r&gnc des 

anciens seigneurs. Le prince a confirm^ tout cela : que le monastfcre russe le possede jusqu’k la fin 

des sifecles, en m6moire de lui, de son fr&re Musa, de sa soeur Dragana, et de leurs fils. II a exempts 

ces villages de toutes lea corv6es et tributs, grands et petits : so6e, fcirovnica, priselica, gradozidanije, 

psari, sokolari. Personne ne doit exercer Tautorite sur eux, sauf celui qui sera nomm6 par le monastfere, 

et les diflterends ne doivent £tre tranches que par le supdrieur du monastfere (1. 5-18). Formules 

finales : prifere & ceux qui r^gneront apr&s de confirmer et respecter les dispositions ci-dessus; 

anath&me, date, signature (1, 18-27). 

Notes. -— Le « frere bien-aim6 » du prince Lazar, le fielnik Musa, 6tait en fait son beau-fr^re, 

mari de la soeur de Lazar, Dragana, mentionnec dans cet acte. Toutes les Editions donnent la forme 

erron6e Draginja, bien que le texte 6crive Dragana : cf. Dj, Sp. Kadojifiid, Zensko liftno iine Draginja, 

Etnologija, Casopis ElnoloSkog druHva u Skopljat 1 (1940), 102-105. Musa possfidait le titre de 

ftelnik d&s 1363, lorsque, avec le consentement de Pempereur Uro§, il 6changea, avec le prince 

Vojislav Vojinovid, Zveftan contre Brvenik. Ses fila Stefan et Lazar sont repr6sent6s sur une 

peinture du monast&re de Nova Pavlica sur l’lbar, qu^avait construit Stefan Musid. 

La situation des biens peut &tre 6tablie grfice au fait qu’on lea dit situ^s dans la region du Lab. 

Zakut et Trnava existent encore au bord de la rivi6re Lab, mais k une distance assez grande, tandis 

que selon notre acte Trnava devait £tre le hameau du village de Zakut. Comme il r6sulte de l'acte 

que tous les biens 6taient group6s, il faut les situer pres de Trnava, au sud de Podujevo et au nord 

de Pristina. R. Grujid (Ruska vtastelinslva po Srbijit 73-74) supposait qu'ils 6taient disperses sur 

un espace plus vaste autour de la rivi&re Lab. 

10. ACTE DU MOINE DOROTHfiE 

zapisanije (1. 57) 

svitak (1. 51) 

2 mars, in diction 5 

a.m. 6890 (1882) 

Le moine Dorothde, avec la permiaaion du prlnoe Lazar et du patriarehe Spiridon, ionde le 
monast&re de la Purification de la Vierge dana la locality de DrenSa, lui Sait donation de biena et 

preaorit lea rdgles pour la vie dana le monastdre. 

Texte. — Le document eat connu par la copie conservde nux archives du Rossikon (n« 56) : 
parchemin 530x880 mm ; bon dtat de conservation. Encre noire, minuscule de chancellerie, sur 

57 lignes. Le texte prdsente en deux endroits un vide, peut-dtre pour dviter des ddfauts du parchemin. 

L’inifciale dtait, A ce qu’il semble, rouge, mais elle est ddcolorde. Au-dessous du texte, un monogramme 



178 
ACTE8 DE SAINT~PANT&L£feMdN 

contient probablement le nom de Doroth^o, Juste & c6t6 du monogramme, en bas du parchemin, 

passe par deux petits trous un cordon de His verts, II n'y a pas de sceau, — Planche LII* 

Bibliographie ; Stara srpska piama, Glasnik SUD, 24 (1868), 260-265 ; Kiev, no 66 (serbes 10), 
382^388 ; S. NovakovhS, Zakonski spomenici, 761-764. 

Analyse. Quoique acte privfi d’un moine, il a un ample prfiambule qui loue les beautfis de 

la vocation monastique (1. 1-5), Intitulatio : moi, lo pieux moine Dorothfie, avec mon fils bien-aim£ 

Danilo (1. 5-6). Dfisiroux de reconnoitre les dons regus do Dieu ct do la Vierge, ils n’ont pu le fairs 

dignement; mais comme la veuve qui a donnfi deux pincettes, avec la permission du seigneur prince 

Lazar, ils out 6difl6 une figlise au lieu nommf DrenCa, et y ont fondfi un monast&re (1. 6-11). La 

communautfi a £t£ dtablie selon la constitution des ap&trcs et les rfigles des saints pfires, et Dorothfie 

a prifi kyr Danilo d en fitre lo premier directeur, Aprfis lui, les seigneurs ne nommeront pas l’higou- 

m£ne, mai3 il sera filu, parmi les membres de la communautfi, par tous les frfires rfiunis on conseil ; 

et Iui-mSme nommera ios autres autoritds du couvont, afln que l’ambition, avec I’aide dos seigneurs, 

ne vienne pas jelcr le trouble dans le saint troupeau du Christ. C’est pourquoi Dorothfie a nommd, 

suivant le conseil, dfisir ot demando de tous, kyr Danilo, homme sage et pieux, afln qu’il fitablisse 

toutes choses sur de bona fondements, et s’y conformo plus tard (1.11-20). Avec son accord et selon 

la rfiglc ancienne et la tradition, il est ordonnfi quo personne de coux qui vivent en communautfi 

n ait dans sa cellule rien en propre, sauf de I’avou de l’higoum&ne, et il n’est permis it personne de 

manger ni boire dans sa cellule, mais dans le rfifectoiro, ou bien lii o4 l’higoumfine le dit. L’higou- 

m£ne ne doit pas, lui non plus, manger dans sa cellule, sauf pour des raisons permises, avec un h&te 

ou pour cause de maladie. Si 1'on trouve un moine possfidant de l’argent, ou mangoant on cachette, 

qu’il soit expulsfi du monastfire comme un voleur (1. 21-33). Personne de ceux qui commandent 

dans le pays ou dans l’Bglise ne pent commander au monastfire, oil toutefois sera faite la commfimo- 

raison des empereurs, des fondateurs, des autoritfis du lieu et do tous les chrfitiens orthodoxes. Que 

personne ne chorche 4 soumcttre le monastfire 4 la Sainte Montagne, ni 4 quoique autre figlisc ou 

autoritfi, ni 4 celui qui r4gne dans le pays, ni 4 celui qui occupe le tr6ne Episcopal. De ce qui est 

attribufi au monastfire, ni le fondateur, ni l’higoumfine, ni les membres de la communautfi ne peuvent 

rien 6tcr. 113 ne peuvent nommer 4 aucun posto, sauf un hommo vertueux et pieux qui soit design £ 

suivant le conseil et le jugement de touto la communautfi, ot pas autrement. A 1’intfirieur du monas- 

Wre ou de l’figlise, qu’aucune fomme, 4 l’exception do I’impfiratrice ot de la fondatrice, ne soit 

enterrfie. 11 ne doit pas y avoir de jeunes enfants danB le monastfire, ni poury sfijourner ni pour y 
fitre instruits (1. 33-41). 

Dorothfie a fait donation au monastfire de tout ce qui est nficessaire : la rivifire de Drenfia, 

avec tous les villages, hameaux et droits de cet endroit; lo village do Rianica avec sonfmage ; la 

rivifere de TuleSa avec tous les villages, hameaux et droits ; sur la Rasina, les villages de Pugalje, 

Lukare, le chateau (door) 4 Neuparn avec lo village (pridvorica) ; ensuite la rivifire de Lomnica 

avec tous les villages hameaux et droits, le village do Staronoge, le village de Sezemfie sur la Modra, 

le village de Siatina et le village de Madjer sur la terre serbe, et les valaques Siljegovci avec hameaux 

et terres j dans Zagrlata, le marchfi sur la Morava avec le gufi et les villages de Vrlnica, Greza et 

Bitina, et la rivifire de Pefifianica avec tous les villages et hameaux, et le village de LjubeSa au-dessus 
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de Zarva ; en Branidevo sur la rividre do Vitelnica, les villages do Draftane, Bugunovci, le marchfi 

de Kula, les deux villages Hmeljaci, Zrnovnica, Altomanci, Kobilje, Dlboki, Bunej, Dragoljevac, 

Bultovad, Garove, Ladni ; 4 Novo Brdo, chaque annde, 50 litres d'argent. [Deux villages semblent 

avoir dtd inscrits plus tard ’.] Gradi&te et Cremoltamda (1. 41-49), Tout ceci a dtd donnd au monastdre 

de la Purification de la Vierge 4 Drenda, qui a 6td ddifid de fond en comble, et inscrit dans ce rouleau, 

sur l’ordre du prince Lazar et avec la bdnddiction du patriarclie Spiridon, pour dtre inviolable 

jusqu’4 la fin des sidcles (1. 50-51). Formules finales : anathfcme (un peu different de ce que Ton trouve 

dans les cliartes des souverains) ; date ddveloppde : «tout ceci a 6t6 dcrit dans la [region de] Morava, 

4 kendroit nommd Zida, dans I’dglise do l’Ascension, par-dcvant le patriarclie Spiridon et tout le 

synode de la Grande Eglise, le 2 mars de l’annde 6890, indiction 5 » (1. 51-58). 

Notes. — Aucune autre source ne nous renseigne sur la personnalitd de ee moino Dorothde* 

A juger d’aprfca le grand nombre des villages dont il fait donation, dans diffdrentes parties de 1 Etat 

serbe, il devait dtre un grand seigneur, ou appartenir k une famille riche et puissante. V, Petkovid 

(Ko je bio osnivad manastira Drende, SlaHnavt 2 (1951), 57-58) a spdcialement examine ce probifeme, 

mais il n’a abouti 4 aucun rdsultat convaincant, Sans fondement est aussi 1 hypothdse que son fils 

aurait pu dtrele futur patriarclie Danilo : cf. M. Purkovid, Srpski paivijarsi svednjeg veka, Dtisseldorf, 

1976, 127-128, 132-133. Le monastfere de Drenda est en ruines aux environs de Trstenik : cf. 

I, Zdravkovid, Manastir Drenda-DuSmanica, Starinar, 2 (1951), 245-248. Les biens sont ddsignds 

par les rivieres dans les bassins desquelles its dtaient situds, ce qui en facilite aujourd’hui l’identifica- 

tion approximative. 
La Drenda s’appelle Drenadka reka, et au bortl de celfe-ci sont aujourdJliui encore les villages 

de Drenda et RSanica. Un peu plus 4 Test est la rivifere de Rasina, prds do laquelle so trouve encore 

Neupara. Dans la Rasina se jette la Lomnica, au bord de laquelle existent encore les villages de 

Sezemde et Slatina. Zagrlata est une contrde prds de l’embouchure de la Zapadna Morava, Gf. 

M, Dinid, Srpske zemlje u srednjem weftu, Beograd, 1978, 74-75 et 84-85, oil est expliqude la situation 

des villages dont on dit dans notre acte qu’ils se trouvaient en Branidevo prds de la rivifere de 

Vitelnica, 
Il est impossible de deviner par quelle voie cet acte est parvenu dans les archives du Rossikon : 

aucun de ces biens n’est tombd plus tard au pouvoir du monastdre de Saint-Pantdldfem6n. 
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ii. ACTE DE KONSTANTIN DRAG AS 

zapisanije (1. 108) 26 mars 

a.m. 6896 (1888) 

Le tieigneur Konstantin DragaS eonflrme les donations faites & l’dglise de 1’Ascension, ddiflde 

& Stip par le voidvode Dmitar, et les ezempte de tributs et corvdes. 

Texte. — Le document est connu parl'original (?) conserve aux archives du Rossikon (n° 67): 

parchemin, 1370x370 mm; bon dtat de conservation, sauf deux morceaux ddchirds sur le cdtd 

gauche vers le milieu. Encre noire, oncialc, sur 119 lignes. En rouge, la croix orncmentde en tdte, 

l’initiale, et la signature en grandes lettres, en partie en ligature : + V II(R1ST)A B(OG)A BL(A)- 

GOVERNY G(OSPODI)N’ KOSTADIN’. II n’y a pas de sceau ni de cordon, mais on voit les trous 

par lesquels passait celui-ci. — Pltmche LIII. 

Bibliographic : Stara srpska pisma, Glasnik SUD, 24 (1868), 266-271 ; Kiev, n° 57 (serbes 11), 

388-393 ; S. Novakovid, Zakonski spomenici, 765-768. 

Analyse. — Le prdambule, ample et docte, invite & glorificr la Sainte Trinitd et 6 prier le 

Seigneur. Voyant que Dieu est gdndrcux mdme envers les pdcheurs,«l’orthodoxe et aimant le Christ 

Konstantin» le prie de lui prSter secours, et de regarder avec misdricordc son dme humble. Grdce 

& 1’amour que Dieu porte aux hommes, Konstantin rdgne sur le territoire de ses parents et de ses 

ancStres. II exalte et glorifle le nom de Dieu, et 11 aura soin de la maison de la gloire divine autant 

qu’il est en son pouvoir (1. 1-37). Son frdre, le voidvode Dmitar, a quittd ce monde et a rejoint le 

Christ. II avait bdti de fond en comble b Stip l’dglise de l’Ascension, b laquelle Konstantin a fait don 

de ... [le document est endommagd et on ne voit pas le noin de la localitd], Description de ce village, 

puis du village de Banja, dont la ddlimitation est aussi donnde (1. 38-64). Suit l’dnumdration des 

donations faites par le voidvode Dmitar : Ugolnica, [achetd pour] 8 hyperpres vdnitiens; le jardin 

de Dobroslav et Dobromir Lelotjev, [achetd pour] 6 hyperpres ; l’enclos de Muzgovid, [achetd pour] 

5 hyperpres ; le moulin achetd & Rajlto Jemenov et Rajko Bugov avec Draginja et Rajko le forgeron, 

et 1’autre moulin de Radomir Boljid et de son frdre Vladimir et de son neveu Prod an, [achetds pour] 

30 hyperpres. Au-deld de la rividre, le voidvode a achetd [une partie du] domaine de Radomir avec 

jardins (kipurije) jusqu’d 3'enclos de Vldihna (1. 65-74). 

Vient ensuite la liste des donations particuliferes, faites par d’autres personnalitds : Vasilije 

Budovid, le jardin qu'il avait achetd d Kalojan l’usurier (kamalnik) et b Dragutin Bobin, et deux 

portions du jardin achetd b Radoslav Pargan ; Lelotovid a fait donation de l’enclos au-dessous du 
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monastdre, d c6td de l’enolos que le voidvode avait achetd & Seman ; Staj le chapelicr a fait donation 

du vignoble de deux stremata dans le vallon de Damjan, et conserve la jouissanee viagdre des deux 

autres stremata, les quatre devant aprds sa mort appartenir au monastdre, pour la commdmoraison 

de Staj le chapelier, qui porte le nom monacal de Simon. Pavle a donnd de sa propre volont6 un champ 

de 10 stremata, dont les limites sont ddcritcs. La religieuse Marta a donnd de l’autre cdtd [de la 

Bregalnica] un champ de 6 stremata chez Nilco Rezanov (1. 74-87). On dnumdre ensuite les donations 

du voidvode et d’autres : le voidvode a achetd d Miho l’enclos de l’autre c6td ehez Budovid, pour 

2 hyperpres vdnitiens ; Tilia, sceur du protopope Rusin, avec son fils Miho, a donnd le champ au-dessus 

de la forteresse & StraMdte, de 12 stremata, dont on ddcrit aussi les limites , le voidvode a achetd 

un champ de l’autre c6td, vers Spas, d Momdilo Kastelanovid, pour 4 hyperpres. Tout ceci a dtd 

donnd bdnevolement, et s’il se trouve quelqu’un de la famille pour le revendiquer, ll paiera une amende 

de 90 hyperpres (1. 87-100). Tdmoins : le protopope Rusin, le pope Ivanko, le pope Kiro, le pope 

Gusto, le pope Stanko, le pope Dragoslav, le pope Todor, le pope Bogoslav, Milovac RepoS, le fils 

du delnilt Stanislav, Koo le ltnez, MoiSa Kjuranik, kyr Ldo, Ivan Barbarej et Dragiko Momcnik 

(1. 100-104). 
Tout ce qui a dtd donnd est exemptd des corvdes et taxes grandes et petites : pozob, psari, dime 

des cdrdales, des vins et des abeilles, travnina etMrovnina, fenaison, ponos, nametak, gradozidamje, 

vraJda, priselica et kotao. Les amendes d percevoir en faveur de l’dglise et les procds doivent avoir 

lieu devant l’higoumdne, et non pas devant le kefalija ou le knez ou les autres autoritds. ZarStina 

et raspust appartiennent d l’dglise (1. 104-112). Formules finales : anathdme, date, signature (1.112- 

119). 

Notes. —Sur Konstantin DragaS, voir les notes de l’acten°6. Le voidvode Dmitar est mentionnd 

dans quelques autres actes de Konstantin DragaS. 11 est citd coinme fonctionnaire dans la eliarto 

de Konstantin du 15 aofit 1381, par laquelle est donnd d Ghilandar le monastdre du Saint-Arcliangc 

d Lesnovo. Dans un acte qui porte la date suspecte du 20 juin 1379, Konstantin Dragad confirms 

la donation faite d Ghilandar par le voidvode Dmitar, et on indique qu’il a renoncd d ce monde. 

Dans un acte de Chilandar de l’annde 1377, on mentionnc aussi le delnilt Stanislav, dont le fils figure 

ici parmi les tdmoins. 
Les biens sont dans la ville de Stip, et les villages de Banja et [Kiselica], encore sur la Bregalnica. 
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12. ACTE DE L’HIGOUMSNE NICODEME 

P indiction 4 

a,m, 6904 (ler septembre 1395-31 aoht 1396) 

L’hlgoum&ne Nioodftme efc la communaufcS de Saint-Pant6166man attribuenfc vlngt adelphata h 

la religieuae EugSnie efc h ses fils, le prince Stefan et Vuk, et en fixent la repartition. 

Texte. — Le document est eonnu par un fragment de eopie conserve aux archives du Rossikon 

(n* 59) : papier coI16 sur papier, 1160x290 mm ; la partie sup6rieure, avec le d6but de Paete, est 

d6tacli6e. Enere noire, onciale, 111 lignes eonserv6es entires, A Penere bleue, la signature : 

+ SMfilRENY IGUMN’ S(VB)T(0)G0 PANTELEIMONA NIKODIM*. Au-dessous de la signature, 

trois lignes ajout6es 6num6rent des possessions omises par erreur dans la partie sup6rieure, non 

conserves, du texte, — Planche LIV. 

Bibliographic : Stara srpska pisma, Glasnik SUDt 24 (1868), 277-283 ; Kicvt n° 59 (serbes 13), 

400-406 ; S. Novakovi6, Zakonshi spomemci, 521-526. 

Analyse. — L’acte est mutil6 k l’endroit oh Pon d6erit eomment le monasthre g6rera les vingt 

adelphata fond6s par le prince Stefan ct son frhre Vuk, Avant eela, dans la partie disparue, se trouvait 

sans doute P6num6ration des possessions et revenus dont on avait fait donation k Sainl>Pant6166m6n. 

Dans eette partie 6taient aussi d6termin6s avee pr6eision le nombre des adelphata et la manure 

dont ils seraient attribu6s aux divers membres de la famille. Sur la partie d6tacli6e et au commence¬ 

ment du texte conserv6, se trouve la description des comm6moraisons que fera le monastfere pour 

Stefan et pour Vuk, et ces dispositions seront r6it6r6es dans la seeonde partie du document, oil Pon 

parie de leur phre, le prinee Lazar : jours oh Pon fera m6moire, nombre et nature des services et de 

ce que la communaut6 donnera (collybes, repas funfcbre, distribution de vin (pvilevah) ). Avee la 

1. 11 commence le partage des adelphata selon diff6rents eas : si Stefan et Vuk se brouillent et se 

s6parent, chacun recevra 10 adelphata et le lutro; si Stefan meurt avant Vuk, le lutro appartiendra 

h ce dernier ; s*ils meurent to us les deux, 6 de leurs 20 adelphata iront k dame Eug6nie, et 14 revien- 

dront au monastic ; si un seul meurt, 3 sur 10 de ses adelphata iront k dame Eug6nie, S’il arrive 

que Stefan et Vuk ne viennent pas vivre dans le monastfere, mais meurent ailleurs, 6 adelphata 

appartiendront h la religieuse Eugfenie, et des 14 qui sont au monastfere, elle peut attribuer 4 k qui 

elle voudra, dans le monastfere, pour le salut de fame de ses fils ; avec les personnes qui en auront 

la jouissance s’feteindront ces 4 adelphata, Si la religieuse Eugenie meurt Ik ou elle vit avec ses fils 

« ugospodstvu» (fldans la condition seigneurialej)), deses 10 adelphata 5 appartiendront au monastfere, 

et 5 Beront donn6s h une de ses filles, si elle devient pauvre, ou vient k Thessalonique, ou k proximit6 
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des m^tochia du monast&re, ou au metoehion m6me. Si la religieuse Eug6nie survit k sos fils, les 

6 adelphata qu’ils lui avaient c6d6s doivent raster au monast&re pour etre donnas & ses filles apr6s 

sa mort. Si une de celles-ci vient au monast6re, qu'elle soit entretenue sur ces adelphata, et si ello 

habite & Constantinople, qu’on lui donne chaque ann6e 5 litres d’argent. Pour dame Eug6nie, les 

eomm6moraisons seront faites de la manure d^crite pour les comm^moraisons & faire pour Stefan 

et pour Vuk. SHI arrive que les fils mourent apr&s Eug6nie, les 6 adelphata qufils avaient c£d6s h leur 

m6re doivent Ggalement raster au monast&re, pour 6tre donnas aux sceurs de Stefan et Vulc, si 

quelqu'une venait k Thessalonique, ou sur la Struma, ou dans le metoehion, ou & proximit6 du 

metoehion. Si elles viennent toutes ensemble, qu’on leur donne 11 adelphata : 5 laiss^s par dame 

Eugenie ot 6 laiss^s par Stefan et Vuk. SHI arrive que les filles de dame Eugenie restent sans mfero 

et sans fr&res, et qu’une d’elles, ou deux, ou trois, s’installent cl Constantinople, qu’on leur donne 

10 litres d’argent par an sur ces 11 adelphata, Jusqu’i la fin de la vie de Stefan et Vuk, qu’on c61£bro 

pour Tun et pour Vautre la liturgie et le paraklis chaque mardi, un mardi paraklis k la Vierge et 

Tautre & Saint Pant6166mon (1. 11-53). 

Du revenu de Koporidi, outre ce qu’il a 6t6 convenu de donner comme lulvo, qu’on laisse 

25 litres d’argent par an au monast6re, et qufils [Stefan et Vuk] fassent du reste ce quHl leur plait 

tant qu’ils sont en vie, et ce quHls disposeront d’en faire apr&s leur mort. Qu’on donne au prince 

Stefan et au seigneur Vuk deux cellules, les meilleures : ils peuvent y placer k leur gr6 des moines, 

et que cos moines consomment (jedu) deux adelphata chacun. Si ees moines meurent, le monast&re 

ne peut pas pr^tondre que ces adelphata sont Gteints, mais Stefan et Vuk peuvent placer dans les 

cellules d’autres moines de leur choix. Si le monasUre perd les mGtochia cit6s ci-dessus [dans la 

partie disparue de notre acte], il ne peut cependant pas contester ce qu’il s’est oblige k donner k 

dame Eugenie, k ses fils et filles. SHI arrive que le prinee Stefan et le seigneur Vuk deviennent pauvres, 

(icomme eela arrive k de nombreux seigneurs)), et sHls ne peuvent pas se rendre sur la Sainte 

Montagne, mais se trouvent k Thossalonique ou en MaeGdoine ou en Anatolic, oft qufils soient et 

oft le monast6re pourra les trouver, quHl leur donne ehaque ann6e 20 litres d'argent sur ces 20 adel¬ 

phata pour leur subsistanee. SHI arrive que, du vivant de Stefan et de Vuk, kyr Nikandar le vieillard 

et kyr Pavle meurent, Stefan et Vuk peuvent placer dans 1 etulro ceux quHls voudront, SHI arrive que 

dame Eugenie vionne dans le metoehion du monastere, qu’on lui donne 10 maisons des plus solides, 

qui lui proeureront du bois ot subviendront & diff^rents travaux (postovati) pour ello (1, 53-75). 

Pour co qu’a donn6 le saint prince Lazar comme protecteur du monast6re, ce quHl a fait bfitir 

au monast6re et los m6toehia dont il a fait donation, l^glise de Bufcjc avec tous les villages ot droits 

que nous avons d£jft mentionnGs [dans la partie disparue de l’acte], dame Eugenie et ses fils ont 

demand 6 qu’on fit m^moire du prince Lazar chaque ann^e. Le jour do sa mort sur le champ debataille 

(useknovanja : decollation), [on distribuera] les collybes usuols, et que tous les popes chantent la 

liturgie j qu’on laisso ontrer dans le monastere les pauvres frkres lorsqu on b6nit les collybes, et 

qu'on donne des cierges A tous, aux fr^res du monastere aussi bien qu'aux pauvres fr6res, et qu’on 

leur offre k manger et & boire (posluzi)i et le lendemain qu on les fasse asseoir ft table les uns ot les 

autres, et qu'on leur donne pvil&uak [qu’on leur distribue du vin]. Et quand vient le jour de la 

comm6moraison de tous les Chretiens orthodoxes, qu'on fasse m&noire du prince Lazar comme on 

a dit ci-dessus de Stefan et de Vuk [k l’endroit ou l’acte eat- dftchirft]. Aucune donation, 

fftt-elle des plus grandes, ne doit amoner k rayer (pveMi) deTobituaire les noms du prince Lazar, 
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d’Eugdnie, de Stefan et de Vuk, mais qu’on en. fasse mdmoire apres Ies empereura inscrits dans 

l’obituaire (1. 76-91). 
Si le monastdre n’observe pas tout ce qui a dtd dit au sujet des adelphata, commdmoraisons, 

cellules et lulro, celui des membres de la faraille qui sera en vie pourra reprendre tout ce qui a dtd 

donnd, soit par eux-mdmes aoit par le prince Lazar. Tout ce que dame Eugdnie, Stefan et Vuk 

avaient deman dd au monasterc, la communautd l’accepte, en temoignage de quoi apposent leurs 

signatures : l’higoum&ne Nicoddme, le proliigoumdne Arsen, le prohigoumene Stefan, l’eccldsiarque 

pope Sofronije ; les vieillards : Nikandar, Simon, Pavle, Matej, Andreja, Kiprijan, Agaton, Maksim, 

Neofit, Ignjatije, Pajsije ; les aumdniers : Joanikije, David, loan, le prdtre de Petrid ; les popes : 

Nikon, Gerasim, David, Vasilije, Rafail, Filimon, Kirijak, Andonije ; les diacres : David, Martirije, 

Nil; les clercs : Spiridon, Teofan, l'higoumdnarque Neoflt, Rafail, Makarije, Sitnica, Dositej, Teo- 

dosije, l’dconome Varlaam, le trapdzaire Eulimije, le dochiare Teodul. Les pdres et frdres qui viendront 

aprds nous sont prids de ne pas enfreindre ces dispositions {1. 91-108). Aprds la date et la signature, 

au bas du document, a dtd insdrde une addition de trois lignes, d’une autre main, dans laquelle on dit 

qu’on a «manqud » (pogrdili) d’inscrire plus hautce qu’a donnd le saint prince [Lazar], l’dglise du 

Sauveur A Hvosno et deux villages, et ce qu’ont donnd Eugdnie et ses fils A Dubodica, les villages de 

MiroSevci, Vina, Tovrljanci et 500 pains de sel gemme (1. 108-111). 

Notes. — Datation : le document porte l’annde et l'indiction. On prdsumait qu’il reprdsentait 

la rdponse du monastdre A l’acte de la religieuse Eugdnie et de ses fils (notre n° 13). Gependant, 

comme cet acte porte l’an 1400 (voir notes au n° 13), le rapport entre les deux doit dtre inversd. 

La religieuse Eugdnie est l’dpouse du prince Lazar, Milica, qui, aprds la mort de son mari 

(15 juin 1389), a pris le voile et cliangd de nom. Elle a vdcu jusqu’A l’annde 1405. Son fils alnd, Stefan, 

nd vers 1377, dtait considdrd comme l’hdritier de son pdre et porta le litre de prince jusqu’A 1402, 

annde oil il devint despote. Vuk dtait le fils cadet de Lazar et de Milica, assassind par les Turcs en 

1410. Par cet acte, on voit qu’Eugdnie avait cinq filles, qui ne sont pas mentionndes nommdment 

ici, mais sont connues par d’autres sources : Mara, maride A Vuk Brankovid ; Jelena, maride A 

Djuradj Straeimirovid BalSid ; Olivera, maride plus tard A Bajazet I ; puis deux filles dont les noms 

ne sont pas connus, mais dont on sail que l’une dtait maride au grand seigneur liongrois Nikolas II 

de Gara, et l’autre A l’empereur bulgare Ivan Sisman. 

Les donndos relatives aux adelphata ont dtd expliqudes et commentdes dans l’dtude de Mirjana 

2ivojinovid, Adelfati u Vizantiji i srednjovekovnoj Srbiji, ZRVI, 11 (1968), 241-267, Une difiicultd 

est crdde par lulro (loutron), qui apparait paralldlement aux adelphata : le revenu du marclid de 

Koporidi dtait pour le lulro (1. 53); le lutro passait avec les adelphata dans l’kdritage d’un frdre A 

l’autre (1. 16, 16) ; au temps oil l’acte a dtd octroyd, au lulro ou A cdtd du lulro dtaient deux inoines, 

Nikandar et Pavle (1. 73). M. 2ivojinovid interprdte le terme de lulro comme le bain, A c6td des 

cellules. II rdsulte de l'acte qu’il n'y avait qu’un lulro, et qu’il dtait indivisible : dans le cas de sdpara- 

tion des frdres, il appartenait avec 10 adelphata au prince Stefan, et ce n'est qu'aprds la mort de 

celui-ci qu’il passait A Vuk. 
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13. ACTE DE LA RELIGIEUSE EUGfiNIE 

ET DE SES FILS STEFAN ET VUK 

zlatope8atnihrisovul (1. 47, 57, 62) 8 juin 

mnogo dvetli hrisovul (1. 51) a.m. 6908 (1400) 

zapisanije (1. 57) 

La religieuse Eugenie, avec sea fils Stefan et Vuk, fait donation do biens au monastdre de 
Saint-Pant6166mfin» et oonflrme les donations antSrieures faites par le prince Lazar et les nobles 

series* 

Texte. — Le document est connu par : 

A) L’original (7) sur parchemin conserv6 aux archives du Rossikon (n° 58, premier ex,) : par- 

chemin, 590x380 mm ; bon 6tat de conservation. Encre noire, onciale, sur 66 lignes. En rouge, 

l’initiale, et la premiere lettre de la signature du prince, tandis que les autres sont 6crites h l’encre 

noir-brunfttre ; + V* H(RI)S(T)A B(OG)A BLAGOVERNY KNEZ’ STEFAN’. Au-dessous de la 

signature, confirmation par le patriarche, et au-dessous de celle-ci, & l’encre verte, la signature qui 

ne peut 6tre lue quepartiellement,car le reste estefTac6: 4-DANIL’ PO MILOSTI BOZlEI.,. RIJU. 

Au milieu de la signature du patriarche a 6t6 laiss6 un espace vide, dans lequel quatre ten tea en 

croix devaient recevoir le sceau de cire. 

B) Le fragment de copie conserve aux archives du Rossikon (n° 58, second ex.) : parchemin, 

440x320 mm ; bon 6tat de conservation, mais il ne donno que la fin de l’acte et la confirmation 

du patriarche. Encre noire, onciale, 28 lignes completes. La signature est formulae autrement : 

4- V H(RI)S(T)A B(OG)A BL(A)GOVERNY KNEZ STEFAN1 I G(0)SP(0)GIA IEVGENIA 

MONAHI, Au-dessous de la confirmation du patriarche, & P encre verte, la signature lisible ici 

dans son entier : + DANIL PO MILOSTI B(0)2;iIEl PREOS(VE)STENY PATRIARIT VSEM 

SR’BL(E)M I POMORIIO. Sur le premier exemplaire, une simple croix, tandis que sur Pautre elle 

est ornement6e, avec marches, et avec les lettres <t IS » « LIS )> ft N » et « I< » entre les branches. — 

Plcmche LV. 

Bibliogvaphie : Stara srpska pisma, Glasnik SLLD, 24 (1868), 271-276 ; Kiev^ n° 58 (serbes 12), 

394-399 ; S. Novakovi<5, Zakomki spomenici, 517-521, 

Analyse. — Pr6ambule identique h celui de l’acte 8 (1.1-7). Intitulatio :« moi, pieuso et ainiant 

le Christ religieuse Eugenie, avec les enfants que Dieu m’a donn6s, le pieux prince Stefan et son 

frire Vlk»(1. 7-8). D6sireux d’avoir saintPant616&m6n comme protecteur, ils donnent au monast&re : 

le marche de Koporiti avec JelSci, le mStochion, le finage et les privileges ; en&uite les villages 
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d’Ostrada, LeSak, Stritfje ; en Toplica, les villages de JelaSnica, Svarfca, PrecreSnja qui appartenait 

k Duka et PrecreSnja qui appartenait k Parcan ; ensuite les villages de Medjujani et Gadice ; en 

Dubravnica, le village de Bogoslav Brgbala ; en Glubofcica, le village de MiroSevci, Yina avec 

un enclos dont on donne la delimitation, Tovrljanci ; en Belica, Trnava. Outre cela, on donne 

cheque ann6e, de Bolvan, 500 pains de sel gemme, et deux hommes, Doja BaluSevid et HaSa 

Radjevid; k Stalac, Stanko ; k Krusevac, la maison et l’homme Radoslav Bugarin ; k Prokuplje, 

la maison de Yllcota Bogdasevitf, et deux hommes, Radoslav et Dobroinir, et le vignoble ; k Leskovac, 

la maison et deux hommes, Kostadin et Drazuj ; k Novo Brdo, la maison de Martin Vrlja, et Dafina 

avec son mari, et l'Aglise de la Yierge k Holgosta, et le village de Podgradije (1. 8-23). A cela, qui 

est k present attribuS et enregistrS dans ce clirysobulle 5 sceau d’or, on ajoute ce qui a 6t6 donn6 

jadis par le prince Lazar et par les seigneurs. Le prince Lazar a fait par le pass6 donation de T6glise 

dela Yierge deBufije, et des villages de Bufcje, Okruglica, Donja Okruglica, Jasikovica, Mihailova, 

avec tous les droits dont T6glise jouissait au temps de l’empereur Stefan ; k Hvosno, T6glise du 

Sauveur avec lea mMochia, le frnage et les droits dont elle jouissait au temps de l’empereur Stefan ; 

en Lab, PSglise de Saint-Nicolas et les villages de Zaltufc avec les hameaux, Trnava, Lukovac et 

Sveti Petar, avec les linages et privileges accords k ces villages (1. 24-31). Suit P6num6ration des 

donations faites par des nobles. Le voi^vode Nikola et sa femme Yidoslava, notre parente, ont donn6 

Pdglise de Saint-Nicolas avec tous les villages, m6tochia, finages et droits de cette 6glise et de ces 

villages. Le voi£vode Mihailo a donn6 Hlapova poljana avec les hameaux, le m£tochion et les finages 

de ces villages, et la moitie du gu6 sur la Morava. Le voi6vode Novak et Yidoslava ont donn6 P6glise 

de Saint-Jean-le-Pr6curseur & Crlcolez, avec les villages, le mStocliion, les finages et droits dont elle 

jouissait au temps de l’empereur Stefan. Le logothfete Luka a donn£ l’6glise de la Yierge k Dragobilja, 

avec les finages et tous les droits dont elle jouissait au temps de DetoS. Le seigneur Duka a donn6 

le village de Yinarci, avec m6tochion, finage et droits. Juga a donnS les villages de Gorin et Sedlarci 

en Glubofcica. Bogdan Radujevid a donn6 en Podgora le village de Dubovo, avec tous les m6tocliia, 

finages et privileges. Le voi6vode Novak a donn6 le village deBiserka sur la Toplica, avec m6tochion 

et finages. Et encore kyra Eugenie avec ses fils a donn6 le village sur le Danube [on a laiss6 un espace 

vide pour le nom, et peut-etre pour quelque autre chose] (1. 31-40). Tout ce que le prince Lazar, 

la religieuse Eugenie avec ses fils, et leurs nobles ont donn6 est exempts de toutes les charges imp£- 

riales, et le revenu produit doit aller au monastfere. Ges biens sont aussi affranchis de toutes les corvSes, 

etpersonnene doit y avoir autorit£, ni voi6vode, ni kefalija, ni dvorodrfcica, ni qui que ce soit d’autre, 

sauf le «diaconite » du monastic. Les biens sont exempts de : gradozidanije, bigla, povoz, ponos, 

gradja, vojska, podstava, gerakarstvo, lovcina, podohijegonenije, obrok, sasad, priselica et pritra^ica. 

Aucun autre ne doit y exercer la justice que leur fielnilt (h 41-46). Formules finales : prifere k ceux 

qui r6gneront ensuite,«parents ou quelqu’un d’autre », de ne pas enfreindre mais plut6t de confirmer 

ces dispositions; anath&me, date, signature (1. 46-53). 

Ayant vu les actes, confirmations et chrysobulles de dame Eugenie et de ses enfants, le prince 

Stefan et Yuk, relatifs aux donations par eux faites k la gloire de Dieu et de la Yierge et comme 

oflrande au grand martyr PantM6fcm6n, et ce qui est inscrit dans le present chrysobulle, le patriarclie 

le confirme etsigne en t6moignage de ratification ; anathfeme (1. 54-56). 

Notes, — Dotation, Les deux textes portent jour, mois et annee, mais PannSe est illisible sur 

rexemplaire complete Sur le fragment, pourtant, on lit nettement Pann6e 6908. Les 6diteurs antSrieurs 
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ont lu, sur un exemplaire, 6903 et, par consequent, ont datd Pacte de 1396 ; certains ontlu, sur les 

photographies de P autre exemplaire, 6902, et Pont date de 1394 ; ce qui faisait difficulty, quant au 

rapport entre Vuk Brankovie et les hdritiers du prince Lazar, car certaines donations sont situdes 

dansle territoire de Vuk Brankovie, quin’a ete chass6 de son pays qu’en 1396, Certains ontrapprochd 

cet acte de celui de Phigoumdne Nicoddme, et Pont datd de 1396, refusant confiance aux dates qui 

figurent sur les copies, L’examen de Pacte complet pourrait seul montrer s’il portc aussi la trace 

du chiffre 8, ou de quelque autre nombre, Ainsi la question de la datation doit encore rester ouverte* 

Comme il a dtd dit dans les notes de Pacte n° 12, la liste des donations y a disparu, k Pexception 

de la petite annexe k la fin, qui donne des villages citds dansnotre acte. Cependnnt, de Pdnumdration 

dans la partie conserve de Pacte n° 12 il rdsulte qu'on y a parld du revenu de Koporidi qui dtait 

affectd au luiro, Ici, pourtant, on mentionne le marchd de Koporidi avec limites, etc, Dans notre 

acte, il est dit que ie monastdre k Bolvan doit recevoir «500 krudaca soli# (500 pains de sel gemme), 

tandis que dans Pannexe k Pacte 12 cela a dtd changd en 500 soli. Il n’est pas exciu qu’ait existd 

un acte de la religieuse Eugdnie et de ses fils, comportant les donations qui motivent la constitution 

des adelphata, mais oil il n’y auraitpas eu de place pour Pdnumdration des dons faits par la noblesse, 

que donne notre acte* 

Il n’y a pas, d’aiiieurs, de raison de contester la date de 1400. 11 se peut que Danilo ait dtd alors 

encore k la tete de Pfiglise, car nous n’avons aucune donndo relative k ce patriarche, Si le voidvode 

Nikola et le voidvode Novak de notre acte sont Nikola Zojid et Novak Belocrkvid, dont Constantin 

ie Philosophe relate qu’ils avaient organisd une conspiration contre Stefan Lazarevid, conspiration 

qui avait dtd certainement rdprimde avant 1400 et avait entraind ieur punition, il s^git done ici 

de donations faites auparavant au Rossikon, On ne sait presque rien des autres personnages ici 

mentionnds. Le voidvode Mihailo est de toute fagon identique k celui qui, selon Constantin le 

Philosophe, avait ddnoned ie complot, et qui s’est plus tard signald dans la iutte contre les Turcs, 

La liste des donations faites par le prince Lazar est un peu plus ddtailide que celles que Pon 

trouve dans les chartcs conservdes (n08 8 et 9), d’oft Pon peut conclure que ie Rossikon avait obtenu 

une autre charte de Lazar, qui ne nous est pas parvenue, et dans laqueiie dlaient mentionnds Budje, 

Jasikovica et Okruglica, situds le long de la Zapadna Morava, Si proximitd de la ville actuelle de 

Trstenik. 

La situation de la plus grande partie des biens donnds par la religieuse Eugdnie et ses fils a pu 

etre ddterminde gr&ce k la mention des £upa (districts) : cf, R, Grujid, Thiska vlaslelinstva po Srbiji> 

74-76, et la carte en annexe. Le marchd de Koporidi dtait une localitd miniere k Pendroit du village 

actuel de Koporide, au nord de Kosovska Mitrovica. Ostrada et LeSak existenL encore et dtablissent 

la situation de la partie du mdtochion le long de la rividre d’lbar, non loin de Koporide, La 2upa 

Toplica se trouvait aux environs de la ville actuelle de Prokuplje. Dubravnica et Dubodica (mddidval 

Glubodica) se trouvaient dans la meme rdgion, dans le voisinage do la 2upa sus mentionnde. Staiad, 

KruSevac, Prokuplje, Leskovac et Novo Brdo existent encore comme villes, ou dtaient bien connus au 

Moyen Age (Novo Brdo). HoigoSta, dont R. Grujid n’a pas rdussi k ddterminer Pemplacement, se trou¬ 

vait aussi dans la rdgion de Novo Brdo : cf. M. Dinid, Srpske zemlje u si'ednjem veka, Beograd, 1978, 

113-120. Les donations de la noblesse se trouvaient dans les £upa dont on a ddjk parld. Certains 

villages dtaient situds beaucoup plus loin k l’ouest, entre Prizren et Ped {Crkolez, Dragobiija). Les 

possessions sur le Danube, auxquelles notre acte ne fait qu’ailusion sans les citer nommdment, 

reprdsentaient un groupe spdeial, dloignd de toutes les possessions menfcionndes jusqu’ici. 
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14. ACTE DE L’HIGOUMfiNE ILARION 

p [1402-1422] 

Vliigoumdne Ilarion, avec la communautd du monastSre do Saint-Pantffld$m6n, instituo dans 

le monastSre deux adelphaia pour le seigneur serbe Veselko et ses deux frSres. 

Texte. — Le document est connu par Toriginal conserve aux archives du Rossikon (n° 60) : 

parchemin, 450 X300 mm ; bon 6tat de conservation. Encre noire, onciale, sur 35 lignes. Encre brun 

foncd pour la signature, en grandes lettrcs, en partie en ligature : + IGOUMEN S(VE)T(0)G0 

PANDELEIMONA IEROMONAH ILARION. A un cordon de soie bleue tressSe, qu’on a fait 

passer en croix par quatre petits trous au milieu de la signature, est appendu le sceau de cire jaune, 

32-37 mm de diamfctre, avec representation de saint Pant6166mon, et une I6gende non lisible. — 

Planche LVI. 

Bibliographie : Stara srpska pisma, Glasnik SUDt 24 (1868), 283-285 ; Jftcu, n° 60 (serbes 14), 

407-408 ; S, Novakovi6, Zakonski spomenici, 526 (seulenient une note concise en forme de regeste). 

Analyse, — Bref preambule dans lequel riiigoum&ne Ilarion explique comment, grdce h Dieu 

et au choix des seigneurs, des pfcres et fibres, il se trouve 8tre higoum&ne du monast&re de Saint- 

PanUldfcmdn (1. 1-10), En ce temps, le noble du despote Stefan, Veselko, avec deux fr&res, 6prouva 

le d6sir de fonder des adelphata au monast&re. Ils ont donn6, pour deux adelphata, 16 litres d’argent. 

Voyant leur amour pour le monast&re, on leur a affect6 les cellules du vieillard Matej, les celliers 

et jardins (oagenavija, kipurija), des places dans PSglise et h table, et la Iibertd de disposer de Tun 

et P autre adelphata avec tout ce qui a £t6 mentionnA S*il en vient trois ou deux, qu’ils jouissent 

des adelphata en coinmun jusqu’k la fin de leur vie. Si un seul vient, que tout soit h lui, comma 

s’ils 6taient trois, II recevra tous les honneurs habituels pour les fondateurs d’adelphata (1, 10-20), 

Ont sign£ pour confirmation : l’higoum^ne hidromoine Ilarion, Peccldsiarque pope Jovan, le prolii- 

goum&ne Nicodfcme, le prohigoum&ne Jona, les aumoniers pope Teodor, pope Rafail, pope Sava, 

pope Marko ; les prGtres pope Maksim, pope Nikodim, pope Filimon, pope Atanasije, pope Pavle; 

les vieillards Nifon, Dionisije, Pajsije, Nikandr, Jakov ; les membres du chapitre Silvestar, Pimin, 

Pahomije; 1 higoum6narque popeHariton,l'6conomeSavatije, le trapezaire Vitalije, le pareccl^siarque 

pope Romil, le dochiar Isaija, les cliacres Damjan, Andonije, Atanasije, Venedikt; les clercs Teofan, 

Teodul, Dositej, Spiridon, Mojsij, Averkije (L 21-31), Prifere & ceux qui gGreront aprfcs eux les affaires 

du monastic de ne pas violer ces dispositions. Signature (1, 32-35). 
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Notes. — Datation. L’acte ne donne d’Gldments quo pour une datation large. L’intervallo de 

temps, ddtermind par la vie du despote Stefan, 1402-1427, peut 6tre raccourci grlice & la mention 

de Phigoumdne Chariton dans Pacte grec de Pannde 1422 (cf. ci-dessus notre acte grec n° 19, 1. 2), 

oar il est notd dans notre acte comme higouindnarque. Dans notre acte est notd comme proliigoumdne 

Nicoddme, higoum&ne en 1395/96, lorsque fut ddlivrd notre acte serbe n° 12. Notre acte tombe done 

dans la pdriode aoht 1402-1422, oii Ilarion n’dtait plus higoumdne ; et plus pr6s de la fin de cette 

pdriode, b cause du fait qu’Ilarion ne figure pas dans la liste des membres de la communautd de 

Pannde 1395, et que les changements dans la composition de la coinmunautd entre Pacte grec n° 19 

et celui-ci sont assez considdrables. Les dditeurs anterieurs plagaient cet acte vers 1420. 

Le seigneur Veselko n’est pas connu par d’autres documents, Sur les adelphata, cf, Mirjana 

ftivojinovid, Adelfati u Vizantiji i srednjovekovnoj Srbiji, ZBVl, 11 (1968), 248-266. 

15. ACTE DU DESPOTE DJURADJ BRANKOVIC 

hrisovul (1. 17) [19 juillet 1427-pr in temps 1429] 

zapisanije (1. 28) 

Le despote Djuradj Brankovie conflrme, apr&s la mort du despote Stefan Lazarevio, les possessions 
et immunity dans la partie des mdtoohia de Saint-Pantdldftmdn qul est reside en son pouvoir. 

Texte. — Le document est connu par Poriginal (?) conserve aux archives du Rossikon (n° 61) ; 

parchemin colld sur papier, 380x330 mm ; bon dtat de conservation. Encre noire, onciale, sur 

34 lignes. A Pencre rouge, la croix au ddbut, l'initiale, et quelques lettres au commencement du 

dispositif. II n’y a pas de signature. Au-dessous du texte, un cordon de sole rouge, qu’on a fait passer 

en croix par quatre petits trous, supporte le sceau de cire jaune, d'environ 63 nun de diamdtre, avec 

champ de 22 mm, et representation du blason, sans ldgende. — Planche LVI. 

Bibliographie : Stara srpska pisma, Glasnik SUD, 24 (1868), 285-287 ; Kiev, no 61 (serbes 15), 

409-411 ; S. Novakovid, Zakonski spomenici, 527-528. 

Analyse* — Preainbule usuel dans la chancellerie des Lazarevic et Brankovid : e’est gr&ce h 

mon aide que les rois rfegnent et que les puissants ddtiennent le pouvoir, a dit, par la bouche de 

Salomon le Sage, le roi des socles, le Seigneur tout-puissant ; et comme nous avons requ de sa forte 

main cet empire dphdmdre, il faut que nous soyons, autant que cela est possible h un etre nd, 

semblable & lui, qui comble de graces tout etre vivant, pour que nous n’hdritions pas seulement de 
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ce royauine AphAmArc, mais aussi du royaume ALernel (I. 1-5). In Li Lul alio : lo vrai croyant seigneur 

des Serbes Djurdj (1. 5-6). AprAs la mort du despote Stefan sont vcnus trouver Djuradj BrankoviA 

de la part du monastic do Saint-Pan t61AAin6n, 1'higoumAnc kyr Hariton el lo vieillard Matej ; 

ila lui ont parlA des tribulations du monastAre, et de In perte des mAtochia tombAs aux mains des Turcs 

(1. 6-12). Djuradj a fait ce qui Atait cn son pouvoir : il a conflrmA la possession des mAtochia qui sont 

sous son autoritA, pour quo le monastAre les possAde A titrc inaliAnable, ainsi qu’il est Acrit dans le 

chrysobulle du despote Stefan. En outre, il a exomptA les villages et les homines, qui sc trouvcnt 

sous son autoritA, d’unAe et de soAe d'hiver, qui restent au profit du monastAre, ainsi quo le « lofcnak » 

de KoporiAi qu’ils donnaicnt au despote Stefan. Mais TunAe d’ALA et lo vojStatik doivent continuer 

d’etre versAs au despote, afin d’Aquiper TarmAo. Si Dieu le permet, et si le pays serbe, c'est-A-dire 

la partie que les Turos ont conquisc, revient entre les mains du despote, les moines possAdcront 

de nouveau leurs villages commo ils les possAdnient auparavant, et dans ce cas administreront 

selon leur dAsir soAe et unAe d’hiver et loXnak de KoporiAi (1. 12-26). Formulcs finales : priArc A 

l’liAritier de Djuradj et A tous do respecter oes dispositions, comme lui-mAmo a respcctA cellos des 

seigneurs ancicns ; anatliAmc. 

Notes. —* L’actc ne portc pas do date, mais on peut l’Atablir approximativemont grdee au fait 

que Djuradj BrankoviA prit le pouvoir en Scrbic aprAs la mort du despote Stefan LazarcviA (19 juillct 

1427), mais sans porter encore le titrc de despote. Il ne dovint fonnellement despote qu’au printemps 

de 1’annAe 1429 ; cf. B, FcrjanAiA, Despoti u Vizanliji i juSnoalovenakim zemljama, Beograd, 1960, 
188-189. 

La perte d’uno partie des mAtochia de SaiiiL-PanLAlAAmAn on Serbie tonibo au temps de la 

mort du despote Stefan LazarcviA, en 1427. (Vest probablement alors que furent perdus les villages 

aux environs de Novo Brdo. 

Outre l’flunAos d'hiver et d’AtA, on mentionno aussi commo tribut au souverain lo (tlo£nak», 

mais uniquement en rapport avoc lo march A do KoporiAi : il n’est pas connu par d’autres sources. 

En tout cas, la mention de ce tribut de KoporiAi, quo lo monastAre pay ait au souverain, montre 

clairement que clAji au temps du despote Stefan LazarcviA fut abandonnA Ie contrat sur les adelpliata 

de 1’annAc 1395, d’aprAs lcqucl le revenu de KoporiAi Atait nffccLA au luiro. 

1. Valandovo 
2. So bra 
3. Gabrovo 
4. Makrijevo 
&. Borisova 
&. Zubovo 

Denomination des villages dtslgnis par des chlffres sur la carlo cl-conlro. 

7. SuSica 
8. Robovo 
Q. Potrlft 

10. ZleSovo 

11. VataSa 
i&. PoloSko 

13. Voznrci 
14. Sc&kovo 
IB. Kumanlfiovo 
16. Zlctovo 
17. Svotl Spas 
18. Trnava 

10. KoporiAi 

20. BuAJo 
21. Tovrljanci 
22. lllapova Poljana 
23. Podgrndijc 
24. HolgoSta 



Carte pour la lecture ties actos serbes de Saint-Panl$16&m6n (Les chiffros onccrclta marquent romplacemenl 
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INDEX DES ACTES GRECS 

Les chiffres gras renvoient aux numeros des actes, les chiffres ordinaires aux lignes, les chiffres 

en italiques aux pages. 
App. “ Appendice ; appar. ^ apparat; hig. ~ higoumene ; n. = note ; not. = notice. 

Les noms des grands monast6res athonites sont abr6g<$s : Chi(landari), Dio(nysiou), Do(cheia- 
riou), EsfphigmSnou), Iv(iron), Kar(akala), Kas(tamonitou), Ku(tlumus), La(vra), Pa(ntokrat6r), 
Phi(loth6ou), Va(top£di), X6n(ophon), X£r(opotamou), Zo(grapliou), 

S.P. = Saint Pant616&mon (Rossikon), 

Pour un certain nombve de noms de personnes el de lieux it est utile de se reporter aussi A VIndex 

des acles serbes, 

a = 3 not. 36 ; a = npavro^, 1 not. 29 ; 
4 not. 39 ; 6 not. 61 ; a remplace par 
deux points, 8 not. 51. 

\A66owo6|Jt, hig. de Phi (1363), 13 not. 108, 32. 
*A&pxios, hig. suspect d’Alypiou, 13 not. 10Sy 

34 appar. 
&6£voc (•?))> 616ment d’un polykand&lon, 7 not. 

71, 24. 
dtStamx;, emploi remarquable de ce mot, 8 4. 
dtydcTrvj (■?)), amour, charity 19, 5, 20. 
dtydcTCTj xod StAOecru;, attachement et bonnes 

dispositions, 14 4. 
'AyocpTjvot (ol), les Turcs, 13 1-2. Cf. Toupxot, 
Ayy&bua (tA), sur une ic6ne, 7 9. 
’'Ayye^o*;, cf. *AvSp6vtxo<;, 
Aytoc (tA), cc reliques », 7 45, 46. 
*Ayta Maptva, lieu-dit b Lemnos, 17 not. 12%, 

28 
'Aytoi Tpidt? (*)), la Sainte Trinit6, 2 45 ; 4 29 ; 

8 40 ; 10 23. 
*Ay(a? ZvivafBo? (tv)?), m6tochion de S.P. A 

Thessalonique, 10 not. 94, 38 \ App. I 
not. 139. 

*Ayia? Kupiaxv)? (vai? tv)?), 6glise dans la 
region du Strymon, 11 not. 98} 16, 

'Ayfa? TpiaSo? ((J.ov7) tv)?), 8 not, 54-55, 46 
5 10 ’AvTtbvio?, Aop^Tio?, 3 II^TpO?. 

'Ay(,oSv)(iv^TplTV)? (6), du monastic tou 'Ay£ou 
Av)p.Y)Tp[ou, cf. 2 ©eixTlOTO?. 

"Aytoi ’AtoScftoXoi (ol), les apdtres Pierre et 
Paul, 10 not. 131, 23. 

"Ayioi, ’ATtficrToAol (o£), vocable d’Alypiou, 
4 not. 47 ; 19 31 ; de Domdtiou, 4 not. 42, 
3 ; OnAsiphorou, 4 not. 42 ; de XArolcastrou, 
4 not. 42 ; 8 not. 65, Cf. corrigendum A la fin 
de cet Index. 

"Ayiov "Opo? (t£>), 1 8, 17 ; 8 7 ; 8 11, 42, 74, 
79, 84, 87 ; 10 18 ; 11 6 ; 13 not. 106, 1, 
20, 40 ; 14 17, 20 ; 16 21, 23 ; 17 1 ; 
20 46 ; App. II 34. 

<&yiopemx$) p.ovv|, 18 2, 18. 
<gyio?, cf, Av)(x^Tpto?, 'Ecpp^p., KAvtav, M<£p0oc, 

n«yxpdTio?, II«vTeXe,i)p,tdV, Supistiv. 

#yio?, ApitliAtc de I'empereur, 4 11, 14 ; 6 4 ; 
8 18 ; 9 2, 36 ; 12 2, 27 ; 18 1, 8, 9, 19 ; 
17 2, 4, 5, 15, 42 1 18 20 ; d’un despotc, 
9 1, 25, 38 ; 18 1, 17, 18, 20 ; d’un moinc ?, 
8 not. 64, 42, 44, 48. 

"Ayto? Tst&pyto?, lieu-dit (ou 6glise ?), A 
PallAnA, 3 21. 
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Ayio? AyjpTfTpio? (tou flJoucrxouXou), proas- 
teion de S.P. tou SphrentzA k Pall6n6, 
9 ; 3 not, 37, 5, 7 ; palaiochdrion, 16 ; 
3 not. 37 ; 18 not. 126, 2. 

Ayio? EiavpaTio?, n’est pas Io vocable do 
Sikdlou, 5 not. 57. 

Ayio? MApa?, village, 12 ; App. Ill D 150. 
'Ayto? MvjvS?, bien de S.P. hors do 1’Athos, 

App. Ill D 150. 
Ayio? Nix6Aao?, vocable de Trochala, 6 not. 

56 ; de Skorpiou, 6 not. 56. 
Aytou ’AOavaotou (Xaiipa too). Lavra, 8 43. 

Cf. Aaupa?. 
Aytoo BaotXelou (pov^j toO), too Xapovro? ?, 

4 not. s13, 47, 49 appar. ; 6 not. 55, 47 
5 6 rpv)y6pio?, 4 AeivTio?, IIavToX£«v. 

Aytoo retopytou (pov?| too), 3 not. 33, 49 ; 

5 not. 67, B appar. in calcc y 4 AvtcIwio?, 
7 EiiOiipio?, 6 ©siStapo?, Eevocpfiv. 

Aytou recap-) tou (poviiSpiov too), k Sompros, 
11 19 ; App. Ill A 147, B-C 149. 

Aytou AiQpi'jTptoo (IxxXvjata tou), 6 PaI16n6, 
3 16 ; 18 14. 

1 Aytoo AvjpeifjTptou (piov9] tou), 4 not. 46, 
47 ; 6 not. 54, 45 ; 8 58 5 4 AOavAaio?, 
3 repAoipo?, 5 Ppvjyipio?, 2 ©eiScopo?, 
2 ©eixTiaro?, 1 ©eiqxXo?, 5 ’Iyvdmo?, 
2 AedvTio?, 1 Stpccv. 

2 Aytoo Av)p,y>Tptou (pov?| tou), tou SxuXoxo- 
Scfcpv), tou KuvdrcoSo?, 4 not. 46, 47, 60 
J 5 AsAvtio?. 

Aytou Av)(AV)Tptou (^tiaxa? toO), ft lAthoa, 
13 not. 110, appar. B 13. 

Aytoo ’Eqjpijj, (pov?) tou), 5 not. 66, 49 
5 IO Nixvjcpipo?. 

Aytou [7tpo<p^Tou] ’HXiou (pov^ToO), 7 not. 67 ; 
8 not. 81, 61. Cf. ratra ’HXiou (uovX toO) 
y 4 MeXkio?. 

[Aytou ’IcoAvvcu tou] 0eoX6you (po©| Tou), 
1 not. 29, 22. Cf. ’IceavvY)? 6 ®eoX6yo? 
y 2 BapOoXopato?, 3 SktAvj?. 

Aytou Mt)V« (povf) tou), 6 not. 54, 44 
y 2 ’Iwavvtxio?. 

Aytoo Nixv)<p6pou (pov?| tou), tou Aoipo04ou ?, 

4 not. 48, 44, 43 et appar. Cf. Aupo06ou 
(pov?) too) y 2 Avrchvio?, I 'IXaptcov. 

Aytoo NtxoXAou (povl] tou), tou Xpuooxapdc- 
pou ?, 1 not. 29, 23 ; 2 not. 33, 50 ; 0 

12. — 6 arth tou Ay. N. App. II not. 
144, 19 y 1 AautS, 2 ©e6SouXo?, KSvcov, 
1 Kocrpa?, 3 MsX^tio?. 

Aytou Ntxoivo? tou ©pooojatou (pov^) tou) 
5 not. 63, 5, 12, 13, 35 y 1 EMW 
8 EuOtipio?, 4 ’Icua'qcp. 

Aytou (Sotou) ’Ovouipptou (ayptSiov tou), 4 not. 
42, 6 ; (pov^| tou), 4 not. 42 ; marine 
do Xylourgou h Saint-Onouphrios, 6 f 
1 ’Iowa?. d 

Aytou ’Ovoucpptou (xeXXtov tou), k Karyfis 
4 not. 42. ’ 

Aytou riavTEXe4|povo? (pov?| tou), 6 13, 19 

33 ; 9 4 ; 10 20 ; 11 7 ; 13 5, 18 ; 14 2; 
18 2 ; 1? 2 ; tou StppevT$), 7 ; 3 8, 28-29 ; 
tou E<pp. tSv ©eocraXovixiaw, 5 not. 53 ; 
tou ©ecrcraXovixIoj? 5, 3, 40, B 39 (-x£ou). 
Cf. ©eacraXovix^o)?, 'Poua&v, PS?, ‘PAotov. 
Pour I’histoiro, cf. ^Introduction, ct pour 
la prosopographic, 18-19. 

Aytou IlaiXou (pov?| tou), 6 not. 63. 

Aytou nkpou {pov^j tou), 4 not. 47, 49 (tou 
AXo7iou) ; 6 not. 54, 40 (8 KaX£crn)?). Gf. 
xupou niTpou y 1 Mi/o^X, 8 NiX7)<p6po?, 
9 Ntxv)(p8po?. 

Aytou ripoxojrtou (pov?| tou), 6 not. 56, 50 
y II Nixvypdpo?, 3 XpiariSouXo?, 

Aytou SdcOa (pov9) tou), 1 22 y 3 EiiOiipio?, 

Aytou STsipctvou (pa/cuv tou), k l’Athos, 8 36. 

1 Aytou Tpiicpoivo? (pov^) tou), attests dans 
lc premier quart du xt° s,, 2 not, 33, 8 
(probablcinent autre quo 2 Ay. Tpucpwvo?) 
y 4 EuOijpLo?, 1 0e6SouXo?, 2 NixvjTa?, 
1 NixSXao?. 

2 Aytou Tpticpoivo? tou Maxpvjyivi) (povlj tou), 
4 not. 46 (probablement autre quo 1 Ay. 
Tpucpcuvo?). Gf. Maxpuylvi) y Aopeuavi?. 

Aytou ‘TnaTtou (pov^) tou), 6 not. 64, appar. 
42, 44, 48 y 2 reppav6?, 2 ’IaxcuSo?. 

Aytou <I>iX{7C7TOu (pov?) tou), 8 not. 81-82, 66 
y 5 0eoS6cio?, I ’IyvcicTio?, 

Aytcuv A7coot6Xojv (pov?| tcuv), 4 not. 42 
y 0eoSchp?)TO?. 

ayopol (^j), achat, cf. Ttpacri?. 
(iypacpcu?, sans document dcrit, 20 21, 24, 
AyptSiov (t8), bicn fonder, 4 0 ; 10 41, 55, 63. 
Ayp6? (6), bicn foncicr, 9, 10 ; 2 12; 85; 

8 not, 80, 21, 20, 37. 
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Aycoyi?) (■$)), action en justice, IS 20. 
aSsX<p&Tov (t6), pension de inembre d’unc 

confrArie (monastique), 16 17, 
<£SsX<p6s : <£SsX<poi xal StASoxot, 4 34. Gf, 

7tveup,omx6<;, 
<£SeX<p6T7]<; (f)), communauU monastique, S 6. 

Gf. <4SeX<p6<;, p,a0if]Ta£. 
&Siaaeurro<;, inAbranlable, 10 72, 83 ; 11 25. 
iStaastorox;, in6branlablement, 10 56, 65 ; 

11 22, 30 ; 13 11 ; 19 18 ; SO 43, 
ieTol StrcXot, motif d’un tissn, 7 19. 
At^jpttov (t6), absence de dommage, 19 25, 
££7]fjdtOTo<;, exempt de dommage, 11 28, 

(6), voile couvrant patfene et calice, 
7 not. 72, 25. 

1 ’AOavdtato*;, hig. de Va (1020 P-1048), 1 not, 
28, 7, 24 ; 4 not. 44, 41, 

2 ’AOotvdtato*; [II], hig, de La (1030), 1 not. 
28, 6, 21. 

3 'AGavdtaio*;, moine de kyr Sis66s et scribe 
(1045-1049), 4 not. 42, 38 ; 6 not. 55, 

4 *A0aviato^ de Saint-DAmAtrios (1108?), 
4 not. 46. 

5 ’AOixvaato*;, hig. de Skorpiou (1169), 6 not. 
56 ; 8 65. 

6 ’AOotvAmo*;, de XystrA (1500), 5 not. 55, 
*A0a.va<rtou (p-ov*Jj tou), of. 'Aylou ’AOavacrlou 

(Xadpa), xup(ou) ’A0ava<i£ou. 
"AGex; (6), 11 6 ; 18 20 (Afflna) ; 14 17 {id.) ; 

17 1. Cf. "Aytov *Opo<;. 
AlytSopdcrra (fj), village, 11 not, 98, 14. 

prisonnier (par les 

Turcs), 16 11. 
’Ax<£xto<;, big. de Barnabitzi (1316), S not, 34, 
AxaT<iXuTo<;, indissoluble, 13 9. 
AxoXouGEa (fj), les accessoires (d’un diskopo- 

tArion), le materiel (d'une forge), 7 14, 29, 
ixovATterpa (*?)), pierre k aiguiser, 9 23-24. 

tou atytaXou (fj), dans un pAriorismos, 
17 23, 

'Aktfyot;, grand stratopAdarque (1358), IS 
not. 102, 8-9. 

*AX4i;to<;, cf. 'layodTH)^, IlaXaioXAyo*;. 
iXteAco, pAcher, 4 28, 
iXXay^ (^)), ensemble de vetements occl6- 

siastiques, 7 not, 68-69, 12, 
<£Xoyov (tA), cheval, 7 36. 
"AXuiJuro*;, patronyme, ou lieu-dit ?, k Lemnos, 

17 33. 

’AXurctou (ptovi?) tou), sous le vocable des 
Saints-Apdtres, 13 34 • 19 not, 130-131, 1, 
31 (Aloup’ski), Gf. ’AXomou, TCiipyo^ J *A6£p- 
xto<;, 4 TaSptirjX, 13 repaaqjtos, 6 AoquavA*;, 
5 Atovutno*;, AoalOetx;, 11 EuOdjJUo^, 3 Stjjuov. 

&Xam<mx6v (tA), charge fiscale, 10 not. 94, 
77. 

AXcovtov (tA), aire, 2 38 ; 13 appar. B 18. 
’AXomou (ptov^ tou), sous le vocable des 

apfitres Pierre et Paul, 4 not. 47, 49 ; 
App. II 36. Gf, ’AXimtou J 7 ’Icoon/jcp, 
8 Ntxv)<p6po<;. 

Amalfitanorum (cenobium), 8 not. 81, 46. 
&^a^7)yv), route carrossable, 18 9 (jjLeyd&Y)), 

10, 11, 
'Afjwjp&scraa, voisine, k Lemnos (1407), 17 20. 
<fcp,ot6oda xaPT^a (t« SAo), 8 not, 62, 38. 
ApjtAXtov, -tv (tA), aptTreXciv (A), vigne, 3 28 ; 

14 11 ; 19 10 ; App. II 20. 
&y.mUx£tv (tA), petite vigne, 2 19, 
ApjteXATtaxTov (tA), 11 not. 98, 16, 
<&p,Ay§aXov (tA), orne merit d’un plat de 

reliure, 7 not. 67, 6. 
<£p,<pt6oXta (^)), contestation, dispute, 6 6, 40 ; 

SO 1, 12, 20, 23, 33. 
<£p,<pt6oXo<;, qui prAte k contestation, SO 35, 36. 
AviyxT] (^|), pre&sant besoin, nAcessiLA, 19 13, 

17 ; <£. xal XPe^» 19 &■ 
AvayApeucrts paatXAax; (^), proclamation d'un 

empereur, 6 4, 

ocvaypwpeAs (6), rccenseur, 3 1, 9, 33 5 0 *I<a£v- 
vvje;, KaTa9X&pov, H7]pA<; rpvjyApto*;. 

<£vocypoc<pa>, procAder k un invontaire de 
parfeques, 9 27, 

AvocSAx0^1) P^ndre sous sa protection (un 
monastAre), 16 2. 

AvocStStWco, instruire un contractant de ses 
droits, 12 1, 29. 

dtvdcOejJUx (tA), anathAmc, 20 45. 

Av(40Y)jxa (tA), cf. &piipcoat<;. 
AvaxoXico, rAclamer, revendiquer, 8 25 ; IS 18. 
avaXoyita, rouvrir un dAbat, 6 41. 
’AvarcauoS (tou), m&tochion de Ku, k l’Athos, 

SO not. 135, 2, 16, 21, 24, 33. 
AvAttcoku^ (fj), lieu de dAlassement (pour les 

hommes et les animaux), 17 5, 28. 

&vap07]XQT<4s, qualifiant une dtoffe, sens incer¬ 
tain, 7 not. 70-71,.20, 
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Avapiiotxov (t6), riviere dont la ligne de 

demarcation remonte le cours, 3 13. 

AvacpouplTox;, de fagon definitive, 10 55, 64 ; 

11.21 ; 18 11; 10 21 ; SO 43. 
Ava<pfl XAycov (&Av), cc si quelqu’un el&ve une 

contestation )), S 22, 41-42. 

’AvSplocs, hig. de kyr Paulos (1076), 6 not. 63. 

*AvSp6vtxoc; Ao6xoc<; "AyyeXoi; KopvvjviK; 6 

IlttXaioXAyo^, Andronic II, 10 not. 93, 94, 

95, 92-95 ; 11 not. 97 ; App. I not. 139. 

’AvSpAvtxo*;, fils du pincerne Dfem6trios Tor- 

nikes (1358), IS 3, 5. 

’AvSpAvt-xoc;, of. 1 Kavraxou£/]v6<;, IIocXaLoXAyos. 

Avepi7co8£(jTO)<;, sans qu’on mette cinpeche- 

ment, 13 II ; 18 17 ; 19 18. 

dcvev6x^7)TOV (?&)* IS 25. 
avevixXvjToi;, non importune, 10 72, 82 ; 11 

25, 27. 

dcvevo/X^Tcoi;, sans etre importune, 10 56, 64 ; 

11 22, 30 ; 19 16, 21 ; SO 43. 
&v£7n}p!aaT0<;, exempt de vexation, 10 83. 

"Avva, c(. Topvtxtva. 

’A^T^ara (*fj), village pr£s du Strymon, 13 ; 

11 not. 98, 12 ; 15 4. 

Avirt6AXX<o, collationner, 5 B 40. 

AvtISixo*;, adversaire (en justice), 19 22. 

AvTiffTp&pco, retourner au ben6ficiaire le 
document qui fonde son droit, notarmnent 
un prostagma, 16 8. 

1 \AvTefmo<;, hig, de Katzarfe (991, 996), 

S not. 33. 

2 *AvTdmo<;, do Saint-Nic6phore (1016), 4 not. 

44. 

3 ’Avte&vux;, moine de ? (1030), 1 22. 
4 ’Avtc&vux;, p£re spiritucl de Christodouloa 

de Katzar&, hig. de Saint-Georges (1030- 

1037), 0 not. 31, 32, 33, 23-24, 31-32, 49. 

5 ’AvTcimos, hig. de Kal& Ammos et 6conome 

de la MAsfc (1048), 4 not. 47, 50. 

6 \Aviref>vto<;, hig. de Phi (1048) et 6pit£r6te 

de l’Athos (1049), 4 not. 45, 44. 

7 3AvTcf>vtOi;, de Kochliara (1076), App. II 

not. 144. 

8 ’AvTefivux; 6 KdtT^apY)*; (1083), S not. 33. 

9 \AvTtfmo<;, anc. hig. de D6roth6ou (1107), 

4 not. 44. 

10 ’Avtc&viohig. de la Sainte-Trinit6 (1325), 
5 not. 56. 

11 ’Avtt&vtot;, protos (ca 1348), 13 not. 109, 
110, 4. 

’Avtc&vux;, cf. KaXAOsTo*;. 

Av6)(j.aX{a tou xoupoo (^), le malheur des 

temps, IS 7. 

AtcoutAo), percevoir un imp6t, 10 78. 

AncdTf\ai<; ('f)), reclamation (fiscale), 10 70 ; 

11 24, 27. 

a7capaaAXeuTo<;, in£branlable, 14 14. 

dcTTocpotTpcotoc;, inalterable, 13 9 ; 14 14. 

ArcXASa (fj), sorte de filet de pSche ?, 7 not. 

72, 35. 

dt7t6 elSixfiv, of. eJSixA;;- 

A7co6ouxoX£co, d6tourner, soustraire, 6 34. 

daroypatp^) (yj), inventaire des biens mobilicrs 

d'un monast&re, 7 4 ; ypAppa xal A., 19 24. 

a7coyp«(ptx'J) xal A7roxairA(jTadn<;> 17 9. 
Araypa<ptx6v AxSoTifjpLov ypAppa (tA), 17 41. 

A7roypa<pixA<;, of. 0£at<;. 

ATOSexanapAs (6), abattement du dixifcme, 

18 not. 126, 15. 

ArcoSix0^} cf< oripyco. 

’ATtoO^xetavA;;, voisin, h Lemnos (1407), 17 
29-30. 

AtcoO^xy) (fj), hangar, entrep6t, 4 not. 39, 
7, 12, 12-13, 25, 31 ; 7 32 ; 19 10. 

A7rotj£A(u)pevo<;, d6funt, 1 10 ; 17 13. 

ArcoxaTA(rra(jt<; (^), of. ATtoypatptx^. 

ATtoxetpo), tonsurer, 8 31. 

’AttoxeqpaXlcrTpia (fy, lieu-dit 5 Lemnos, 17 

18. 

A7coxXe£opat : ArcoxXeiffO^aeTat rcaaa OApa 

SixatoXoyla;;, tout recours en justice sera 

exclu, IS 19. 

A7coXuTif)ptov xaPT^> d>un ^veque, 7 30. 

ArtoXAco, deiivrcr, expAdier (un acte officiel), 

10 88 ; 16 11. 
’AtcActoXoi (o£), cf. "Ayioi *A. 

’AttActoXo;; (6), livre d'Aglise, 7 25. 
’AtoctAXcov (povf) t5v ay£cov) : cf. 'Aytcov 

’AttootAXcov. 

A7co<p<xvtlxS)<;, expressAment, 6 11. 

ATupoacoTuoX^KTcoi;, sans acception de personne, 

SO 40. 

ApA (^), malediction, 1 18 ; S 46 ; 4 29 ; 6 

43 ; 8 28, 40 ; IS 24 ; 16 14 ; SO 44 ; 

App. II 27, 28, 29, 32. 

’ApaSevixeta (fj), bourg du katApanikion 
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d’Hidrissos, 10 42 ; 11 30, Gf. 'Ps6svix£a. 
Apyupdi;, en argent ou argents, 7 6 et passim, 
ApyupoT^TtoTOi;, incrustd d’argent?, 7 not. 68. 
Apyupouv (t&), pidce d’argent (miliardsion), 

3 30. 
Apse? (6), chdne, 6 27 ; App. II 17, 
"Apsoi? (mjyASiv vou), 4 Palldnd, 3 17. 
dlpjjuxTcc (vA), armes, 7 not. 72, 33, 
Apvix6<;, en (peau d’) agneau, 7 33. 
Apdw, labourer, cultiver, App. II 27, 29. 
Ap7ta£ (xelp), main rapacc, 10 69 ; 11 24. 
1 ’Aptrivtoi;, hig. de Ndakeidn {1048, 1049), 

4 not. 45-46, 46. 
2 *Ap«r£vto<;, dcononie de la Mdse (1142), 

7 not. 66, 2. 
Ap^tSiAxovoi; (6), archidiaere, 12 32 J IlepSt- 

XV)?. 
Apj^spedi; (6), dvdque ou mdtropolitc, 7 not. 

dr, 39 y 5 n^po?. 
AoYjxp^Tii; {6), 3 1, 9, 33 J 6 ’I<dAvvy)i;. 
Ac%tv (t6), argent non monnayd, 7 47 ; 

argent monnayd, 19 20. 
Aoxtv (t&), outre de peau, 7 not. 72, 34. 
Aarsp£<Txo<; (6), dispositif placd au-dcssus de 

la patdne, 7 not. 69, 14, 45. 
ActpAXeia (■?)), garantie, 6 39 ; 8 74, 78 ; 12 

26 ; 13 18 ; 14 16 ; 15 12 ; 16 9 ; 17 42 ; 
18 18 ; 19 24 ; 20 45 ; App. II 9. 

AtnpAXeta (document) : Syypa<pos xal evu- 
irdypa<poi; A., 2 6-7 ; uupi6i.6«aTix'}) A., 4 36. 

Ao<paX££opai, garantir, 4 4. 

’A(rtij(ji.aTou, -vwv (pov?) tou, twv), vocable du 
monastdre de Phalakrou, 4 not. 47. 

AtAp«xov (t6), le fait de ne pas causer de 
trouble, 19 25. 

*At^(itt«, cf. ’A(v)T?JtoTa. 
adyoucra (-fj), l'dpouse de l’empereur, 16 3. 
adOevTedoi, imposer sa force, se rendre mattre 

de, 16 6. 
ad0£v-n)C, dpithetc de l’empereur, 9 2, 36 ; 

12 2, 27 ; 16 1, 8, 10, 19 ; 17 2, 4, 5, 16, 
43 ; 18 20 ; d’un dcspote, 9 1, 25, 36, 38 ; 
18 1, 17, 18, 20 ; du pdre, 12 5 ; de l’dpoux, 

12 4, 17. 
adOsvnx&i; xal ££ou(ncumx&c, nvec tous les 

droits et prdrogatives du mattre, 8 22, 36. 
adOevT&i; : xuptoie xal ad., 5 33. 
adXAxiov (t6), ehenal d’un mouillage, 19 16,17. 
AdXdtv (6), rividre & Lemnos, 17 not. 122, 37. 

Aii^evxwu (p.ov'J) tou), App. II not. 143, 6 
j 6 0e6SouXoi;, 4 ’IyvAvLoi;. 

adtA8sX<po<; (6), frdre par le sang (de l’empe¬ 
reur), 9 2, 37. 

adroaX^Oeta (*?)), la Veritd mdmc, en parlant 
du Christ, 19 29. 

adToxpaTdpiaca 'Poi|xatoiv, l’dpouse de l’empe¬ 
reur, 17 3-4. 

auTOxpATtop 'Ptepatcev, 1’empereur, 10 93 ; 11 
36. 

auTd^sipo? d7toypa<pir], signature autographe, 8 
41. 

&<psau; (■/)) (lecture douteuse), dquipement 
d’un bateau, 7 not. 73, 35, 36, Gf. A<pen)p£a. 

A<psT>)pIa (-{j) (lecture douteuse), partie ou 
dquipement d’un bateau, 7 not. 73. Cf. 

A<jpidpcixn£ x«l AvaOvjpa, consideration et offran- 
de, 12 16. 

’A^XaSda; (T?j$), ruisseau it Palldnd, 3 not. 37, 
10, 14. 

Ba6dXa<; (6), gdronte de S.P. (1493/94 et peu 
avant 1496), le mime quo Vavila, starec 
(1504/05), 17, 19. 

paydvtov (t6), tonneau, 7 not. 72, 34. 
Batjjt/| (^), village ou lieu-dit, 11 not. 98, 19 ; 

App. Ill A 147, B-C 149. 
papmcxYipde, opposd it pdp,6pavo<;, 7 30. 

Bav(T$f]c (pov?) t9)<;), 8 not. 81, 62 J 6 ‘Ionr^tp, 
2 IlauXoi;, 1 Ea6a<;. 

Bavvixeia, cf. Bsvtxeta. 
BAp8(as) 6 ptea(ni)<; (1142), 7 not. 67, 38. 
papSou6( ), instrument aratoire ?, 7 not. 72, 

27. 
PapdXi (rd), tonneau, 7 not. 72. 
1 BapQoXopatos, hig, de Phalakrou (996), 

4 not. 48. 
2 BapOoXojjwfEos, moine de Saint-Jean-le- 

Thdologue (1018, 1030), 1 not. 29, 22. 
3 BapOoXopaioi;, hig, duSauveur (1045, 1048), 

4 not. 43, 47, 48 et appar. 

4 Bap0oXopato<;, hig, de Makrygdnd (1048), 
4 not. 46, 46. 

5 BapOoXopatoi;, hig. de Barnabitzi (1169), 
2 not. 34 ; 8 54, 

paptpA, (?), 7 not. 72, 33. 
BapXaAp, dconome de Va (1142), 7 not, 67, 3. 

14 



198 ACTES DE SAlNX-PANTltLl'iliMClN 

1 Bapv<£6a<;, hig. du Sauveur de Sarabaros 
(1048), 4 not. 46, 48. 

2 B«pv<i6a<;, hig. de X6r (1169), 8 49. 

B«pva6(x0 (|iov?| too), Bapv«6(T?K (■#)), sous le 
vocable de Saint-Jean-Th6ologos, 3 not. 
34, 36, 52 ; 8 64 ; 18 appar. B 14 J 1 ’Axdt- 
xio?, 5 B«p0oXo|zato<;, 3 'lAaptcov, 4 ’Icaavv/)(;] 
7 MsX&uo<;. 

pamXelct (^J, de l’erapereur, 9 37 ; 10 17-18 
et passim ; 11 6, 20, 28, 31 ; 16 1, 4, 5, 9 ; 
d'un despote, 9 4, 6, 39. 

pamXela tuv 'Pco(j,«Ecov, 12 14. 
1 BaoEXeic?, hig. de Sik41ou (1056, 1057), 

5 not. 66-67, 62. 
2 BaaiXeiot;, hig. de Xylourgou (1070), 6, 

18 ; 6 not. 62, 52, 53. 
3 BaatXeux;, hig. puis prohig. de Zo (1430), 

SO not. 236, 11, 51 (Vasilii). 

BaaiXstos, cf. StavlXoti;, XcovsiaTT)?. 
BacaXstou (pov^) tou ay(ou), cf. ‘Aylou B«ai- 

Xelou. 
pamXeiioutTK (fj), Constantinople, 5 4. 
pacrtXeiii; (6), l’empereur, 4 11, 14, 36 ; 5 4 ; 

8 18 ; 9 2, 36 ; 10 46, 93 ; 11 1, 35-36 ; 
15 2, 27 ; 15 1, 8,10, 19 ; 17 2,4, 6,15,43 ; 
18 20. 

paoiXtx6(;, -^, -6v : 16 7 ; ypa^, 4 15 ; 
CsuyyjXaTeiov, 16 not. 119, 7 ; x&euenc, 5 
7 ; fi<S8io<;, 18 not, 126-127, 16 ; povV|, 13 
not. 106, 4, 17, 21, 24, 28-34 ; 14 1, 7, 10, 
16 ; 18 18 ; 19 1, 2 ; 20 1, 2, 8, 49, 50 ; 
voT^ptoe, 3 not. 36, 1, 9, 33 ; 686?, h 
I’Athos, App. II 12-13, 24, 25 ; tottAiuov, 
4 35 ] Ttpocra^it;, 3 2 ; 4 20, 35 j j^oipi<piov, 
9 15. Cf, Xaupa xm Kutpefiv, veuptct. 

pacrTayiov (t6), appareil de suspension d’une 
lampe, ou d’un objet, 7 not. 71, 22, 24, 
25, 48. 

p<£err«£ (6), remblai, petite tranche ?. 3 not. 
37, 23, 24. 

BotTorteSiva SExaia (tot), h Kassandra, 18 9, 10. 
BctT07te3Eou (pov^ tou), 1 7, 24 ; 4 41 ; 7 4 

(Xocfipoc) ; 8 41, 45 ; 13 24 ; 14 8 ; 20 9 ; 
App. II 3, 8, 21, 26. — oi BaToTteSvjvoE, 
App. II 27 5 1 ’AOocvdcioi;, BapXaap,, 
5 Aavc^X, 3 0e6<piAot;, 2’IyvaTto?, 13 ’Itedcwvic, 
2 MwUcnji;, 

PsXia(stv), |3eXe<Toc6<;, en coton ?, 7 not. 68. 
10. 

BeXt£Eo0« (■?)), village ou domaine dans 
2<abalbia, 13 j 12 not* 102, 6, 11, 13, 

{36Xt(gkti£ (*?)), amdliorabion, d’oti : impense, 
2 47 ; 4 31 ; 13 6. 

Benedicb,proeccl6siarquedeS.P.(1438), 17,19, 
Bevfoeta (■?)), village, 11 nob. 98, 13 ; Botvvtaeta, 

App. Ill E-F 151, 25 ; 7caXat6xacFTpov tou 
Bevixfou, 15 4, 

Bsp(p)ouiTou ((jtov-J) tou), 4 not 46, 44 ; 
5 nob. 52, 53, appar, 48 ; App. II 1, 9, 14, 
20, 21, 26, 30 J 1 Fepdvmu;, 1 Atoviaios, 
2 KocAXtvwo^, 3 K«XX£vtxo<;, 1 Aotup^VTtoc, 
5 Niw]<p6po(;, 1 SupteAv, 7 Suptetiv, 

(fyX60upov (t&), voile birA devanb le Uma, 

7 10. 
(t4), parbie de l’Sglise, 7 9, 10. 

pvjpta (ti), pas, mesure de longueur: AvSpwov 
(3., App. II 2t 

(3i6X(ov (t4), livre d’^glise ou liburgique : 
pt6X£oc £oimxa, 6 ; 7 25. 

1 BXAciqq, hig. de Polibou (1083), 5 nob. 54, 
2 B^aios, hig. de Kabzar4 (1108), 2 nob. S3. 
pX^TTtov, (3X«tt£v (t4), ebc., 6boffe pr6cieuse 

souvenb de couleur pourpre, 7 not 69-70, 
18, 19. 

BXocti5<; (6), voisin, k Lemnos, (1407) 17 nob. 
123, 17. 

BXa^os, PetipYLo^ 6, parfcque de S.P, (vers 
1271 ?), 9 32-33 ; KaX^, femme de, 9 33 ; 
’Iwdivvvjs, fils de, 9 33, 

pX6<papov tou ^dt^owos (t4), dans un p6rioris- 
mos, 6 33. 

BXuatou (ptovtiSptov tou), 5 nob. 54, 
(3ot]0& : 6 (3ov)06iv vdpios, secours offerb par la 

loi k une femme ou k un mineur, 121, 19, 29. 
Pottos, caLSgorie de parfcques, 9 28, 29. 
BoXepou Srpup,6vo(; x«l ©eacraXov £;«]<;, cir- 

conscripbion, 3 nob, 37, 1-2, 33. 
B6p6os, pour BoX66<;, cf. Toupt6« B6p6ou. 
popStiviv (t4), muleb, 7 37. 

poiX(X)« (■?)), 616menb d’une reliure, 7 7. 
poiivapot; (6), haube monbagne (Dimibrakos 

s,v.), k PAbhos, 13 appar, B 10-11, 21 ; k 
Lemnos, 17 34, 38, 

Boupwhm (tow), village k Pall6n6, 3 not, 
37, 22, 23. 

potoa (if)), baqueb, 7 not 72, 34. 

Bp>£a (tou), village k Pall4n4, 3 12, 13, 16, 
17, 19. 
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1 roBpifa, hig. de Phi (1030), 1 24. 
2 RaSp^A, hig. de Phi (1169), 8 62. 

3 ra@pi^X, hig, de Trochala (1329), 5 not. 56, 
4 FaSp^A, hig, d’Alypiou (1363), 18 not, 

108, 34. 

raAauxypa*;, FaAedcYpa*;, puis KocAt)*; "Aypa*; 
(fjLOvfj tt)<;), sous le vocable de Saint-Jean- 
Prodrome, 4 not, 45, 45 ; 7 2 J 4 rpvjy6p(.o<;, 
3 AiovBcto*;, 3 E5cTTp«Tto<;, 6 0EoS6mo<;, 
1 ’IeodcvvT)*;, 1 KocMJvuto*;, 2 Aouxa<;, 1 Me06- 
Sto^, 2 Nbteov, 4 SujjLsciv. 

yaX7jv6r/)<; (i?|), de Tempereur, 17 6. 
Y<xp,6p6<; (6), de l’empereur, 10 29 J OtfpecT)*;. 

ydtfjLjiaTa (ira), 6i6ments d'une reliure, 7 not. 
67, 6, 8. 

Tefi-aTo^, cf. 4 ’IeocWjcp. 
Fe^aTou, rofjtdcTou ((jlovJ) toB), 4 not. 44-45, 

44 ; 5 not, 53 J 1 EBaTTpdcTto*;, 4 Efiarpdmo*;, 
2 ’Ieoo'fjtp, 5 Maxdcpto*;, 

1 repdcotfjLo^ hig. « du monast&re du Russe » 
(1016), 4, 18, 

2 Pepdcot^o^ hig. de SiktMou (1030 ?, 1034, 
1035), 1 not, 29, 20 ; 5 not. 57. 

3 rspdccrtpLo^j hig. de Saint-D6m6trios (1035), 
4 not. 46* 

4 rsp(4fft[jLo<;, hig. de Loutrakiou ou Loutra- 
ltinou (1045, 1056, 1057), 5 not. 54, 56, 61, 

5 r£p<£oL[JU)<;, hig. de Politou (1051), 5 not. 54. 
6 rspdtcrc.(jLo^, hig. de Philadelphou (1154), 

4 not, 42, 
7 Fepdtcufjux;, hig. de Chi (1169), 8 53. 

8 rep<40t[ju)<;, hig. toB 'Ieova (1169), 8 56. 
9 r£p<iffi[ju)<;, pr6tos (1194, 1195, 1198), 9 ; 

8 not, 79, 80, 87. 
10 repdcm(jio^, 7rpoe0T&<; toB xupou Il&rpou 

(1198), 4 not. 47. 
11 repam[j,o<;, hig. de Skorpiou (1198), 6 not. 

56, 
12 repdcatfjLOi;, prfttos (1374-1375), 13 not, 

106. 
13 repdcotpo^, moine d'Alypiou (1422), 19 33, 

1 rep|iav6<;, econome de PAthos (1057), 5 
not, 55, 47. 

2 rsp(j.«v6i;, hig, de Saint-Hypatios (1108), 
5 not. 54, 

3 Fep[j,av6<;, hig. de Philadelphou (1287), 

4 not. 42. 
4 rep[j,av6<;, hig. de N6akitou, 6pit6r6te puis 

grand Econome de FAthos (1312), App. II 
not, 143, 7. 

1 rep6vTto£, hiSromoine de Berroi&tou (1287), 
4 not. 45. 

2 rspovTtos;, pneumatikos de Kochliara (1312), 
App. II not. 144, 41. 

yepouota (-?)) : 6 TrveujjLaTtxix; 0iXXoyo<; xal f) 
XotTrJj y., le Conseil de PAthos, 8 not. 80, 
10, 19. 

y^pcov (6), y£povTe<; (ot), 2 18, 20, 30 ; 6 4, 9, 
23, 37, 42, 48 ; 14 1, 3, 6, 8 ; 15 15, 18 ; 
19 1, 2, 32. 

Yeo)&aiTtx&<; ^xp.sTpc'iv, faire la mesure g6od6- 
sique (d’une terre), 17 14. 

1 Fectpyio*;, hig, de Sarabaros (1015), 4 not, 
46. 

2 G(iorg)i, higoum^ne d’lviron (1169), 8 not. 
81, 44. 

rscipyto^, cf. BAd^cx;, ©eoXoytTTj^;, 0eo<piv7)<; 
At)(x^tplo<;, ’IayoArcT)*;, Aoux^pu;. 

recopytou (p-ovij, (zov6Spt,ov tou &yiou), cf. 
'Aylou Fecopytou. 

yyj (y)), cf. pacnXLx^, £Xeu0£pa, (z>)Tpo7roXtav^. 

YXu7tt6i;, cf. 0TOtup6$. 

roiJufcrou ([J.ov'fj too), cf. re[J,aTou. 
y<5[zo<; (6), cargaison d’un bateau, 19 10, 

YovixAtv)C, ($i), 11 17 ; xoctA X6yov yovlx6t/jto<;, 
12 6. 

yoiivoc (lecture douteuse), fourrure ?, 7 33. 

rpaEa, lieu~dit it Lemnos, 17 36. 

ypdtfjqza (t&), document officiel, 12 11, 23 ; 
13 16; 14 14 ; 15 12 (ypipqzav), 15 ; 17 
41 ; 19 1, 9, 24, 30 ; 20 13, 15, 16, 42, 45, 

ypacpsiit; (6), scribe d’un acte, 2 50 ; 4 47 ; 
6 56, 58 ; 20 52. 

ypoc^T] (i?)), document 6crit, 4 13. Cf, pocotXLxif), 
1 rp7)y6pio$, moine de Kallinikou (1017), 

4 not, 44, 
2 rp7jy6pio<;, hig. de Dom6tiou (1048), 4 

not. 41, 1, 2, 19, 23, 26, 37. 
3 rp7)y6ptod;, hig. de Charontos (1048, 1057), 

4 not. 47, 49 ; 5 not, 55, 49. 
4 rp7)y6pLG<;, n'est pas hig, de Gataiagra en 

1076, 4 not. 45. 
5 rp7]y6pu><;, hig. de Saint-D&m&trios (1076), 

4 not, 46, 
6 rpTjy^ptOd;, hig, de Saint-Basile de Cha¬ 

rontos (1108 ?), 4 not, 47 ; 6 not. 55. 
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7 rpvjyipLos, hig. de Rabdouchou et 6pit6rete 

(1141, 1142), 7 not, 66-67, 2. 
8 Tpr}y6pio^ hig. de Kaspakos (1169), 8 

not, 82, 68. 
9 rpYJY^pios, proest6s de D6roth6ou (1198)^ 

4 not., 44. 
10 rpY)y6pto<;, hi6romoine de Plaka (1287), 

8 not, 82, 
11 rpY|y6pLo$, [big,] du Grand ChrysourarS 

(1312), App. II not. 144, 39. 

12 Grigorie, hig. de Chi (1430), 20 49, 

rpTjyfipios, cf. 3v]p6<;. 

Ypt7ro<; (6), bateau de pSche, 7 not. 72. 
ypi^ (&), griffon, motif d’un tissu, 7 18, 50, 

reovEa (if)), lieu-dit h Lemnos, 17 37. 

Aa6E8, cf. Aau£8. 
Sa(p.cov : 6 (jua6x«Xo<; 8., 19 26 ; 8«tpovtc&8v)i; 

<popa (*?)), inspiration ddmoniaque, 20 43. 

1 Aapuav6<;, hig. de Kalaphatou (1101/02), 

S not. 54* 
2 Aap,Lav6<;, hig. de Trochala (1108 ?), B not. 

56' 
3 Aapuav6<;, hterodiacre [du Pr6taton] (1363), 

13 not. 108, 109, 42. 

4 A«puocv6<;, hig. de StSphanou (1366), 14 

not, 118, 24, 

5 Aa[Uotv6$, eccl^siarque de Kary6s (1366), 

ancien ecclesiarque (1370), 14 not, 113, 

6 AaptotMos, moine d’Alypiou (1422), 19 32, 

1 Aotvtif)X, hig. de Kochliara (1316), App. II 
not, 144, 

2 Aocvi^X, moine de ? (1363), 13 not, 108, 38 ; 

pr^tendu 6pit6r6te, 13 not. 108, 38 appar. 

3 Danila, pr^tendu hig. de S.P, en 1399, 

15 n, 1. 
4 AocvrfjX, pr6tos (1430), 20 not, 135-136, 8, 

46. 

5 AavrJjX nYjyovt'njs, hi6romoine de Va (1430), 

20 9. 

6 Aavti/jX, xup, (?), 13 appar, B 17, 

Solves, pour Sav6s ?, 7 not, 69, 18, 

AaoES, le Psalmiste, S 1, 

1 AauES, liig. de Saint-Nicolas (1033/34), 1 
not. 29 ; 2 50, 

2 AauES, eccl6siarque de KarySsen 1363 ?, 13 
not, 109, appar. in calce, 

Sft), le th&me iconographique, 7 not. 69, 
13, 20, 22, 52, (54, 55), 57 et appar. 

8£pa (t8), (?), 7 not, 73, 36, 

SSvSpov (t8), arbre, App. II 18, 19. 

8£p7r«vov (t6), cf. 8p£7ravov. 

SScrrrotva (*?)), l’6pouse de Pempereur, 17 3. 

SeoTroTsEa ft), 4 33 ; 5 14 ; 8 19, 44 ; 12 16 ; 

19 19 ; S. xal SLaxpATV)crts» 2 11. Cf. vo[x^. 

Sea7r6TV)s xod pamXeiis (6), 4 36, 

SeenroTYjs (6), 9 not, 88-89, 1, 37, 38 ; 16 4 ; 

17 4 ; 18 1, 18, 21 J naXoaoX6yos *AvSp6** 

vtxos, naXatoX6yos *IeoAvvv)<;, 4 S^tpavos- 

Sea7r6r/)s (6), maltre et proprietaire d’un 

bien, 2 15 ; S 21 ; 12 15 ; 8, x«l x6pio$, 

8 23, 38, 

Sstnronxal £opra£ (al), les douze grandes f6tes 

du Seigneur, 7 23. 

8eo7To'rtx6s, qui appartient k un empereur ou 

k un despote, 9 9 ; qui concerne ou vient 

d’un patriarche, 12 1, 28. 

Seammxws, en maltre, 11 21 ; 18 2. 

SeijTspat p.ova£, 8 not, 80, Cf. TtpeoTstoc. 

8s<p£v(j<op : xal S,, qualifiant le prdtos, 

20 not. 135-136, 8, 

Svjxpuas (^Yjs)) (?)j 2 35 et appar, 

Av)p.v)Tptos (fiytos), la f6te du saint (26 octo- 

bre), 13 not. 110, 16. 

Avjp^Tptos 6 XaXxetis, moine (f avant f6vrier 
1030), 1 not, 27, 28, 4, 10. 

Awptos, cf. 0so(pAvv)s Avi^Tptos, SmvEXas, 

TopvExv)s. 

Av)[XY)Tp£ou (p,ovif) rou ayEou), cf, ‘AyEou Ay)(xy)“ 

TpEou, ‘Ay. A, 'too SxuXo7to8Apv), 

SY)p.6cTLa (tA) : ol tA S» StevepyouvTss, les 
fonctionnaires du fisc, 10 65-66 ; 11 23, 

Sv)p.ocr£a 6S6s, 9 10, 19. 

Sv)p.ocrteijto, soumettre k Pimp6t, 3 3, 6, 

Sy)p.6olov (t8), Pimpot, 3 4. 

8tA, suivi du nom d’un contribuable, 3 not, 

37, 28. 

Atayo57n]s> of. *Iotyoii7n)s ©s6Scopos. 

StaSixacEa (*?)) : oE tAs SiaSixaaEas S/ovtss, 
ceux qui sont parties k une affaire judi- 

ciaire, 6 48. 

SiaSo^os, cf. A8eX<p6<;, p.a0Y)Ta[, 

StAOsaLs (*#)), bonnes dispositions, 10 11 ; 14 4. 

StaxovEa (*?)), service, 15 17, 

StaxpdlTYja^ (*?)), droit de d6tenir et chose 

detenue, 2 18, Cf. SeaTtoTeta, TvepLo^. 

SL«XXATTop,at, se r6concilier, B 20, 
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StaXu'djptov xaPT^ acte de conciliation ou 

d’accommodement, 7 29, 

8ta(jtsp££to, partager, 20 23, 

SLotTUTOxns : (pavepdt 8,, testament dont les 

dispositions sont connues des temoins, 1 

not, 29, 5, 

8taxpucro$, dore, 7 6 et passim. 

Staxcop^to, proc^der & un partage, d6partager, 
6 28 ; 6 5, 16, 20, 36, 41. 

8taxo)pLO|ji6$ (6), partage, 6 not, 61, 26. 

StexStx^to, cf, ?GTa(Jtat, 

Stevepy^o), cf. 87)(Jt6ata. 

8tev6xX7)ot(; (*#)), trouble, 13 12, 

8txatoXoy(a, cf, A7i:oxXe£o(Jtau 

Stxoaos (6), de l’Athos, 16 not, 116, 21 

J 16 0eo8&oio$. 

StxatoT^ptov Ypdcjjtpta (t8), titre fondant un 

droit, 19 9, 30. 

SixaEto (6), d’un couvent, 13 35 ; 20 47 

5 5 ’Hcratas, 1 KapTOs, 3 Makario, 

8wato)(jta (t8), titre de propri6t6, 2 28 ; 6 13, 

18 ; 10 36, 58 ; 16 2, 10 ; 18 3 ; 20 4 

(£yYpa<pov), 12 ; pi8ce d’archives en g6n6ral, 

7 29 ; 10 22 (syypa<pov) ; 11 29 ; App, II 9, 

30 (xaT7)a(paXLapivov), 

SixaaT^ptov, 16 14 ; 8, £xxX7)aiacmx8v xat 

7raXm>c6v, 4 30, 

Sixocavifc (6), juge, 4 not, 39, — 6 Stxaaa*;, 6 
15. 

8ix£XXtov (0*8), instrument aratoire, 7 not. 72, 

27. 

8txepaToe^<poXXov (t8), taxe, 3 not, 37. 

8ix6p<xTo^ (t8), taxe, 3 not, 36, 37, 29, 

Atx6<paXo<;, d6tenteur do terre 4 Lemnos 

(1407), 17 35. 

Sbmiov (t8), filet de p6che, 7 not. 72, Cf, 

££0YpL7T7]Xdt, 8pX7]v£a, 
StXa^ou (nrou), partie d’un brule-parfuin ?, 

7 not. 73, 49, 

8i68lv (t8), dans un p6riorismos : passage 4 

travers ?, 6 35. 

(6), au sens de percepteur, 3 4, 

1 Aiovtioios, de Berroibtou, scribe (1034), 

4 not, 46. 
2 AioviS<no$, hig. de Philadelphou et 6pit6r4te 

de la M6se (1198), 4 not. 42. 
3 Atovioto^, hig, de Kal6gra (== Galaiagra ?) 

(1294), 4 not. 46, 

4 AtoviScuo$, hig, de Charontos (1364, 1369, 

1377), 4 not, 47, 

5 AtoviScrtos, moine d’Alypiou (X422), 19 32, 

Stodbouov (t8), bissac, 7 34. 

StoxoTOT^ptov (t8), calice et pat4ne, 7 not, 69, 

13,14,45. 

Ao6v£xeta (-?)), village, 11 not, 95, 15 ; Ao6- 

vK«, App. HI E-F 161, 29, 

S6(jta (t8), don, 19 20 ; 20 19. 

8o(jt6tmxo<; too Se^toS x°P°^» au Protaton, 14 
not. 113, 23 J 8 *I£xo6og» 

Aojjte'Uav&s, pneumatikos de Saint-Tryphdn 

de Makr8g6n4 (1472), 4 not. 45. 

Ao(jt^to<;, hig, de la Sainte-TriniU (1071), 5 

not, 64, 

AojJieTtou (ptov’?) toO wup), cf. xup(ou) Ao(A£tIou. 

Ao[jtv(xou, village, 11 not, 98. 
So£oXoy£a ($]), glorification (do Dieu), 11 1, 9. 

Aoo£0eos, moine d’Alypiou (1422), 19 32. 

AoiWs, cf, ’AvSpivoto*P«8kjv6c. 

SouXo<; (6), esclave, 7 31 ; exprimant la 

relation de serviteur 4 maltre, 9 38 ; 12 

2, 8, 27 ; 16 19 ; 17 42 ; 18 20. 

Aox^tocptou ((jtov9j nrou), 5 not. 54, 42 ; 8 47 ; 

13 30 J 4 ©e6Stopo<;, 5 ‘IXapEtov, 1 XocptTwv. 

Apotyocrra (•?)), village, 11 not. 98, 18 ; App, III 

B-C 149. 
8pox6vm (to), objet liturgique, 7 not, 71, 24. 

ApdW£o6ov (nr8), agridion de S.P., 10 not, 94, 43. 

Sp^rcowov (nr8), faux ou faucille, 7 not, 72, 27. 

8p6(Jto<; (6), & l'Athos, 2 39 ; 0 28, 29 ; 13 
appar, B 15 (7tocXou6<;). 

8pu<; (6, j)), ch6ne, 20 27 (spiSpoVTicTfJ^vT)), 29, 

31. 

Scoped (’})), donation, 4 not, 39. 

1 Ao)p60eo<;, de Loutrakiou (996), 6 not. 66, 
2 Atop60so<;, prbtos (1177), 9 ; 8 not, 79, 80, 

74, 

3 Ao)p66eos, de Xystr8 (1316-1325), 6 not. 66, 
4 Dorofei, protos (1363, 1366), 13 not, 107, 

20 ; 14 not. 112, 17. 

5 Ao)p60eo<;, hig. de X6n (1363), 13 not, 407- 

403, 108, 29. 

6 Awp60sos, prohig. de S.P. (1424), 17, 19. 

Atopo06ou (ptov)) to0), 4 not. 43, 44, 43 appar. ; 

8 not, 34, 50 ; App, II not. 144, 17. Cf. 

fAy£ou Ntx7j<p6pou J 9 ’AvtcJwos, 9 rp7}y6- 

pto^, 1 flX«p£tov, 14 ’Itodtvvi^, 3 Aaup^VTtoq, 

4 Maxdcptos, 5 NtH6Xao<;, 
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Acopo6£ou (itporn? tou), (?), document sur 
parchemin existant & Xylourgou en 1142, 

7 30, 

•EBMffta, village (Pr&te ?), 11 not, 03. 
£yypa<pov (t4), 8 not, 70, 41, 70, 75, 80, 85 J 

18 17. 
^Y'ypoc^po^, cf, (X0(pdXsioc, Stxodcopoc, ^xSocii^, 

wpS^K. 
^Yxocuoto^ I (psyYetot dpyupd £yxau0TO, nimbes 

en argent niell6, 7 9-10, 22. 

eyxXvjou; (v)), plainte en justice, recours, 6 3, 

iyx6hztov (t&), pendentif liturgique, 7 16, 

!7, 47, 
syj(e{ptov (^)j linge & usage liturgique, ou 

ex-voto brod6 d’une image sainte, 7 not. 

70, 19. 

£0t]xy), ^0V)Kif)T^a ('/)), cf. 0fyo). 

elSix6; (6) : dtTui eESuccov, 3 not. 37, 2, 33. 

etxdv (*#)), dans une Aglise, 7 8, 9, 13 (les 

trois figures d’une d66sis), 20, 21, 22 

(cExovKai)? 23, 25, 51-59 ; prestation de 

serment devant une ic6ne, 6 26 (d^pavTot; 

xcd Ostoc) ; 20 39 (dyta xal #XpO* Of, arotaESiv. 
Eip^W), fille du pincerne D6m6trios Tornik6s 

(1358), 12 3, 5. 

Elp‘/)vy), cf. ©eo^dtvv); AyjptfjTptot;. 

eEpvjvtxAt;, cf. 0up6£6aat<;. 

cl ppoXiyiov, livre d’6glise, 7 26. 

et'ooSot; (*#)), partie de la liturgie ? ou plutot 

[places] k l’entr^e [de l’6glise] ?, 7 11. 

exSEScopu, donation comportant alienation, 
14 9, 

£xSom<; : sSyyPk90(5 ^., acte Acrit d’altenation 
par donation, 12 30, 

sxSonfjptov ypdppwt (t4), comme le pr6c6dent, 

17 41 ; e, fiyypatpov, 8 not. 79, 70, 75. 

JxxXv)a(a (f))t £glise, 3 15 ; 7 5, 23 ; 14 2 ; 
18 14. 

exxXvjatoc : -/) [i.eydX'y) tou 0eou L, de Constan¬ 

tinople, 12 32, 35. 

exxXyjmipx^ (6), de Kary6s, 13 appar. in 

calce ; 14 18 ; 15 22 J 5 Aapuav6(;, 2 Aau£S, 
KiiptXXo;. 

exxXvjat^pxv); (6), d*un monastere, 8 41 ; 20 

47 J 5 ’Haatoc;, 13 ’IcoAvvv);, 19 Iovan, 
Sofronije, 

£xxXv)0tacmx6(; (6), du Pr&taton (1366), 14 
not. 113, 25 y I6v. 

^xxXTjGiaa'Ctxjt;, cf, SixaoTifjpiov. 
ex{jLETp£co, cf. yECoSamxwt;. 
exvExvjatt; ('?)), le fait de r6clamer en justice, 

de revendiquer, 12 20, 
£Xa(a (fy, olivier, 14 1, 
£Xoaov (t6), huile, 14 2, 11, 
eXa^Trptvot; (6), arbre ou arbuste 4 feuilles 

pointues (rhamnus ? nerprun ?), 18 not. 
127, 11, 

£Xauhv, -c&va; (6), olivaie, 14 5, 7, 9. 
£Xcmx6v (t4), taxe, 3 not. 37, 30. 
sXEV)(jLO0iivy), d’un empereur ou d*un despote, 

17 3 ; drci ^Xev)[xo0dvv)(;, dans le formu- 
laire des recenseurs, 17 8, 15 ; 18 18, 

‘EXivvj, cf. naXoaoXoyEva, 
eXeu0£pa paatXtx'J] yvj, 18 not. H®* 7, 
£Xeu0epta SoiSXou, affranchissement d’un escla- 

ve, 7 31, 
’EXcuGiptot;, de Trochala (1287), 6 not. 53 ; 

(1311), 5 not, 56 (tou TpoyaXd ?), 

sXsi50epo$, paysan libre d’obligations k regard 
du fisc, associe & i;£vot; (venu d’ailleurs), 
9 34. 

’EXEvayot; 6 (ppotvT?^, chef bulgare, 7, 
!|Jt6povTUj{j!ivo(;, cf, 8pu<;. 
s(j.7r6ptov (t&), de Palaiokastron & Lemnos, 

17 16, 
£vdytov, svayopevot;, appelant, appel6 en jus¬ 

tice, 5 18, 19, 20, 22. 
£v§u{jloc xouxouXdptxov (t6), 7 18. Cf, xouxou- 

Xdptxot;, 
evSutt^ (f|), nappe d’autel, 7 not. 67, 5, 
£v£oo8ot;, ^cpSo;, qualifiant un tissu orn£ de 

figures animales, 7 not, 70-71, 20. 
£vp^ot; XEGot;, tc£tpot, pierre (borne) lichee en 

terre, 6 28, 29. 
^VT^pivot;, revetu, 7 not, 73, 45, 47, 
eVToXiq (*?)) : Stic rJ)V tou ©sou 2 not. 32, 41 ; 

19 24. 
^vumSypoctpot;, cf. d^dXeta, upa^t;. 
s^dSeX^;, de Pempereur, 16 not. 119, 3 ; 

17 4 y 4 Etiqwvoc. 
S5apX°C» le P^tos comme repr^sentant du 

Censed central, 20 not. 135-136, 8, 
s^dtpoXXov (t6), taxe, 3 not, 36, 29. 
e^yotipevot;, ancien higoum^ne, App, II 6. 
efycArfis (*?)), cf, dTtoypatptxif). 
E^oyptTnjxd SExtuoc, sorte de filets de p6che, 

7 not. 72, 35. 
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#;oSo£ (*$)), d^pense, 13 14. 
££oufnacmx&s, cf. ati0ev'UK&£. 
£opTa£, cf. 8ea7ronxa£. 
^TcaypuTTV^oj, veiller sur, 8 5, 
inevyw (t£>), tapis de priere, 7 not. 72, 32. 
ferc^peta (fy, vexation, 10 68, 73 ; 11 23, 26. 
£7tt6pa6eu«, d&ivrer, adresser (un acte offi- 

ciel), 10 49, 86-87 ; 11 3, 31. 
£7ttYpa<p7] (*$)), inscription d’une icfine, 7 20 ; 

pour iTtoYpatpv], 20 42. 
^m8£Sw[jtL, £tuS£S«, donner (en plus), 3 32 ; 

6 38 ; 8 30, 41 ; 13 17 ; 14 1 ; 16 11, 16 ; 
18 18 ; 19 30 ; App. II 30. 

£7r£0efn; (-fj), imposition, 10 70 ; 11 24. 
£7uxup6co, confirmer la validity, 13 8-9. 
^mpiviKov (t4), vfitement liturgique, 7 not. 

69, 21, 22, 23. Cf, uTtopdivLKov. 
£mo7j(ji,atv6), comme u7cocrY)(Jta£vto, 11 34. 
&7uaTaa£a (*$)) : Tomw?j £., enqufete aveo 

transport sur place, 20 6 ; App. II 4, 8. 
£mTY)py]Tfc (6), de TAtlios, 7 2 ; 13 40 ; 14 

20 ; 16 23, 24 (V>7]v) ; App. II 6, 7 
5 6 ’AvtAwos, 4 TspptavA;, 7 rpvjY^pto;, 
2 Aavi^X, 2 Atovuaio?, 2 ’Haata?, 17 0eoS6- 
ato?, 6 0e6SguXos, 4 ©s&Joipo?, 2 0e6<p&o?9 
1 ©coptas, 4 ^iYVa^to?, 5 ’loavvbao?, 4 KiX- 
Xurro?, 7 Koapta?, 1 Me06Stos. 

^mTpa^Xtov (t£>), 6tole, 7 12. 

^£rpo7ro;, repr6sentant constitu^ par un 
individu, 1 4, 13. 

1 ’Emfpdtvtos, moine de ? (1030), 1 not. 29, 
23 [= 2 ’Em^dcvLo? ?], 

2 ^Emtpavto^, hig. de Skamandr&nou, le meme 
ou plusieurs hoinonymes de 1018 k 1057, 
4 not. 44, 42 ; 6 not. 54, 41. 

3 Epifan, prohig. de S.P. (1400), 15, 19, 

d61ivrer (un acte officiel), 10 49, 
86 ; 11 31. 

£pYaaT^ptov tou xocta£cig (t£>), forge, 7 29. 
£pe6^v0ta (6 £p£6tv0o?), pois chiche, 7 35. 
^petmo?, cf. 

’Eafpocy^vou, ’EaqHyp^vou (^ovvj 'roOJi 1 n°t* 
28, 4 ; 13 33 J 1 5 Nei^uTo?. 

£croi0Aptov’f('r6), parcelle de terre, 17not, 722,16. 
eao30upostro3X^p^ov (tA), parcelle de terre, 

17 36. 
£<T6)0upov6)pdi<pLov (t4). parcelle de terre, 17 

not. 722, 21, 37, 38, 
~x^7ulv (t£>), jardin, 17 22, 30. 

£attxwp&piov (tA), parcelle de terre, 17 
not. 722, 18, 19, 30. 

Groupsidtpxvjs : 6 p^yas 6., 16 3 ^ Ka6«XX^pt^ 

eiayy&iov (^&)i ^vre d*6glise, 6 25 ; 7 5 ; 8 6 

(t& ei«YY^^a)* 
etioty^s oZxo; (6), maison pieuse, 8 2. 
EiS^KtpLo^, d^tenteur d’une terre i\ Lemnos 

(favant 1407), 17 not. 722, 22, 28. Cf. 
7 Ntw&ao;. 

etapYeffta (*$)), bienfait d*un empereur ou d*un 
despote, et sp^cialement donation, 16 5 ; 
17 3, 6, 13 ; 18 17. 

eiEpYST^G), gratifier, notamment en parlant 
d’une donation imp£riale, 11 17 ; 16 4-5 ; 
18 3. 

1 EuOiSpuos, hig. de Saint-Nik6n (1020), 6 
not, 53. 

2 EiiOiptto;, hig, de ? (1030), 1 25. 
3 EOOdptto^, hig. de Saint-Sabas (1030, 1034, 

1035, 1037), 1 not. 29, 22. 
4 EO0Opuo$, hig. de Saint-Tryph6n (1033/34), 

3 not. 33, 8, 19, 21, 30, 34 ; le m6me (?) 
hig, en 1024, 3 not. 33. 

5 Empties, hig. de Xfcroryakion (1033/34), 
3 51. 

6 EuOtipuos, moine et prStre de S.P. (apr6s 
mai 1057 ?), 7, 18 ; 6 B 42. 

7 Ei0uptto;, dc Saint-Georges (X6nophon P) 
(apr6s 1057 ?), 6 not. 52, 57, B appar. in 
calce. 

8 E£0ti(jtto$, hig. de Saint-Nikon P (1087), 
6 not, 53. 

9 Eu06(Jtto?, hig, de Kaletzfe (1108 ?), 4 
not, 45, 

10 Evtimie, prohig. de S.P. (1366), 73, 18. 
11 Ei06(juo;, hig. d’Alypiou (1422), 19 not. 

130, 1, 31 (Eufimie). 
12 E606(juo£, repr^sentant de S.P, (peu avant 

1496), 17, 19. 
e6oS6co9 r6ussir, conduire k bonne fin, 14 5. 
Efipeat? 07]aaupou (fj), impot, 10 not, 94, 76. 

siaY)[jta(vop,aL, 6tre marqud, enregistr6 claire- 
ment, 6 38. 

EucrTpomo?, cf. "AyLG^ EftaTp^Tto?. 
1 ESoTpticTLo^j hig. de Gfimatou (1009-1016), 

4 not* 45 [== 4 EAaTpdcTto? ?]. 
2 Eio'rpdtTLo^, hig. de S.P. (1030), 6, 18 ; 1 

not. 29, 21. 
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3 EflorpArio?, hig. de Galaiagra (avant 1036), 

4 not, 45, 
4 Eil0TpdtTLo$, hig, de G6matou (avant 1056), 

4 not, 44 1 Euotp<£tlo$ ?]. 

e6tu^£<jwitoSj dpithete d’un despote serbe, 

10*4 ; 17 4. 
Efrosin, Evresin (Efi<pp6auvo$), hig, de S.P. 

(entre 1494 et 1496), 17, 19, 
etyo\6yiov (tA), livre d’Sglise, 7 7, 

’E<pp£p (6 &yioc), livre d’Sglise, 7 26. 
*E<pp£|Jt, ’Etppaipt, moine de ? (1033/34), 3 

not, 32, 24, 

JE<pp£|jt (ptov?) too &ytou), c^- 'Aytoo >E<pp£pt, 

Za6aXT(a (fj), katSpanikion (tli&me de Series), 

13 6. 
ZtKihot; (6), ZeAtAvou (tou), personnage, 

monastere et lieu-dit, 3 not. 32, 33, 24-25, 

41, 42 ; 13 appar. B 12. 

ZEp66$, dtitenteur de terre (vers 1271 ?), 9 11. 

($)), z61e, empressement, 14 4. 

CeuyocpotTbuov (t6) : 0LT</.px(a ^youv £., 11 

not. 98, 25-26. 
CsuyapaTO$, categoric de parequcs, 9 31, 
CeuyAptov (t6), mesure de la terre cultivable, 

10 5, 8 ; 17 not. 122, 10 ; 18 not. 121, 2. 

CeuyTqXaTetov (t6), appar tenant & S.P., 7 31 ; 
11 13, 18. Gf. (3acrtXLx6v, 

Z7]So|Jt(tm)U (too), village, 11 not. 98, 
&/)[*(« (vj), amende, 4 19 ; dommage, 8 35, 

39 ; 19 26. 

£7)|Jti6to, punir d’amende, 2 46 ; 4 30. 

Z>]vatSo$, cf. fAy(a$ Z>]vatSo$. 

Coy if) (*?)), une paire de, 7 13, 33. 

Zuyou ((aov*?) too), 4 not. 44, 42 ; 0 10, 50 

5 5 0e6SouXo$, 7 ’ItoAvviqs, 1 Nfyptov, 
4 Nif)<ptov, 4 Ntxy)<p<5po$. 

Ctoapxeia (fj), moyens de subsistence, 17 5. 

Ztoypa<pou (jaovJ) tou), 8 59 (Zagrafo) ; 13 

35 appar. (Izografa) ; 20 11, 51 (Iz’ou- 

graf'ski) J 3 RaaOwx;, 2 Iftasaf, 6 Seme&n 
(Su(Jt-). 

■^youpieveta ft), -vetov (xb), la charge d’higou- 
m6ne, 7 30, 32 ; 8 29, 30. 

■Jjyoii^evot; too TrptiTou, cf. rtptiTou, 

yfi[x6q (6), cf. ^T|Jt6c. 

1 ’HXtac;, hig, de SikSlou (1009, 1016), 5 
not. 57, 

2 *HX(a$, hig. de Sarabaros (1017), 4 not. 46, 

3 d^tenteur de terre (vers 1271 ?), 
9 20. 

‘JjALOffsA^vaToc, cf. vop(tr|xaTa. 

^Xtou ((Jtov-J) too), cf. ‘Ay£ou [Trpo^Too] 
’HXtou, 7ta7ta *HXlou. 

1 ’Haafas, hig. de Ku (1169), 8 57. 
2 ’Haatas, hig. de Plaka et Gpiterete (1294, 

1297), 8 not. 82, 
3 ’Hcratas, pr^tendu hig. de Plaka (1338), 8 

not, 82, 
4 ’Hcrafas, hig. de S.P. (1349, jusqu'en 

1366 ?), 14 et n. 1, 18, 
5 ’Haatas, eccl^siarque et dikaid de La 

(1430), 20 not. 136, 48. 
‘/)T|Jt6s (6), couvercle ajour6 du calice, 7 

not, 69, 14, 

©eoSAaiqs, d^tenteur de terre A Lemnos (1407), 
17 33, 34. 

1 0&oS6ffLo$, hig. de kyr Athanasiou (1059, 
1066), 8 not. 81, 

2 0soS6tHo$, hig. de S,P, tojv ©s00aXovtx£tov 
et 6conome de la (1066, 1070, 1080), 
7, 18; 6 not. 62, 10, 51. 

3 ©eoS60lo$, hig, de La (1169), 8 not. 80, 43. 
4 0soS6fuo$, hig, de Sim6nos (1169), 5 

not. 57 ; 8 60. 
5 0soS6(ho$, hig. de Saint-Philippe (1169), 

8 66. 

6 ©soS60to$, hig, dc Kal6 Agra (1198), 4 
not. 45, 

7 ©soS60lo$, hig. de Trochala (1198), 6 
not. 56, 

8 ©eoS60Lo$, hig. de Kochliara (1198), App. II 
not, 144, 

9 0soS60to<;, protos (1253-1257), 6 not. 56, 
10 ©eoS60to$ pr^tendu hi^romoine de S.P. 

cn 1262, 10 n. 1, 
11 ©EoS60to$, moine de Plaka (1306), 8 

not. 82, 
12 ©eoS60to$, hig. dc Rabdouchou (1310- 

1316), 7 not. 67 ; App. II not. 143, 6, 38. 
13 ©eoS60to$, ancien pr6tos (1363), 13 not. 

107, 108, 25. 
14 ©eoS60lo$, moine de Plaka (1369), 8 

not. 82, 
15 ©so&60loc, hig. de kyrou SUphanou (1369), 

14 not, 113, 
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16 ©so§60Lo$, dikaios de l’Athos (1375), 16 

not, 116, 21, 

17 0soS60Lo$, de Plaka, 6pit6rete de l'Athos 

(1378), 8 not, 82. 
18 ©eo&60»)$, inoine de Chi (1430), 20 10, 

1 0e6SouXo$, moine de Saint-Tryph6n (1019), 

2 not, S3. 
2 0s6SouXo$, hig. de Saint-Nicolas (1024, 

1030, le meme avant 1083 ?), 1 23 ; 

2 not, 33, 
3 0s6SouXo$, hig, de Xylourgou (1030), 4, 5, 

18 ; 1 not, 28-29, 10 ; 4 not. 41, 6. 

4 0e6SouXo$, hig, de Skorpiou (1070), 6 

not, 56 ; 6 not. 62, 14, 20, 52, 53, 57, 

5 ©s6SouXo$, hig, de Zygou (1083), 4 not, 44. 
6 0s6SouXo$, moine (hig, ?) d’Auxentiou, 

6pit6r6te de l’Athos (1287), App, II 

not, 143, 
7 0e6SouXo$, hig, de Rabdouchou (1306), 7 

not, 67, 
8 0e68ouXo$, hig* de kyrou Stephanou (1375- 

1400), 14 not. 113, 
©soStipa, cf, M7r£xa$, 

@so&ti>p7)To$, hig, des Saints-Apfitres et 6co- 

nome de la M6s6 (1198), 4 not, 42, 
1 0e68topo$, hig, de Sarabaros (1034), 4 

not, 46. 
2 ©s68topo$, hig, de Saint-Dfcm6trios (1040/ 

41 P-1057), 4 not, 46, 47 * 6 not, 54, 45, 

3 0e6Stopo$, hig, de Kaletzfc (1048), 4 not, 45, 
45* 

4 0s6Stopo$, hig, de Do et epit6r6te de 

l’Athos (1047-1057), 6 not. 54, 42, 

5 0s68topo$, hig* de ? (1057), 5 45, 
6 0s68topo$, de Saint-Georges (Xenophon ?), 

(aprfcs 1057 ?), 6 not. 52, 57, B appar, in 

calce. 
7 Qe6Stopo$, de Sarabaros (1313/14), 4 not, 46, 
8 Theodore, g6ronte de S*P, (1438), 17. 
©e6Stopo$, cf, ’IaYoiiTTTjs, IlapSoX£tov, IIsp&bq$, 

1 ©s6xTt0ro^, hig. d’Es (1030), 1 not, 28, 1, 

3, 13* 
2 0s6xtuito$ 6 'AytoSYjp^Tptr^, de Saint- 

Dfemfetrios (1083), 4 not, 46. 
0eaXoytT7]$, rEti>pyu)$, fonctionnaire k Lemnos 

(1396), 16 not. 119. 
0soX6you ((j,ov?} too), cf* 'Aytou ’ItoAvvou, 
0eo7rp66X*)To$, le pouvoir imperial, 10 91 ; 11 

33. 

1 0eo0T^pixTo$, de Xystre (1294), 5 not* 55, 
2 ©eooT/jptxTos, hig* de Plaka et 6conome de 

l’Athos (1316, 1322), 8 not 82, 
3 ©eoor/jptxTo^, de Rabdouchou (1325), 7 

not, 67, 
0e60<o0To$, 6pithfete d’une ville, d’une fie, 10 

36 ; 11 19, 29 ; 17 5, 
®eor6xo$, image, 7 not, 70, 19 ; ic6ne, 7 54, 

55, 58 ; iropaylot 0*, 7 20, 62, 57 ; tmzp, 
0, <ipicFT£:poxpaTouaa, 7 53, 56, 

©2ot6xo$ xocl ©sopLi/j Ttop, f6te de la Vi ergo 
(15 aotit), 8 9, 

1 0sot6xou (povi?) t5]$), vocable de Kalaphatou, 
6 not, 54; de Xylourgou, 4\ 1 11 ; 7 1. 

2 0sot6xou (povf) ttj$), li6e & Loutrakiou- 
Loubrak&nou, 1 not* 28, 3 J 2 Xujae<!>v* 

0eot6xou tou xupou IlaiiXou ((AovJj t9)$ 67rspa- 
y£a$), cf, xupou Ila6Xou, 

©eo<p<xvv)$, prOtos (1312), App. II not* 143, 34, 

©eo<p<&V7]$, Av)(j,^Tpio$ 6, par^que de S.P* 
(vers 1271 ?), 9 28-29 ; KaX^ femme de, 

9 29 ; Te^pyto^, Etpfjvv], S6vvj, enfants de, 

9 29, 
1 ©269^X0$, hig. de Saint-D&in6trios (1169), 

4 not, 46 ; 8 58* 
2 ©2691X0$, hig, de Plaka et 6pit6rete de 

l’Athos (1329-1347), 8 not, 82, 
3 ©2691X0$, hig* de Va (1363), IS not, 107, 

108, 24. 
4 ©2691X0$ 6 ttotk IlX«xa$, moine (1363, 

1364), 8 not* 82 ; IS not. 108, 37 [=* 5 0e6- 

91X0$ ?]. 
5 ©2691X0$ 6 IIXaxa$, moine, g6r6n (1366, 

1369), 8 not* 82 ; 14 19. 
6 ©2691X0$ 6 nx«xs$, moine (1377), 8 not, 82 ; 

IS not* 108. 
1 02O96Xaxro$, prdtos (1045-1051), 4 not, 42, 

16, 37, 40* 
2 ©2096Xocxto$, hig* de S.P, (aprfes 1057 ?), 

7, 18 \ 5 B 41. 
©£pp,a (t&), sources chaudes ou lieu-dit, h 

Lemnos, 17 31* 
06oi$, livre de la situation eadastrale, 18 

not, 127, 4 ; ptsydiXT) &7roypa<pt,xT>] 0*, 17 14. 
©S0aaXovLXouo$, cf. 1 Ae6vTio$, 
0e0aaXov(,xe6$ 1 t6ttov Xey, 0e00«Xovtx6«, 

t6tco$ tou ©£00«Xovtx6to$, 6, Of, 7nSpyo$. 

©effffaXovtx6to$, -xatou, -x6tov (^ov1}) tou, twv), 
5 6, 39-40 ; 6 11, 51 ; 8 not. 79, 13, 20, 



ACTES DE SAINT-PANTfitil&MON 
206 

24, 72, 76. Cf. 'Ay£ou n«VTeXd)povo<; 

K 6 Nix6St)|J,o<;. 
®ecra,aXov(xv) (’))), 16 37 ; 11 29 ; 18 4. 

0eaffaXovExi]c, of, BoXepou. 
©ewvac, de Makrygdnd (1369, 1377), 4 

not. 46, 
O'nxr, (b), s6^|ky), l0Y)Xif)TC«, etui, dcnn, 7 

not. 68, 8, 14, 16, 16, 17, 46, 47, 48. 

GyjXdxitt (Tot), fermoirs (ou dldments dc for- 
moir) d’une reliure, 7 not. 68, 

Onjraupds, of. expect?. 
0Xt«6(v (t&), instrument aratoire ?, 7 not, 72, 

27. 
©pax^cnos, cf. ‘Aylou NJxeovo? tou Qpaxvjotou 

(jxov}| tou). 

0u(i{«p,« (t&), encens, 7 not. 69, 18. 

0u(juaT6? (6), encensoir, 7 10. 
0up(ov (tb), partie ouvrante d’un onkolpion, 

7 47. 
Guoiaorijpiov (ti), d’une oglise, 7 5. 

1 0upi«5, hig. de Papa filiou ot dpitdrdto 
(1142), 7 not. 67, 3. 

2 ©upas, ddtcnteur d’un moulin (f avant 
1271 ?), 9 13. 

3 ©togas, de Sarabaros (1306), 4 not, 46. 

’I«yoii7n)5, ’AX^iot;, fonctionnairc ii Lemnos 
(1396), 16 not. 119. 

’Iayodmjs, reupyioc 6, fonctionnairo & Lomnos 
(1406), 16 not. 119, 1 ; (1407), 17 43. 

’layouTCTjc (Atayevs), GedSwpoc, notable do 
Thessalonique (1421), 16 not. 119. 

’Iayoum)?, ICtovtJTwmvos, tdmoin (1335), 16 
not. 119, 

1 ’I<£xw6os, moine, prdtre et scribe (1030, 
1035), 1 not. 29, 20 ; 2 not. 31, 48. 

2 ’Idxto6o?, de Saint-Hypatios (1033, 1047, 
1049, 1057 ?, 1066), 5 not. 64, appar. 42, 
44, 48. 

3 ’Iixw6o?, moine de Kalaphatou (1057, 
1065), 5 not. 64, 43; lc mSmo dit 6 
&yio<; (?), 5 not. 64, 42, 44, 48. 

4 ’I«xu6o?, hig. de Trochala (1169), 6 not. 
66 ; 8 69. 

5 ’I<4x(o6o?,[hig.] du Petit Ghrysfirard (1312), 
App. II not. 144, 40. 

6 ’Hxu6o?, proistamdnos de Rabdouchou 
(1316), 7 not. 67. 

7 ’I<£x(o6os [Trikanas], big. de La (1363) 
13 not. 107, 108, 22. 

8 ’I<£xco6o<;, Sogdcmxot; tou 8e£tou yopou au 
PiAtaton (1366), 14 23. 

9 ’Idcxtofio?, do Gharontos (1387-1400) 4 
not. 47. ' 

10 ’IdcxcoGos, hig. de Phi (1430), 20 11. 

J«pumx6<;, dpithdte dc saint Pantdlddmon 9 
3 ; 13 5, 18 ; 14 2 ; 17 2. 

’Iaxpou (tou), village 6 Palldnd, 3 11. 

’Igfyxov (piov^i tuv), 8 44 (kurtvelta lavrisa); 
20 50 j 2 G(iorg)i, 18 Iuvanesa (’Wvvrjs), 
’Ovodtppios. 

1 ’Iyv&uot;, hig. de Saint-Philippo (1051), 8 
not, S2. 

2 ’IyvotTto?, hig, de Vn (1169), 8 46, 
3 ’lyve&vtos, do Makrygdnd (1306), 4 not. 46. 
4 ’Iyv^Tto?, ancion hig. d’Auxentiou et dpi- 

tdrdto do 1’Athos (1312), App. II not. 143, 
G. 

5 ’Iyvoc-rioe, hig. de Saint-Ddmdtrios ?, 4 
not, 46. 

J8iOTOpi6piOTO?, qui a sa propro d61imitation, 
et par suite : d’un soul tonant, 17 12, 17, 
18. 

(Sid^eipov (t8), autographo (lo signon scul), 
4 4. 

lepoSitixovos, [du Prdtaton], 18 41 J3 Aagta- 
vdq. 

'IepdOeo?, do Xystrd (1313 ou 1314, lo mdme 
on 1333 ?), 5 not. 66. 

tOgds, cf. ■ijOgds, ^Tpid?. 

1 'iXaptoov, hig. do Saint-Nicdphoro ou de 
Ddrothdou (1034-1045), 4 not. 44, 43. 

2 'iXaptcov, prfitos (1056-1066), 6 not. 63, 18, 
40-41. 

3 'iXapCcov, dc Barnabitssi (1083), 2 not. 34. 
4 'iXaptcov, do Mnkrygdnd (1083), 4 not. 46, 
5 'IXaptcov, hig, de Do ot dconome de 1’Athos 

(1169), 8 47. 
6 'IXaptcov, prdtos (ddbut xiv° s.), App. II 

not. 143, 3. 
7 Ilnrion, hig. do S.P. (entro 1402 ct 1422), 

16, 19, 
tpuinov (t8), vetoincnt, habit, 7 33. 
’IodSaq 6 7TpoSdTY)s, 8 28 ; 12 24. 
lod&oi, 6tro conformo, 6 B 41, 
’Iaataq, cf. ’Haataq. 
’Icgar)X£rai (ol), les Turcs, App. II 10. 
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taov (t&), double ou copie d*un document, 4 

not. 39 ; 5 B 40 ; 7 30, 32. 
taToqjiou xocl StexStx^ei, s1 op poser en justice 

2 22, 42. 
i§tira, cf. vL<m]pa. 
taTopta (-fj), representation, image, 7 20. 

’Itaaxelp. 6 Tpo^aXSt; (aprfcs 1257 ?), 5 not. 66. 

’ItaAvvy); 6 ©eoMyot;, vocable du monast&re 
de Barnabitzi, 2 not. 34 ; de Sikeiou, 5 
not. 67. Cf. eAytoo ^Itadtvvoo. 

’Itadvvvjt; 6 npoSpo|j(,o<;, vocable de Galaiagra, 
4 not. 46. 

*l6i<ivvY)£ 6 naXatoXoyot;, Jean V, 11 35-37 ; 
15 not. 116, 10 ; App, III passim. 

1 *l6idtWY)<;, fondateur de Galaiagra (fin 
x° s.), 4 not. 46, 

2 de Loutrakiou (991), 5 not. 66, 
3 *l6i<ivvY)<;, hypotaktikos de Christodoulos h 

Katzarfe (1033/34), 2 not. 31, 1, 3-4, 16, 
44, 48. 

4 *I6ie£vvy)<;, moine de Barnabitzi (1033/34), 

2 52. 
5 ’ItativvY)*;, hig. de Kaspakos (1034, 1045, 

le m&me en 1076 ?), 8 not. 82. 
6 *l6idtvvY)<;, as^krfctis, recenscur (1044), 3 

not. 37, 1, 9, 33. 
7 *l6i£vvv)<;, hig. de Zygou (1045-1056), 4 

not. 44, 42. 
8 ’IaidtvvT)*;, hig. du Sauveur (de Katzarfc ?) 

(1048), 4 not. 43, 46, 46 et appar. 
9 *I6iAvvy)<;, hig. de La (1048-1060), 4 not. 44, 

41. 
10 *l6iAvvY)<;, moine et pr^tre dc S.P. (apr&s 

mai 1057 ?), 7, 18 ; 5 B 43. 
11 ’ItaAvvv)^, Mg. de Sik^lou (1081, 1083, le 

mfime en 1108 ?), 5 not. 67. 
12 Wvvv)<;, prdtos (1169), 8 not. 79, 80, 42. 
13 *l6i£vvv)<;, ecc!6siarque de Va (1169), 8 41. 
14 ^Itadcvvy)^, hig. de DorotWou (1169), 4 

not. 44 ; 8 50. 
15 *l6idcvvv)<;, de Xystrfc (1306), 5 not. 65. 
16 loan, hig. de S.P. (1325), 11-12, 18. 
17 *l6idcvvv)<;, grand primicier (1358), 12 not. 

102, 9. 
18 Iuvanesa, hig, d'lv (1363), 13 not. 107, 

108, 23, 
19 Iovan, eccl6siarque de S,P. (entre 1402 

et 1422), IS, 19 ; le m6me que 
*l6idtvw){;, ecc!6siarque en 1405 ?, 17, 19 ; 

et que I6an, eccMsiarquo en 1438?, 17, 19* 
*l6i^vvv)(;, cf, BMxos, K«VTaxou^v)v6;, KaT«- 

tpX&pov, MaaYtSa^;, Sv)po<;, naXaLoX6yo<;. 
1 ’Iwawbuot;, hig. de Xylourgou (1048), 6, 

18 ; 4 not. 41, 4, 10, 11, 13, 21, 25, 34. 
2 * Ice aw Ex tot;, moine de Saint-M&nas (1057, 

1059), 5 not. 64, 44. 
3 ’Iaxxwtxux;, hig. de Kaletzfc (1294), 4 

not. 46. 
4 ’Iaiocwbaot;, hig. de Philadelphou (1296), 

4 not. 42. 
5 * ItaawtxLo^, 6pit6r6te de PAthos (1363, 

1366), 13 not. 108, 40 ; 14 20 ; ancieu 
6pit6r6te (1375), 15 not. 116, 24. 

1 *l6idtaa<p, de Skorpiou (1101-1102), 5 not. 

66, 
2 I6asaf, hig. de Zo en 1353 ?, 13 not. 108, 

35 appar. 
I6v (*Id6), ekkMsiastikos du Pr6taton (1366), 

14 not. 113, 25. 
hig. de Tr6gala (996), 5 not. 56. 

*Itava (|AoW) too), 8 not. SI, 56 ; devenue 
kellion de Saint-Chrysostome ?, 8 not. 81 
5 8 rspdtm[JLot;, 6 *Itocn/|q>, 2 KaamccvAt;, 
3 5 Nfyptav. 

1 ’IwvKt;, hig. de Saint-Onuphre (1045), 4 

not. 42* 
2 *l6iva<;, pr^tendu Mg. de Rabdouchou en 

1076, en fait de la (xov$) tou XpujTou, 7 

not. 67. 
3 ’IwvSi;, Tcpoafioviipici; tmv aytcov itaTSpoiv 

(1363), 13 not. 108, 36. 
4 Jona, prohig. de S.P. (entre 1402 et 1422), 

IS, 19. 
1 ’Iwarfyp, de Sarabaros (1019), 4 not. 46. 
2 ’l£0CT7)<p, hig- de G6matou (1047-1056), 4 

not. 44, 44 [ = 4 ’Icotnfjfp ?]. 
3 ’Ioicrfyp, moine de Xylourgou (1048), 5, 

18 ; 4 14. 
4 ’Itaetyp 6 rE[A<£To<;, hig. de Saint-Nikon 

(1057), 5 not. 63, 2-3 [ = 2 'Iuo-fa ?]. 

5 ’Ioxrljfp, moine de Banifcza (1169), 8 62. 
6 ’Itetr^cp, moine tou ’Iowa (1287, 1288), 8 

not. 81. 
7 ’Ioio^cp, [hig.] d’A!6pou (1312), App. II 

not. 143-144, 36. 
8 ’Ioicrfyp, de MakrogSnfe (1316, ca 1322), 4 

not. 46. 
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9 ’Icoerijep 6 TeuSdtxv)? (1363), 13 not. 108, 
109, 39 ; 14 21 (tou lFeuSdtxi). 

10 de Makryg6ne (1451/56/62), 4 
nob, 46. 

11 ’Icotr/juj, starec de S.P, (1496, 1503), 17, 
19. 

K«6«X(X)api<;, |6, grand hdtairiarque 
(t avant 1375), 13 j 16 not. 116, 3. 

x«0«p4, of. TcpSaip. 
xa0£Sp« (“ff), centre d'habitat d*unc commune 

ou exploitation rurale, 3 28 ; 18 14. 
x(£0t<T(Aoc t5j<; X«6p«<; TwvKapsGv, 13 not. 110, 6. 
xa.0oXixo<;, cf. oiiva^u;. 
xa0oXtxfi>s, universellement, 10 74. 
xaLvoTopi&j, apporter du neuf (sens favorable), 

8 31. 

xawoTopiot (•?)), innovation, au sens favorable 
ou dfifavorable, 4 31 ; 6 43. 

xaxa6tov {t6), chaudron, 7 not. 72, 28. 

KaX«piap(« (i)), katepanikion 4 1’est de Thessa- 
lonique, 10 40 ; 11 30. 

K«Xoc<paT>}, -tou ((xovi) tou), sous Ie vocable 
de la Thdotokos, 6 not. 54, 43 J 1 Aapiavi;, 
3 5I<xxa>6o<;, 6 Nix6St]|zo<;. 

KaX&mjc, comine KaXtrfti); ?, 6 not. 54, 46 
J 7 KaXXfvtxos, 9 NiX'/jipipo;. 

K«X£t£y), KoXet$ (pov)| tou), d’ofi 6 KocX&rO/); 
(le mfime que KaXicm)<; ?), KoX^yj;, 4 
nob. 46, 45 ; 5 not. 54 ; 6 53 f 9 EMiipios, 
3 ©efiSeopot;, 3 ’Iuawtxio;, 1 MXXicmx;, 
10 AefivTiot;, 8 MeX£tio<;, 2 Ns6<puTo<;, 
12 Nixv)<]p6po?, 4 NixdSvjpoi;. 

ICaXvj, cf. Bxiyoc, Qeotpivyjt; Ayjjx^Tpio?, Mtov- 
te&vyjs, Mrc£x«<;. 

K«X^ "Aypa (-Jj), mouillago d’Alypiou, 19 
not. 131, 9. 

K«X5)(; s,Aypa; (povi) t%), cf. PaXaiaypa?. 
KaX9j$ "Appou (povij t9)?), 4 not. 47, 50 

? 5 ’Avtc&vio^, 1 Nfxwv, 
KaXXaiayiSwv (pov)| twv), designant S.P., 4, 

1 KotXAfvoto^, p6re spirituel de Luc dc 
Galaiagra ct liig, (avant 1036), 4 not, 45. 

2 KcxXAIvlxos, liig, de Berroidtou (apr6s mai 
1057 ?), 5 not. 52, 57, 48 appar. 

3 KaXAfvtxx*;, moine de Berroi6tou (1080), 4 
not. 45 ; 5 not, 57, 

4 KaXXtvwoq, hig, de Phalakrou (1141), 4 
not. 48. 

5 KaXXfvwtos, liig. de Tzimisk4 (1169), 8 65. 

6 KaXXivucoc, proestds de Domdtiou (1198), 
4 not. 42. 

7 KaXXtvixo? 6 KaXitrTY)? (apres 1257 ?), 6 
not. 54. 

KaXXivtxou (pov?) tou), 4 not. 44, 43 J 1 rpvjyd- 
pioc, Aouxiav6<;. 

1 KdtXXurro?, de Kaletzb (1288), 4 not. 45, 
2 KdXXiOTO?, de Xystre (1329), 5 not. 55. 
3 Kalist, hig. de Chi (1363), 13 not. 107, 

108, 27. 
4 KdXXioTos, epiteiAte de l’Athos (1375), 16 

not. 118, 23. 
xaXdy^poc (6), pere spirituel, 4 23. 
xaX6yvco|jt,ov (t6), bonnes dispositions, 14 3, 
KaXosiSip, Mkvou'JjX 6, prdtre (1358), 12 

not. 103, 33, 
KaXosiSap : sur divers porteurs de ce patro- 

nyme, 12 not, 104. 
K«X60eto<;, ’AvtGvioi; 6, fonetionnaire 4 Lem¬ 

nos (1406, 1407), 16 1 ; 17 43. 
KaXdOeTOi; : sur divers porteurs de cc patro- 

nyme, 16 not. 119. 
K«X4?, voisin, 4 Lemnos (1407), 17 31. 
xapccpiov (t4), sens douteux, 7 not. 71, 24. 
xapaposiSfy;, qualifianl une borne, 17 24. 
Kocpapcov (tSv), village 4 Pall4n4, 3 11-12. 
xaptmiva (■#)), cloche, clochette, 7 28. 
Kapimxvds (6), par&que de S.P. (vers 1271 ?), 

9 31 ; Mapta, femme dc, 9 31 ; Mapta, 
fille de, 9 31. 

xavS^Xa (^), lampe d’dglise, 7 22, 25. 
KavSiXaETtov (Torro? t<3v), 4 Pall4n4, 3 28. 
xaviorxiov (t£>), prestation on nature, 3 31. 
KavTaxou^Yjv6<;, ’AvSp6vixop, parakoimdmene 

(1320-1329), 12 not. 103. 
KavTaxou^vdp, ’IcoaW7)<;, fils de D erne trios 

Tornik4s (1358), 12 not. 103, 3, 5. 
xarca (■?)), capote, 7 33. 
xap<£6iov (t6), bateau (d’un couvcnt), 19 10,12. 
xapaoocTTdca'.ov (t4), mouillage, 4 7, 8 ; 19 

9, 10, 19. 
KapaxaXa, -xaXou ((xovi) tou), 8 48 ; 13 31 ; 

App. II 35 J 2 MyjTpocpAvYjs, 3 Sa6a?, 
1 'YdbavOoi;, Cf. corrigendum 4 la fin de cet 
Index. 

Kap6o6vy)t; (6 Tsana?), voisin, 4 Lemnos (1407), 
17 32, 34, 

Kap£a(., Kapuat («(), Kary4s, 7 38 ; 8 20 ; 
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14 18 ; IB 22 ; Kapai, 4 not. 39, Gf. Xadpa 
t&v Kapetov. 

1 KApno* dikaid de Ku (1363), 13 not 108, 
35. 

2 KApm*, hig. de Ku (1430), 20 36. 
xap<p£a (t&), Element d'unc reliure, 7 not. 67, 

6, 7, 8. 
KaaAvSpeta (vj), 18 not. 126, 2, 2L CL 

riaXX^vT). 
KaatavdtTYjs (6 rcara^), voisin, k Lemnos 

(1407), 17 29. 
Ki£a7taxo€ (|Xovf| tou), 4 not 42 ; 8 not 82, 68 

5 8 rpvjydpios, 5 ’IwAwvjs. 
1 Kaaffiavis, de Sarabaros (1316), 4 not. 46, 
2 KatTGUxv<5<;, big, tou ’Iwva (1325), 8 not 81, 

KacTTa^ovtTou (|/.ov9) tou), 5 not. 54 5 2 Nfypwv, 
xacrTeXXoeiStos TrepLxXeitrfftjvai, entourer d'une 

enceinte forte h la manure d'un chateau, 
8 17. 

xdccrrpa xai (T^)» bourgs fortifies et 
villages ouverts, 3 3. 

xaarpoxTUita (*?)), taxe pour la construction 
des kastra, 11 26. 

x«T(i6ao^ (^), deseente du Christ aux enfers, 
motif iconographique, 7 20 cL appar. 

xaTdc6XaTTov, -6XotTTtov, etc., sens discut6 
(enti&reinent pourpre ?), 7 not 69-70, 18, 
19. 

xaTaytkyLov p-ovaemov, 8 3. 
xaraSuvaoTeta (*?)), extorsion, violence, 10 70 ; 

11 24. 
xaTaXapiSAvtD, se rendre sur place (fonction- 

naire), 3 4, 
KotTOcXavoL (o£), la Grande Compagnie catalanc 

(et 1’Athos), 10 n. 2, 
xotTaTidTafiov (t&), dans un p6riorismos : 

riviere dont on suit le cours en descendant, 
3 26. 

xflCTapdotxov (t&), cf. le pr6c6dcnt, 2 35. 
xaTOffsifrctov (t&v), pendeloques ?, 7 not. 68, 
xaTOTptS^) (•?)), doinmage, vexation, 10 68; 

11 23. 
KaTa<pXtopov, ’Ico4wv)€, reeenseur (1079), 3 

not 37, 
Kt£<ap?) (p,ovJ) tou), sous le vocable du 

Sauveur, 2 not 32, 33, 3, 40 ; 4 not 46 ; 
7 39-40 ; monydrion donn6 k S.P., 13 
not 109, 2, 11, appar* B 11, 13, 14, 17, 19, 
20. Gf. raipyo? J 1 ’Avrtivios, 8 ’AvTdmos, 

2 BUcioi;, 3 ’IcoAvvvjg, 8 ’leorfvvv); ?, 
I £t£<p«vo<;,2 XptcrTiSouXo<;. 

xaT^vjv (tJ>), brftle-parfum, 7 not 68, 12, 49. 
xarv]ffcpaXi,ap,£vQ<;, cf. SixaEtopia. 
x4Xeucns, of. (3aotXtx^ 
xeXX£a paviTOtpiTixa, 5 not. 54, 
xeXXtov (t6), 1 9, 14 ; 2 25 ; 8 20 ; 14 4, 9. 

KeXXlow (fJLov*?j tcov), & not. 90, 
Kepafjuov, surnom d'une 6glise k Lemnos, 17 

29. 
xecpAXatov (t6), impot, 10 75, 80 ; 11 25. 
xecpaXaTTixeiito, oxei’cer la charge de xe<pwX^, 

II not 98, 22. 

xecpaXf] Tyjs v^aou KaaavSpetas, 18 21 5 eP«8>)- 
v<5<;. 

xs<paX^ (*?)) : xaTofc xecpaX^v xai rcdSa, proefidd 
dc mesurage de la superficie, 18 not 126, 

16. 
xexaX«fl[A£vo<;, cf. [xdXtov* 
xexf^v (t&), mlbet, 7 34. 
xvjptov, et xKP^VL0V< 
xXaSeuTi/jptov (t&), serpe, secateur, 7 not. 72, 

27. 
1 KX^[i7)<;, hig. de PI aka (1198), 8 not 82. 
2 KX^fjtfqs, hig. de Plaka (1313 ou 1314), 8 

not, 82, 
3 KX^p.7)<;, hig. tou ’Itova (ca 1322), 8 not. 81, 

xX>)ptxd<;, de la Grande figlisc, 12 35 f 6 NtxA- 
X«o<;. 

xXvjaodptv (t6), passage rdtr^ci ou resserrd 
(dans un p6riorismos), 3 25. 

xoivdv (t^), conseil des autoritds athonites, 
1 5 ; 4 31 ; B 16. 

xoivds, cf. otxovopla. 
KoXet^t (p-ovf) tou), cf. KoeXfirCv). 
xo[i6o07)Xuxia (t&), fermoira d’une reliure (et 

xo[i6o6vjXuxd6ouXXa), 7 not. 68, 
Kop-v^v^, cf. ’AvSp6vixo<;. 
xop.™0^xv) (fj), fermoir d’une reliure, 7 not. 

68, 6, 8, 
xovS( ) ( = xciStov ou xouSoiivt) tt)<; TpaTt^C^^ > 

sonnettc de table, 7 not. 72, 28. 

KAvtov (6 &yio<;), icOne, 7 9, 
KAvtov, hig. deSaint-Nicolas (1070), 2 not. 33 ; 

6 11,51, 
Kopvi/jXux;, cf. 7t«7t5. KopV7)X£ou. 
xopu<p^ (*?)) : p-sydcXoa xoputpat, k l’Athos, 

13 appar. B 16, 17. 
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x<5cnuvov (t6), sens incertain, 7 not. 71, 24. 

1 Ko(j(j.a? TopvApy)?, hig. de Saint-Nicolas 

(1015, 1016, 1017), 2 not. 33. 
2 Koff(j.«s, hig. de Philadelphou (1045), 4 

not. 42, 
3 Kofffxac, hig. de Papa Etiou (1066, 1083), 

7 not. 67. 
4 Koffjjw?, hig. do Plaka, 6conome de l'Athos 

(1076, 1081, 1087, 1108 ?), 8 not. 82. 
5 Koffjxae, hig. de Phalakrou (1107), 4 

not. 48. 
6 Kofffiac, hig, de Politou (1198), 6 not, 64, 
7 Koofjtac, moine de DomStiou et 6pit6r&te de 

l’Athos (1288), 4 not, 42, 
8 KoojJiac, hig, de Skorpiou (1311), 6 not, 66, 

KotOxxiv (t6), bien de S, P< situS au-del& du 

Panax, App, III A 147, B-C 149, 
KArqG, d6tenteur de terre & Lemnos (1407), 

17 35, 
Koo^ra^, voisin, k Lemnos (1407), 17 17, 

xouxxta (t<&), I^ves, 7 34, 
KooxotiXavTo<;, d^tenteur de terre h Lemnos 

(1407), 17 23. 
xouxouX<4ptxo<;, en soie gr&ge ?, 7 not, 70, 18, 

xouxoufjuov (t4), bouilloire, 7 not, 72, 28, 

KoupTOcXocpiTOU (fxov)) too), k l’Athos, App. II 

not. 144, 13, 

KoutXgu|xo6oy) (fxov)) too), 8 57 (KoutouX- 

(xo6at) ; 13 35 ; 20 not, 135, 2, 16, 36 ; 

App, II 37 J 1 ’Hoafac, 1 Kdpno 
2 KdlpTco^, 1 MaXa^ac, 8 Negros, 

Ko^Xtocpa (fxov^j too), App, II not, 144, 41 

J 7 ’AvtAvtoc, 2 Pep6vTto^, 1 AavtvjX, 

8 0eoS6oto<;, 1 Ma^t(xo<;, 

xo^Xtapiov (t6), cuiller de table, 7 36, 

xpdtXyjc (6), le krai de Serbie, 10 28 J OiS^earyj^. 

Kpaoac, voisin, h Lemnos (1407), 17 30. 

xparat6<;, 6pith6te de Tempereur, 4 11, 14, 

36 i 6 4 ; 9 2, 36 ; 12 2, 27 ; 16 1, 9, 19 ; 
17 2, 4, 5, 15, 42 ; 18 20. 

xpaT^fjuxToc (t&), 17 not, 123, 12-13, 

xp&ro<; (t6), la puissance imp^riale, 10 92 ; 

11 10, 34, 

xparSv (6), Tempereur, 6 5, 

xpejiviptv (t4), dans un p^riorismos, sens 

douteux, 17 28, 

xpvjjivd (t£), dans un p^riorismos ; crates, 

escarpements ?, 3 14, 16, 18, 

xpiOdcpiv (t6), orge, 3 31 ; 7 34, 
xptfxtmv oT<; olSev 6 0e<5<;, par lcs desseins 

insondables de Dieu, 12 8, 
xptow; (•?)), jugement, de la synaxis, 4 28 ; 

6 10 ; 20 3 ; d’un fonctionnaire, 6 9, 36, 
xptT^ptov (t6), cf, 7rp6oo>TOV, 
xpiT^ptov (ri), Mtiment abritant A I<ary6s 

le centre administrate et judiciaire de 
l’Athos, 8 ; 8 not. 80, 10, 

xpiov tfSeop (t6), dans un p^riorismos, App, II 
24, 

xpufiv, xpt&v (tcov), bob&ches ?, 7 not, 68. 
xT'/jTCop (6), fondateur, 2 30, 
xt£|akv (t6), pour xT>)|xa, 16 11, 
xu6epv£eo, avec double accusatif, 14 5, 

KwinoSo$ (fxov^j too), cf. 2 *Ay£ou Ayj(xy]Tp£ou, 
Ku7cptav6^, hig, de Rabdouchou (1353), 7 

not, 67. 

Kuptocxis 6 (-xou too Toug), moine 
(1081), 6, 18, 

KipiXXo^, ecctesiarque de Kary6s (1366, 
1375), 14 not. 113, 18 ; 16 22. 

xiptoc (6), cf, Seo7c6T7)<;, maltre, 
xiptoc : (xovotCTT^ptov xdptov, 8 ; 8 not, 80, 22, 

xupuSTty; (fy, pouvoir du maitre, 1 14 ; 4 33 ; 
12 16. 

xoplcoc, cf. a60£va<o<;. 
xup(ou) ’AOocvaatou ((xovJj too), autre que La, 

8 not, 81, 63, 64, Cf, MvjXeGv J 1 0eo&6<uo<;, 
2 MeX^tiog, B MeA£tlo£, 2 FUtpo<;, 

xup(ou) Ao(a$t£ou ((Jtovfj too), sous le vocable 
des Saints-Ap6trcs, 4 not, 42, 1, 3 
5 2 rpyjyAptoc, 6 K«XX£vtxo^, 7 Koofxfic, 
3 MtxotvjX, 13 Ntxv)<pApo(;, 

xop(ou) IlaiXou (fiov*}) too), sous le vocable 
de la Theotokos, 6 not, 63, 47, 59 
5 ’AvSpiac, 4 Mt/oc^X, 5 IlauXoc, 

xupou n&rpou ((xov^ too), 4 not, 47. Cf. 
*Ay£ou Ilfcpou J 10 repdtaLfJLo<;. 

xup(ou) SttfAv), Sta6yj (pLovJj too), 4 not, 42, 
38 ; 6 not, 66 ; 6 not, 62, 8 J 3 ’AOocvAaiog, 
3 Ne6<puro 

xupoC Sretpivou (pLovfj too), 14 not, 113, 24 
J 4 Aapuavds, 15 ©eoSAotoc, 8 0s6SouXo^, 
Mvjvaq, 

Kdpcov, hig. de Skorod6n (1048), 4 not, 43, 
48 et appar, 

xAScov (6), xouSodvt (t6), cf, xovS( ), 
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KcovdTavTtvo^ 6 Movo(xdtxo^j Constantin IX, 
3 not. 37 ; 4 not. 48. 

Kcovoxavxtvos, cf. ’Iayo^TST)^ AAaxapt^, Mtc£- 

xocs. 

Xoc6t<; (^)j cuiUer pour la communion, 7 
not. 69, 14, 45. 

1 A#apoc, hig. de ? (1033/34), 2 50. 
2 Adt£apo<;, hig. de Politou (1056, 1057), 

5 not. 54, 43. 
3 A<4£apo<;, moine de Xylourgou (1142), 7 

not. 65, 67} 44. 
4 A(££ocpo<;, moine de Plaka (1287), 8 not. 82, 

Xoct^Ev, cf. Xepiv. 
Xoc£euT6<;, cf. <rrocup6<;. 
AAcrxap^, KtovaxavxTvos, donateur (1370, 

1374), 13. 
Xaiipa (^), cf. 'Aylou *A0avacitoo, BotxoTreSiou, 

*I6^pcov. 
Xaipa x&v Kapswv, 13 not. 110, 6 ; 14 3, 9 ; 

16 16 (paatXtxT)). 
Aooipots (ptov-Jj tt}<s), 1 6, 21 ; 4 41 ; 8 43 (Xotupot 

too 'Aylou ’ASavaatou) ; 13 21 ; 20 9, 47 
J 2 *A0avdc<no<;, 5 ’Hcratas, 3 0eo86tuo<;, 
7 *Idtxco6o<;, 9 *Ico£vv^, 8 Maxfipios, 6 N«t6- 

XaupocTov (x&), borne marquee d*un sceau, 
3 20 (XtOivov) ; 6 24, 28. 

1 Aocup&mos, hig. de Berroi6tou (1076-1087), 
4 not. 45. 

2 Aaup&mo^, hig. de Xylourgou (1169), 8, 
18 ; 8 not. 80, 10, 16, 20, 23, 38. 

3 Aaup&mo^, moine de D6roth6ou (1287), 4 
not. 44. 

Xelij;avov (x&), relique, 7 15, 16, 17. 
XexAvv) (■?)), cuvette, 7 28. 
Xsjxtv (^Xaiplv), ic6ne ou seute la partie 

sup6rieure du corps est repr6sent6e, 7 20, 
58. 

Xeovxdtptoc (x&)> motif d’un tissu, 7 18, 50. 
1 Ae6vTto£, de S.P. (998), A. 6 0saaaXovwtato<; 

(1009), A,, moine et hig, (1009), A,, de 
S.P. (1013), 5, 18. 

2 As6vtlo<;, hig. de Saint-D&m&trios (1018, 
le m6me en 1024-1037 ?), 4 not. 46. 

3 Ae6vtio<;, hig. de ? (1030), 1 25. 
4 Ae6vTtos, hig. de Saint-Basile (1034), 4 

not. 47+ 
5 As6vxto<;, moine de Saint-D&m&trios de 

Skylopodar^ (1040/41 ?, 1048), 4 not. 47, 

50. 
6 As6vtloc;, hig. de Phalakrou (1045, 1048), 

4 not. 47, 52. 
? Ae6vxto$, hig. de Simfinos (1057), 6 not. 57, 

52. 
8 AeAvxtoc;, hig. de S.P. xgu 0ecrCTaXovixatou 

(apr&s mai 1057 ?), 7, 18 ; 6 not. 52, B 39. 
9 AeivTtoc;, hig. de Philadelphou (1141), 4 

not. 42. 
10 Ae6vxio<;, de Kaletz6 ? (1195), 4 not. 45. 

AsaxA (tj), agridion de S.P., 10 not. 94, 44. 

Aeuxos (xb), lieu-dit b Lemnos, 17 not. 122, 

30. 
A%vos (■?)), He, 45 ; 16 not. 119, 5 ; 17 

not. 122, 5. 
XtGdtptoc (xi ^OTcpa), dans un p6riorismos, 9 20. 
Xt&apwc (xi), pierres pr^cieuses, 7 51, 52. 
XtOaplxfya (xi), petites pierres pr6cieuses, 7 

48-49. 
Xl0tvo<;, cf. Xocupaxov, ailvopov. 
Xt0o<; (6), pierre pr6cieuse comma ornement, 

7 23. 
Xl0o<; xlpttoc, dans un enkolpion, 7 17. 
Xl0o<;, cf. £vpt£o<;. 
Xt0ocrcops(a (^3), dons un pdriommos : tas de 

pierres, 17 35. 
Xtp^v (6), 4 PAthos, 13 appar. B 17 (racXaiAs); 

19 6, 16, 17, 19. 
Xtvaptou (xou), lecture et sens incertains, 7 

not. 73, 36. 
Xtv6$, en lin, 7 5, 10, 25. 
Xtoxdtptv, XtoydlpLov (x6), instrument ar a to ire, 

7 not. 72, 27. 
Xlxpoc (■?]), mesure de capacity, 14 11 ; 19 20. 
XoyASes ■JjYoiiptevot, raxepe<; (ol), 4 not. 45, 

48 \ 6 not. 55, 57, 17 ; 8 not. 80. Cf. 

7tp6xptXOU 
XoYotptatrtfc (8), intendant des biens fonciers 

d'un despote, 9 38 5 npo(xouvx7)v6i;. 
Aoyapo6o6vtv (xi), lieu-dit & Lemnos, 17 31, 

32. 
1 Aouxo^ 6 EtxsX6<;, fondateur de Sik61ou ? 

, (avant 985), S not. 57. 
2 Aouxo^, hig. de Saint-Jean-Prodrome de 

Galaiagra (1036), 4 not. 45. 
3 Aouxok, prfitos (en et autour de 1306), 

App. II not. 143, 4, 8, 9, 12, 28. 
4 Louka, hig. de S.P. (1322), 11, 18. 
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Aoux£pLs, PetopYLOs 6, habitant de Serr6s, 
par&que de S.P. (1353), 11 20; App. Ill 
B~C 149. 

Aouxiocv6s» hig. de Kallinikou (1048), 4 not. 
44, 43. 

XoiioTpoc too tcXotou (fy, 9 not. 00, 10. 

AouTpocxYjvis, cf. 2 Sujxeeov. 
AouTpotxCou, Aourpaxv)Voo ((xov^) too), 1 not. 28; 

6 not. 56, 51 J 4 Pep<i(n|X0i;, 1 AtapiOsos, 
2 ’ItoAwvjSi 1 NlxavSpos, 3 NtxiSv)(xoi;, 
3 NExtav, 2 So^etiv. 

|xaiJS)a (tA), pour |xa$a, cf. otS^pou (x- 
[xaOvjTat (ol), 2 14 ; 4 10 ; (x. xal S^So^ot, 

les disciples et successeurs d*un p6rc 
spiritual, d’un higoum6ne, etc., 2 17, 21, 
23, 43, 44 ; 4 27. Gf. dcSeXtpi^ ASeXtpiTVjs. 

1 MotxapLos, hig. de Phalakrou (1287, 1294), 
4 not. 48* 

2 MocxApLos, de Makryg£n6 (1313/14), 4 not. 
46. 

3 Makarie, dikai6 de S.P. (1316), 11, 18. 
4 Max<£pLos, hig. de D6roth£ou (1316), 4 

not. 44. 
5 Maxaptos, hig. de Gomatou. (1329), 4 

not. 45. 
6 MaxapLos, m6tropolite de Christoupolis 

(1358), 18 not. 108, 31. 
7 M«x<£pios, de Xysbr6 (1394, le m£me en 

1406 ?), 6 not. 55. 
8 MaxapLQs MeXa^p^vA^j moine de La (1430), 

80 not, 186, 9. 
9 Maxdlpios, moine et scribe (1430), 80 52. 
jxaxaptTTjs, d^funt, 12 5. 

MaxpuyivV), -y£vous, -y£vou, Maxpoy^W) (fxov^) 
too), 4 not. 46, 46 ; 13 appar. B 12 ; sous 
le vocable de Saint-TryphOn ?, 4 not. 46 
J 4 BapOoXojJLodGS, AojxeTtotvii;, ©eovas, 
3 ‘lyv&TioS) 4 'iXapEtav, 8 ’Ieocnfa, 10 ‘leocfyp, 
2 Max<jcpux;> 2 MaXaxEas, 3 MeOiSios, 
1 Moisi. 

1 MttXaxEas, [big.] de Ku (1312), App. II 
not. 144, 37. 

2 MaXa^as, Makrogfinous (1353), 4 not. 
46. 

3 MaXa^ias, prohig. de S.P. (1466/67, le 
mSme hig. en 1472?), 17, 19. 

pwcvSi/jXtov (ri), linge liturgique, 7 not. 68, 
72, 10, 25 ; mouchoir ou fichu, 7 34, 

(xavratpdtTtxot, cf. xeXXEa. 
(xavooAXiov (t&), chandelier portatif, 7 not. 68, 

11. 
Mavou^X 6 naXatoXiyos, Manuel II, 16 not. 

118 ; 17 not 120. 
Mavou^X, cf. KaXostSdcs, 1 XcovciAtv^, 2 Xta- 

vetdtTV)^ 
1 Md^qxos, de Kochliara (1294), App. II 

not. 144. 
2 Mdt^ijxos, de Xystr6 (1395, 1398, le meme 

en 1407 ?), 6 not. 55. 
(XKpyapLTotpta (t&), perles ornant un reliquaire 

ou un tissu, 7 16, 50, 51, 53, 57. 

(xapyapiTaptT^ta (ta), petites perles, 7 48. 

(xapy^Xiov (t6), galon, 7 not. 69, 13. 

M<4p0a (if) ayEa), ic6ne, 7 9. 

Mocplot, fille du pincerne D6m6trios Tornik6s 
(1358), 12 3, 5. 

Mocplot, cf. KafXTtavis. 

MapTiviavis, pr6tos (1188), 0; 8 not. 79, 
80, 84. 

MaaytSa;, *IcodlvvTQ^ 6 (f avant 1363), 11 not. 
00, 17; App. Ill B-C 149. 

1 MaT0atos, hig. de Philadelphou (1087), 4 
not. 42. 

2 MaT0atos 6 OaXocxpis (1294), 4 not. 48. 
3 Mattfei, prohig. de S.P. (1438), 27, 19. 
(xotupoetS^, qualifiant une borne, 17 24. 

(xeyaXo(xapTU;;, £pith6te de saint Pant£166- 
m6n, 9 3 ; IS 5 ; 14 2 ; 17 1 ; 19 23 ; 6 
#yi4s (xou (xapTos, 16 2, 6. 

(xeyoci;, cf. £roupeitjtpxv)Sj otxovi(xo(; [de PAthos], 
7tpL(xix^pto;;, oxeootpiiXoci;, oTpaTOTtESotpxv]^ 

1 Me068ios, hig. de Kal6 Agra et 6pit6r6te 
(1142), 4 not. 45 ; 7 not. fid, 2. 

2 Mefodie, hig. de S.P. (1262), 10, 18t 
3 Me04SLos, de Makrougdnfe (1298), 4 not. 46. 
MeXocxpvjvis, cl. 8 Max^pLos. 
1 MeX&uos, hig. de Xystr6 (1057), 6 not. 55, 

49. 
2 MeXfruoi;, hig. de kyr Athanasiou (1076), 

8 not. 81. 
3 MeX^Ttos, hig. de Saint-Nicolas (1108?), 

8 not. S3. 
4 MsX£tigs, hig. du Proph6te Blie (1169), 

8 61. 
5 MeX&uos, hig. de kyr Athanasiou (1169), 

8 63, 64. 
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6 MeX&uos, hig, de Rabdouchou (1287, 1288, 
1294), 7 not 61. 

7 MgX&tiog, moine de Barnabitzi (1288), 2 
not, 34, 

8 MeX^tio<s, hig* de KaletzA (1316), 4 not 45, 
(Jtc(jLypdcvo<s, pour ptiptgpavos, de parchemin, 7 

29, 30* 
psptafx6<s (6), partage, 20 23, 
Mien) (f)), 8 ; 4 50 ; 6 47 ; 6 11 ; 7 2 ; 8 33 ; 

14 4, 
peoLTela, 10 32-33. Gf* pusakryjs* 
pLeatry^ (6), intermEdiaire, intercesseur, 10 

28* Gf, pieai/rela* 
(Asa(T7)<s (6), officier de la MEs6 ou nom 

propre ?, 7 38* Gf, BdcpSots- 
[AETOtVOtOC (*?) OUV^)0Y)^), 8 11* 
fAsrixiov (tA), 10 37, 39, 54, 63 ; 11 21, 29 ; 

16 9 ; 20 16, 24, 
pLeTpAto, mesurer (la terre), 18 4, 
peTpi6T>)<s (yj), du protos, 6 37, 
p^Tpov (tA), de vin, 3 31 ; 14 12. 
piyjXAa ('fj), pommier, 2 25* 

MyjXe&v (ptov^j toG xGp ’AOocvaalou Ttov), 8 
not, 81, 

MyjvS (pov1?) toG (fcylou), cf, 'Ay too Myjva* 
pyjvodov (tA), livre d’Eglise, 7 26, 59* 

Myjva^, hig* de kyron SLEphanou (ca 1322), 
14 not 113. 

py)Tpo7uoXtav^j yyj (■{]), de la mEtropoie [de 
Thessalonique ?], 9 not 90, 17-18* 

p7]TpOTOXCT>)^ (6), cf* XptOTOOTOXeO)^* 
1 My)Tpo<pavy)s, hig* de S*P* (avant 1056, 

1057), 6, 7, 18 ; 6 not* 53, 13, 14, 24* 
2 My)Tpo<pdcvy^, hig* de Kar (1169), 8 48, 
3 MyjTpofpdLvyjs, pr6Los (1182), 9 ; 8 not 19, 

SO, 79* 
fuXidtpiov (tA), vase k faire chauffer l’eau, 7 

not 12, 28, 
(y)), confluent, 3 10, 

pLT&TGv (tA), taxe d’hEbergement, 11 26, 
6 STp<momx6<s, Michel VI, 6 not. 53, 

51* 
foUxa'fjX 6 IIaX«LoX6yo<s, Michel VIII, 10 not, 94, 
1 hig, toG 'AyEou II^Tpoi) (1024-1045), 

4 not* 47. 
2 Mt^a^X, de Skorpiou (1057, 1066), 6 not* 

56, 51, 
3 Mi^a^X, hig, de DomEtiou et Eeonome de 

la MEsE (1066, 1071), 4 not, 42. 

4 Mt^a^X, nxoine de kyr Paulos (1070), 6 
not, 63, 47, 59, 

5 Mlx«tZ)X, moine de S,P. (1370), 13, 19. 
Mt^a^X, cf, Ka6ocXXapi£, IIoiXatoXAyo^, 
fjLV'/jpLy) (■?]), f£te, commEmoraison (d’un saint), 

13 15, 
ptvyjpiApta (tA), tombeaux, dans un pErioris- 

mos, 9 not* 90, 20, 
ptoSio<; (6), mesure de surface, 3 28 ; 9 15 ; 

17 17 et passim. Gf* (3aai,XLx6<s. 
ptASio^ (6), mesure de capacity pour les 

cErEales et legumes secs, 3 31 ; 7 34, 35* 
Tonnage d’un bateau, 7 35, 36, 

poSoKoAXtov (tA), mesure de surface (pour 
une vigne), 17 not* 123, 19, 

pLOVGtaTyjpLov (tA), cf* xEpio^, xapapLovacrr^ptov* 
pLovGtcrry^ (o), moine, 8 3. 
pLovaxwA<s> cf* 7ToXiTe£ot, axvjpLa. 
pLov^ (if)), cf, Ayi,opeLT(,xy), PqccxlXlxt/), SeiTepai 

pLoval, TtaTptap^ixy)* 
pLovoptspaii;, 3 not 36, 28 appar, 
povo7rotTtv (tA), sentier, 13 appar B 11, 18 ; 

17 19, 22* 
ptoviSptov (tA), petit monast&re, ancien mo- 

nastere ruinE et abandonnE, 11 19 ; 13 
not. 100, 2, 11, 13. 

ptoGXxia (t&), Equivalent lure de xT^piaTa, 
App, I not, 139, 33, 

M7ravTedcvy)^, NtxEXao^ A, par&que de S,P, 
(vers 1271 ?), 9 32 ; KaXiq, femme de, 9 32, 

M7c£xoc<s, KtovcrravTLvo<s 6, parEque de S*P. 
(vers 1271 ?), 9 27 ; KaX^, femme de, 9 
28 ; KaXi/), ©eoSthpa, filles de, 9 28, 

M7tp£<mT?a, village sur la Strumica, 13, 
pLuXoxo7te?ov (tA), taxe ?, 11 not* 98, 13, 14 ; 

16 5 ; App* III B-C 149. 
piiXtov (o), moulm, 9 13 (xe^aXocapiEvos), 14, 

17 ; toXociAs pt,, h I'Athos, 13 appar, B 18. 
1 Moisi, de Makrigena (1427), 4 not. 46. 
2 Mtoiknjs, moine, infirmier de Va (1430), 

20 10, 

3 Mofse, prohig, de S.P. (1438), 17, 19. 

va6<s (o), Eglise, 11 16. 

vap0txoT6$, 7 not. 71. Gf. ivotpOyjxorA^. 

vedci^o), dEfricher, App* II 27, 
NeaxEtov, NeaxEou, Ne«xEtou (p(*ov*f) t&v, tou), 

4 not 45-46, 46 ; App. II 7 J 1 ’ApaAvios, 
4 TeppavA^, 

15 
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Nsfioff^Xoo (tgO), village ou lieu-dit, 11 not. 

98, 12 ; App. Ill B-G U9. 
NeTXoc, prohig. de S.P. (1430), 16,19 ; 20 38. 
vsAtpuTov (t&), vigne, 17 not. 123, 18. 
1 Ne6<puroc, moine de Phalakrou (1019), 4 

not. 48. 
2 NsfiqwToc, hig. de Kaletzfc (1107), 4 not. 45. 
3 Nc6<puTo^ hig. de Kyr Sis66s (1108 ?), 4 

not. 42 ; 6 not. 62. 
4 Nefitpuroc, hig. de Phalakrou (1154), 4 

not. 48. 
5 Nefitpuroc, hig. d’Es (1363), 13 not. 108, 33. 
6 Nc6<(>utoc, de Xystr6 (1369, 1377, 1378), 

5 not. 55. 
7 NetyuToc, de Xystrfc (1409,1427), 6 not. 55. 
8 Ne^utoc, hig. suspect de Ku, 13 not. 108i 

35 appar. 
N£tmop, hig. de Philadelphou (1017), 4 

not. 42, 
veufjitt : pocotXoc&v v., volonW imperials, 5 15. 
vTjtroi; (^j), qualifiant la presqu’ile de Pall&nfc- 

Kassandreia, 3 5 ; 18 2, 21. 
1 Nv)<pcov, hig. de Zygou (1015-1035), 4 

not. 44. 
2 N'/jtpcov, hig. de Kas (1051), 6 not, 54. 
3 Nvjtpcov, moine et scribe (1057), 5 not. 54, 

38. 
4 Nfypcov, hig, de Zygou (1070), 6 not. 62, 

10, 50. 
5 N^<pcov, hig. too ’lorn (1329), 8 not. 81, 
6 f%<ov, hig. de Xfer (1363), 13 not 101, 

108, 28. 
1 NfaowSpoc, hig* de LoutrakSnou (1083), 6 

not. 56. 
2 Nikandar, atarec de S,P. (1400), 15, 19. 
1 6 SxopS^a^, t&v Exop§£tov (1013), 

4 not. 47. 
2 NtxY)T«<;, n’est pas hig. de Saint-Tryph6n 

en 1015, 2 not. 33. 
3 Nlk^tqcs, hig* de Saraharos (1056, 1057), 

4 not* 46 ; S not. 67, 53. 
4 Nwdjras, hig, de Xfcrokastrou (1169), 8 51* 
1 NiX7)<p6poc, hig. de Phalakrou (991), 4 

not. 48. 
2 Nwo]q>6poc, hig. de Sik61ou (996), 5 not. 57. 
3 Ni*7]<p6poc, pr6tos (1013, 1015), 6 n. 2 et 3. 
4 Nwoiqdpoc, de Zygou (1016-1035), 4 not. 44. 
5 NotY]<p6po«;, hig. de Berroi6tou (1034-1071), 

4 not. 46, 44 ; S not 52, 57, 63. 

6 Niw]<p6poc, hig. tou XpioTou (1037), 7 not. 
67, 

7 NixY]<p6poc, hig. de X&rokastrou (1045, 
1047, 1057), 6 not. 55, 48. 

8 NLxvjtpfipos, moine et pretre tou 'Ayfou 
IUTpou tou ’AXo7Tou (1048), 4 not. 47, 49 
[= 9 Ntx,v)cp6poc; ?]. 

9 NLxvjtpfipot;, hig. too 'Aytou IUTpou 6 KaX£- 
0-0)$ (1057), 4 not. 47 ; 5 not 54, 46. 

10 Nixvjfpfipoc, hig. de Saint-fiphrem (1057), 
5 not. 55-56, 49. 

11 NixijtpApoc, de Saint-Prokopios (1057), 5 
not. 56, 50. 

12 Ntxvjtpfipoc 6 KaX^rt^c (-T^vjc) (1070-1087), 
4 not. 45 ; 5 not 54 ; 6 not. 63, 53. 

13 NLXY)(p6poe, hig. de Dam6tiou (1107), 4 
not. 42. 

Nixv^pou (ptov^) tou &ytou), cf. ‘Aytou Nixv)- 
<p6pou. 

1 Nlx6St](ji,oc, de Gharontos (1019), 4 not. 47. 
2 Nix6§t)(J.oc, moine de Xylourgou (1048), 5, 

18', 4 14, 15, 51. 
3 Nix6§y}(jloc, higoum&ne de Loutrakiou-Lou- 

trak&nou (1071, 1081), 5 not. 56. 

4 Nix68?](xoc, hig. de Kaletzfc (1198), 4 not. 45. 

5 NtxfiSvjfjtoc, 7tapotxov6p.oc tt}c ©eaaaXovi- 
(?) on 1290, 10 n, 1. 

6 NtxfiSvjfjtoc, de La, 6conoine de Kalaphatou 
(1326), 5 not. 54. 

7 Nikodim, hig. de S,P. (1395/96), 15, 19. 

NixfiXaoc, cf, "Aytoe Nt,x6Xaoc* 
1 NtxfiXaoc, moine de Saint-Tryph6n (1010), 

2 not. 33 ; le meme (?), hig. dc Saint- 
Tryphon (1015, 1016), 2 not 33. 

2 NiwSXaoc, hig. de Philadelphou (1039), 4 
not, 42. 

3 NiwSXaoc, de Gharontos (1049, 1051), 4 
not. 47. 

4 NwfiXotoc, hig* de Philadelphou (1059), 4 
not. 42* 

5 NixfiXaoc, hig* de D6roth6ou (1107), 4 
not. 44. 

6 NtxfiXaoc 6..., klftrikos de la Grande 
figlise et taboullarios (1358), 12 35. 

7 NtxfiXaoc tou E6§oxlp.ou, d^tenteur d’une 
oikonomia h Lemnos (t avant 1407), 17 
not* 122, 13. 

NwfiXaoc, cf. M7ravTedtv7]C, IIpop,ouvT7)v6c* 
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NixoXdou (fjLGVY) tou dy(ou), cf, 'Ay(ou Ntxo- 
Xdou. 

1 Ntxeov, hig, de KM Ammoa (1034) ?, 4 
not, 47. 

2 Nlxcov, hig, de Galaiagra (avant 1036), 4 
not, 45, 

3 N(xeov, de Loutrakiou (1108), 5 not, 56, 
NExeovos (jxovJj too <xy(ou), cf, * Ay tou Nixeovos. 
vtcTTTjpa : x&v v, x&v PacnXtxdv, turc (( i§ tira », 

traduisant mxapx(«, App, I not, 139, 37. 
N(<peov, cf, Ni/)<peov. 
vofjLY) (-/]), employ6 seul, 11 12 ; 17 21, 26, 27 ; 

associ6 & Sso7roTe(a, 5 14 ; h Tteptojp), 11 12, 
13, 15, 18 ; IS 14, 16 ; 14 10, 

(x&), S 12, 17, 31, 32, 34, 47 ; 3 29, 
30 ; 4 7, 25, 31 ; v, 67t£p7rupov, 7 37-38, 38, 
39, 40 ; 8 33, Cf, 67r6p7rupov. 

vopdapiaxa cyxdpLsv# 6X6xpaxot xal *?)XLoasX7)vaT0c, 
1 not, 29, 11-12 ; vopu err, 6X, xaXd x9)s 
X«pay^, S 12-13, 

vopioxdvcov (6), recueil de lois et canons 
eccl6siastiques, 7 27, 

vocrox6(xos, infirmier (d’un monastic), SO 10, 
voxdptos, cf, (3acrtXtx6s. 

E6vY), cf, 0SO<jpdv7)£ AY)(XT/)TptOS. 
£6vos, paysan venu d’ailleurs, associ6 h 

eXsdOepos (libre d’obligations h l’6gard du 
fisc), 9 34, 

Esvo<peov, hig, de Saint-Georgea (1009-1015), 
fondateur de Xen ?, S not, 33, 

Esvotjp&vxos (fxovj) too), 13 29 J 5 Aeop60eos, 
Esvotp&v, 

^saxlov (t&), cruche, 7 not, 72, 29, 
SY|poxdcrTpou (dtypi^ too), of, "Ay tot ’AtoScttoXou 

EY|poxdoTpou ([aovJj tou), sous le vocable de 
la Vierge, 5 not, 55, 48 ; 8 51 J 4 Ntx^xas, 
7 NtxY)<p6pos. 

E^ipiv IlY|ydStov, Heu-dit & Pallfcn6, 3 not, 37, 
18, 

EY|pO7T0xdfJ-ou (piovJj tou), 8 49 ; 13 28 ; SO 25, 
33 J 2 Botpva6«s> 6 

Evipopuaxtou (pioW) xou), S not, 34, 51 J 5 E606- 

puos- 
Sy\p6q, rpYiyopLo^, recenseur de Bol6ron-Stry- 

mon-Thessalonique (xie s,), 5 not, 53, 
SY|p6^, ’IeodvvYjs 6, pro&dre et prAtomystikos 

(1057), 5 not, 53, 8. 
4*aPP°S (6), torrent dess6ch6, 18 12, 

^Yjcrxtov (t&), cf. £soxiov. 

£uXtx6s, en bois, 7 37 ; £6Xtvos, cf, <rraup6s- 
£uXov (xi xtfjuov), relique de la vraie croix, 

7 14, 15, 16, 17, 46, 47, 48. 
SuXoupyou (ptov'?} x>js imepaytas ©eoxixou xou), 

4, 5 ; 1 11 ; 4 not. 39, 5, 61 ; 0 not, 62, 1, 
7, 14, 22 ; 7 1, 40, 42 ; 8 not. 79, 10, 30, 
36, Cf. Touawv. Pour la prosopographie, 
18. 

SiScfTpY) (ptov?) xou), 5 not, 55, 49. Cf. Sepdti 
5 6 ‘AOavdcrtos, 3 A<op60eos, 1 @eocrr/)ptxTos, 
'IspiOeos, 15 *IcodcvvYjs, 2 KAXXtaxos, 7 Maxdc- 
pto^, 2 MAi;tptf)s, 1 MeX&uo^, 6 NeAcpuxos, 
7 Ns6<jpuxo<;, 

6S6s rt), 9 21 ; 17 17, 20, 31, 33 ; h PAthos, 
7 31 ; SO 27, 28 ; App. II 17 (tuocX«n£). Cf. 
pOCtrtXttd), SY|[JLOfl{«, tcXocxcotyj. 

oExstos (6), de Pempereur, 16 1, 
oixetcoats ($)), attachement : ocydbn) x«i oS. 

Ttveup-ocxcKir], 19 20, 
ofoa)[jttt (xi), b&timent, 8 15, 
oExoxupis (6), maitre dc maison ou, par 

extension, d’un bien quelconque, 19 15, 
olxovopda (■?) xotv*?}), 8 27, 
oixovofJtla (tj), terre ou rente ddtenue par 

attribution impdrialc, 17 13, 
oixovAftos ty}s M£ot)s> M£<rstos, xou J'Opous, 4 

not. 48, 50 ; B 47 ; 6 11 ; 7 2 ; 8 25, 47 ; 
App, II 7 (piy«s) ? 5 ‘Avxdmos, 2 ‘Apo^vtos, 
1 Tepnavdst 4 Peppiavisj 2 0soS6<nos, 
©soSAp^xos, 2 ©eoCTTqptxxos, 5 ‘IXaptov, 
4 Kooptas, 3 

otxovA[j.os (A), d'un monast^re, 7 3 ; 8 38 
5 BapXadpu — d’un m^tochion, 5 not. 54 
J 6 Ntx6SY)|j.o<;. 

oTxos, cf. euayvis- 
oExoxAmov (to), emplacement pour b^tir, 19 

19. 
oixox«Xdaptax« (xd), maisons en ruine, 17 21, 

36. 
olvoq (6), vin, 3 31 ; 14 12. 
oxx^Yj^os (ixxcivj^os) (y)), livre d'^glise, 7 26. 
SXox^dtTTWxoSj enti^rement incrust6 ?, 7 not. 

68. 
6x6xpaxa> cf. voptt^ptaxa- 
Bptvuptt, jurer (procedure judiciaire du ser- 

ment), SO 37, 

^vYiaupipou (pLov-J) xou), cf. "Aytot ^776(7x0X01, 
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’Ovoiitppu)^ hig. d'lv (1430), 20 50. 
,Ovou9p£ou (p.ov$) too Aylou, 6atou), cf. 'Aytou 

’Ovoucpptou. 
*0^ pouvic (6), collinc h Lemnos, 17 28. 

ipyua mesure de longueur, 4 24. 

6pt£co, ordonner par un horismos, 9 1 ; 15 2 ; 
18 1. 

flptov (Ti), Spot; (6), limite, 6 35 ; 20 5; 
App. II 2, 12, 21. 

fipicrjAfii; (6), ordonnance d’un einpereur, 15 
1 ; d’un despote, 9 6, 25 ; 18 3. 

6px>)v£ot StxTuw, filets pour la pGclie au thon ?, 
7 not. 72, 34-35. 

SpKot; (6), serment, comme procedure judi- 
ciaire, 5 not. 63, 13, 14, 22 ( + g6n.), 27, 
32 ; 20 35, 36, 37, 39. 

6p^ata (■})), anse, crique, 4 6. 
ipv[0iov (t&), poulet (dans la composition 

d’un kaniskion), 3 31. 
ipoGecrta (■?)), 6po0£orov (t6), ligne de d6mar- 

cation, rep&res de cette ligne, 5 31, 32 ', 
13 appar. B 10 ; 20 17, 24 ; App. II 1. 

ipoOeT^co, marquer la fronti&re, 20 23. 

*Opo<; (tb), 8 47. Cf. "Aytov "Opot;. 

Spo^, cf, flptov. 
ipocrraT^co, fixer lea 1 Unites, 20 17. 

icr7ri)Ttov (t6), bailment, 4 10, 19, 27, 35 ; 
19 11, 

icrrptia, -lot (*?]), Acrrp£cov (t&v), h&tre, 9 not* 91, 
22, 

OfipeaT);;, ST&pavot; 6 (Stefan UroS Milutin), 
gendre d Andronic II, ltral, 10 not, 93, 30. 

’0<piS6Tpu7tos (6), eolline 4 Lemnos, 17 27, 

IlayxpdtTtot; (6 <tyio;), livre d’tSgliso, 7 26, 

IlaStiTV);;, cf., Tapxotvettim]?- 
1 IlattiLo^, hig. de Ghana (1366), 14 not. 113, 

22. 
2 Ilatemx;, hig. de S.P. (1497, 1499), 17, 19. 

raXaioaXdmov (xb), aire h battre abandonee, 
9 9, 

7raXai6xourrpov (t&), lcastro abandonnd ou 
dont les ddfenses ne sont pas entretenues, 
15 5, 

IIaXfiCt6xacrrpov, ville h Lemnos, 17 16. 

IlaXatoXoytva, 'EX£vy) if), (Spouse de Manuel II, 
18 not. 118 ; 17 4. 

IlaXaioXAyot;, AX^tot; o, fils du grand InStai- 

riarque Michel Kaballaris (1375), 13 ; 16 
not. 116, 3, 19-20. 

IIotX«ioX6yo<;, AvSp6vtxo<;, fils de Manuel II, 
despote de Thessalonique (1419), 9 not. 88 ; 
18 not. 120, 127. 

IIaXouoX6yot;, ’Itodtvvyjs, fr£re de Michel VIII, 
despote (vers 1271 ?), 9 not. 87, 89, 

IlotXoctoXiyot;, Mi^ot^X 6, dtitenteur de ter re 
h Lemnos (1407), 17 not. 122, 21-22, 23, 
26, 27. 

IlaXatoXiyot;, dGtenteur de Lerre 4 Lemnos 
(1407), 17 16. 

IloeXoctoXiyot;, cf. AvSpivixot;, ’IeoAwqt;, Mot- 
vou’f\K, 

n«X«toptovat7T7)ptov (t£>), ancien monastic du 

Thessalonicien ou de S.P., 4, 6, 
TcaXatop-odpota (tA), vieux myrtes, 9 not, 91, 

23. 
raXouit;, cf. Sp6|j,ot;, p-iXtov, 6S6s. 
TtaXatox^ptov (t&), village abandoning 18 2. 

IlaXtviout; (toCjc), 4 Pallfen6, 3 20, 21. 
IIaXX^v>) (-f)), 16 ; II. ^tol KotcravSplot, 3 5. 

IldtvaS; (6), fleuve (anc, Angitfcs), 12 not. 102, 
6. 

TtaveuTux^omToc;, ^pithiste d’un despote, 9 1, 
38 ; 18 1, 18, 20-21, 

TtotvocjLaimTo^, 6pithfete d’un prOtos, 13 4 ; 
20 8. 

navTeXd)(AGvot; (p.ovf) tou &ytou), cf, Ay ton 
navTeXe^fJiovot;. 

IIotvTeXe^tov (iStyiot;), saint mGgalo martyr, 
19 23 ; la reliquo de son chef, App, III 
E-F 161, 22-23, 

IlavToxptjtTopot; Samjpot; Xptcrrou ([(jlov^j] too), 
12 17 (<ppOVTUJTl/)pLOV TOO II, S, Xp,), 

IlavToX&ov, hig. de Saint-Basile (1056, 1057), 
4 not. 47 ; 5 not. 65, 47. 

TTOtTta *HXtou ({jLovf) tou), 7 not. 67,3 J 1 ©co(jlSc> 
3 KoqjiSt;. 

7wt7tot Kopv7)X(ou (EXotLawots, xeXXtov tou), 14 
6-7, 9, 

TOXpa6acrlot (fy, transgression, 6 45, 

TtapotSlStopu, remettre, 6 44 ; 7 41, 42 ; 9 2, 
6, 24 ; 17 9, 15 ; 18 1,3 ; StScofu EOtpocStSopu 
xotl dbcoStStopu, 8 19. 

EapatTVjo^ 'Tjyoupivou Of)), acte de ddmission 
d’un higoum6ne, 7 31. 

E«potxX7]Ttxif) (-f)), livre d’6glise, 7 26. 
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7i;apaxoL|jid)p-evo<; (6), le pere d’Anna Tornikina 
(t avant 1358), IS not. 703, 6; autres, 
IS not. 103. 

TOpafjtovotpto^, mfime fonction que le rcpocqjLo- 
vapio<; ?, 18 not. 108. 

7capafjLovaaT^pU)V (t6), monast^re annexe, 9 ; 
8 not. 80, 37. 

IIap8oX£a)v, 0e6Sa)po$ 6, tdmoin (1358), IS 
not. 703, 34, 

7uap0evo<p0opta (vj), imp6t, 10 not. 04, 76, 
7capoixov6|jU)<; Tvj<; ©sdcraXovtx^cov, 70 n. 7 

J 5 Ntx687j|ju)<;. 
7udcpotxoi;: &v0pa):roi 7cto)XoI Tr^potxot, 9 25-26. 
napoqUai (at), le livre des Proverbes (Ancien 

Testament), 7 26. 

IIa<TXa (t& dtytov), 5 15. 
TOTeptx6v (t&), livre d’dglise, 7 26. 
TOT^pwv : 7rpocT|xovdcpto<; tcov Aytwv 7T., 18 36. 
TCaT^p (6), cf. 7rveu|jiaTLx6$. 
7uaTptapxtxif) : ptovv^j SO 2 ; rcpoTpoTri), IS 1, 28, 
7uaTptx6^, cf. 
1 IIauXo<;, de Gharontos (1020), 4 not, 47. 
2 IIauXo<;, big, de Banitza (1049), 8 not. 37. 
3 nauXo$, hig, de Trochala (1070), 5 not. 56 ; 

6 54. 
4 IlaoXo^, proboa (1070-1083), 6 not. 62, 4, 

9, 37, 50. 
5 IlauXoi;, hig. de la Thdotokos too xupoo 

IlaOXoo (1108?), 8 not, 63. 
1 IlaiXou (p.ovf) too ay too), cf. ‘Ay too IlaGXou. 

2 IlaOXoo (^ov^) too |ju>vaxoG xupou), cf. xupoo 
IladXou. 

toWxiv (t&), haohe, 7 27. 
IlepStx^, 0e68o)po<; 6, archidiacre, grand 

skeuophylax (1358), IS not. 703, 32. 
TOpt66Xtov (t6), jardin, 0 26. 
7repi6oX(t£iv (t6), petit jardin, S 19. 
raptopt^o), faire la ddlimitation, 3 6, — t2> 

TCpLopti^svov, 8 12, 22 ; 18 6 et passim. 
7repi.opiop,6<; (6), ddlimitation, S 25, 33 ; 3 

8-9 ; 0 7 ; 17 41 ; 18 15 ; SO 24 * App. II10, 
14, 19, 24, 25 ; Mam xat tt:., 18 4. 

rapiopta(document), 6 15, 17. 
Trepmx^ (?)), 11 17 ; 7r, xai StaxpaT>)a^, 8 

20-21. Cf. vo^. 
TOpt7r607jTO^, 6pith&te marquant une parentd 

avec Tempereur, 0 1, 37 ; 10 29 ; 18 3 ; 
17 4 ; 18 20, 

TCEpiTpax^iov (t&), etole, SO 38. 

7reptep^ptov (t6), encadrement d’une ic6ne, 
bordure d’une 6toffe, 7 19, 21, 61, 53, 55. 

TCsptxpou<n6[Jievoi;, sens incertain en rapport 
avec 1’application d’or ou de dorure, 7 15. 

Ilepo*; (6), montagne k Lemnos, 17 38. 

TT^TaXov (t3), nimbe, 7 47. Gf, xpucyo^TaXov. 
n£racyo<; (6), colline k Lemnos, 17 not, 

24, 25, 26. 
7r&T&tv6<; (6), coq, motif d’un tissu, 7 19, 

7C^Tpa (-?)), cf. ^vpt^ot;, pt^tfjtata, {rcstpav&x, 
1 n^Tpos, moine, g6r6n (1033/34), S not. 32} 

18, 20, 
2 II£Tpo$, hig. de Kyr Athanasiou (1045, 

1056), 8 not. 37. 
3 n^cpos, de la Sainte-Trinitd (1057), 8 

not, 54% 46. 
4 n£rpo<;, hig, de Trochala (1057), 8 not, 56, 

50. 
5 IleTpoi;, archi6reus (1142), 7 not, 07, 39. 

IlETpou ([xov-Jj too Aytou), : cf. 'Aytou n&rpou, 
xupoo Ilfrcpou. 

7t£uxo$ (6), pin, dans un pdriorismos, SO 25, 

THjydtStv, puits, 3 17. 
n-^yovtTT)^, cf. 5 Aavt^X, 
7uyx£pv7]<; (6), IS 3, 27 J Topvtxv)i;. 
7ttyx£pvuraa (^)), IS 2, 4, 26, 28-29 J Topvixtva. 
Tttvixtov yjzky.6V) plat ou plateau en cuivre, 

7 29, 
7Ttvaxooxo3Te^a (to), assiettes plates et assiet- 

tes creuses, 7 not. 73, 36. 
7rtT£axo<; (too (jtEydlXou), k Pall6ne, 3 not, 37, 15, 
Tcvrtdcxiov (t6), acte imperial, 4 17 et appar. 

Gf. p«otXtx6v. 
TtXayta^w, changer de direction, obliquer (en 

parlant d’un p6riorismos), App. II 14. 
7rXolxa (ifj), dalle, 8 30, 
IlXaxa (pov?) toG), 8 not, 82, 67 ; 13 37 (6 

rftaxas) ; 14 19 (id.) 5 10 TpYjy6pto<;, 
2 ’Hffatas, 3 ’Hcatai;, 11 0eo86aio$, 14 0eo- 
86{No<;, 17 0eo86oto^, 2 0eocjt^pixto<;, 2 0c6- 
<ptAo$, 4 0s6tpiXo(;, 5 0e6tpiXo(;} 6 0e6tptXo(;, 
1 2 KX^|xv)<;, 4 Ko<rpa$, 4 A^apos, 
2 Stpwv. 

7rXax6)T^] (7)), rue ou route pavde ou da!16e, 
3 23. 

fcXdtTavos (6), platane, 0 12 (p£ya$), 13 (id.), 
18 ; App, II 17, 

7t?of)po(pop£a (^j), conviction^ confiancc^ IS 10T 
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d’un couvent, 7 31, 35, 36 ; 19 
6, 15, 17, 18. 

ttXutou (tou) ou nXuTou ?, cf. XofioTpa. 

wv«o|«mxdc (6), litre monastique, 11; 19 1 ; 

pp. II 41 flT 2 FepiJ'moc;, Ao|jieTiav6<;, 
7 Su(jtetiv. 

Tvveu^cxTtxi*; : &8eX<p6q, Z 7-8 ; 5 2-3 ; 8 23 ; 

1 6 ; S 23 ; 4 15-16, 37 ; 5 10, 18, 
39. Cf, otKetcocru;, cniXXoyo*;. 

tcoSotXutv)^ x«Xx6<;, bain de pieds en cuivre, 
7 29, 

Poimen, lug. de S.P. (1438), 17, 19. 

7co*6ty(fj), quality (de la terre), 16 7 ; 17 
10, 12, 14. 

noxpev'rou (tou), lieu-dit, 9 not. 99, 5. 

xoXtTetcx : 7) piovot/tx'}) n'7 genre de vie 

monacal, 6 24 ; iv&9zXo$ m, 17 7. 

IloXln?*;, cf. 2 Suptediv. 

TroXtrixA^, cf. StxaoT^ptov. 

I1oX(tou ((JtQV'J) tou), 1 not. 9*5 ; 6 not. 54, 43 

!T 1 BXcfccio*;, 5 Pepdcm(jLo^, 6 Koapas, 2 
A<££<xpo<;, 2 Supteciv. 

7toXux<4vSt)Xov (tA), lustre & plusieurs lampes, 
7 24, 

7*Spo<; (6), p6age ?, 11 not. 98, 14. 

riopTtipyi*;, ddtenfceur de terre h Lemnos 

(1407), 17 32, 

tcootAtv)*; t9j<; oExovopiaq, montant d'une oiko- 
nomia, 17 13, 

tcotocejlA*; (6), riviAre, 9 12, 14, 17; 13 appar, B 

12 ot passim ; 17 37 ; pu£y<x<; w,, 3 10, 25, 

26 ; tcot«(MgcEo<; App, II 15. 

TOTY)pox<iXujjipwx (tA), voile du calice, 7 not. 69, 

18, 50. 

upoocuxAv (tA), acte relatif h la possession ou 

h la d 61 imitation du sol 6mis par un 

fonctionnaire, 10 8 ; rep. £yypa<pov, 18 17. 

Tcpa^tc (if)), mesure prise (donation, etc.), 13 

9 ; 14 13 ; 19 21 ; SO 43 ; gyypoKpos ml 
£vurcAyp«<po<; Trp., 19 22. 

ttp6Un< (if)), vente : xaGapdt rcp., 1 8 ; 3 7, 48 ; 

7cp* tou 7rXo(ou, 7 31 \ 7rp<£aEgig Svsxa ml 
I® 19-20. Cf. Acepo0£ou. 

xpocT^pLov xai StxaioT^ptov ypAjifxa (tA), 19 30. 

TcpecrS^Tepo*; tou xpt&Tou, cf. 7rpcfm)u. 

irpL(juxif)pLo<; : A ?rp., IS 9, 12, 25-26 

J 17 *I<a&vvv)c;. 
irpLAvLov (tA), scie, 7 28. 

7tpodtc3Tetov (tA), domaine, 8 5, 7. 

IIpASpopto^ (6), ic6ne, 7 54-55. Gf. S^tjctk;. 

rcpAeSpo^, 5 not. 53, 8 J 3r\pb<; "IcodcvvT)^. 

7cpoexxX7)trtdcpx"0^ (A), de S.P., 17, 19 J Bene¬ 
dict. 

7tposcrTci<; (6), higoum6ne, 1 21 ; 8 45, 48, 

7cpotx<j)oG, dotal, IS 1, 18, 29. 

Trpot^ (fj), dot, 13 7. 

Ifpoxovdou (jjLov'f) tou ay£ou), cf, ‘Ay£ou IIpoxo- 

tt£ou. 

TCpixptTOt fjyoApevot (o£), 8 not, 80. Gf, Xoy<£Se<;. 

7cpo[Jtf)0eAo(JLai, veiller aux int6rdts de, 16 3. 

npo(jLOuvT7)vi(;, NtxiXoco*; 6, logariaste des 

domaines d’un despote (vers 1271 ?), 9 

not. 87, 88, 39-40. 

Ttpooive^e (t]), donation, 30 17. 

7rpocrxa0££co, installer des paysans sur une 

terre, 9 35, 

TTpocrpLovdtpto^ (6), « des saints Peres » (du 

PrOtaton ?), 13 not, 108, 36 J 3 4cova^. 

TCpoooixetico : o£ Tupotrcpxetcipevot xaO* atjjia, les 

parents par le sang, IS 18. 

7rpitTTaypct (tA), ordonnance imp6riale, 7 30 ; 

10 47-48 ; 16 6, 9 ; 17 8-9, 10, 41. 

rapierra^, cf. patrtXtx^. 

7rpotTTao£a, cf. 7rpcotstov. 

7upoomrcov, qui est & la t6te de (un monasUre), 

App. II 7. 

Trpitmpov (t&), amende, 6 45. 

Tupiocorcov (t6) \ Iv ttocvtI fi^ep^ovTt TCpoad>7TXp 

xat xpm)p£cp, devant toute autoriU supe- 

rieure et un tribunal, 13 J9, 

rcpoTafo ('f))? IS not. 191, Gf. TCpoTdctTtrco. 
TTpOT^ocroj, 6crire la protaxis en t^te d’un acte 

priv6, 13 1-2 ; tcpcototAtcco^ TTp. oExeioys£pco$, 
IS 4. 

7CpOTiT£pOV, pour 7TpiTepOV, 15 8, 

TtpoTpoTr^, cf. TraTptapytXTfj. 

npcoTotTOv (tA), l’^glise de Kary6s, 14 11. 

TTpcoTetot (Ti), le premier rang, la priority, 19 

15 ; tA 7cp. tcov SsuT^pcov povcov, 8 14, 

7tp6iTetov (tA) ; -f) TupooTada tou rep., exercice 
de la charge de prfitos, 14 13. 

7tpcoTeico, exercer la charge de prbtos, App. II 
2, 4, 12. 

TCpeoTopucmxis, 5 not, 53, 8 J 3'qp^ ^coivvvj^. 

7upco^ovoT<#.ptO(; (6), de [la nnStropole de] 

Thessalonique, 18 not. 127, 4 J 2 XcovetA- 

Trpcotot; (6), des Athonites, 4 16, 18, 37, 40 ; 
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5 10, 18, 39, 41 ; 6 4, 9, 23, 37, 42, 47, 50 ; 

8 25, 42, 72, 74, 77, 79, 83, 84, 86, 87 ; 

13 not, 106, 4, 12, 15, 20, 26 (rcptivjv) ; 

14 17 ; 00 8, 46 ; App, II 34 ;rapport avec 

la synaxis, 00 not, 135-136, Gf, p.sTptAT7]<;. 

TCpGiTOio) J 11 ’AvtAvlo^, 9 Tepacrttxo^, 

12 repaatfjtos, 4 Aavti/jX, 2 AtopAOeo^, 

4 Dorofei, 9 ©eoSAcio^, 13 ®eoS6oto^, 

©eocpdtvT]^, 1 ©eocpiXaxTo^, 2 'IXocptcDV, 6 'IXa- 

pttov, 12 ’Itiidlvvvjs, 3 Aooxa^, MapTtvtavAc, 3 
My)Tpo(pdlv7)^,3 Nix7)<p6po^, 4 IlaQXo^, 4Sa6a^, 

irpcotAtutcov (t&), original d’un acte, S B 40, 

7Tp<OTOT*!)7C6^, 10 4, 
TCptiTOU : 7Tpeo6liTSpO^ TOU TTp., 1 

not, 29 J 1 XptffTiJSouXos, 

TmO^, cf, 7C(4pOLXO^» 
TinipY0^ (6), de Katzar6, brtilA par les Turcs 

et reconstruit, 13 3, 7 ; d’Alypiou k Kal6 

Agra, 19 11, 14 ; n, too ©eacaXovixAtix;, 4, 
6 ; n, too KtoXeTC'/), 4 not, 45, 

7cupxorta (*?)), incendie survenu k S.P., 10 23, 

7to)ptv (tt&), sorte de pierre, tuf, App. II 22, 

Ta6Sa (ptov^j too), 7 not, 67, 
lPa6Sodxoo (piov^ too), 7 not. 66-67, 3; 

App, II, 5, 38 J 7 rp7)Y<Vo<;, 12 ©eoSAatos, 

7 ©eASouXo^, 3 ®eoam?}pLXTO^, 6 ’ItixtoSo^, 

2 ’Itova^, KurcptavAs, 6 MeXAuos, 2 *Y<4xiv0o^ 

*Pa6evixEa (^), cf, 'PeSevixEa, 

*PaSy)v6^, St^ocvo^ AoAxa^, k£phal& de Kas- 

sandreia (1419), 18 not, 127, 21-22, 

£aaov (t6), robe monastique, 7 not, 72,33, 

TwpayjX, moine de Phalakrou (1070), 6 56, 

£<x^Ea (^), crete rocheuse, 18 12, 

fr&Xm (6), pa^tiviv (tA), cr&te, 0 27, 34 ; 3 

25 ; 6 28, 29, 31 ; 6 30, 31, 33, 34, 36 ; 

9 9 ; 13 appar. B 14, 15, 16 ; App, II 13, 

14, 20, 
TeSevixEa (fy, bourg du katApanikion d’HiA- 

rissos, 9 not, 90, 5. Cf. ’ApaSsvixsta, 

fetmo^, pour ipzlrcioq, 2 11 ; 4 6, 

^ifxata Tr^Tpa, dans un pAriorismos, 2 37 ; 

6 32 ; 9 8 ; 17 34 ; 20 30 ; App. II 18. 

'PoSAvia (to), lieu-dit k Lemnos, 17 35. 

£o6ctlxo^, « russe », qualifiant un vALement, 

un tissu, un livre, un objet, 5\ 7 12, 19, 

20, 25, 28, 33. 

'Pouatov ([xov^f) too EuXoupyou ^Tot Ttov), 5 ; 

8 not, 79, 10 ; [xov$) Ttov 'P., 8 17 ; Ttov 'P, 

(Jtov?}^ too ©satraXovixaEou, 8 71-72, 76 ; 

ptov'J) too Aytou IlavTeXeirjpLOvos E7ctXeyop.£vy) 

Ttov *P,, 9 4; p,ovacjTi/)pLov Ttov *P. t6 ei^ 

8vop,a Tip.tip.evov tou aytou poo papTUpo^ 

ITavTsXe^(i.ovo^, 16 2. Cf, *Pto^, 'Ptocrtov, 

^ou^a (t&), vAtements, 7 32. 

pAa£, -xo^ (6), £uobav, -xtov, -x(t^v (tb), 

ruisseau, 2 26, 27, 35, 36, 37, 39 ; 3 10, 18 ; 

6 27 ; 9 11, 12, 21, 22 ; 13 appar, B 12, 13, 

19, 20, 21 ; 17 21, 22 ; 18 5, 8, 12, 14 ; 

20 29, 30 ; App. II 15, 16, 17, 19, 

'Pcopatoi, cf, atiToxp«T6piacroc, aiToxptiTtop, 

paciXsta. 

Roman ('PtopavA^), hifiromoine de S,P, 

(1438), 17, 19, 
*P&S (fiov^j too, Ttov), 4, 5 ; 8 not, 79, 81, 85 ; 

18 2, 18, Gf. 'Pouatov, ‘Pticrtov. 

'Ptotrot (o£), les moines de S.P., 10 34 ; 20 

13, 21, 33, 34. 

'Ptitrtov, -o&v (nov*J) tcov), 10 62, 88 ; 11 21, 

32; 13 10, appar. E 19; 14 1, 11, 15; 

15 7 ; 17 1 (fxovatrir^pLov), 10, 16, 40, 42 ; 

19 2, 6 ; 20 1, 2, 23, 38, 39, 42 ; jrtov *P. 

[xov$) 1?) cE^ fivofjta Tt|xti) [aAvtj tou 4ytou 

navTsXs^j|JLovo<;, 10 19-20 ; (xovf) ^ in* AvApocTt 

to5 (jley^Xou Iv p.dlpTucn xal toqjwcTtxou IlavTe- 

Xeyjtxovo^ xal l7CLxexX7](jt£v7] Ttov *P., 11 7 ; 

[xov^j tou &y£ou [xeyaXopw&pTUpos xod ttxp.aTtxou 

riaVTeXe7)p,ovo^ (A7covo(jtai^o[AAv7)) Ttov 'P-, 13 

4-5, 17-18, Cf. 'Pouatov, (P^. 

SA8a (p.ovJj tou &y^oU)i 

1 E<46a^, hig. de Banitza (1018), 8 not. 81. 

2 S<46as, hifiromoine de S.P, (aprfes mai 

1057 ?), 7, 18) 6 B 42, 44. 

3 2<46as, hig, de Kar (1363), 13 not. 108, 31, 

4 S46a<;, pr6tos (1370), IS, 

oayfjtaTooTp^TOupov (t&), type de b&t, 7 

not, 73, 37. 

gocxxEov (t6), sac, besace, 7 33, 

S^XaYoi;, voisin, k Lemnos (1407), 17 18, 

cocvSdtXtov (tA), bateau, 4 13 ; 7 36. 

2ap(46apo^, -pvj (pov^/rou), sous le vocable 

du Sauveur, 4 not. 46, 48 ; 5 not, 57, 53 

^ 1 Bapv(46a^, 1 Petipyio^, 2 *HXta^, 

1 ©eAStopo^, 7 ©E68ti)poc, 3 ©topa^, 1 RtocnJjtp, 

1 KaaGtocvA^, 3 Nix^to^. 

Soctov (A), 4 8, 
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2s6acrr6TCOuXoi;, Otoxa?, fonctionnaire ii Lem¬ 
nos (1396), 16 not. 119. 

Setcrooupapv) (|aov^j too pey^ou), A corr. en 
XpuaoupApv), App. II not. 144. 

aAxpeTov (t6 eiereS^), le bureau du proedre 
et prfitomystikos Jean X6ros, 6 9. 

a&tat (f|), selle, 7 37. 
osvSoAxiv (tA), coffre & linge, 7 37. 

(^X“v T0^)> A PallAnA, 3 25. 
SspAt, Xeprfyiov (t6), la skitc russe de Saint- 

AndrA, ancien monastcre de XystrA, 6 
not. 55. 

SArapion, starec de S.P. (1483), 17, 19. 
Zep6£a (^), la Serble, 10 29. 
2£p6oi (oi), les Serbes, IS 7 ; 15 6, 7. 
S^ppai (al), la ville de SerrAs, 11 19. 
Seppoitorou (el^ toG), h Lemnos, nom d’un 

dAtenteur de terre, ou lieu-dit ?, 17 21. 
cngpetov (tA), marque sur une borne frontiAre, 

13 appar. B 16. 
cr»](Ae£(o(jL« (tA), type d’actc, 7 30. 
c£yvov (t6), 1 1 ; 2 1 ; 4 1 ; lg 3. 
oiSvjptxii (tA), objets en fer, 7 27. 
oiSi^pou pa££a, masses ou lingots de fer ?, 7 

not. 72, 28. 
aiSvjpoGi;, en fer, 7 12, 27, 

SlxsXAi;, cf. 1 Aouxa?. 
EixeXou (povf| tou), sous le vocable de Saint- 

Jean-ThAologos, 1 not. 29, 20 ; 6 not, 56- 
57, 52 f 1 BaofXstoi;, 2 TepAoipoi;, 1 ’HWa?, 
11 ’Icodvviqs, 1 Aouxas, 2 Nixv)<p6po<;, <I>avTi- 
vo?. 

1 S£pwv, hig. de Saint-DAmetrios (1019), 4 
not. 46. 

2 SCptov, hig. de Plaka (1169), 8 67. 
3 S£pcov, moine d’Alypiou (1422), 19 32. 

Stptovo^ (pov1/) tou), 5 not, 57, 52 ; 8 60 

J 4 ©coSAcnos, 7 AedvTio?. 

£tcr£xou (tou), rAgion de TAtlios, monydrion, 
5 not. 56, 57. 

(pov^ tou xup), cf. xup(ou) EurAy). 
1 moine do ? (1057), 6 not. 55, 47. 
2 SiCTfii)*;, moine de ? (1070), 6 52. 
3 Etat&yjs, hig. de Saint-Jean-le-ThAoloeue 

(1071), 1 not. 29. 
4 Suytiv}?, hiAromoine de S.P. (1481), 17, 19, 
wr«ptv (t6), bid, 7 34. 
ciT«pxl« (■/)), charge fiscale, 10 not. 94, 77; 

11 not. 98, 25 ; App. I not. 139. 

SxapavSpyjvou (pov?) tou), 4 not. 44, 42 ; 5 

not. 54, 41 y 2 JE7u<pdtvio?. 
oxAvSaXov (t£>), scandale, dispute entre cou- 

vents, 19 25, 26, 27 ; App. II 3, 11, 27. 
ax£naapa (tA), de l’autel, 7 10 ; d’un reli- 

quaire, 7 15. 
axe6r) (tA), les agres d’un bateau, 19 12, 14. 
oxsuo9dXa^ : 6 piya<; ax., de la Grande 

figlise, 12 not. 103, 32 y IIepStxy)i;. 
oxifi'n) (f|), skite, 14 7. 

SxMxov (t£>), agridion de S.P., 10 not. 94, 43. 

Sxop&eai; (6), ExopSAow (t&v), monastAre, 4 

not, 47. Gf, ExopAScov ? y 1 Nix^ra?. 
ExopASuv (pov-J) Ttov), 4 not. 43, 47, 48 appar. 

y Kiipwv. 
Exoprc£ou (povi) tou), sous le vocable de 

Saint-Nicolas, 5 not. 56, 51 ; 6 not. 61, 
62, 2, 8, 19, 22, 57 ; 7 32 (Expowdou) ; 
8 65 y 5 ’AOavAmoi;, 11 repaoipoi;, 4 ®e6- 
SouXop, 1 Mcorf, aacp, 8 Kocrpa?, 2 IVb^avjA. 

oxoutApiov (t6), bouclier, 7 33. 
oxouraptos, en forme de bouclier, ovale ou 

peut-Atre triangulaire, 7 not. 73, 59. 
£xpow£ou, cf. SxopxEou, 
axuXpAs (6), tourment, 8 39. 

HxuXo7to8apir) (povrfj tou), cf. 'Ay£ou AvjpyjTptou 
tou SxuXoxoSapv). 

ap£ayco sic pour optyto, se mAler (en parlant 
de riviAres), 2,36. 

SApTrpoe (A), lieu-dit, 11 19 ; App. Ill A 147, 
B-G 149. 

Sofronije, ecclAsiarque de S.P. (1395/96), 15, 

<jtox0£ov (t£>), epAe, 7 33. 
ennjTOTAmov (to), emplacement pour oons- 

truire, 19 11. 
crrApeva, cf. vop£apaT«. 

ETavtXa?, B«a£Xaoi; 6, parAque de S.P. (vers 
1271 ?), 9 30 ; 'Ayjp^Tpioi; et ETav£Xa<;, ses 
fils, 9 30. 

araaESiv ; e£x<av peyrfX'p err. , grande icone en 
pied, 7 not. 71, 22. 

OTaou; (•$)), souIAvement, « Amotion », 20 3. 
oTaupoTTfiYiv (t6), dans un pAriorismos : 

calvaire, ou lieu-dit ?, 17 20. 
crraupAi; (6), dans un pAriorismos ; calvaire, 

2 34-35, 38 ; 6 30, 32 ($AXivo?), 34, 35 ; 9 
19. 

aTaupA? (6), la croix comme objet ou motif 
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sur un objet, 7 6, 7, 8, 19, 23, 45 (£iiXivos), 

47 {id,), 
orocupos (6), croix grav6e sur une borne, un 

arbre, etc,, 3 20, 24 ; 5 29, 30 (Xot£suT<5s), 31 

(id.) ; 6 31, 32 ; SO 26, 29 (yXututos), 29, 30 

(yXwwAc), 31, 32 ; App. I! 20, 22, 23. 

(rraiipcocns (*?)), la crucifixion comme th6mc 

iconographique, 7 7, 15, 16, 46. 

(U11 acte), IS 29 ; 15 11 ; 19 23, 33 ; 

ctt. xal dbtoSI/ofjLat (une decision), SO 41-42. 

cn;e<pav£a rue-rpa ('fj), roc lie de grand es dimen¬ 

sions affleurant ou dominant (cc couron- 

nant») le terrain environnant, 3 not. 37, 24. 

ctts<pdtvtv (tJ>), partie d’une ic6ne, 7 61, 

1 Et&pavos, hig, de Katzarft (985), S not, 33, 
2 E'rfqpavos (Stefan DuSan), empereur de 

Serbie et Romanie, App, III passim, 
3 Stefan, prohig. de S.P. (1395/96), 75, 19. 
4 £t£<pqcvo£ (Stefan Lazarevi6), exadelphos 

de Manuel II, despote, 16 not, 775, 775, 4 ; 

17 5. 

Et^ocvo^, cf. Ofipeayjs, TaSV)v6^. 

£ts<p<£vol> (povf) tou), cf. xupou Et£<p<xvou. 

CTTOpY^ (*?)), cf. 
cttpAtoc (tj), route, chemin, 4 26, 

a rpa'TOTreSdtpx7)^ - ^ p^Y0^ CTTP’i 1® 12, 25 

J 'AXi^o* 
errpeppa (t2>), mesure de superficie, 14 12 

(<jTp£pav). 
orpofiiWa (*?)), repAre dans un pSriorismos 

(pin ?), App. II 14, 

CTTpou0oxdt[AY]>os (■})), autruche, 7 25. 

STpotipmT^a, le fleuve Strumica, 75. 

STpupdvos, cf. BoXspou, 

Erpupciv (6), fleuve, 11 11, 

<jiiYXumS (fy, d6sordre des affaires publiques, 

IS 7. 
ctu^jttjctis (yj), reclamation, 10 73 ; 11 25, 26, 

oiiXXoYos ; 6 7mupaTt.x&s er, xoti *?) y2?000^ 
le Conseil de PAthos, 8 not, 80, 10, 19. 

CTup,6l6<x<ns (■?)), arrangement, 4 23 (elpvjvw^). 

CTU[x6(,6«OTtx^, cf, ownpaXeia, 

Eupeciv : 6 #Yt0^ 2, srcl cttiIXou, ic6ne, 7 9. 
1 Eupec&v, hig, de Berroi6tou (996), 4 not, 45, 
2 Eupsc/w 6 IIoXItv)^, hig. de la Theotokos 

(1030), 1 not. 28, 1, 2-3, 13 ; £. [Aovot/i^ 

6 AouTpQtxyjvAs, £. pov* 6 AouTp. 6 IloXtn)^ 

1 not. 28 ; 5 not. 57, 50, 
3 Eupec&v, hig, de ? (1033/34), S not, 57, 51. 

4 Eopeciv, hig, de Galaiagra (1036-1056), 4 
not, 45, 45, 

5 Eupecivj hig. tou Ghalk£As (1056), 1 not. 28. 
6 Seme6n, hig. do Zo (1169), 8 59, 
7 Eupscov, hi^romoine de Berroi6tou et pneu- 

matikos des Russes (1316), 77, 18 ; 4 
not, 45. 

8 Syin^on, starec de S.P. (1513), 17 n. 2. 

aup<pcovla (■#)), accord faisant Tobjet d’un 
document, 19 2, 

aup.^v)q>^(i), compter ensemble, 18 16. 
CTUvotlpcov (toW) ( — m>v6pcov ?), 9 not, 90, 17, 
auvaijaptov (t&), livre d’dglise, 7 26. 
CTiivo&s rt), le Conseil de PAthos, 4 16 

(xotOoXi*^), 18 ; 6 15 (id.) ; 8 9 (ouv^Oyjs) ; 
SO 5 (lepdt), 6, 41 (lsp£) ; rduni le jour 
de la Saint-Demetrios, 13 not. 110 ; 
rapport avec le protos, SO not. 735-733. 

auvcpY^S (6), qui aide, 10 28. 
CTUv^Osta (*?)), charge fiscale, 3 not. 37, 30. 
ctuvt)07)S, cf, psTtivoia, aivodfo. 
ctuvIctt7)pl, procurer un bon etat, 8 32, 34. 

Cf. aiiaxouju;, 
cnivopov (t&), borne, frontiere, 3 11, 16, 19, 

21, 23 j 6 24 ; 18 6, 7, 8, 9, 10 (XfGivov), 12 
(id.), 14 ; SO 24, 25, 33 ; App. II 26. 

afiawoLS (■!))) mise ou mainticn en bonne 
condition, 8 3, 6, 11,32 ; 11 2, Cf. 

ct<P<xxt<5v (t&), ovin, 9 33, 
CT<p7]XToipu)v (t&), large ceinture d’fttoffe, 7 

not. 70, 18. 
E<pp£VTtJy) (tou), cf. 'AyJou navTeXe^povos. 
cr/t<nq (?}) : icon: pud) cttopy^ xtxl ctx-, disposi- 

tions favorables, attaclienient, 10 31. 
ctx%<* (t&), habit, dso5 etat monastique : 

p,ovaxix6v a/., 1 19 ; &yw>v ^x-i 19 3, 
ctxolvIov (tA), mesure de longueur, 18 not. 12G, 

127, 7, 8, 9, 11, 13, 15. 
ScoX^v (6), patronyme ou lieu-dit ?, 18 13, 

ctcopot (Ti), mSlecture ?, 3 not, 36, 29 app. 

Scoryjpo^ (pov}] tou), S not, 33, 3 ; 4 not, 73, 
40, 47, 46, 48 et appar, Cf. K&T^txpT), 
SapaSotpo^ J 3 BapGoXopottos, 8 ^Icoavvv)^. 

T<x6ooXXapto<;, IS 25, 35 J 6 Ntx6X«o^. 
TapxotveiciT7)<; n<x8i<iT7]^, fonctionnaire & Lem¬ 

nos (1406), 16 not. 119, 1 ; 17 not. 122. 
t^ctooj, stipuler, prescrire, 13 9. 
Tefx7) (t4), murs d’enceinte, 8 15* 
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TeX£m, payor l’impdt, 3 3, 7 ; d’oii : 6tre 
sous I’autoritd de, 12 7. 

xiXot; (t6), l’impfit des parbques, 9 28, 30, 32, 
33. 

t%l7cXqv (t£i), iconostase ou partio de I'ico- 
nostase, 7 not. 71, 23. 

T^apTtXAxcov : sur divers porteurs do ce 
patronyme, 15 not. 116, 

t&otEov (t6), houe, 7 not. 72, 27. 
TvO-TTOTor, T^ontojiivoc, inoruste ?, 7 not. 68, 

8, 17, 46, 52. 
T£eXe66<; (6), dbtenteur de torre 6 Lemnos 

(1407), 17 29. 
T££pxa (■/)), dbtentrice de torre (vers 1271 ?), 

9 23. 

TtJijMaxyj (povi) too), 8 not. 81,55 ; App. II16 
J 5 KaXXEvixoi;, 

T&voEtyxT) (f|), fermoir d’une reliure, 7 not. 68. 
TtgepniSoi; (6), evdque do Tibbriade ?, 7 30. 
t£[uos, cf. X£0o?, g,oXov. 
TiptoTO (tou), agridion de S.P., 9 not. 90 ; 

10 not, 94, 43 [= TipcoTou]. 
TiptiiTou (too), village prfes de Rbbbnikia, 9 

not. 87, 90, 8 ; 10 not. 94. 
t6vos (6), (?), 7 not. 72, 35. 
to7cix6^, of. £7u<7T«crEa. 
t67«ov (t4), 4 24, 25. 
touEt&v (t4), 2 18, 40. 
TOTtoOecEoc (?)), lieu-dit, site, 9 5 ; 14 7 ; 19 8. 
Topvdcpv^, cf. 1 Kooptai;, 

Topv£xY}$, AYjp^Tpio? T. 6 myxbpvy^ (1358), 
12-not. 101, 103, 2, 27. 

TopvixEva, "Avva T. -f) myxbpviaaa (1358), 12 
not. 101, 103, 2, 4, 26. 

Toup6a {■/)), 4 l’Athos, App. II 19 (peyaXv)), 
23 (pxxpA). 

ToupSoc B6p6(ou), mbtochion de S.P., 10 not. 
94, 41. 

Toupxoi (oi), les Turcs, 13 1 appar. ; 15 11. 
Cf. ’AyapYjvoE. 

ToupxotodcvvYji;, ddtenteur de terre & Lemnos 
(1407), 17 36. 

Toupxoxapa6o<; (6), bateau des pirates turcs, 
19 13. 

Tpa7te£« (•?)), table, refectoire, 7 28. 
TpAue&c (^ &yi<x), l’autel, 7 5, 10, 
Tpaupoc (xi), dommage, 19 26, 27. 
Tpaj(«Xa (pov>) too), cf. TpoyaXa. 
TpiiSo? (ptovJ) tv)? £y£as), ef. 'AyEoci; TptdcSos. 

Tpo^aXa (pov?) too), sous le vocable de saint 
Nicolas, 6 not. 56, 50 ; 6 54 ; 8 69 (Tpa- 
XaXa). Cf. TpcoyaXa J 3 LaSpiy)?., 2Aapiav6<;, 
’EXsu04pio?, 7 ©eoSdaio?, 4 ’Mxtogo?, ’Icea- 
xeEp, ’Ito^X, 3 IlauXo?, 4 n^Tpo?. 

Tp6x«Xoe (6), pierre, roc, tas do pierres, 17 
18, 19 ; App. II 15. 

Tpoxiov (t6), btoffc brodbe ?, 7 not. 70, 19. 
Tputpcovo? (povij too ayiou), cf. 'AyEou Tpi<pco- 

voi'Ay. Tp. too MaxpvjyivY), 
TpcoyaXa (piovir) too), 5 not. 56, Cf, TooyaXa, 
T07t(.p)t&x (to), (?), 7 not. 72, 33. 
tu7t6co, fixer 1’impdt, 3 6. 

1 'Y<&xiv0oi;, hig. de Kar (1312), App, II 
not. 143, 35. 

2 ‘TkxwSoi;, do Rabdouchou (1329-ca 1360), 
7 not. 67. 

ibXivos, on verre, 7 25. 
u£Xiov (t6), lampe ou veilleuse en verre ?, 

7 not. 69, 16, 22. 
do l’empereur, 10 29 ; 18 20. 

bXoypacpta (-fj), icfinc peinte sur bois, 7 not. 71, 
24, 59. 

6vEov (ti), soc de charrue, 7 not. 72, 27. 
'YxaTtoo (pov)j too ayEou), cf. ‘AyEou ‘YtoxtEou. 
l&XEp^CO, cf. TUp6cC07t0V. 
67v^pXa(Jt7Tpo«, 6pith6to d’un probdre, 6 8. 
6rc£pm>pov (t6), 9 28, 30, 31, 32, 33 ; 13 

not. 109, 16. Cf, vbpiapa. 
tiTcoypcwpfi, cf. KUT6y_EipO!;. 
67cop<£vixov (t£>), vetement liturgiquo, 7 not, 

69, 12-13, 54, 55. Cf. ^nipivixov. 
i&TCopipvfaxco, adressor rapport ou requite 4 

(l’empereur), 4 11, 14. 
U7t6p,vv)p« (t6), proebs-verbal (dresse par 1c 

pr&tos ct lo Conseil), 5 37. 
6tc6tcoto<;, irrigub, done cultivb, 17 30. 
67tocn)p,aEvto, signer (un acte imperial), 10 91. 
6xocttot!,x6<;, categorie de parbques, 9 28 , 29, 

30, 31. 
i&TOKKppayE&o, Bcellcr, 3 32. 
6totocy^ ())), mblecture, 3 5 appar, 
67uotoxtix6?, disciple d’un moinc, 8 1. 
bcrTep^opai, manquer de, 19 6, 7, 
6i|/Y)X6totos, bpithbte du krai de Serbie, 10 28, 

<paxii (fl)> lentillos, 7 35. 
Oaxvjvou (pov?) tou), n’est pas le couvcnt tou 

KaX4r&), 4 not. 45, 
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©otXaxpou (pLov^j tou), sous le vocable d’Aso- 
matos, 4 not, 47-48, 52 ; 6 28, 55, 56 
J 1 BocpGoXopLouot;, 4 KaXXtvixot;, 5 Koaptat;, 
6 Aefivnos, 1 Maxdcpiot;, 2 MctT0aTo<;, 1 Ne6- 
<puTo<;, 4 Ns6<pimxs, 1 NiK7]<p6po<;} TacpaiqX, 
11 ®iX60eo<;, 

<pavep6<;, cf. StaTiiTOxru;. 
Oavnvot;, hig. de SikiMou (985)} 6 not, 57. 
OocpaxXou (ptov^j too), 4 not, 47. Gf, OaXaxpou. 

(psyyetov, -yy£v (tt&), nimbe, aureole, 7 not, 68, 
9, 21, 22, 51, 53-54, 55, 56, 

®tXa8£X<pou (jj,oW) too), 4 not. 42, 25, 26 

y 6 repdccji.fAo<g, 3 rsp|j,av6<;, 2 Atoviicno^, 

4 ’Itoavvbaot;, 2 Koalas, 9 Aedvrcot;, 1 Mar- 

QaZoq} NecjTtop, 2 Nix6Xoco<;, 4 Ntx6Xao<;, 

^Xav0p6>7t£a (•?)), quality de Pempereur, V? 6. 

0HM7C7cou (fxov*Jj too &y£ou), cf. 'Ay£ou ®i,X£7t7tou. 

QuMQsoq, hig. de Phalakrou (1070), 6 55. 

OiXo0£ou (p,oy}) tou), 1 24 ; 4 44 ; 8 52 ; 13 
32 ; 20 10 y ’ASSocxoiSp,, 6 ’AvtAvio*;, 

1 Ta6pti?)X, 2 Ta6ptT?}X, 10 Maxo^ot;. 

<p6XXt<g (tj), monnaie de bronze, 3 30. 
<povixiv (to), imp6t, 10 not. 94, 76. 
<p6pTo<; (6), chargement d’un bateau, 19 14, 
®oupv£a (t&), lieu-dit, 9 not. 00, 19, 
OouoxoiiXou (too), of. "Aytot; Ayjp-TjTpto^. 
<pou<po)i8tov, -Stv, -8ot6<;, 7 not. 60, 12, 18. 
<ppayp,<5<; (6), cloture, barri&re, App, II 21, 26, 
(ppovTicTT^ptov (t&), monast&re, 11 2 ; 12 13, 

16-17. 
®6>xa<;, detenteur de terre i Lemnos (1407), 

17 17, 
Ocoxat;, cf. Se6oc<7T67rouXo<;. 
epoyraytoyta (•?)), luminaire (dhine Sglise), 14 2. 

Xcdpovxoq (pcov?) too), cf, Xapovro^, 
XtfXivdIptov (t8), frein d’un cheval, 7 37. 
XocXxeii*; (6), forgeron, 7 29. 
XocXxeiis, cf. AyjptfyrpLo*;. 
XocXx^tot; (pto\rt) too), 1 not, 28 y 5 SupieAv. 
X0tXx6(;, en cuivre, 7 11 et passim, 
XocXxApLocTa (toc), objets en cuivre, 7 28, 
Xava (fxovfj too), 14 not, 118, 22 y 1 IIatcno£. 
Xapoty^ (•?]), cf. vopdapurra. 
Xap^Aviov (t8) : xy}p£ou ^ap^avta, batons ou 

barres de cire, 7 not. 72, 33. 
^aptoTtxyj (yj), acte de donation, 4 32, 36-37, 
1 Xapfccov, prohig. de Do (1363), 13 not, 70S, 

30. 

2 Xaplwv, hig, de S,P. (1422, 1423), 16, 19 ; 

19 2 ; prohig. (1438), 17, 19. 
XdcpovTOt;, XodpovTQ*;, Xdtpovos (^tov^) tou), d}ot 6 

Xdtptov, sous le vocable de saint Basile ?, 

4 not, 48, 47, 49 et appar. ; 5 not. 55, 49 

y 3 rpyjyAptoc;, 6 rpyjydptos, 4 Atoviertoc;, 

9 3 Idlxo>6o<g, 1 NwtdSyjfjux;, 3 NtxiXao^, 

I IlauXot;, 

xApTyjc (6), (t&), document 6crit, 0 46 ; 

7 29, 30, 31, 32. Gf. ApiotSata. 

XetXai;, voisin, ix Lemnos (1407), 17 30, 32. 

(ft) = x^eu<yl^ x°M-euT^» 
sens incertain, 7 not, 78, 48, 51. 

^eCp, cf. iipTCal;. 

XeXav8ocp£ou (ptovij tou), 8 53 ; 13 27 (Milan - 

dara) ; SO 10 (-vtcc-), 49 (Hilandara) 

y 7 Tep^aipio*;, 12 Grigorie, 18 ©eoSdoto^, 

3 Kalist. 

X^ptov (t&), poignde, anse, 7 25. 

cf- „ 
X^poq (6), choeur, cf. SopicmxQ^ tgO Ss^tou 

yo pou. 

XQpTdcopLocTOt (toc), nourriture, aliments, 8 15. 

XopToxorclou (tou), village 4 Pallfenfe, 3 19, 21. 

Xpetoc, cf, Avdeyx7). 

Xp^o^ (t£>), dette, 7 37. 

XpcaxjT^to, 6tre redevablc (d*une soitune 

d^rgent), 7 39 ; 8 33, 

1 XpurroSouXo*;, hig, fou prdtou (972), 1 not. 

20. 
2 XpicTTfiSouXo*;, hig. de Katzarfe (1033/34), 

Snot. 31, 32, 1,2, 16, 32, 40-41, 42, 44, 48. 

3 XpuiTfiSouXo*;, hig. de SainL-Prokopios 

(1081), 6 not. 56. 
XpioT^, ic6ne du Christ, 7 20 (IWpioi;), 21, 

22, 51, 54, 55 ; 00 39. 

Xpttrrou (ptov*}) tou), 7 not. 67 J 2 Mcova^, 

6 Ntxv)^6pO(;. 
XptcTOUTtoXeco^ (p,y)Tpo7toX£T7j(;), 12 31 y 6 Mot- 

xdcpio*;. 
Xpurro<p6po(;, hig. de Xylourgou (1142), 5, 

18 ; 7 40, 42. 

Xpbawoq (6), piece d’ar, 0 45. 

Xpuco6o6x)aov (t&), 19 9, 

Xpuc66ouXXov (t8), 10 22, 25, 45 ; 11 29 \ 12 

6, 15 ; 15 9, 10. 

Xpuc66ouXXo^ \6yoq (6), 10 50-51, 60-61, 85 ; 

II II, 20, 31. 
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Xpuaoxapdpou (tou), of. 'Aylou NixoXccou ({jtovJ) 
TOu). 

Xpucrott^TaXov (to), nimbc en metal dor<5, 7 

not. 71, 22-23, 23. 

Xpuoocrrdpou (tou), kellion, ancien mona store 
too ’Iuva ?, 8 not. 81, 

XpucfoT^airuTo?, incrustd d’or ?, 7 not. 68, 
Xpuaoupdpv) (pov?) tou psydcXou, tou ptxpou), 

App. II not. 144, 15, 39, 40 ot appar, 
J II rpvjy6pio;, 5 T<£xa6o;. 

XPuctous, on fils d’or, 7 12. 

Xpuooxi;, voisin, k Lemnos (1407), 17 31. 
Xut6$, fondu (par opposition ii forg<5 ou 

ciseld), 7 II, 24. 

XuveiAtt);, BaoiXeto;, prfitre & Serrfis (1308/ 
09), 18 not. 127, 

1 Xuveidrijs, MavouyjX, archonte des eglises 
de Serrfis (1365), 18 not. 127. 

2 Xuvswtt)?, MavodjX 6, pr6tonotaire do 

Thessaloniquc (1419), 18 not. 127, 6. 
Xiipa (^), district, rdgion, territoire, 9 5 ; 

10 66 ; 11 23, 27. 

XUp&piov (t6), distinct dc ecru(0upo)x^pdt<ptov, 

17 not. 122, 13 ot passim, Cf. (3acnXtx6v! 

Xtipvjat; (^), tonnage d’un bateau, 7 35, 36. 

Xuptov (t6), village, 3 3, II, 12, 13, 16, 17, 

19,22,23 ; 97 ; 11 II, 13, 14,15, 17 ; IB4. 

(jiaX^ptov (t6), le psautier, 7 26. 

'FsuSdxv) (povi) tou), 13 39 (6 XF.), 14 21 
J 9 ’Iucrqcp. 

^vjfptapa (t6), decision rondue par le bureau 

d’un pro&drc ot pr6tomystikos, 5 8-9. 

(jjuXlov : papyapiTapia tjjuXia, probablement 
pour (JjtXa, petites, 7 16. 

<kcwvj<; gvexev cru-n)p£«s, 2 24, 32-33 ; 4 24. 

i)juxix6v (t6), offrande ou fondation pour lo 

salut do l’amc, eomportant un statut 

particular du bicn concernd, 4 not. 41, 5. 
32, 36 ; 7 39. 

<|jup(ov (t6), pain (dans la composition 
d’un kaniskion), 3 31. 

&6v (t6), oeuf (d’autruohe), 7 25. 

upoX6yiov (t6), livre d’dglise, 7 26. 

de IWab"u'T T?™ de Th<5odoulos’ higoumfcne des Saints-AP6tros 
manta S i l’ enn “ * T aCtC dc Ghilandar de j™ 1076 <Mo§in-Sovre, Supple- 
n<> 6 (avril 1081) 1 57P|a le enise PaPacbryssanthou a corrigd avec raison, dans Xdropolamou, 
Lklww- ’A ! ? ™v AY<™ ’AnoaTdXuv TOU KX(rtpevToe) en tuv 'Ay. ’Atc 
Saints-A^tJes^QrTix1 ^ r6sU.ltey^u’11 faut s«Ppr™cr ci-dessus, p. 42, 1. 2, la phrase : «Sur les 
Saints Anfihre* “ ^ ^SVTOi;’ C*‘ ^ropotamou no 6,» Nous ne oonnaissons pas de monastfere des 

(Pierre et Pauir0 f "* reVancllC Karakala est bien sous le vocable des Saints-Ap6tres 
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Les num^ros renvoient aux pages du texte. S.P, — Saint Pant616fcm6n, 
Pour tin certain nombre de noms de personnes el de lieiix il esl utile de se reporter aussi & l*Index 

des actes grecs. 

adelphala, 182,183,184,187,188,189,190. 
Agaton, vicillard de S.P, (1395-1396), 184. 
Albanie, 157, 
Alexis Pal6ologue, fils du grand li6Wriarque, 

161. 
Altomanci, village, 179. 
amende, 163,166,181, 
Anagnost Dragojc, diacre h Gabrovo (avant 

1349), 162, 163, 168. 
Anatolie, 165, 167, 183. 
1 Andonijc, diacre de S.P. (1402-1422), 188. 
2 Andonije, pope de S.P. (1395-1396), 184. 
Andreja, vieillard de S.P. (1395-1396), 184. 
argenlt 179, 183, 188. 
Arsfene, prohigoum6ne de S.P, (1395-1396), 184, 
1 Ascension, 6glise h Zi6a, 179, 
2 Ascension, 6glise k Stip, 180, 
1 Atanasije, diacrc de S.P* (1402-1422), 188. 
2 Atanasije, pope de S.P. (1402-1422), 188. 
Athos (Sainte Montagne), 157, 160, 162, 169, 

174, 175, 178, 183. 
Avalandovo (Valandovo), village pr6s du lac 

de Dojran, 158, 161, 172, 
Averkije, clerc de S,P, (1402-1422), 188. 

Bajazet Ior, 184, 
Balin Rus, parfeque de l’^glise Saint-Nicolas 

sur la PSinja (1352-1353), 165. 
Balinac, par&que de l'6glise Saint-Nicolas sur 

la P6inja (1352-1353), 165. 
BalSa, propri^taire d‘un champ sur la Pfiinja 

(1352-1353), 165, 

1 Banja, village pr&s de Strumica, 170, 172, 
2 Banja, village pr&s de Stip, 180, 181. 
3 Banja, v, Vclbufcd, 
Banjska, monast&re, 164, 
Banjska, village, 170, 172. 
« baliage », corvee, 173. 
Belasica, montagne, 163, 164. 
Belica, region, 186. 
Berobraica, parique dc l’dglise Saint-Nicolas 

sur la Pfcinja (1352-1353), 165. 
Berotifc, propriStaire h Gabrovo (1349), 163. 
biglat taxe, 186. 
fur, taxe, 163, 
Biserka, village sur la Toplica, 186, 
Bisren, par&que de l'dglise Saint-Nicolas sur 

la Pfcinja (1352-1353), 165. 
Bitina, village, 178. 
Bogdan Radujevid, seigneur serbe (1400), 186, 
Bogoslav, pope 6 Stip (1388), 181, 
Bogoslav Brgbala, noble serbe (1400), 186, 
Boimia (Bojmia), region, 158, 160, 161, 169. 
Bolvan, forteresse, 186, 187. 
Borilo, parfcque de l‘6glise Saint-Nicolas sur 

la Pfcinja (1352-1353), 165. 
Borisovo, village prfes du lac de Dojran, 170, 

172, 173, 
Braina, village, 169, 171, 172. 
Branifcevo, r6gion, 179, 
Brankovid, famille de seigneurs serbcs, 189. 
Bratosinovska topila, toponyme pr^s de Ga~ 

brovo, 163, 
Bregalnica, riviire, 181, 
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Breza, village, 178. 
1 Breznica, village pr&s de Kofcelj, 165. 
2 Breznica, village pr&s de Strumica, 174. 
Brus, village desert sur la PSinja, 165, 167. 
Brvenik, forteresse, 177. 
Bufcje, village sur la Zapadna Morava, pr6s 

de Trstenik, 183, 186, 187. 
Bugunovci, village en BraniSevo, 179- 
Bukovafc, village en BraniSevo, 179. 
Bunej, village en BraniSevo, 179. 
Butkovac, village desert pr6s de KrupiSte, 169, 

171. 

dabar (cuve)t mesure pour le vin, 166, 167. 
Calinique, &veque de Velbufcd (1349), 162, 163, 

164. 
islnik, 163, 174, 176,177,181,186. 
Gerov potok, ruisseau, affluent de la Pfcinja, 165. 
c^sar, 167, 168, 174. 
Chariton, v. Hariton. 
Chilandar, monastfcre, 160, 161, 164, 168, 

171, 172, 174, 181. 
chrysobullet v. hrisovul. 
Clirysopolis, v. Hrisiopolj. 
Code de Du£an, 163,166. 
Conseit de VAlho$t 174. 
Constantin le Grand, 157. 
Constantin Lascaris, seigneur grec, 174, 
Constantin le Philosophe, biographe de Stefan 

LazarevuS, 187. 
Constantinople, 183. 
corudes, 158, 160, 162, 163, 166, 167, 170, 173, 

175, 177, 180, 181, 186. 
C6t6 Occidental, 157. 
CremokamSa, village, 179. 
Crkolez, village entre Prizren et Ped, 186, 187. 
CrkviSta, village desert, 170, 171. 
Crna (Crna Reka), rivi&re, 170, 171, 172. 
Crvena Stena, toponyme pr&s de tlvosno, 175, 

176. 
Crveni mel, toponyme pr6s de la Pfcinja, 165. 
Cukalja, esclave, par^que de l^glise Saint- 

Nicolas sur la Pfcinja (1352-1353), 165. 
i culture des vignobles », corvee, 170, 173. 

Dabifciv, noble des DragaSi (avant 1372-1375), 
170. 

Daflna, parfeque de S.P., hab. de Novo Brdo 
(1400), 186. 

1 Damjan, diacre de S.P. (1402-1422), 188. 

2 Damjan, hab. de Stip (1388), 181. 
1 Danilo, 6v6que de Banja, 164, 171. 
2 Danilo, moine h Drenfca (1382), 178, 179. 
3 Danilo, patriarche serbe, 179, 185, 187. 
4 Danilo, vieillard k Gabrovo (1369), 167, 168. 
Danube, 186, 187. 
1 David, aumGnier de S.P. (1395-1396), 184. 
2 David, diacre de S.P. (1395-1396), 184. 
3 David, pope de S.P. (1395-1396), 184, 
Deho, noble des Dragasi (1372-1375), 170. 
Dejan, despote serbe, 173. 
despole, 167, 168, 169, 170, 171, 172, 173, 174, 

184, 188, 189, 190. 

Deto£, seigneur serbe (avant 1400), 186. 
diaconite, 186. 
diUe serbe (sabor)i 162, 163. 
dtmey 1G6, 181. 
dimnina, taxe, 163. 
Dionisije, vieillard de S.P. (1402-1422), 188. 
Djuradj (Gjurg), logoth&te (1349-r6gne d’Uro§), 

162, 163. 
Djuradj Brankovid, despote serbe, 189, 190. 
Djuradj Stracimirovid Bal&id, seigneur serbe, 

184. 
Djurdjevo, village desert pr&s de Petrifc, 170, 

172. 
Djurica, Selnik (1349), 163. 
Dlboki, village en Branifcevo, 179. 
Dmitar, voi6vode (avant 1388), 180, 181. 
1 Dobre, forgeron, par&que de INSglise Saint- 

Nicolas sur la Pfcinja (1352-1353), 165. 

2 Dobre, pope, par6que de l’^glise Saint- 
Nicolas sur la Pfcinja (1352-1353), 165. 

Dobretiii, par&que de l^glise Saint-Nicolas 
sur la Pfcinja (1352-1353), 165. 

Dobromir, hab, de Prokuplje (1400), 186. 

Dobromir Lelotjev, hab. de Stip (avant 1388), 
180. 

Dobroslav, hab. de Stip (avant 1388), 180. 
dochiar, 184, 188. 
Doja Balu§evi<$, par&que de S.P., hab. de 

Bolvan (1400), 186. 
Doman, par^que de l^glise Saint-Nicolas sur 

la Pfcinja (1352^1353), 165. 

Donja Okruglica, village, 186. 
1 Doroth6e, moine, fondateur de Drenfca 

(1382), 177, 178, 179. 
2 Doroth^e, v. Jovan DragaS. 
1 Dositej, clerc de S.P. (1402-1422), 188. 
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2 Dositej, moine de S.P. (1395-1396), 184. 
douane, 162. 
Dragana (lecture erron^e : Draginja), Spouse 

du 6elnik Musa (1380* 1381), 177. 
DragaS, famille de seigneurs serbes, 1611 168, 

171, 172; v. aussi : Evdokija, Jovan, 
Konstantin. 

Dragiko Momenik, hab. de Stip (1388), 181. 
Dragina, par&que de l^glise Saint-Nicolas sur 

la Pfcinja (1352-1353), 165. 
1 Draginja, hab, de Stip (1388), 180. 
2 Draginja, v, Dragana. 

Dragobilje, village entre Prizren et Pe6, 186, 
187. 

Dragoljevac, village, 179. 
1 Dragoslav, noble des DragaSi (avant 1372- 

1375), 170. 
2 Dragoslav, pope k Stip (1388), 181. 
Dragoslav Alylugija, scribe (1376-1377), 173, 

DragoSta, village pr&s de Zichna, 158, 160, 161. 
DraguS, propri6taire (1372-1375), 170. 
Dragutin Bobin, hab. de Stip (1388), 180. 
Drama, ville, 168. 
Drafcane, village en Branifcevo, 179. 

Drafcelja, village dans la region de TikveS, 170, 
171. 

Drafcuj, par&que de S.P., hab. de Leskovac 
(1400), 186. 

1 Drenfca, locality, 177, 178, 179 ; monast&re h, 
cf- Purification de la Vierge. 

2 Dren6a (Drena6ka reka), rivi&re, 178, 179. 
Drenovo, village pr&s de Petri6, 170, 172. 
Dubnica, hameau sur le cours inf&ueur de la 

Struma, 160, 161, 
Dubofcica (Glubofcica), region, 184, 186, 187. 
Dubovo, village en Podgora, 186. 
Dubravnica, r6gion, 186, 187. 
Duka, seigneur serbe (1400), 186. 
dvoi'anin (courtisan), 168, 
duorodr#ica} dignitaire de la cour, 168, 186. 

ecclesiavquet 184, 188. 
dconome, 160, 184, 188. 
Eutimije, trapezar de S.P. (1395-1396), 184. 
Evdokija, Spouse du despote Dejan, 172, 173. 
Evgenija (Milica), veuve du prince Lazar, 182, 

183, 184, 185, 186, 187. 

efenaison%t corvee, 166, 167, 170, 173, 181. 

Filhnon, pope de S.P. (1395-1396, 1402-1422), 
184, 188. 

Gabrovo, village pr6s du lac de Dojran, 163, 
164, 167, 168, 170, 172, 173. 

Gadice, village, 186. 
Garove, village, 179. 
Gavrilov Kanien, village dans la region de 

TikveS, 170* 
Georges Lukeris, par^que de S.P., hab. de 

Serrfes (1349), 158. 
gerak arsivo, 186. 
Gerasim, pope de S.P. (1395-1396), 184* 
Gjurg, logofet, v. Djuradj, logotMte. 
Glavat, propriGtaire d*une Gglise k Stip (1372- 

1375), 170. 
GIubo6ica,v. Dubofcica. 
Gorin, village dans la r6gion de Glubofiica, 186. 
Gornji Zakut, village, 176. 
grade# t 163. 
Gradislav, parfeque de l’Sglise Saint-Nicolas 

sur la Pfcinja (1352-1353), 165. 
GradiSte, village, 179* 
gradja, 186. 
gvadobtjudenije, corvee, 170, 173. 
gradozidanije, corvee, 160, 162, 163, 170, 173, 

175, 177, 181, 186. 
Grand Dis, 157. 
Grbavci, village clans la region de TikveS, 170, 

172. 
Grecs, 157, 159, 164. 
1 Grigorije, 6v6que de VodoEa (Strumica), 164, 

171. 
2 Grigorije, pope, parfcque de l'6glisc Saint- 

Nicolas sur la Pfcinja (1352-1353), 165. 
Grkovo, village pr6s de Gabrovo, 163. 
Gudan, propritStaire dans la region de Gabrovo 

(1349), 163. 
Gusto, pope, hab. de Stip (1388), 181. 

Hajevo, village desert, 170. 
I-Ialapatovo, village, 170, 172. 
Hariton (Chariton), pope, higoumdnarque de 

S.P. (1402-1422), 188; liigoumfene de S.P. 
(1427-1429), 189, 190. 

Iidl&ne, imp6ratrice serbe, 157, 158, 160, 163, 
165, 166, 

higoum£narquet 184, 188, 189. 
higoumine, 160, 178, 181, 182, 184, 187, 188, 

189, 190. 



228 ACTES DE 8 A I N T -1’ A N T ii: L E £: M 6 N 

Hlapova Poljana, village au Nord do Stalad, 
186. 

Hmeljaci, 2 villages, 179. 
HolgoSta, village dans la rdgion de Novo Brdo, 

186, 187. 
Hrelja, cdsar, 174. 
Hrisiopolj (Ghrysopolis), ville, 158, 159, 160. 

hrisovut (ohrysobulle), 157, 159, 160, 162, 164, 
165, 166, 168, 169, 172, 174, 175, 176, 185, 
186, 189. 

Hruse l’aveugle, parSque de l’Sglise Saint- 
Nicolas sur la Pfiinja (1352-1353), 165. 

Hvosno, region, 174, 175, 176, 184, 186. 
hyperpres, 163, 166, 180, 181. 
hyperpres veniliens, 158, 160, 180, 181. 

Ibar, rivifere, 177, 187. 
Ignjatije, vieillard de S.P. (1395-1396), 184. 
Ilarion, higoumene de S.P. (1402-1422), 188, 

189. 
Ilija (1352-1353), 165. 
1 ImmaculSe, Sglisc 6 Braina, 169, 171, 172. 
2 Immacul6e, Sglise pr4s deBanjska, 170, 172. 
3 Immaculde, Sglise de Ksenos, 170. 
4 Immaoulee Pandanos (Pantanassa), eglise 4 

Petris, 170. 

inomislro, taxe, 163, 170, 173. 
1 Isaia, dochiar de S.P. (1402-1422), 188. 

2 Isaia, higoumSne de S.P. (jusqu’cn 1366), 
160. 

Ivan Barbarcj, hab, de Stip (1388), 181. 
Ivan SiSman, empereur bulgare, 184. 
Ivanko, pope 4 Slip (1388), 181. 
Iviron, monastSre, 172. 

Jacob (Iakov), mStropolite de SerrSs (1345- 
1360), 161,165,166. 

Jakov, vieillard de S.P. (1402-1422), 188. 
Jakovac, noble des DragaSi (avant 1372-1375), 

170. 

JanSiSte, village sur le cours iufSrieur do la 
Struma, 160, 161. 

Jasikovica, village sur la Zapadna Morava, 186, 
187. 

Jean Alexandre, empereur bulgare, 158. 
Jean V PalSologue, 157,161. 
JoIaSnica, village, 186. 
Jelena, fdle du prince Lazar, 184. 
JelSci, village, 185. 

Joan, prStre de PetriS (1395-1396), 184. 
Joanikije, moine, aumdnier de S.P. (1395- 

1396), 184. 
Joannildos, patriarche serbe, 163. 
Jona, prohigoumSne de S.P. (1402-1422), 188. 
Josif, religieux 4 Petrie (1372-1375), 170. 
Jovan, pope, ecclSsiarque de S.P. (1402-1422), 

188. 
Jovan DragaS, despote (moine DorothSe, 

Jovan Kalivit), 169, 170, 171, 172, 173, 174. 
Jovan Kalivit, v. Jovan DragaS. 
Jovan UgljeSa, despote, 167, 168. 
Juga, noble serbe (1400), 186. 
JuSinovo, village sur la Crna Reka, 170. 

Kalojan, kamatnik (usurier), hab. de Stip 
(1388), 180. 

Kalojan Masgide, hab. de Zichna (1349), 158, 
160,161. 

Kavadarci, ville dans la r6gion de TikveS, 172. 
kefalija, 163, 166, 181, 186. 

Kiprijan, vieillard de S.P. (1395-1396), 184. 
1 Kirijak, knez, hab. de Strumica (1372-1375), 

170. 
2 Kirijak, pope de S.P. (1395-1396), 184. 
Kiro, pope 4 Stip (1388), 181. 
Kiselica, village pr&s de Slip, 181. 
knez, 163, 166, 170, 175, 176, 181, 185. 
Kobilje, village, 179. 

ICocak, zevg41ation sur le cours infdrieur de la 
Struma, 158, 160, 161. 

KoleSa, propri6taire (1372-1375), 161, 170, 172. 
KoleSino, village, 172. 
konjusi, 158, 159, 160. 
Konstantin DragaS, seigneur serbe, 169, 170, 

171,172, 173,180, 181. 
Koo, knez 4 Stip (1388), 181. 
Koporkse, village pr4s de 1*Ibar, 187. 
Koporidi, marchd, 183, 184, 185, 187, 190. 
Koprivljane, village, 168. 
Koritnik, ruisseau, 175. 
KoSane (ICoSane), village dans la region de 

TikveS, 170, 171, 172. 

koSnice, mesure pour le sel { = «kalathion»?), 
159. 

Kosovo, region, 175. 
Kosovska Mitrovica, ville, 187. 
Kosta Momfiilov, parfeque de l’Sglise Saint- 

Nicolas sur la Pfiinja (1352-1353); 165. 
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Kostadin, par&que de S.P., hab. de Leskovac 
(1400), 186. 

kotao (chaudron)i amende, 163, 181. 
Kogelj, forteresse sur la Pfiinja, 164, 165, 166. 
Kogle, village sur la P&inja, 166. 

KrupiSte, ville, 160, 161, 169, 171. 
KruSevac, ville, 186, 187. 
Ksenos, propri6taire (1372-1375), 170. 
Kula, march6 de, 179. 
Kumani&evo, village dans la region de TikveS, 

170, 172. 

Lab, region, 186. 
Lab, riviere, 172, 176, 177. 
«laboarage», corv6e, 170, 173. 
Lac de Dojran, 172. 
La&ni, village, 179. 
Lascaris Kotanica, pronolaire, 174. 
Lascaris Sid6rophage (Siderofaj), pronoYaire, 

173, 174. 
Lazar, fils du Melnik Musa (1380-81), 176, 177. 
Lazar Hrebeljanovid, prince serbe, 174, 175, 

176, 177, 178, 179, 182, 183, 184, 185, 186, 
187. 

Lazarevid, famille de seigneurs serbes, 189. 
Lelotovid, hab. de Stip (1388), 180. 
Lendin, propri6taire h Mokrani (avant 1376-77), 

173. 
Leo (kyr Leo), hab. deStip (1388), 181. 
LeSak, village pr6s de Tlbar, 186, 187. 
Leskovac, ville, 186, 187. 
Lesnovo, ville, 181. 
LjubeSa, village, 178. 
Lomnica, riviere, 178, 179. 
tovcina) 186. 
/oiha/c, tribul, 190. 
Luka, logothfcte (1400), 186. 
Lukare, village, 178. 
Lukovak (Lukovac), hameau en Lab, 176, 186. 
lulrO) bain ou kellion special (?), 182, 183, 184, 

187, 190. 

Macedoine, 183. 
Madjer, village, 178. 
Makarije, moine de S.P. (1395-1396), 184. 
Makarije Kotanica, moine (avant 1364), 174. 
Makrijevo, village d6sert pr&s de Gabrovo, 170, 

171, 172, 173, 174. 
1 Maksim, pope de S.P. (1402-1422), 188. 
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2 Maksim, vieillard de S.P. (1395-1396), 184. 
Mala Studenica, monastfcre, 175. 
manses armdniennes, 165. 
Mara Brankovid, fille du prince Lazar, 184. 
Marko, pope, aumbnier de S.P. (1402-1422), 188. 
Marta, religieuse & Stip (1388), 181. 

Martin Vrlja, hab. de Novo Brdo (1400), 186. 
Martirije, diacre de S.P. (1395-1396), 184. 
1 Matej, vieillard de S.P. (1395-1396), 184. 
2 Matej, vieillard de S.P. (1402-1422) (1427- 

1429), 188, 190. 

Medjujani, village, 186. 
1 M&re de Dieu Atiniotissa, figlise & Novosel, 

158. 
2 M&re de Dieu Immaeuldc, 6glise h Gabrovo, 

162,173. 
3 M6re de Dieu, 6glise h Drenovo, 170. 
meropah, 165. 
mdlochion, 159, 160, 161, 164, 170, 173, 175, 

183, 185, 186, 187, 189, 190. 

Michalia Yoskulis, juge g6n6ral, 174. 
Michel Kavalari, grand h£t6riarque, 16L 
Mihailo, votevode (1400), 186, 187. 
Mihailova, village, 186. 
Miho, lmb. de la region de Stip (1388), 181. 
Milica, v. Evgenija. 

Milovac RepoS, hab. de Slip (1388), 181. 
MiroSevci, village en Glubofcica, 184, 186. 
Modra, rivifcre, 178. 
MoiSa Kjuranik, liab. de Stip (1388), 181. 
« moisson )>, corvfie, 166, 167, 170, 173. 
Mojsij, clerc de S.P. (1402-1422), 188. 
Mokrani (Mokrane), village, 170, 171, 172, 173, 

174. 
Mom&ilo Kastelanovid, hab. de la region de 

Stip (1388), 181. 
Morava, region, 179. 
Morava, rivifcre, 178, 186. 
Murta Prekofiel, par^que de lMglise Saint- 

Nicolas sur la PSinja (1352-1353), 165. 
Murtat, parfeque de l’6glise Sainfc-Nicolas sur 

la Pfiinja (1352-1353), 165. 
Musa, Melnik, seigneur serbe (1380-1381), 176, 

177. 
Muzgovid, hab. de Stip (avant 1388), 180. 

nametakt taxe, 181. 
Nane, parfcque de l’^glise Saint-Nicolas sur la 

P&inja (1352-1353), 165. 

13 
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1 Neofit, higoumCnarque de S.P. (1395-1396), 

184. 

2 Neofit, vieillard de S.P. (1395-1396), 184. 

Neupara, ch&teau sur la Rasina, 178, 179. 

Nicephore GrCgoras, 166. 

Nifon, vieillard de S.P. (1402-1422), 188. 

1 Nikandr, vieillard de S.P. (1395-1396), 183, 
184. 

2 Nikandr, vieillard de S.P. (1402-1422), 188. 

Nikita, parCque de I’Cglise SaintrNioolas sur 
la PCinja (1352-1353), 165. 

Niko Rezanov, hob. de la region de Stip (1388), 
181. 

1 Nikodim (NicodCme), higoumCne de S.P. 

(1395-1396), pro higoumCne de S.P. (1402- 
1422), 182, 184, 187, 188, 189. 

2 Nikodim, pope de S.P. (1402-1422), 188. 

Nikola, voiCvode, seigneur serbe (avant 1400 ?) 
186, 187. 

Nikola ZojiC, voiCvode, seigneur serbe (avant 
1400), 187. 

Nikolas II de Gara, seigneur hongrois, 184. 

Nikon, pope de S.P. (1395-1396), 184. 

Nil, diacre de S.P. (1395-1396), 184. 

Njegoslav, valaque, parCque de I’Cglise Saint- 
Nicolas sur la PCinja (1352-1353), 165. 

Njegovan, parCque de I’Cglise Saint-Nicolas 

sur la PCinja (1352-1353), 165. 

Nova Pavlica, monastfire sur 1'Ibar, 177. 

1 Novak, noble des Dragaii (avant 1372- 
1375), 170. 

2 Novak, voiCvode, seigneur serbe (avant 
1400?), 186, 187. 

Novak BelocrkviC, voiCvode, seigneur serbe 
(avant 1400), 187. 

Novak MrasoroviC, noble serbe (1366), 168. 
Novo Brdo, ville, 179, 186, 187, 190. 

Novosel, village prCs du cours infCrieur de la 
Struma, 158, 160, 161. 

obrok, 186. 

Obstranica, village, 170. 

Ohreda, parCque de l’Cglise Saint-Nicolas sur 
la PCinja (1352-1353), 165. 

Okruglica, village sur la Zapndna Morava, 186, 
187* 

Olivera, fille du prince Lazar, 184. 

Osikovac, toponyme prCs du Vardnr, 165. 

OstraCa, village prCs de 1’Ibar, 186, 187. 

Pahomije, moine de S.P. (1402-1422), 188. 

1 Pajsije, vieillard de S.P. (1395-1396), 184. 

2 Pajisije, vieillard de S.P. (1402-1422), 188. 
Palniokastro, village, 161. 

Panakos (Panega), riviCre, 158, 160, 

Parcnn, noble serbe (1400), 186. 

parecclisiarque, 188. 
par&ques, 166. 

patriarchs coristanlinopolitain, 174. 
1 Pavle, hab. de Stip (1388), 181. 

2 Pavle, pope de S.P. (1402-1422), 188. 

3 Pavle, vieillard de S.P. (1395-1396), 183,184. 

PCinja, riviCre, 164, 165, 166, 167. 
PcC, ville, 175, 187. 

PeSCanica, rivifire, 178. 

PeStera (PeStemica), village dans la rCgion de 
Tikveis, 170, 172. 

Petko, propriCtaire d’une Cglise prCs de la 

PCinja (1352-1353), 165. 
PetriC, ville, 170, 172, 184. 

Pilopak, toponyme prCs de Hvosno, 175. 

Pimin, moine de S.P. (1402-1422), 188. 

Piskupova glava, toponyme prCs de Hvosno. 
175. 

PlotoreSci (PlotoreSti), village prCs de Valan- 
dovo, 170, 172. 

PoCrnja, esolave, parCque de l’Cglise Saint- 

Nicolas sur la PCinja (1352-1353), 165. 
Podgorn, rCgion, 186. 

Podgradije, village prCs de Novo Brdo, 186. 
podohijegonenije, 186. 

podstaoa, 186. 

Podujevo, village, 177. 

Podunavije (rCgions danubiennes), 175, 176. 
poklisar, 163. 

PoloSko, village dans la rCgion de TikveS, 170, 
171, 172. 

ponos, corvde, 160, 162, 163, 170, 173, 181, 186. 
povoz, 160, 186. 

pozob, corvCe, 163, 166, 167, 181. 

PrecreSnja, 2 villages, 186. 

Prede, musicien, parCque de I’Cglise Saint- 

Nicolas sur la PCinja (1352-1353), 165. 

prince, 174, 175, 176, 177, 182, 183, 184, 185, 
186, 187. 

priplala fripska,taxe, 166,167. 

priselica, corvCe, 163, 166, 167, 174, 175, 177, 
181,186. 

PriStina, ville, 177. 
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pritrazica, 186. 
Prizren, ville, 166, 166, 187. 
1 Prodan, hab. de Stip (avant 1388), 180. 
2 Prodan, propriAtaire (1372-1375), 170. 
prohigoum&ne, 184, 188, 189. 
Prokuplje, ville, 186, 187. 
pronijart 168, 
prdtos, 160. 
proood} 170, 173. 
Prvoslav Taten, par&que de l’Aglise Saint- 

Nicolas sur la Piiinja (1352-1363), 165, 

psari, 158, 169, 160, 163, 166, 167, 170, 173, 
175, 177, 181. 

Pud, Pod (lecture errondc Napodu), toponyme 
pr&s de Gabrovo, 163, 170, 172, 

Pugalje, village, 178. 
Pululovo, village, 170, 172. 
Purification de la Vierge, monast&re k DrenSa, 

177, 179. 

Rad, par&quc de l'figlise Saint-Nicolas sur la 
PAinja (1352-1353), 165. 

Radomir Boljid, hab. de Stip (avant 1388), 180. 
Radoslav, parAque de S.P., hab. de Prokuplje 

(1400), 186. 
Radoslav Bugarin, parAque de S.P., hab. de 

KruSevac (1400), 186. 

Radoslav Pargan, hab. de Stip (1388), 180. 
1 Rafail, moine de S.P. (1395-1396), 184. 
2 Rafail, pope, aum6nier de S.P. (1395-1396) 

(1402-1422), 184, 188. 
Rajko, forgeron, hab. de Stip (1388), 180. 
Rajko Bugov, hab. de Stip (avant 1388), 180- 
Rajko Jemenov, hab, de Stip (avant 1388), 

180. 
RaSa Radjevitf, parAque de S.P., hab. de 

Bolvan (1400), 186, 
Rasina, riviere, 178, 179. 

raspu$i} amende, 181. 
Ratilac, village sur la Piiinja, 165. 
Roban, propriAtaire (1372-1375), 170. 
1 Robovo, village pr6s de Strumica, 170, 172. 

2 Robovo (Rolovo), village k Zabrdije, 170, 
172. 

Romil, pope, parecc!6siarque de S.P. (1402- 
1422), 188. 

Rovine, 171, 
Rudl, noble de Strumica, 172. 
Rusin, protopope k Stip (1388), 181. 

Russie, les Russes, 159, 169, 176, 176. 
RSanica, village sur la Drenfca, 178, 179. 

1 Saint-Archange, 6glise de Glavat k Stip, 170, 
2 Saint-Archange, 6glise k VataSa, 170. 
Saint-Archange, monastic k Lesnovo, 181. 
Saint-Athanase, 6glise dans la r6gion de 

TikveS, 170. 
Saint-Blaise, 6glise k Stip, 174. 
Sainf>D6m&trios, 6glise A Zletovo, 170. 
1 Saint-Georges, Aglise b Boimia, 158, 160, 161, 

169. 
2 Saint-Georges, 6glise k Gabrovo, 170. 
3 Saint-Georges, 6glise k PoloSko, 170, 171. 
1 Saint-Jean-Ie-Pr£curseur, Aglise de Roban, 

170. 
2 Saint-Jean-le-PrAcurseur, 6glise & Crkolez, 

186. 
1 Saint-Nicolas, 6glise dans la montagne, 160, 

161. 
2 Saint-Nicolas, figlise de DraguS, 170. 
3 Saint-Nicolas, Aglisc k Juftinovo, 170. 
4 Saint-Nicolas, 6glise de KoleSa, 161, 170, 

172- 
6 Saint-Nicolas, 6glise sous Ko2clj, sur la 

Piiinja, 161, 164, 165, 166. 
6 Saint-Nicolas, 6glise prAs du Lab, 176, 186. 
7 Saint-Nicolas, 6glise duvoiAvode Nikola, 186. 
8 Saint-Nicolas, 6glise k Zletovo, 170. 
Saint-Nicolas, village dAsert, prAs de Petrit, 

170. 
Saint-Stcfan, Aglise du knez Kirijak A Stru¬ 

mica, 170. 
Sainte-Paraskevi, Aglise de Prodan, 170, 
Saints-Archanges, Aglisc & Gabrovo, 162, 163, 

167, 168, 170, 173. 
1 Saints-Archanges, monastAre k Prizren, 165, 

166. 
2 Saints-Archanges, monastAre k Stip, 174. 
1 Saints-CAme-et-Damien, Aglise prAsde Banja, 

170, 172. 
2 Saints-C&mc-et-Damicii, Aglise A PctriA, 170. 
Saints-ThAodore, village, 169, 17L 
sasadt taxe, 186. 
Sauvcur, v. Spas. 
1 Sava, arcliev&que serbe, 157, 163. 
2 Sava, pope, aumOnier de S.P. (1402-1422), 

188. 
Savatije, Aconome de S.P. (1402-1422), 188. 
Sedlarci, village en Glubo&ica, 186. 

10—l 
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set, 158, 159, 160, 162, 184, 186,187. 

Seman, hub. de Stip (avant 1388), 181. 

Serbes, 157, 159, 161, 164, 166, 175, 176, 178, 
185, 190. 

Serbia, 164, 190. 

Serr^s, ville, 158, 161,164,165, 166, 168. 

SeSkovo, village dans la region de Tikved, 170, 
172. 

Sezcm&e, village sur la Lomnica, 178,179. 

Siderofaj, pronolaire, v. Lascaris Siddrophage. 
Siljegovci, hameau de Valaques, 178. 

Silvestar, moino deS.P. (1402-1422), 188. 

1 Simon, pope 4 Makrijevo, 171. 

2 Simon, vieillard de S.P. (1395-1396), 184. 

3 Simon, moine, v, Staj. 

Sitnica, moine de S.P. (1395-1396), 184. 

SkokSor, toponyme prds de Hvosno, 175. 

Skoplje, ville, 162, 163, 166. 

Slatina, village sur la Lomnica, 178, 179. 
slovo, 164. 

Sobra, v. Sompros. 

sode, taxc, 158, 159, 160, 163, 166, 170, 173, 

175, 177, 190. 

Sofronije, pope, eccldsiarque de S.P. (1395- 

1396), 184. 

sokolari, 158, 159, 166, 167,170,173, 175,177. 

Sompros (Sobra), village prfis de Valandovo, 

161, 170, 172. 

Sparbinos, propridtaire dans la rdgion de 

Gabrovo (1349), 163. 

1 Spas (Sauveur), dglise 4 Hvosno, 174, 175, 

184, 186. 

2 Spas (Sauveur), dglise 4 Slip, 181. 

Spas, propridtaire dans la rdgion de Gabrovo 

(1349), 163. 

1 Spiridon, clerc de S.P. (1395-1396) (1402- 

1422), 184, 188. 

2 Spiridon, patriarche serbe (1382), 177, 179. 

Staj (moine Simon),chapelier 4Stip (1388), 181. 

Stalad, ville, 186, 187. 

Stanac, propridtaire dans la rdgion de la Pdinja 
(1352-1353), 165. 

Stanilo, pardque de l’dglise Saint-Nicolas sur 

la Pfiinja (1352-1353), 165. 

Stanislav, fSelnili, noble 4 Stip (1377), 174,181. 

Stanislav Marid, pardque de l’dglise Saint- 

Nicolas sur la Pdinja (1352-1353), 165, 

1 Stanko, pardque de S.P., hab, de Stalad 

(1400), 186. 

2 Stanko, pope 4 Stip (1388), 181. 

Stano, pardque de l’dglise Saint-Nicolas sur 

la Pdinja (1352-1353), 166. 

is stavinici $, 174. 

Staronoge, village, 178. 

stasis, 169. 

1 Stefan, fils du delnik Musa (1380-1381), 176, 

177. 

2 Stefan, prohigoumfene de S.P. (1396-1396), 

184. 

Stefan Du§an, empereur des Serbes et des 

Grecs, 157, 158,169,160,161, 162,163,164, 

166, 168, 169, 170, 171, 173, 174, 186. 

Stefan Lazarevid, despote serbe, 182, 183, 184, 

185,186,187, 188,189,190. 

Stefan Nemanja (saint Simeon), grand fcupan 

serbe, 157, 163. 

Stefan Urod II Milutin (saint roi Uro§), roi 

serbe, 164, 165. 

Stefan UroS, empereur des Serbes et des Grecs, 

157, 158, 161, 163, 164, 165, 166, 169, 170, 

171,177. 

Stip, ville, 169, 170, 171, 172, 174,180, 181. 

StrafciSte, localitd prds de Stip, 181. 

Stroislavci, village, 169, 171. 

Struma, rivifcre, 168, 169, 161, 171, 183. 

Strumica, rivi&re, 172. 

Strumica, ville, 164, 168, 170, 172, 173. 

Strfcije, village, 186. 

Su&ica, village pr&s de Strumica, 170, 172. 

Sutac, village desert pr6s de la Grna Reka, 170. 

Svarfca, village, 186. 

Sveti Petar, village, 186. 

svilah, 177. 

taxes, 160,166,176,181. 

Teodor, pope, aumdnier de S.P. (1402-1422), 

188. 

Teodosije, clerc de S.P. (1395-1396), 184. 

1 Teodul, clerc de S.P. (1402-1422), 188. 

2 Teodul, dochiar de S.P. (1395-1396), 184. 

Teofan, clerc de S.P. (1395-1396, 1402-1422), 

184,188. 

Thessalonique, ville, 182, 183. 

Tiha, hab. de la region de Stip (1388), 181. 

TikveS, region, 170, 172. 

1 Todor, noble des DragaSi (1372-1375), 170. 

2 Todor, pope h Stip (1388), 181. 

3 Todor, scribe (1369), 167. 
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Todorac, parfeque de Pdglise Saint-Nicolos sur 
la Pftinjo (1352-1353), 165. 

Toplica, rdgion prfcs de Prokuplje, 186, 187, 
Toplica, riviere, 186, 
Tornjevo, village pr&s de Strumica, 170, 172. 
Tovrljanci, village pr6s de Prokuplje, 184, 186. 
irapezar, 184, 188. 
travnina, taxe, 163,166,167,170,173,181. 
tribute, 158, 159,167, 173, 177, 180, 190, 
Trilision (Trlis), ville, 158, 160. 
1 Triiava, hameau sur le Lab, 176, 177, 186. 
2 Trnava, village en Belica, 186. 
1 Trstenik, village pr&s de Valandovo, 170,172. 
2 Trstenik, ville, 179, 187. 
TuleSa, rivifcre, 178. 
Turcs, 165, 167, 184, 187,190. 
Tutko Asan, pronoYaire (1376-1377), 173, 174. 

Ulijari (Uljari), village k KrupiSte, 161, 169. 
Ugolnica, toponyme pr&s de Stip, 180. 
unde, taxe, 190. 

Volaques, 165, 166, 178. 
Vardar (Velika), 158, 165, 166, 167. 
Varlaam, Sconome de S.P. (1395-1396), 184. 
Vasilije, pope de S.P. (1395-1396), 184. 
Vasilije Budovid, hab. de Stip (1388), 180, 181. 
VataSa, village dans la region de TikveS, 170, 

172. 
vedre zvoncatc (seaux), mesure pour le vin, 166, 

167. 
Velbufcd (Kustendil), ano. Banja, ville, 162, 

163, 164, 173. 
Velika, v. Vardar. 
Vlika lokva, locality prfes de la PCinja, 165. 
Venedikt, diacre de S.P, (1402-1422), 188. 
Venik, hameau pr6s de la Struma, 160, 161. 
Veselko, seigneur serbe (1402-1422), 188, 189. 
1 Vidoslava, femme du voidvode Nikola (avant 

1400?), 186. 
2 Vidoslava, femme du voiSvode Novak (avant 

1400?), 186. 
1 Vierge, 6glise & Bucje, 186. 
2 Vierge, dglise h Dragobilje, 186. 
3 Vierge, 6glise h HolgoSta, 186. 
Vina, village, 184, 186. 
Vinarci, village, 186. 

Vitalije, trapezar de S.P. (1402-1422), 188. 
Vitelnica, rivifere, 179. 
Vladimir Boljid, hab. de Stip (avant 1388), 180. 
Vlftihna, hab. de Stip (1388), 180. 
VldiSte, village pr6s de la Struma, 158. 
Vlkota BogdaSevid, hab. de Prokuplje (1400), 

186. 
Vododa, monastdre, 164. 
ooidvode, 180, 181, 186, 187. 
Vojilma, cdsar (avant 1369), 167, 168. 
Vojislav Vojinovid, seigneur serbe (1363), 177. 
uojskctt 186. 
uojStatikf taxe, 190* 
Vozarci, village dans la rdgion de TikveS, 170, 

172. 
uvatida, amende, 181, 
Vrlnica, village, 178. 
Vuk Brankovid, seigneur serbe, 184, 187. 
Vuk (Vlk) Lazarevid, fils du prince Lazar, 

182, 183, 184, 185, 186. 
Vukagin, roi serbe, 168. 

Zabrdije, region prfes de Strumica, 170. 
Zagrlata, rdgion prds de la Zapadna Morava, 

178, 179. 
Zakut, village sur le Lab, 177, 186. 
Zapadna Morava, rividrc, 179, 187. 
zapiscmije, 162, 167, 169, 174, 177, 180, 185, 

189. 
zarHina, amende, 181. 
Zarvo, localitd, 179. 
ZeliSta, village prds de la Crna Reka, 170. 
zevgdtation, 158, 160. 
Zida, monastdre, 179- 
Zichna, ville, 158, 161. 
Zidomigta, hameau, 160, 161. 
£irovnina (girounica), taxe, 166, 167, 177, 181, 
zlatopedatni hrisovult 164, 185. 
zlatopedalno slovo, 157, 158, 159, 164, 172. 
ZleSovo (ZleSevo), village prds de Valandovo, 

170, 172. 
Zletovo, ville au Nord de Stip, 170, 172. 
Zmovnica, village, 179. 
Zubovo (Zubovci), village prds de Gabrovo, 

170, 172, 173. 
8apa, 166, 167, 187. 
Zvedan, forteresse, 177. 
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